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—   Il     II  I  I    1 1  I   .  1 

RÉSULTATS   DES  OBSERVATIONS 

/ 

f    0E  LATITUDE  ET  .D-E-i-ONGITLJDE, 

•••       .•^        ».r»1-i».  •  if".  î        rf   -      .1  ■"         '.^'/^••••••|f-\-  1 

Fa  I  TES  sur  le  Vahse^u  It  Solide ,  //ans  ît  côwrs 
'  'dè  -'s^tï'-Vûyage  autour  du  Monde servant  à 

détertnitter  les  chatigemens  iqt/ont  apportés  les 
'  Couhrns  à  la  Direction  et  ^  la  Vitesse  apparentes 
■du  Vaisseau,  dans  les  iîi^éfens  parages  /Ju  il  a 

traversés ,  ainsi  que  l'erreur  du  calcul  de  VEsjimê 

dans  F  intervalle  des  ûhservàiioris  et  d  t  époque 

de  chaûm  Attéraxe*  •  • 


E  S  nombreuses  Observations  de  Latitude  et  de 
Longiipdç  faites  à  bord  du  Vaisseau  le  Solide ,  dans 
son  Voyage  autour  du  Monde,  m'ont  fourni  les 


-  N 


î 


a  V  O  Y  A  G  L 

Donncîes  nécessaires^'poufj^' ap|}r4cier^  avec  une 
exactitude  suffisante  pour  IHnstructzon  des  Navi* 

gateurs ,  l'efïet  que  le  Vaisseau  a  éprouvé  de  la 
pait  des  Couraus  dans  ks  difïîéreiis  parages  qu'il  a 
traversés.  J'ai  pensé  qu'on  pouvoit  connoître  cet 
efièt,  dùi  moins  par  apprbximââdn  y' si' fbn  iMm*** . 
paroil  les  ])rogrès  en  Latitude  et  en  Luug^uude, 
tels  que  le^ .aonoiiçoieat^  ies^  résultat^  des  •Obser- 
vations astronomiques ,  avec  ces  progrès  pb^r  le» 
méms-infervaliesy  tels  qu'ils  étoient-concluft.  du 
calcul  ordinaire  des  Routes  ;  et  j'ai  supposé  que 
to>ttça  ;les  erreurs  .(^  ÏEstim^  indiquées  par  les 
résultats  de  ces  comparaisons  »  dévoient  être  attri- 
buées à  l'action  inaperçue  Kles  Coursnsrquî  avdfent  ' 
détourné  le  Vaisseau  de  sa  Route  apparente  ,  et  lui 
avoieat  fait.parcouiir., -sur. une  Direction  diâereute 
4e  içelteiqu'il  aVoit  pàru.^irivce  »  un  c<temîii  ^^e, 
par  les  méthode^  ..ordinaires  de  l'Estime ,  on  ne 
pouvoit  évaluer,  ni  sous  ie  rapport  de  sa  longueur, 
ni\  .sous  ^  celui  de  la  Vitesse  avec  laquelle  il.avoit 
été.parcouni*  ,^  , 

Mais  ,  pour  admettre  que  cette  supposition 
m'ait  conduit  à  des  Résultats  vrais,  il  faut  en 
admettre  aussi  deux  autres  :  la  première ,  que  les 
erreurs  de  TËstime  dépendoient  uniquement  de 
i'efièt  des  Conrans  ;  la  seconde,  que  fes  Observa- 
tions de  distances  de  la  Lune  au  Soleil  ou  aux 
Étoiles  donnoient  des  Résultats  assez  surs  pour 
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qu'on  pût  y  rapporter ,  comme  à  des  termelfexes , 
les  Résultats  des  calculs  de  l'Estime.  Je  ne  présente 
donc  pas  comme  des  Déterminations  rigoureuses  , 
celles  qui  sont  fondées  sur  ces  suppositions  ;  et  il 
n'en  faudroit  pas  conclure  que  la  Direction  et 
la  Vitesse  imprimées  au  Vaisseau  ,  dans  chaque 
parage  ,  par  inaction  des  Courans ,  ont  été  rigou- 
reusement celles  que  m*ont  données  les  Résultats 
de  mes  calculs  :  encore  moins  faudroit- il  s'attendre 
qu'en  tout  temps ,  dans  le  même  parage ,  on  les 
retrouvera  les  mêmes.  Mais  mon  travail  indiquera 
aux  Navigateurs  quel  utile  emploi  ils  peuvent 
faire  des  Observations  de  Longitude  pour  per- 
fectionner cette  partie  de  l'Hydrographie ,  ^ui , 
jusqu'à  présent  ,  a  été  trop  négligée  :  car  si  , 
d'une  part ,  par  le  défaut  de  précision  dans  les 
Observations,  et  de  l'autre,  par  l'incertitude  sur 
l'Estime ,  dont  les  erreurs  peuvent  ne  pas  toujours 
appartenir  à  la  seule  action  des  Courans  ,  les 
Déterminations  de  l'effet  du  mouvement  des 
eaux  sur  la  Route  du  Vaissei^u,  telles  que  je  les 
ai  conclues,  ne  se  présentent  pas  avec  la  garantie 
d'une  exactitude  géométrique  ,  elles  peuvent  du 
moins  être  regardées  comme  des  approximations 
qui  ne  doivent  pas  s'éloigner  de  beaucoup  de 
la  vérité  ;  tt  dans  leur  état  d'imperfection  ,  elles 
seront  encore  d'une  grande  utilité  pour  les  Vais- 
seaux qui  parcourront  les  parages  que  le  Solide  a 

A  a  \ 
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travdks  dans  Isa .  Circoimavigacion  du  GIob«  % 

Qa  remai([uera  qu'en  général,  dans  t^s  }  arties 

^^IPM^^—i I       ■    »*       -  I  I  — ,.—  —  111-     —I.   .  I  .1..         „,     «M      ■    I     M^^^^^^^^^M  I  .  ■.„  n 

'  La  MctFiode  des  Pisrûrîcfs  ne  pouvant  donner  les  Lon- 
gituties  à  ia  mer  sans  une  incertitude  d'environ  un  demi-degré  i 
précision  suffisante  quand  il  s'agit  dattcrir  après  une  longue 
navigation  ,  elie  ne  peut  pas  inditjuer  avec  une  précision  dont 
on  soit  sûr  ,  les  petites  <lifférc|tces  de  Méridien  ,  parce  que 
l'erreur  d'une  des  deiix  Qbsemûons  dont  les  rcsiiltéts  corn- 
parés  indiquent  le  ppgrès  en  Longitude ,  peut  quelquefois 
excéder  ces  petites  di^rences  et  les  indiquer  même  en  sens 
contraire .  dv  véritable.  H  n'en  est  pas  de  même  des  Déter* 
miiuitiom  »qne.  ro«  obtient  pâr  les  Horloges* ou  Montres 
iBScwes,  -pÊf  \et  CarJe''teni^  ou  Càroxomitres  :  plus  les  inter* 
valles  de' temps  sont  petits»  plus  grande  est  la  précision  du 
résultat,  parce  que,  dans  un  petit  intervalle,  le  Garde -temps 
•  t  plnï  sûrement  conservé  la  régularité  de  son  mouvement. 

On  ne  satiroit  trop  inviter  ies  ^«vigsteurs  ài|S|ocier  tfs:4^x 
Mét^oclei^  se  prêteront  un  miitqel  secours  :  les  Garde-temps 
tedre^rwDt  les  résultats  des  Distances  quand  il  s*agirâ,  dans  le 
cours,  des  traversées ,  de  déterminer  les  petits  progrès  en  longi- 
tude, et 'clé  cènnôître  quelle  a  été  l'influence  journalière  des 
Courans  SBy4»i(oute  dsi  Vaisseau  ;  nais,  loi«qtt*en  «piochait 
du^tenn^  d'iijue:  lopguc^  Trayeraéf ,  il  sçra  important  de  con* 
tioîtrie  avec  certitude  Ja  vraie  ^sition  du  Vaisseaupar  rapport 
au  point  sttir  lequel  on  veut  attérir,  les  résultats  des  Observations 
répétées  de  Distances ,  compîiVéi  avec  ceux  que  donnera  le 
Garde-ttmps  aux  «ndmeséppques,  Atqat  connbfilM  si  cdui-d 
ti!a  pas.éfinQiivé!^ueiqQe4éfii9^cinfnt  considérable  dans  sa  mar- 
che  c  et  si  Vw^  trouvoit  entre  1^-deux  résultat^une  différence 
qui  excédât  un  de|rré  ;  comme  elle  ne  jpourroit  fl^  appartenir  en 
entier  à  Terreur  des.  Observations  de  DistanctsTbii  adopcéroit 
un  milten  entré  ieà  dieux  résultats ,  jy^ur  avoir  une  DétemMUaclÀn 
A'apfct  laquelle  çil  pât  diriger  m  Route  avec  sûrefé. . 
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:  de  Y  Océan  Atlantique  el  du  Grand  "Océan  cpie  le 
Vahseau  a  parcourues ,  les  Courans  qui  portent 

dans  le  Nord ,  jiortent  aussi  dans  V Est  ;  tandis  cj[ue 
ceux  qui  pot  Lent  vers  te  Sud,  porten4  en  même 
tempis  vers  ÏOuest  t  mais  lés  quantités  dont  ils 
agissent  dans  le  sen$  de  là  Latitude  et  dans  celui 
de  la  Longitude,  hë  sont  ni  égales  entre  elles, 
ni  constantes;  d'où  jfésuitent  des  Vitesses  qui  dif- 
fèrent plus  ou  moins  »  et  des  Direcdons  qui  font  des 
angles  plus  ou  moins  ouverts  avec  les  Méridiens 
ou  avec  /es  Parallèles.  Lorsque  les  Directions,  qui 
participent  en  même  temps  <Iu  Nord  et  de  l'Est, 
ou  du  Sud  et  de  l'Ouest»  cessent  d*ftvoir  iku ,  ce 
changement  paroft  avoir  sa  cause  dans  fa  disposi- 
tion et  la  configuration  particulières  des  Terres 
peu  éloignées  de  la  Route,  ^dans  des  Golfes,  dds 
Canaux  ou  des  Emb^iichurfcé  de  grand.s  Fleuves, 
qui  occasionnent  des  Courans  accidentels  et  ex- 
traordinaires dont  on  cesse  d'éprouver  Pefièt  dès 
qu'on  a  dépassé  le  parâge  dans  lequel  Icfur  atéob 
est  iimitée  ;  et  Ton  retrouve  biéiMif  ie<  Courant 

général,  celui  qui  règne  au  large  ,  dofrtt  il  est-saris 
doute  moins  difficile  de  déterminer  Teifel  sur.uii 
Vaisseau  qu'il:  maîtrise ,  que  d'en  assigner  la  causé. 

Si  »  dans  lés  temps  à' Venir,  à  la  suite  des  Ohsèt^ 
valions  que  lès  NâVrgateurs  satirom  multiplier  pour 
Favancement  de  la  Science  et  pour  leur  propre 
intérêt  î  on  yta<oit  à  être  assuré  que ,  dans  les 
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parages  des  deux  Océans ,  traversés  par  la  Route 
du  SolUe,  les  Coiurans  qui  portent  le  Vaisseau  daiu 
Nord  le  partent  constamment  dans  VEst,  et  que 
ceux  qui  le  portent  vers  le  Sud  le  portent  en 
même  temps  vers  V Ouest ,  cette  certitude  oiîriroit 
un  moyen  de  se  garantir  en  partie  des  erreurs  de 
l'Estime  vers  Y  Est  ou  vers  V  Ouest,  dans  les  Jours 
où  l'état  du  Ciel  n'auroit  pas  permis  de  faire  des 
Observations  de  distances  de  ia  Lune  au  Soleii 
ou  aux  Étoiles ,  ou  d'employer  le  secours  d'un 
Garde-temps  pour  déterminer  ia  Longitude  :  car 
si,  par  quelqu'une  des  Alctiiodes  dont  les  Marins 
sont  aujourd'hui  en  possession,  l'on  peutconnoître 
la  vraie  Latitude  du  Vaisseau^  la  diâférence  entre  le 
véritable  progrès  dans  l'intervalle  d'un  jour  d'Ob- 
servation  à  un  autre,  et  le  progrcs  que  rKstinie 
aura  indiqué  pour  le  même  intervalle  ,  atmoncera 
de  combien,  et  de  quel  cdcé,  dans  le  setls  de  la 
Latitude  y  le  Vaisseau  aura  été  détourné  de  sa 
Route  apparente;  et  Ton. en  conclura,  sinon  de 
combien  y  du  moins  de  quel  côté  il  doit  en  avoir 
été  dérangé  dans  le  sens,  de  la  Longitude  :  quant  à 
la  quantité  du  dérangement,  on  pourra  la  présumer 
ci'aprcs  les  rcsuUuts  des  Observations  qui  auront 
été  faites  ies  jours  précédens  dans  le  parage  le  plus 
voisin  de  celui  dans  lequel  on  navigue.  . 

Mais  cette  uniformité  apparente  dans  les  Courans, 
cette  marche  qui^  dans  le  Voyage  du  Solide,  nous 
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présence  peu  de  variations^  il  ne  faudroit  pependant 
pas  la  regarder  comme  •  invariable  :  une- longue 
suite  dX>baervatîons  peut  seAle  nous  apprendre 

jusqu'à  quei  point  ,  dans  quels  parages ,  et  dans 
quelle  :fai$on  »  ii  est  permis  de.la.reg^dejr  ^on^me 
à  -  peu  -  près  .constance. . . 

J*4i  rapprçfché  dans  un  seul  TaUeau  qui  termine 
ces  Notes,  les  résultats  de  tous  les  calculs  reiaiifs 
à  l'action  des  Courans  dont  le  Solide  a  ^ptouvc 
Te^et/dans  ie^  ciQurs  dt^  $a  NavigaiÎQii  autou;  ;dtt 
Movde  ;  et  je  suis  persuadé  que  les  Marins  qui 
auront  arrête  leur  attention  sur  ce  Tabïeau  ,  désire- 
ront que  chaque  I^avig^teur.se  livre  .avec  itssiduité 
aux  Observations  qui  peuvent ,  au.  retq^r  de 
son  Voyage ,  nous  ^  fburûir  un  pareil  i  les 
Hydrographes  qui  auroient  sous  les  yeux  cette 
suite  de  Taiiieaux ,  y  trouveroient  les  Donniées 
nécessaires  pour  dresser  de^  Cartes  où  pourroieiv 
être  indiquées  dans  chaque  parage ,  ^la  tendance' 
et  la  force  ordinaires  des  Courans  ;  je  dis  ordinaires, 
car  ils  peuvent  éprouver  des  dérangjemens  dans 
leur  Direction  et  dans  leur  Vitesse,  par  i'e^  de 
causes  accidentelles  et  inconnues  :  cft  peut-être 
luéme  cprouvent-ils  des  changeinens  péripdiques  ; 
mais  si  les  changeinens  sont  réglés  ,  il  sufifira,  pour 
,  parvenir  quelque  jour  à  en-  cofînoître  la  loi  »  d'ayoir 
une  suite  d'Observations  faites  dans  fes  mêmes 
parages  eu  diiît rentes  saisons*  Que  les  Navigateurs 
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multipiient  seulement  les  Observations»  le  temps 
et  léf  Savans  feront  *fe' reste. 

La  précision  avec  laquelle  le  Solide  a  fait  tous 
îes  Atierages  ,  en  regiant  sa  Route  d'après  ie 
rcsuUat  des  Observations  de  Longitude,  indique 
le  degrë  de  confiance  que  -nous  pouvOfis  .accorder 
aux  Détcrminaiions  de  Y  Effet  des  Courans ,  qui  a 
été  concia  de  ces  mêmes  Observations  dans  le 
cours 'dîes  Traversées.  La  précision  des  î^tusérages 
prouve ,  en  même  temps ,  quelle  sûreté  t^ffreiit  aux 
Navigateurs  les  Méthodes  qu'on  peut  employer  à 
la  hiert  pour  déterminer  les  Longitudes.  Le.ur 
avantage 'iié'  peut  manquer  d'être  apprécié  ».  si ,  à 
chaque 'époque  où  lé  Vaisseau  aborde  à  des  Points 
dont  fa  Position  géographique  est  détermine'e , 
nous  comparons  ie  résultat  des  Observations  avec 
celui  qu'auroit  tionné  le  v  calcul  ordinaire  des 
Routes  ;  et  )'aurai  soih^'clè'  mettre  cette  comparaison 
soûs  les  yéux  dq  Lecteur  à  la  fin  de  chaque  Tra- 
versée :  puisse»t^elle  faire  sentir  à  nos  Navigateurs 
que  V Estimé  tCt&i  qu'iin-  moyen  subsidialte  dont  il 
n*èst  plus  permis  de  faire  usage  que  comme  d'un 
supplément  de  circonstance ,  et  seulement  lorsqu'il 
n^est< pas  possible  de  chercher  dans  le  Ciel,  par 
^Observation  des  Astres,  la  Position  que  le  Vaisseau 

doit  avoir  sia  le  Globe  !  '  * 

  -  '  » 
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PREMIÈRE  TRAVERSÉE. 
Du  Détrûit  de  Gibraltar  aux  îles  du  Cap-Vert* 

•  N  O  T  E  L 

LE  -aji  Décembre, -à  huit  heuire^^  soir  ,  ïe  1790, 
CAp  Spartei  { Côte  d'Afrique  )  à  la  sortie  du  De-  Dtccmbre 
troit  de  Gibraltar ,   fut  relevé  ditectemelit  au  ^9* 
Sud  *    à  1  lieue  |>  de  distance*  ' 

Les  Observatlbns  de  Berda ,  en  1 77^ ,  ont 
fixé  fa  Latitude  de  ce  Cap  à  3  5**»  47'  j  Nord, 
et>a  Longitude  à  8°.  14'  ^TOccident  de  Paris  \ 

Ainsi  le  Soliek,  «itprèhAAft  s«^fi  Pdint  «te  départ 
du  Relèvement  é&%  heures  ,  pàrdt  ide  ^  5*'.  52'! 
de  Latitude  >  et  de  8°.  14'  de  Longitude. 

NOTE  II. 

Le.j  Janvier,  à  i  heure  trois  quarts  après  i75>*' 
midi  y  on  aperçut  ie  Pic  di  Tenerjfi;  et  il  fiit  J^avicr. 

•  On  ch  erchera  dans  le  Journal  de  Route ,  aux  jours  indi- 
qués ,  les  Élénacns  des  caicui^  et  des  rçsuiuu  que  ca  Notes 
présentent.  '    "  %    •   ,  -  ► 

*  Tous  les  Rum^s  fîp  vrnt  rncîtqucs  dan5  ces  Notes ,  soni 
corrigés  de  fa  déclinaison  de  V*\gvû\ft  aimantée  et  rapportés 
su  vrai  Nord  du  Monde,  à  moins  qu'il  ne  ^ii  expressémoit 
énoncé  «pi^ii  sligic  «i'tia  llMo^b  teL^jiw  i^indiffi^  le  Coinpw 
éo  mer.' 

'  Ces 'DéfenninitiDm  s(mt  'c]ttriit«5<l%iii  M<s.  cbm^  ' 
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179  I.    relevé  au  Sud  5  degrés  et  demi  Est,  à  35  lieues 
Janvier.   ^  distance  estimée  à  vue. 
^*  De  midi  à  i  heure  trois  quarts,  le  Vabseau 

avoit  parcouru  8  Milles  à  i'Oueit-6ud-Ouest  6 
degrés  e  t,  demi.  Sud. 

'  Conséquemmeiu ,  sâ  Latitude  avoit  diminué 
depuis  midi,  de  près  de  4  minutes,  et  sa  Lon-*  * 
gitude  cioit  augmenice  d'environ  8  minutes. 

La  latitude  observée  à  midi  étoit  de  30*.  08'  ;^ 
celle  du  Pic  est  de  28^  17';  ainsi,  à  cette  épo^ 
que,  le  Vaisseau  étoitplus  Nord  que  le  Pic  ie 

A  I  heure  trois  quarts,  c«tue .. différence  avoit 
diminué  de  4  .minutes  ;  par  conséquent ,  le  Vais- 
seau n'étoif  plus,  alors  que  de  i*.  47'  plus  Nord 

que  le  Pic, 

Dans  cette  position,  on  releva  le  Pic  au  Sud, 
6  degrés  et  demi  Est  :  le  Vaisseau  étoit  donc  de 
12  Milles,  ou  environ  14  minutes,  plus  Ouest 
que  le  Pic» 

La  longitude  du  Pic ,  rapportée  par  les  Opé- 
rations de  Borda  *  ,  &  celle  de  la  Ville  de 


•  La  Longitude  de  ià  viiie  de  SrinM  -  Crui  (  au  Môîc  ), 
rapportée  à  oclie  de  l'Observatoire  de  CaJrr  ,  c<^t  fixce  a 
,  go  \  l'Occident  de  Paris      par  un  milieu  cnn  c  îc^ 

Dctçrminations  qu'ont  données  les  Horloges  marines  de 
Ferdinand  Bmh»ud  ,  surVIsis,  en  17^9  ( Pingré  et  Flenrieu  )  , 
sur  k  Flore,  en  1771  (Verdit»,  Borda  et  Pingré  j  ,  mr  1» 
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SantéhÇrai  [  Samte^Croix  ]  # ,  est  de  •  i  p  ,  degirés  v  i^p^i . 
ainsi  celle  du  Vaisseau  étoit  de  i'5^\  .14'.  JMy^r. 

Et  si  i*on  veut  ia  rapporter  à  midi,  on  eu 
retranchera  S  minutes  de  progrès  dai>s  rOuest  » 
depuis  cet  instant  jusqu'à  i  lieuie  trois  quarts  ;  et 
«lie  ne  sera  plus  que  de  19^  06'. 

Comparons  k  présent  cette  dernière  Longitude 
avec  celle  du  Point  de  départ, ïe.âp. Décembre, 
au  Nord  du  Cap  Spartei,  8^  14';  nous  verrons 
cfue  ie progrès  réel  vers  l'Ouest,  du  25)  Décembre 
au  5  Janvier  (en  7  jours  moins  8  iieures  )  ,  a  été 
de  I  o^  5  2'  ;  mais ,  suivant  k  calcul  des  Routes , 
le  progrès  apparent  est  de  1 32'  ;  ainsi,  par  - 
reflet  de  quelque  Courant ,  le  Vaisseau  a  été 
porté  de  deux  tiers  de  degré  vers  TEst,  ou  (en  ^ 


Boussole ,  tn  177^  f  Borda  )  :  et  plusieurs  Observations 
d'Éclipsés  des  Satciiites  de  Jupiter  Élites  j  en  1724»  par  le 
P.  Feuillée  (  Mém,  de  tAcad.  des  Se,  1746 ,  page  135  à  146  )  » 
et  dans  ces  derniers  temps  p«r  Varela  ( Mss,  de  Borda  J ,  et  ^ 
dont  on  a  eu  les  correspondantes  dans  les  Observatoires  - 
d'Europe,  confirment  cette  détermination.  Sa  latitude  a  été 
fixée  par  un  «sez  grand  nombre  ^'Observations ,  i  ^S'i 
Kord.  \ 

La  Latitude  et  la  Longitude  du  Pic  de  Tentrift  ont  .été 
rapportées  à  celles  de  Smta  -  Cw^  par  les  opérations  de  . 
Borda  qu*ii  suffit  de  nommer  pour  garantir  l'exactitude  des 
opérations  et  des  résultats  :  il  a  conclu  la  Latitude  de  28".  17' 
Nord»  et  la  Longitude  de  19  degrés  à  l'Ouest  de  Paris, 
{  Ms&  conuimiiiqué  par  Bçiria*  ) 


\ 
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i^rp^î.  réduisant  les  parties  de  FÉquateur  en  Mflfet 
Janvier,   marins ,  sur  un  Parallèle  moyen  entre  les  deux 
5'      .Parallèles  extrêmes)  de  3  8  .MiUes  de  moins  vers 
rOaesl  que  le  câlcul  des  Routes  ne  Tindiquoit  >' 
ce  qui  donne  pour  Tefifèt  nioyèn  du  CcHimnt  vers 
.  r£st|  5  milles  et  demi  par  vingt-quatre  heures.  •• 
£ti  comparant  journellement  les  Latitudes  ob- 
servées à  cdfes  qui  étoient  déduites  de  l'Estime^ 
on  trouvera  que  le  Vaisseau  a  été  emporté  par 
»  les  Courans  ,  tantôt  vers  le  Sud  ,  tantôt  vers  le 

Nord  y  et ,  compensation  faite  des  quantités  eit 
sens  contraires  qui  se  détruisent  »  de  9  minutes  y 
'  ou  9  Milles,  vers  le  Sud  :  en  les  combinant  avec 
les  38  Milles  de  TEst,  on  a  pour  le  mouvement 
non  apparent  du  Yassseau  ,  ^9  Milles  dans  l'Est 
13  degrés  f  Sud,  et  pour-  Vitesse  moyenne  par 
jour  sur  cette  Direction,  5.8  Milles  :  mais  on 
peut  présumer  que  sa  tendance  vers  l'Est  a  été 
constante,  comme  elle  devoit  l'être,  d'après  la 
remarque  de  tous  les  Navigateurs  qui  ont  éprouviS 
que  les  eaux  de  V Océan  se  portent  avec  une  vitesse  - 
assez  considérable  vers  le  Détroit  de  Gibraltar ,  par 
où  elles  coulent  dans  la  Aîéditmanée  dont  la  recette 
par  les  fleuves  qui  s'y  verseht,  ne  com)5ense  pas  la 
dépense  qui  s'y  iait  par  i'évaporation  '. 


'  Dans  t»ne  Ti'a^rsée  que  je  fis  en  17^9 ,  de  Cadii  à  llfe 
de  Tenerîfe ,  par  une  route  directe  et  avec  un  vent  fait  ciii 
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,  Je  ferai  ici  uiie;  remarque  acces^irejài'objfSt  4e  i/^t* 

cett/er  J\f9te.      -,    ».  ,                            /.   ]  Jwxifr. 

,  La  Lâtltude  otmcxée  i  midi  étçit  de.iQ%  q8'  ;  S; 


Nord  -  Est  à  l'Est  -  Nord  -  Est  ,  j'eus  occasion  de  vérifier  VciTct 
constant  du  Cour.mt  qui  porte  à  IT^t  tant  qu'on  navrguc 
dans  le  parage  situé. dans  l'Ouest  et  à  peu  de  tli>t;in  c  du 
Détroit  de  GibraUar,.  Un  t>ea^  ciel  rac  permit  ,  pendant  ics 
quatre  jours  qu'employa  cette  Traversée  ,  de  faire  chaque  jour 
des  Observations  pour  dciermincr  la  longitude  du  Vaisseau 
avec  le  secours  des  Horloges  marines  de  Ferdinand  Berthoud , 
que  j  avfyis  été  charge  d'épïouver ,  «t  dont  fe  mouvenicnr 
journalier  avoit  été  vérifie  ;i  Cadii  r  et  en  comjiar.mr  ,  chaque 
jour,  le  progrès  vers  l'Ouest  conclu  des  Observations  ,  avec 
celui  que  le  calcul  d^  la  Route  in^iquoit,  i'cus  ïcs  résultats 
suivans  :  '  ^    ....... 

Le  jour,  le  courant  avôit poné  dans  l'Est ,  de  1 1  minmes 
1  quiirt ,  ie  %A,  6«  il  Minutes;}  quarÊ  yio  '^«««l'dé^  minutes 
I  tien  i  ie  4.«  de  i  minute..  ' 

-,  ôn  vojjt  4ue»  daf\<»iei'-Arois  premiers  j9^lfs/{e  n^oçvemeiit 
imprimé  au  Vaisseau  <Iai^  VZsi,  l*a  porté  vep  ,c^  cèîé  »  de 
33  minutes  i  tier«,  ou  27  MiHe«  5  quarts;  et  uar  un  mifieu > 
dWron  B  Milles  par  24  heires.  î  '  ' 

Mais  l'action  du  courant  cessa  de  se  faire  schûr  le  ^.'^  jour 
que  le  Vaisseau  étoit  parvenu  an  Pavallclc  de  31  degrés. 
(  Voyei  le  l  oynge  de  l'isis  ,  m  17^' S  et  ly^f  s  à  différentes 
parties  du  Abonde  ,  j'our  éprouver  les  Horloges  imuinrs  ,  &ç. 
Paris,  Imprimerie  Koyaic  ,    '773.  Tome  l.^"^  ,  page  279.) 

Les  quantités  dont  le  Vaisseau  avoit  été  porté  ,  dans  le  même 
intervalle  ,  vers  le  Sud  oii  vers  1c  Nord,  s^étoicnt  â-peu-près 
balancées  :  8  minutes  2  tiers  dans  le  Sud ,  é  mmtites  t  httiticfllfc 
dans  io  ^ioifd.  (Yoy«t:/^.iToiRff       pmt;»(|b.)  '  -, 
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1 7p  1 .    de  midi  à  i  heure  trois  quarts ,  époque  à  laquelle 
Janvier,    se  fit  le  Relèvement  du  Pic,  le  progrès  du  Vais- 
5«       seau  avoit  e'té  de  4  minutes  dans  le  Sud  ;  ainsi  , 
z  I  heure  trois  quarts,  la  Latitude  n*étoit  plus  que 
de  30°.  04';  et  il  étoit  plus  Nord  que  le  Pic,  de 
i".  47',  ou  3  5  lieues  deux  tiers.  On  avoit  estimé 
à  la  vue  que  la  distance  pouvoit  être  de  3  5  lieues; 
et  l'observation  de  Latitude  prouve  que  la  ve'ri- 
table  distance  difFéroit  très-peu  de  cette  estima- 
tion :  elle  prouve  aussi ,  et  c'est  ce  que  je  veux 
en  conclure,  qu'en  venant  du  Nord,  comme  de 
toutes  les  autres  parties  de  l'Horizon  ,  on  peut 
'     distinguer  le  Pic  de  Tenerife  de  3  5  ou  3  ^  lieues 
de  distance  ,  même  lorsque  le  tetnps  n'est  pas  par- 
faitement clair  :  car  on  lit  dans  le  Journal  de  Route 
que ,  de  midi  du  5  à  midi  du  6 ,  on  eut  le  -vent 
au  Nord,  variable,  foible  ,  et  de  la  brume.  Ainsi, 
quand  le  Relèvement  du  Pic  fut  fait  à  1  heure 
trois  quarts  de  ce  dernier  jour ,  le  temps  ne  devoit 
pas  être  parfaitement  clair  :  mais  il  l'avoit  e'té  suffi- 
samment pour  prendre  la  hauteur  méridienne  du 
Soleil ,  et  il  le  fut  assez  pour  que  le  Pic  pût  être 
aperçu  de  3  5  lieues  de  distance ,  parce  que  son 
sommet  n'étoit  pas  enveloppé  dans  les  nuages,  et 
les  dominoit.  En  calculant  d'après  son  élévation 
au-dessus  du  niveau  de  la  mer,  que  les  Opérations 
de  Borda,  faites  en  1 776 ,  dans  son  Voyage  jusqu'à 
la  pointe  la  plus  élevée  de  la  montagne ,  ont  fixée 
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k  t^y^ibises     ^  tCottve  que  U  distince  à  k-  1791* 

quelle  on  voit  géométriquement  le  Pic  rasant  Janvier. 
l'Horizon,  en  ayant  égard  aux  réfractions  ter-  5* 
renres  y  est  de  128  minutes  trois  quarts  de  degré  « 
OOP  d'environ  4^ «lieues  marines  :  et  si  l'on  stippose 
l'œil  ékvë  de  20  à  25  pieds  au-dessus  du  niveau 
de  la  mer 9  cette  distance  peut  augmenter  de  z 
cto 'j.  tieues.  Mftislapirtie  supétieitie  de  k  mon* 
tagne,  ou  /r  Pkên,  forme  un  cène  tronqué  sur 
une  ckvation  de  500  pieds;  et  la  bouche  cliip-  , 
tique  du  cratère  qui  ie  termine  ,  et  dans  lequel 
iftfn^  descendit,  :  n'a  pa8^plu8:de  55  ,à  40  toises 
de  longueur  sur  son  grand  diamètre  qui /s'incline 
vers  le  Sud-Sud-Est,  et  2^  à  30  seulement  sur  le 
petit  diamètre  :  on ^  petit  donc  présumer  que  la 
montagne  du  Pic  ne  se  distingue  aisément  à 


D«iix,  baromètres  furent  places  <ur  le  bord  le  plus  élevé 
du  ctatèrc  ;  l'un  s'éleva  à  i8  pouces,  l'autre  à  i8  pouces 
4  dixièmes  de  ligne  ;  ie  Tfaeiteomètre  de 'ÏCiÀîv  degrés 
«iTdëittt  iU^-dtfsf us  iei|â>cQiigéUtion.  En  'c(ini|Mnnfr m  Iimutemn 
à. ^celles  1^  ies  Biwotaètr^s  de  coi|ipan|isp]i'  >ypiétit  «ues,  .| 
||i  ^iiM  heure ,  fu  .bord  d^  k  mer,  et  en  appliquant  «  pour 
les  corrections  à  fiûre  .  la  règle  de  M.  Luc,  on  crouyé  la 
ïâuteur  du  /Vc^atlUessus  du  niveau  de  fÔcéan ,  de  1919  tobes. 
Dé  itafisiire  trfgonoméQrique,  fiûte  ave^' toutes^  les  pirécaucioiif 

pouvoiem  en  assurer  i-exactintde ,  donna  1905  toises;  et 
I*on  voit  que  la  hauteur  mdlîquée  par  le  Ebroinettê  ne  diffère 
4ié  hi  véritable  que  de  14  toises,  (  Ces.  mesures  sont  «xàraites 
d'un  Manuscrit  com^uwqiié  par  Bprd$t)  ''  . 
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1 79 1 .  l'Horizon  que  lorsque  la  base  du  Phon  commence  à 
Janvier.  montrer  ;  ainsi  l'on  peut  lulmettre  qm  ia  iplq^ 
y*  grande  distance,  d'où  Ton  puisse  apercevoir  rit 
J^Jc  de  Tenerîfe  y  de  dessus  Je  p ont  d'un  Vaisseau^ 
est  de  à  43  lieues  :  |e  ne  parle  pas  de&.peiim 
différences  qui  dépendeniî  4^  ià  variation  des  léf 
fractions  .  terrestres ,  lesquelles  ^variant  suivant  la 
température  et  i'éiat  de  Tatinosphére  ,  chaii^çatia 
liauteur  appaimittt  des  montagnes*     '  . 

'D'après  ces:. mesures  que. personne. ne  cûnieftt 
tera ,  on  peut  juger  *  combieci  ortt  exagéré  les 
Voyageurs  qui  nous  ont  dit  qufiLs  avoient  aperçu 
le  PicL  éi  Tymnfa^.à»  ^«ûnfnrr  .de  lieues 
en  mer 

I  —        .NOTÉ  ilL  -  .  j 

En  comparant  ia  Longitude  que  donnèrent 
.deux  Suites  de  distances  de^ia  LûHe  ¥irSoiëil , 
observées  le  9  ^  à  3  heures  trois  quarts  de  I  après- 
midi  ,  et  rapportées  ù  luidi  de  ce  jour  ,  avec  celfe 
que  l'on  avoit  e^elue.y  ie  y  ^>  du  .Keièveijieat  du 
JPte  de  îTfwiT/îf  j  on.voh  q^^^  l'inttïvatlle^e 
4  jours,  le  progrès  ver^  i^dùest  'âvoiC 'itë'de  4 
degrés  40^  minutes-  En.' rapporta  ut  pareilleinen^ 

au.K.elèyeuieftic^ii./'/V  la  .JLoJS^tu^p.  4eii.uije»  du 

 ...  .     .  ~"  :        ^:-!:  , .    •  . 

^  -    Voyez  générait  da  Vqffûgts  pxx£i^y«tt  ,.fIomà 

page  439,  Édit,  '  '  <  '  "*  •{  ' 

calcul 
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ealcui'  des  Routes  pour  le  p  à  midi,  oxi  uàmp  179c» 
que  le  progrès  indiqué  par  'rEstime  du  5  au  9  hnvUik 

du  mois  étoit  de  3^  34'  :  ain$i ,  le  Vaisseau  ^* 
ayoit  onoore  été  porié  ver«  l'Est  de  y  4  mintttes  , 
oui  environ^  41^  Miiieiypar  le  Pàraiièle  moyen 
entre  les  deux  extrêmes;  * 

Les  Observations  de  Latitude  ârent  connoitre 
que  •^•'deiis  ie  même  iatervaiie,  il  avoit  été  porté 
de  1 2  minutes ,  ou  ix  Milles  ^  4»is  le  Sud ,  pâ^ 
delà 'ta*  Somme  des  progrès  estimés: 

II  en  résulte  que  les  Courans  i  avoieiit  porté  de 
jo  Milles  et  demi  dans  r£st  13  degrés  |  Sud> 
•rec  une  Vîtesse  moyienne  de  la  MMles  deux 
tiers  en  24  heures* 

II'  est  très  -  ordinaire  que  ,  dans  les  parages 
qu'on  avoit  traversés  >  les  Vaisseaux  soient  portés 
dans  I'£$t  par  le  mouvement  des  Eaux  :'ec  com-* 
munément  ils  le  sont  en  même  temps  dans,  ie 
Su4  ... 

NOTE  IV. 

Le   14  à  midi,  la   Pointe  méridionale  de  14* 
l'île  de  Mayo  [  Mai  ]  une  de  celles  du  Caf-  ' 
ym,  fut  lelevée  au  Nord»  k  une  Ueue  de  dis- 
tance. - 

Par  un  milieu  entre  les  rc'sultats  des  Obser- 
vations qui  furent  faites  sur  VIsis,  eu  176^  y  et 
Nuria  Fiiûrii  en  1771  j  la  LMdtnde  de  cette  Pointe 
i-  B 
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>     '    1791.   est  de  15".  04' ^  Nord ,f  et. sa  Longitude,  dfe  a 5*. 

^  Jwnrier.    a8' ^  PcfiidfiflUie . 
'4*        Le  PbÎBl  du  ReièVeifieoc  de  muK  se^tranvoit 

sur  le  Méridien  même  de  cette  Pointe  p  et  3 
minutes  plus  Sud;,aiasi,  à  cette  ^poque^/ia  La^ 
titude  du  Vaisseau  devok  être  d&>i'5**«-'i:>i:'*'^  « 
et  celle.  <pii  fut  observée  y  ^it  cmnêaiimt  r  sa 

Longitude  étoit  celle  de  la  Pouiie  meridion^e  c^e 

En  comparant  cette  Longitude  avee  celle  qui 
avoit  été  observée  le  9  à  midi ,  on  trovve  que  , 

dans  i'inteivaile  de  5  jours,  le  progrcà  vers 
rOueit  a  été  de  $^  42'  ^  Suivant  le.  Cakui  des 
Routes,  il  ne  devoit  être  que  de  3^.  69'  :  ainsi 
le  Vaisseafi  a  été  porté  dans  l'Ouest  de  3  3  Vni* 
nutes  et  demie ,  ou  3  o  Milles  et  demi  (  en  re- 
duisant  les.  parties  de  l'Equateur  en  Milles  marins 
par'  un  Parallèle  moyen  ). 

Les  Observations  de  Latitude  ont  fait  connoitre 
que,  dails  le  même  espace  de  temps,  ii  a  été 
entraîné. dans  le  Sud,  de  18  minutes,  ou  18 
,      Milles  ;  ainsi,  par  i'efibt  du  Courant,  le  Vaisseau 
a  été  porté  de  35  Milles  et  demi  dans  l'Ouest 


Lkrit.  N.  lenf .  O. 

'  Stthnm  ici  Ob«femsk>i» de  r/jtj,  xs^  ot'  •»  s/. 
Suivant  cftUes  4e  U  fivre,,»^»  ■$ 
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30;.  I  Sud,  avec  uiie  Vitesse  moyenne  de  7.*  1791. 
Milles  par  24  hettvea*.      .  r 

'  *  .       ^  Janvier. 

La  Loogiittde' de  TEaime  telle  que  la  donnoit 
le  Calcul  des  Routes  rapporté  à  ia  Loiigitud© 
du  Départ  le  x^.  I^cembre  à  la  vue:  du  Cap 
Spkmd,  étdît  de  2/^'  i  et  en  la  comparant 
à  \9r  HésiÊ2bU  ,  25^  28^  I,  on  trouve  que  ierreuc 
de  l'Estime,  après  16  jours,  ëtoit,  m  wma, 
de  I  degré  qui,  sUr  le  Paiallèlei  de  rAwivée 
dqnmui  à  .58  tMiUes^  Mais  on  a  vu  qu  H  s'esî 
fah  tme  compensation  d'erreurs  :  dans  l*intervalte 
du  Décembre  au  p  Janvier,  la  Somme  des 
erreurs  de  l'Estime,  en  ^m^vf^it  été  de  %f 
Milles  ou  jo.  34'  t  ^t  du  9  aù  14  ,  Terreur  a  cté 
ife;  30.5  Milles  ou  o%  34  ,  ^«  arnm. 

SECONDE   tRAVEftSÉE.  ^ 

Des  îles  du  Cap-Vert  à  la  vu$  ife  la  Tem- 
pes-États. 

■ 

NOTE  y.  ' 

L  a  T,ongîtude,  de  ia  Pra^,  daoa  dé 
JlflffZ-r tgo,  a  éltf  déterrahlée  par  les  Observations 
faites  avec  le  secours  des  HorIogesmarinea.de 
Ferdinand  Èerthoud,  en  1769  sur  ÏIsis,  en  1771 
wr  la  et  rapporté  à  la  Longitude  de 

B  a 
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1 75)  1 .  Cûdii  '  :  elle  est  de  2  5 °.  5 1  '  à  l'Occident  de  Parîi, 
Janvier.  C'est  de  ce  Point  que  le  Solide  partit ,  le  1  8 
Janvier»  pour  aller  chercher  le  Méridien  de  la 
Tem^dis-Élûts  donc  on  proposoit  de  prendre 
connoissance  ayant  que  de  s'engager  dans  le 
Grand-Océan ,  parce  qu'il  étoit  possible,  ainsi  que 
cela  arriva 9  que  la  contrariété  des  vents  ne  permît 
pas  de  recpnnoitre  le  Cap  de  Hwn^ 

On  ne  .put  faire  aucune  Observation,  de  Lon- 
gitude'jusqu'au  6  Février;  mais  les  résultats  des 
Observations  de  Latitude  comparés  à  ceux  de 
ri^stiioe,  firent  connbîure  que»  dans  i'intervaiie 
28.  du  29  au  <3 1-  Janvier 9  le  Vaisseau  fut  porté' dam 
3*«  le  Nord  de  50  minutes,  par-delà  l'Estime  des 
Routes 9  c'est-à-dire»  de^  16  Milles  deux  tiers  par 
24  heures. 

Cë  grand'  effet  d'un  Courant  venant  du  Sud  a 
eu  lieu  entre  le  Parallèle  de  3°.  36'  et  celui  de 
2^  26'  l^ord»  et  entre  20^  35'  et  2I^  29' 
de  Longitude  Occidentale.  Depuis  le  départ 
de  la  Praya  jusqu'à  cette  époque  ,  on  n'avoît 
remarqué  que  des  différences  uès-peu  considé- 
'  rables  entre  les  Latitudes  estimées  et  les  Latitudes 


Latit.   N.  Long.  Occid. 

Obs.  dei'/j/j. .  .  140  5»'  33"  ..  ^5*»  50'  00". 

Obs.  de  la /Vorr.  14    $3  4°   •  •  ^5    5'  l^' 


Milieu.,.  14  J3  Q(>t\  .  t  ^5   $0  45* 


DEMARCHAISÎD. 

observéejs  :  dans  les  trois^  premiers  jours  »  la  dif-  1791* 
férence  avoit  été  nulle  :  du  2 1  au  22 ,  ie  Vaisseau  J»^^'^^» 
parut  avoir  été  porté  par  le  mouvement  des  eaux,  5*' 
de  4  minutes  dans  le  Sud  ;  mais  les  jours  suivans 
il  parut  rétre  dans  le  Nord;  du  22  au  23  ,  de  j 
minutes;  du  23  au  24. ,  de  4  ;  et  du  24  au  28 , 
de  I  minute  seulement. 

Sx  Ton  jette  les  yeux  sur  la  carte  de  V Océan 
Atlantique,  oh  voit  que,  dans  i'intervaile  du  2& 
au  31  Janvier,  pendant  lequel  le  Vaisseau  a 
éprouvé  l'efiet  d'un  violent  Courant  du  Sud  ,  il 
naviguoit  dans  la  partie  de  cet  Océan  où  lés 
eaux  se  trouvent  le  plus  resserrées  entre  les  deiu^ 
Continens.  On  sait  que ,  à  la  Côte  du  Brésil  et 
de  ia  Cuiane ,  depuis  le  Cap  Saint  -  Rock  jus- 
qu'aux Antilles  ,  les  eaux  ont  un  mouvement 
constant  du  Midi  au  Nord,  déclinant,  plus  ou 
moins  vers  TOuest  suivant  la  direction  des  terres. 

Comme  il  n'a  pas  été  fait  d'Observations  de 
Longitude  depub  le  départ  de  la  Pra^a,  on  ne 
peut  savoir  si  le  Courant  qui  a  porté  dans  le 
Nord ,  porioit  en  même  temps  vers  l'Est  on  vers 
rOuest  ;  on  pourroit  présumer  que  sa  tendance 
étoit  plutôt  vers  ce^ dernier  côté,  d'abord,,  parce 
qu'on  sait  que  les  eaux ,  entre  les  Tropiques , 
ont  un  mouvement  général  d'Orient  en  Occi- 
dent, et  en  second  lieu,  parce  que  les  Obser- 
vations qui  fureuc  faites  le  6  Féitiet  suivant , 
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T^79^*  indiquèrent  9  <Ians  i'iniervalle  du  18  Janvier 
,  janvier,   ^      dernier  jour,  le  progrès  du  Vaisseau  vers 

l'Ouest  avoit  été  pJus  grand  de  1".  03',  ou  en- 
viron 2 1  iieue» ,  que  celui  que  Ton  déduisoit  du 
calcul  des  Routes. 

NOTE  VI. 

Février.  L£  Résultai  moyen  de  quatre  Suites  de  dis- 
6*  tances  de  la  Lune  au  Soleil  »  observées  le  6  Fé^ 
vrier»  à  4  heures  47  minutes  de  Taprès^midi ,  et 
rapporté- à  midi,  donna  pour  la  Longitude  du 
Vaisseau  à  cet  instant ,  zy"*.  5  8'  ;  et  en  la  com- 
parant à  eelie  de  ia  Pnsya,  25*.  5  1'  ,  on  trouva 
que,  du  iS  Janvier  au  6  Février,  en  19  jours, 
le  progrès  ver*  l'Ouest  avoil  été  de  2*.  oy*. 

Suivant  les  calculs  de  TEstime  »  il  n'avoit  été  que 
de  I^  04'  ;  ainsi  le  Vaisseau  avoit  été  porté  dans 
rOuest,  par-ddâ  le  progrès  estimé,  de  1".  03', 
ou  62  Milles. 

£11  conqparant  la  Somme  des  progrès  en  Lati- 
tude concilia  par  Observation ,  avec  celle  des 

progfci  estimés,  on  trouve  que,  du  18  Janvier 
au  $  Février,  le  Vaisseau  a  été  porté, dans  le 
Nord»  de  34',  qui  se  déduisent  à  i**  30' , 
parce  que^'da  au  as,  il  avoit  été  porté  ée\ 
minutes  dans  le  Sud  ;  et  comme  du  5  au  6  Février, 
il  ra  encore  été  vers  le  Sud ,  de  9  minutes  ;  son 
mouvement  relatif  ven  le  Nord  »  dans  l'intervalle 
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du  18  Janvier  au  6  Février,  «e  jrédaijC'à:  jitrai',  1791-. 

Ott  81  Milles.  '  *  ^      <.  Fcvrtec 

Ainsi,  après  avob  çombiné  -!«  mouvement  len  ^* 

Latitude  avec  celui  qui  s'est  fait  en  Longitude, 
on  voit  que  le  Vaisseau  a  été  emporté. dans  le 
Nord  37  degrés  Ouest  »:  ide.  lo)  Milles  en  ^19 
jouri;  jce  qui  demie:  nii:  noorement-  moyèii  de 
>.4  MiU^.par  24.  heures  sur  cettç  direction» 

'     N  QTE  vu. 

I)  e  nouvelles  Observations  de  Longitude  faites  7.  8.  9'. 
le  Xi  8  et  le  9  ;  savoir  :  le  premier  jour,  deux 
Suifes  de  disttnces  de  k  X.«Kie  au  Soieii;  lè  se- 
cond,  ^deux  autres  ; 'te  tmisième,  deux  autres, 
ont  donné  pour  chacun  des  jours,  mi  résultat 
qu'on  a  rapporté  à  i'|ii^taQt,dA  l^ur  midi  respectif. 

En  comparant  le  progrès  vers  l'Ouest  en  24 
heures,  cdndu  des- OfosemtioQs ;  arvecxelitf  ^fue  '. 
rEstime  indiquolt,  on  a  trouvt^  les  dift^rences 
suivantes  : 

Du  4Î  au  7 ,  le  progrès  observé  a  été  pius  grand 

que  festiine  ,  de  i>  minutes; 

Du  7  au  8  ,  plus  peiit  de  1  minute  ; 

Du    an  91,  plus  grand  de  a^  minufes  ; 

£t  en  embrassant  les  5  fours ,  du.  au  9  »  le 
progrès  vers  TOuest  a  été  plm  grand  y  si^nt 
l'Observation  que  suivant  i' Estime  ^  de  30  mi- 
nutes y  OU  29  Milles  trois  quarts. 

B  4 
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lypK  ,  zLespnogJDès  vers  le  Sud,  du  6  au  p^omété, 
février,  chaque  jouf,  plus  grands  d'après  l'Observation 
7*  8.  9«  que  d-après  l'Estime  y  de  y  minutes  »  et  db-^  mi* 
nutes^  ou  <p  Milles,  pour  les  3  joursi 
f  Ainsi dans  cet  intervaUe,  le  Vaisseam*a  été 
porté  .  de  31  Milles  4ans.  l'Ouest  A  8  degrés  Sud  | 
ce  qui  donne  un  mouvement  moyen  de  i  o  Milles 
un  tiers  par  24-  heures  sur  cette  direction. 

Si  l'on  compara  »  p  »  U  Longitude  absolue 
observée ,  3 1  o8\  avec  là  Longitude  conclue  de 
l'Estime,  qui  est  de  29*.  35',  en  rapportantjes 
calculs  à  la  Longitude  de  ia  Praya,  otiyoii  qu'après 
22  jours  de  navigation»  les  erreurs  accumulées  de 
l'Estime  en  ont  produit  une  de  l^  33',  ou  plus 
de  3o_iiç;ues,  en  arrière  4e  la  vraie  position* 

NOTE  VIIL 

3 a.  Le  12,  à  4  heures  19  minutes  de  l'après- 
niidi ,  on  prit  4  Suites  de  distances  de  ia  Lune 
au  Soleil»  et,  le  soir,  une  Suite  de  ia  Lune  à 
^  de  Pdlux,  Le  milieu  entre  les  cinq  Résultats  , 
rapporte  à  midi ,  donne  pour  ia  Longitude  du 
Vaisseau  à  cet  instant,  3  3^  41  et  en  ôtant  celle-ci 
de  celle  du  9  à  midi»  on.a  a^  33'  de  progrès 
vers  l'Ouest  »  dans  l'intervalle  des  3  Jours. 

Ce  progrès ,  selon  TEstime ,  n'étoit  que  de  2*. 
Il';  ainsi ,  le  Vaisseau  avoit  été  porté  dauâ 
rOuest,  de  23  minutes»  ou  21.4  Milles» 
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Dans  le  même  interrâlie  ^  li  avoit  été  porté  vers  179  >• 
le  Sud  de  24  minutes»  ou  24  Milles.  Février. 

En  recomposant  îe  mouvement,  on  trouve 
32.^  Milles  dans  l'Ouest  48  degrés  ^  Sud;  et 
pour  Vitesse  moyenne  en  24  heures,  10  Miiies 
trois  quarts» 

A  l'époque  du  12,  l'Estime  se  trouvoit  en 
erreur  sur  la  Longitude ,  de  I^  5  ou  d'environ 
37  iieûes  en  arrùn»  ' 

NOTE  IX, 

L  £  Résuiuf  moyen  de  deux  Suites  de  distances  1 5* 
observées  de  la  Lune  à  Réguhs ,  et  de  la  Lune  à 

Aldibdran ,  le  i  5  ,  à  huit  heures  et  demie  du  soir, 
et  rapporté  àr  midi  de  ce  jour ,  lit  connohre  que , 
depuis  le  12  »  le  progrès  vers  *  l'Ouest  avoit  été 
de  2^  1 5'  ;  mais  il  n'étoit  que  de  i**.  42',  suivant 

le  calcul  de  l'Estime  ;  ainsi  le  Vaisseau  avoit  été 
porté  dans  rOuest.,.de  33  minutes*»  ou  31.5 

Milles. 

.     ■  ■ 

..Dans  îe  même  intervalle,  suivant  les  Observa- 
tions de  Latitude,  il  avoit  été  porté  de  29  minutes, 
ou  29  Miiies  y  dans  le  Sud ,  par-delà  le  progrès 
estimé  vers  ce  côté.  / 

En  combinant  ces  deux  mouveméhs/on  trouve 
que  le  mouvement  composé  a  été  de  42. p  Miiies 
dans  rOuest  42  degrés  ^Sud  y  et  ia  Vitesse  moyenne 
de  1 4.3  Milles  par  24' heures.    '  • 


Digitized  by  Google 


i6  VOYAGE 

1791.      Si  Ton  compare  y  ce  même  four»  la  Longitude 
tévrkt,   estimée  à  celle  que  Ton  a  conclue  de  l'Observa-  • 
'J*      don,  on  voit  que,  depuis  le  départ  de  la  Praya, 
après  2  5  jours ,  l'Estime  est  €9  arrière  de  2^  2 S',  ou 
<fe  46  licites  deux  tiers  sur  le  Paraiièle  de  l^Arrîvée* 

NOTE  X. 

^  # 

De  nouvelles  Observaiionâ  faites  le  16,  à  9 
heures  du  soir  (  deux  Suites  de  distances  de  la  Lunei 

à  Aldebaran f  et  une  à  Regulus  ) ,  ont  donné,  pour 
la  Longitude  rapportée  à  midi,  37**.  06'  ;  et  consé- 
'quemment,       10'  de  progrès  vers  l'Ouest ,  du 
1 5  au  1 6. 

Suivant  l'Estime ,  ce  progrès  n'étoit  que  de  44 
minutes  :  ainsi ,  dans  les  24  iieures ,  le  .Vaisseau  a 
été  porté  dam  i'Ouesi  »  de  z6  minutes  ^  ou  24.5 
Milles. 

Suivant  l'Observation  de  Latitude,  il  Ta  été  en 
même  lemps  dans  le  Sud  ^  de.  1  o .  minutes  »  ou  1  o 
Milles.  .  ' 

Le  mouvement  composé  a  donc  été  de  26.5 
JVliiies ,  dans  i'Ouest  zz  degréi  i  Sud.  •  ... 

On  voit  que ,  dans  ces  .24  heures ,  le  inouvement 
vers  l'Ouest  difïere  beaucoup ,  à  l'égard  du  roauve- 
ment  vers  le  Sud ,  du  rapport  qu'on  avoît  remarqué 
dans  les  Périodes  précédentes.  Cette,  diiTcceocjB 
peut  tenir  à  la  variation  que-  le  Couraul  aurait 
éprouvée  dans  sa  Direction  et  «a  Vitesse  ;  il 
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est  pins  probable  qu'elle  a  pour  cause  Terreur  des 
Observations  de  Tun  des  deux  jours,  ou  peut- 
être  une  erreur  dans  i*une  et  dans  l'autre  :  011  sait 
€{\xe.U,  Méthodg  des  Distincts  ne  peut  pas  assigner 
avec  assea  de  précision  les  petites  différences  en 
Longitude  ,  pour  que ,  danv  ce  cas  ,  on  doive 
,  regarder  les  résultats  que  l'on  en  conclut,  comme 
des  termes  fixes  de  comparaison 

NOTE  XL 

Le  :i|  9  six  Suites  de  distances  de  la  Lune  an     25.  < 
Soleil ,  observées  à  7  heures  du  matin ,  donnèrent 

pour  la  Longitude  à  midi,  47°.  56'  :  ou  avoii  eu 
par  cqiies  du  1 6  >  à  midi,  3 7^  06'  :  ainsi  le  progrès 


'  J'obMwe  que  l*eflè(  du  Coinont  vers  iç  âu4f  a.  éié,  du 
1%  m  1),  de  5  minutes;  du  i)  tu  14,  de  10  minutes;  dtt 
t4  au  15  ,  de  14  minutes;  du  15  au  16,  de  10  minutes: 
son  t/StX  dans  le  sens  de  la  Laritude  donc  pas  éprouvé  de 
gnmdca  variations ,  sur-tout  dans  les  dcrmeis  jours }  et  Ton 
|»ourroft  lupposer  que  IVÎEst  v«rs  l'Ouest  n'eu  «  pas  subi  pro* 
portionnellement  de  plus  fonesi  On  dirent  alors  :  si ,  du  1  a 
au  1 5  ,  4vec  un  eiïet  total  vers  le  Sud  de  le  Vaisseau  s 

éprouvé  Un  effet  vers  l'Ouie$t  de  3  3  minutes  ;  avec  un  efièt  de 

10  mfttuies  vert  le  Sud«  quel  a  dû  éfre  l'iAc  vers  l'Ouest! 
Oii'^ttvfroit  que  le  derniaf  tepu^  4f  cenia  pi^oper^n  est 

11  minutes  1  tiers,  qu'il. faut  ijfoutcr  4  44  ie>nuteSa  progrès 
vers  rOuest«. selon  ITstime ,  du  15  au  itf  :  on  aura  55  minutes 
1  tiers  pour  le  progrès  présumé ,  plus  petit  dej  14  ^  15  minutes 
que  celui  que  les  Obit rvatioiM  ont  indiqué» 
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.1791.  'vers  l'Ouest,  suivant  les  Observations,  avoit  été^ 

février,    en  9  jours ,  de  i  o".  5  o'. 
^5*        Suivant  i'Ëstime,  il  n'étoit  que  de  p*.  05'; 
et  l'pn  en  conclut  que  ,  dans  cet  intenralle,  ie 
Vaisseau  avoit  porté  dans  l'Ouest,  de  i*.  45  mi- 
nutes 9  ou  94  Milles  un  quart ,  par-delà  le  chemin 
.apparent* 

Le  mouvement  du  Vaisseau  vers  le  Sud ,  par-delà 
le  progrcs  indiqué  par  le  calcul  des  Routes,  avoit 
'  été  considérable  durant  cette  Période  ;  d'après  les 
Observations  journalières  de  Latitude ,  il  s'étoit 
élevé  jusqu'à  20  minutes,  du  17  au  18  ;  à  14 
minutes,  du  22  au  23  ;  à  20  minutes,  du  23  au 
^  La  Somme  de  ces  différences,  relativement  a 
l'Estime,  étoit  de  I^  07',  ou  67  Milles,  dont  il 
avoit  été  porté  dans  le  Sud. 

La  combinaison  des  mou veinens  dont  l'Estime 
n'avoit  pu  tenir  compte,  vers  le  Sud  et  vers  l'Ouest, 
donne  1 1  5  Milles  deux  tiers  dans  l'Ouest  3  6* 
Sud  :  et  le  Vaisseau  a  étc  emporte  sur  cette  Direc- 
tîon  avec  une  Vitesse  moyenne  de  i2«8  Milles 
par  24  heures. 
26»  Des  Observations  pour  la  Longitude,  faites  le 
2.6  (six  Suites  de  distances  de  la  Lune  au  Soleil, 
à  8  heures  du  matin  ) ,  annoncèrent  que  ,  dans 
l'intervalle  du  25  au  z6^  le  calcul  de  l'Estime 
s'accordoit  avec  le  résultat  des  Observations. 

Mais  rObservatioa  de  Latitude  fit  conaoître 
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que  I  dans  le  même  intervalle ,  le  Vaisseau  avoit 
iéîé  emporté  de  22  minutes  dans  ie  Sud* 

A  l'époque  du  z6 ,  ia  Longitude  de  i'£stime, 
rapportée  à  celle  de  ia  Praya,  après  3  9  jours ,  étoit 
en  arriae  de  celle  que  donnoientles  Observations^ 
de  4<*.  3  p'>  ou  plvfs  de  7S  lieues  sur  ie  Paralièie 
de  1*  Arrivée.  •  • 

On  a  pu  remarquer  que,  depuis  le  6  Février, 
époque  à  laquelle  le  Vaisseau ,  parvenu  à  5  degrés 
el  demi  au  Siid  de  la  lûgne»  avoit  dépassé  le 
Parallèle  du  Cap  Saint- Roch ,  d'où  là  Càt%  ' 
Orientale  de  l'Amcrique  Mtridionale  commence 
à  courir  vers  le  Sud  -  Ouest,  et  se  prolonge  sut 
cette  direction  /iisqu'au  Détroit  ék  MageUûn ,  il  a 
été  constamment  emporté  dans  le  Sud- Ouest, 
décimant  tantôt  vers  TOuest ,  tantôt  vers  le  Sud, 
et  avec  des  Vitesses  qui  ont  été  en  croissant ,  à 
mesure  qu'il  s'est  plus  élevé  en  Latitude. 

Si  l'on  veut  c/onnoître  quel  a  été,  dans  l'inter- 
valle des  vingt  derniers  jours,  du  6  au  26  Février, 
l'efFet  total  du  mouTement  des  eaux  sur  ia  Direc- 
tion et  sur  la  Vitesse  du  Vaisseau  »  on  jseut  faire 
ia  Somme  des  progrès  non  apparens  vêts  l'Ouest, 
et  de  ceux  vers  ie  Sud ,  que  le  résultat  des  Obser-' 
vatioi)s  a  fait  découvrir  à  diverses  époques  ;  on 
verra  que  le  Vaisseau  a  été  détourné  de  sa  Route 
apparente,de  r6r  Milles  (  2°.  41')  vers  k  Sud  ; 
et  de  201.3  Miltes(^%.47')  versTOuest:  et  en 
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lypi,  combinant  ces  deux  mouveniens,  on  conclura  que 
Février,  le  mouvement  inaperçu  moyen  dont  ceux  -  ci 
n^étôtent  que  fa  décomposition  y  z  été  z66.6 
Milles  dans  (t  Sud-»Ouest  7  degrés  ^  Ouest:  ce 
<jui  suppose  une  Vitesse  moyenne,  relativement  À 
k  durée  de  ia  Période ,  de  13  Millei  f  par  14 
heures  sur  cette  Direction  moyenne^ 

NOTE  XIL 

Mm.       L  £  RéMiitat  moyen  de  quatre  Suites  de  distances 
de  la  liùne  au  Soieii»  observées  le  8  Mars,  à 

3  heures  5  2.'  de  i'après-midi ,  et  rapportées  à  midi 
de  ce  jour  y  ont  donné  pour  ia  Longitude  du 
Vaisseau»  485*  06'  i  et  en  la  ccin^araiu  avec  celle 
qu'on  a  voit  obtenue  le  2^  Fiévrier  par  six  Suites 
de  senibiables  Observations,  et  qui  étoit  de  4,8^ 
23^7,  on  trouve  que,  dans  l'intervalle  de  10  jours^ 
ie  Vaisseau  avoit  muié  dans  é'J^st ,  de  1 7  minutes 
et  demie  ^  ou  14  Milles 

Mais  en  décomposant  ies  diverses  Routes  que 
le  Vaisseau  a.  suivies  dans  le  même  espace  de 
temps ,  et  en  calculant  d'après  ies  Vîtèsses*  «ppa-^ 
rentes  avec  lesquelles  il  les  a  parcourues ,  dn  Voit 
qu'il  aujroit  dd  avancer  de  173  Milles,  ou  j**.  zc^' , 
dans  rOuest  ;  et  c'est  la  ditîcrence  qui  se  trouvé 
entre  ia  Longitude  estiméf  du  z6  Février^  4}^ 
44%  et  celle  dû,  6  Màrsf  47*".  13'. 

La  Somme  des  progrès  apparens  vers  l'Ouest 

9 

4^  • 
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et  du  progrès  rcel  vers  l'Est  (  3^  46' 4  ou  1  87,  j  .i/pi» 
Miiks  )  est  la  différence  entre  le  résuiut  des  Obsepi^  Mari, 
y  ations  faites  aux  deux  fours  extrêmes  de  la  Période  »  ^* 

et  celui  des  calculs  de  l'Estime  dans  i'intervaiie 
dea  I.Q  jours*  ... 

>:  'X«e  progrès  en  Latitude  vera  ie  Sud  a  été  dam 
ce  tn^me  interralie,  d'après  lés  Observations,  de 

4^.  18,  ou  zy^  Miiies  ;  et  celui  que  l'Estime  ' 
des  Routes  auroit  donné ,  eût  ét^ ,  par  i'accumù<-: 

'  latioade  tes  erreurs,  fqumatîèfvs  ^  .plus  grand  que 
l*obsenré,  de  i"*'aô',  ou  80  MIHes  :  mais  il  étoit 
^tnigé  par  chaque  Observation  de  Latitude  ;  et  la 
Latitude  vrai4  entroil  joumeiiemciit  comme  Élément 
dans  les  calculs  de  l'Estime. 

Si ,  avec  ie  progrès  réel  vers  le  Sud ,  2  5  8  Milles, 
et  ie  progrès  estimé  ou  apparent  vers  l'Ouest  | 
17^  Milles,  on  veut  chercher  queliè  a  été  la 
Vitesse  et  quelle  a  été  la  Directoi  appa^rentes  du 

,  Vaisseau  ;  on  trouvtra  ((u'il  a.  paru  parcourir  3  i  I  ♦ 
Milles  au  Sud  ^  Ouest  ;  taudis  qu'en  réalité  > 
avec  le  même  progrès  de  25  8  MMies  dans  le  Sud  » 
et  le  progrès  olMervé  de  1 4  Milles  ^  dan»  TEst ,  Il 
a  avancé  de  258  Milles  ~  dans  le  Sud  3*  ^  Ljf, 
Ainsi  l'effet  des  Couraiis  a  occasionné ,  en  i  o 
jours»,  ime^  erreur  de  37  degrés  sur  l'angle  de  la 
Route* 

Il  en  a  occasionné  une  autre  de  i  87  Milles-^  (ou 
3^  4^6'  ^  j  sur  .  le  progrès  en  longituc^.  Cet  eô'et  . 
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du  Courant  n'a  porté  le  Vaisseau  qu*à  14  MilIeJ 
f  (  ou  17'^)  dans  TEst  de  la  position  qu'il  avoit 
le  I jour  de  la  Période ,  parce  que  Taction  da 
vent  qui  le  poussoit  vers  TOuest,  balançoit  à-peu- 
jprès  celle  de  la  masse  des  eaux  qui  Temportoit 
vers  l'Est  ;  et  les  i  4  Milles expriment  l'excédant 
de  la  force  du  Courant  sur  celle  du  vent ,  relative- 
ment au  progrès  en  Longitude  ;  mais  sa  force 
absolue,  par  rapport  à  ce  même  progrès  ,  ou  l'erreur 
de  l'Estime ,  est  exprimée  par  la  totalité  des  i  87 
Milles  de  différence  entre  la  Somme  des  progrès 
estimés  chaque  jour  de  la  Période,  et  le  progrès 
réel  conclu  des  Observations  faites  au  premier  et 
au  dernier  jour. 

On  a  vu  que ,  tandis  que  le  Vaisseau  étoit  em-^ 
porté  dans  l'Est,  il  l'étoit  aussi  dans  le  Nord, 
et  que  la  Somme  des  erreurs  journalières  de  l'Es* 
time  sur  le  progrès  en  Latitude,  donne  une  erreur 
totale  de  1°.  20',  ou  80  Milles  en  excès,  vers 
le  Sud.  Si  l'on  combine  les  80  Milles  dont  le 
Vaisseau  a  été  emporté  dans  le  Nord  ,  avec  les 
187  Milles  ^  dont  il  a  été  emporté  dans  l'Est, 
on  trouvera  que,  par  un  effet  inaperçu  qui  devoit 
échapper  aux  opérations  de  l'Estime  ,  le  mouve- 
ment des  eaux  a  fait  parcourir  au  Vaisseau  ,  dans 
l'intervalle  de  10  jours,  204  Milles  sur  la  Direc- 
tion de  l'Est  23°  Nord.  En  divisant  le  nombre 
des -Milles  par  celui  des  jours  de  la  Période,  on 

aura 
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aura  la  Vitesse  moyenne  en  24  heures,  que  le  ^y^f^ 
Courant  îinprimoh  au  Vaisseau  ^  de  26.4  Milles,  '  jfim, 
pu  plus  de  6  lieues  8« 

Ainsi ,  les  Couraiis  qui ,  depuis  fe  6  Février  que 
le  Vaisseau  étoit  parvenu  à  5  degrés  y  de  Latitude 
Sud  9  et  a  8  degrés  de  Longitude  Occidentale  ^  « 
jusqu'au  26  da  méine  .mois ,  qu'il  avoit  atteint 
3  2  degrés  4  àe  Latitude  et  48  degrés  j  de  Longi- 
tude, avoieut  coiisumment  porté  dans  le  Sud  et 
dans  l'Ouest  9  ont  porté  depuis,  ce  dernier  jour, 
avec  une  grande  force  ^  dans  le.  Nord  et  dans  TEst. 

Quou(ue  ,  dans  le  cours  de  cette  Période  ,  on 
ait  eu  quelquefois  des  vents  contraires  et -assez 
forts  «  d'autres  fois  des  calmes ,  et  presque;  toujours 
une  houle  qui  venoit  de  l'Ouest  et  du  Sud-Ouest  ; 
ce  n'est  cependant  pas  uniquement  à  la  difficulté 
de  bien  estimer  la  Vitesse  et  la  Direction  du 
Vaisseau  dans  de  pareiltea  circonstances  V  qu^on 
peut  attribuer  fa  totalité  des  erreurs  partielles  sur  - 
la  Latitude  ,  que  les  Observations  journalières  ont 
fait  reconnoître ,  et  l'erreur  totale  sur  le  progrès 
en  Longitude,  que  les  ObsWations  du  dernier 
jour  de  la  Période  ,  ont  mise  en  évidence.  Il  faut 
donc  chercher  une  aune  cause  à  ces  erreurs  ;  et 
on  la  trouve  si  Ton  jette  les  yeux  sur  X Océan  Atlan- 
tique méridionai ,  et  qu'on  y  rapporte  la  position 
du  Vaisseau  au  premier  et  au  dernier  Jour  de  la 
Période. 
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Le  %6  FëTrier,  par  3  2  degrés  i  de  Latitude  Sud, 
le  Vaisseau  étoit  à  48°.  23'  ^  de  Longitude  Occi- 
dentale ,  et  le  8  Mars ,  par  3  6^.  48'  de  Latitude  » 
â  48*.  od'  de  Longitude  :  ainsi  il  avoît  suivi  dans 
ta  Toute ,  à  quelques  minutes  près ,  un  Méridien  : 
il  avoit  parcouru  258  Milles  ^  dans  ie  îiud  3  degrés 
^  Est.  Le  Méridien  sur  lequel  i'efièt  balancé  du 
Vent  et  du  Courant  l'a  à-peu-près  maintenu ,  n^est 
éloigné  que  d'environ  cent  vingt  lieues  do  celui 
de  la  vaste  Embouchure  du  grand  fleuve  de  ia 
PiaU,  dont  le  milieu  est  situé  sur  le  Parallèle  de 
3  5  degrés  et  qui  occupe  i  degré  f  en  Latitude 
si  Ton  mesure  cetie  embouchure  entre  le  Cap  Sant- 
Anionio  i»  bud  ,  et  le  Cap  Santa -Maria,  au 
Nord  :  or^  du  26  Février  au  8  Mars  ^  le  Vaisseau 
a  navigué  entre  les  Parallèles  de  3  a  et  de  37 
degrés  ;  il  a  donc  traverse  le  lit  du  Courant  doiil 
VeSkt,  en  sortant  du  Rio  <U  la  Plata,  se  propage , 
comme  celui  du  Afaranon,  ou  fleuve  éks  Ama^oms, 
à  une  très -grande  distance  en  mer:  et  comme  ce 
Courant  porte  dans  l'Est ,  en  déclinant  vers  le 
Nord»  il  n'est  pas  étonnant  que  le  Vaisseau  ait  été 
emporté  dans  une  Direction  analogue  à  celle  du 
mouvemeiit  des  eaux ,  et  avec  une  Vitesse  propor- 
tionnée à  celle  du  Courant,  ou  plutôt  à  Texcédaiu 
de  ia  force  de  celui-ci  sur  celle  du  Vent  qui 
poussoit  le  Vaisseau  en  sens  opposé. 

On  pourroit  croire  que  la  force  du  Courant 
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pour  porter  le  Vaisseau  dans  l'Est,  a  été  plus  179X. 
grande  dans  les  derniers  jours  de  ia  Période ,  que  ^«^s* 
dans  les  premiers ,  si  l'on  devott  en  juger  pir  .celle  ^* 
aved  iacfkwHe'il  Ta  repoussé  dans  le  Nôrd  ;  car  on 
peut  voir  dans  le  Journal  de  Route  que,  du  5  au  7 
MarSyie  progrés  en  Latitude,  suivant  i' Estime, 
n'auibit  ^dÂ  étte  que  de  i  %  minutes  vers  le  Nord^ 
et  que ,  suiyant  les  Obsénralions/il  a  été  de  i  ^  04  , 
ce  qui  prouve  c{ti'en  deux  jours  le  Vaisseau,  par 
un  mouvement  non  apparent ,  avoic  été  emporté 
de  .5  2  minutes,  ou  1 7  lieues  |>  dans  le  Nord.  Mais 
}e  Âis  remarquer  que ,  le  5  ,  ie  Vaisseau  ëfoit, 
suivant  TObservation  de  ce  jour,  par  37®.  39'  de 
Latitude,  c'est-à-dire  ,  plus  Sud  d'environ  i  degré 
que  le  parallèle  du  Cap  Sata-'AntaniQ ,  Pointe 
méridionale  de  TEmbouchure  du  Rt9  de  ia  Plata  ; 
et  que  c'est  de  cette  position  que ,  dans  Tintervaiie 
du  5  au  7,  ainsi  que  Ta  fait  connoître  l'Observa- 
tion  de  ce  dernier  four,  il  a  été  emporté  par  le 
mouvement  des  eaux ,  de  5  2  minutes  dans  le  Nord  *, 
ce  qui  l'a  replacé  à  25  minutes  seulement  au  Sud 
du  Parallèle  du  Cap  Sont  ^Antonio  :  il  avoit  donc 
dépassé  les  Parallèles  de  rEmbouchure  du  fleure, 
quand  il  a  éprouvé  ce  grand  mouvement  vers  le 
Nord;  et  il  est  prcsumabie  que  le  grand  effet  du 
Courant  de  Rio  de  la  Plata  pour  porter  dans  TEst,  , 
doit  se  faire  principalement  semir  ior^e  l'on 
crolie  les  PtMnailèlés  eoire  lesquels  ^son  Emboudinrii 

c  % 
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«179  J  •   se  trouve  située.  Ce  Courant  vers  le  Nord  pourroit 
Mars,    donc .éttsé' un  Courant  accidentel,  une' suite  de 
vents  de;  ia  partie  du  Sud  qui  auroient  précédem- 
]iieiu  rggné,  ainsi  que  ia  houle  du  Sud- Ouest 
sembipit  i^indiquer. 

Mats'J'efièt  de  ce  Courant  accidentel  cessa  ie 
8  ;  car  ie*  résultat  de  l'Observation  de  Latitude 
du  c>  ,  xomparé  avec  cel-ui  de  rEstime,  prouva 
que  y  du  8  au  5^,  le  Vaisseau  avoit  été.  porté  dans 
ie  Sud  y  de  A 6'  minutes*^  ou  8  lieues  j  /par^-deia  ia 
10.  progrès  esdnTé  :  et  du  lO  «u  ti ,  i*£rreur  dans 
ie  même  sens  étoit  dç       minutes,  ou  12  lieues 

deux  fiers.:  c     :    *  ' 

flxaminons'à  présent  dans  que!  rapport  la  Lon- 
gitude estimée  d'après  le  Calcul  des  Roules  depuis 
ie  dépurt  de  /<?  Praya ,  ie  1  8  Janvier ,  se  trouvoit , 
le  8  Mars,  avec  la  Longitude  conclue  des  Obser- 
vations dé  ce  jour.  . . 

On  voit  dans  le  Journal  Je  Route ,  que  la  Lon- 
gitude estimée  qui,  ie  26  Février,  étoit  tn  arrière 
de  Ik  Longitude  observée^.de  4  degrés  3.9  minutes, 
n'enVdiffèro  plus  dans  le  même  sens,  le -8  Mars, 
que^de  53  minutes.  Ce  rapprochement  est  l'effet 
de  l'erreur  de  3  degrés  46  minutes  en  avant, 
que  rjBstime.  a  commise  dans  rintervalle  du  x6 
Février  au  8  Mars  :  la  diminution  de  l'erreur  est 
donc  l'effet  d'une  compensation  que  des  Courans 
gppo&és  opéroient  à4'ki&çu  du  Navigateur;  mais 
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it  n'af  est  pas  moins  évident  que  ia  Somme,  des 

erreurs  absolues  de  l'Estime ,  dans  un  sens  ou  dans 
Tautre ,  en  45^  jours^  éstr  4e;  près  de  Auit  degrés 

NOTE  XIIL  ' 

r.        •>.  •  ^    •••*'•'    •     •  •i'^'î'f» 

-■La  Longitude  concfue^pour  le  midi  .du  10  » 
par  quatre.  Suites,  de* 4istances  dQ' ia^-Làné  au 
Soleil ,  observées  raprès-midi ,  et  deux  Suites  dè 
distances  de  la  Lune  à  0  de  Po/Iux ,  obsei  vceâ  le 
soir,  fut  trouvée  par  un  aiiiieu,  de  ^y.  16';  et 
eri  ia  comparant  à  la  Loiigitude  obseryée  du  9 
(  48*.  06'  ) ,  ie  progrès  versJ'QuestJi^lii^ ,  Hans 
i'interv^aîie  des  deux  jours,) de  10'. 

Il  n'est  que  de  4^^.  56'  ,  par  les  caijcuis  de 
J'Estime  ; 'Ainsi  lé  YjûQeï^ttâ'été  port^xie  - 14  mi- 
nutes y  ou)  ri  Milles  ^'.daris  l'Oue^L';!  < 

Le  progrès  <en  Latuudc  vti':»  bad,  dans  le 
méiue  teuips^  a  été  :plus  grand  d^rès  les.  Ob^ 
scrvatioos.fpie  d'apcès ii^Bsliirie ,  âe.&9  minutes» 

En  combinant  la  ditarence  vers  fOuest  avec 
la  diâérei^ce  vers  le  ^ud^^  on  trouvera  que  le 
CemëïH*ipiA  d4toui[né}le  .Vaisseau  de  sa  Route 
apparente ,  Ta  potté  *  dixls  •  la  Direction  du  Sud 
ao'  \  Ouest ,  avec  une  Vîtessu;  de  3  i  Milles  en 
deux  ^ours»  ou  de  i  ^  Milles  ~  eii  .24  heures^ 
.  En  opérant  de  la  mêflie  manière  pour  les  jouis 

c  ^ 
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jypi,  suivaitty  et  comparant  les  Résultats  des  Obser- 
M«rs.    vations'  avec  ceux  de  l'Estime tant  poâr  le  progrès 
*     en  Longitude  que  pouc  le  progrès  en  Latitude  » 
on  trouvera  : 

1 1.  «        Que ,  du  I  p  au  1 1  »  je,  yaisseau  paroît  avoir 

ét^  emporté  de  44  minutes,  ou  34  Millés,  dans 
rOuest,  et  de  38  minutes ,  ou  38  Milles  dans 
le.  Sud;:  ce  qui  doiiiie<.|ii  -Milles  au  Stt4 

12,  Que ,  ^  II  au  1 2  ^  il  l'a  été  de  24  minutes , 
«          ou  I  8.5.  Milles  dans  l'Est,  et  de  4  minutes  ,  ou 

4  Milles^  dans  le  Nord:  te  qui  donne  18.6 
Milles  i:  l'Est  II  degrés     Nord  9  .   '  ^ 
15.  Et  qu'enfin,  du    i  2  au  i  ^  ,  il  I*a  été  de  i 

minute  y  ou  0,76  Milles  dans  l'Ouest,  et  de  23 
minutes  ou  13  Milles 9  dans  le  Nord;  ce  qui 
donne  23  Milles  au  Nord  i  ou  a**  Ouest ,  et 
y, 6  Milles  de  Vitesse  moyenne  en  24  heures. 

L'action  des  Courans ,  dans  le  sens  de  la  Lon** 
gitudey  paroi t  n'avoir  été  ni  considérai^e  ni. cons- 
tante dans  rintervalle  du  8  au  i  5  Mars  ;  car  i» 
Somme  des  différences  vers  l'Ouest ,  de  l'Obser- 
vation à  l'Estime,  n'est  que.de  45.75  Milles, 
dont  i8*.5  ont  été  détruits. par  une  différence  de 
k  mime  quantité  vers  l'Est  ;  et  II  ne  .reste  '  que- 
^7.25  Milles,  ou  3  5  minutes,  pour  le  surplus  de 
la  Somme  des  différences  vers  l'Ouest.  Les  Ob" 
servatîons  de  distances  flûtes  avec  des  S.extaiis  « 


V 
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comme  elles  l'étoient  sur  le  Solide,  peuvent  1791*' 
laisser  une  incertitude  d'environ  un  demi-degré  Mars. 

^  sur  Inexactitude  des  Résultats  :  et  en^deçà  de  ce 
terme ,  on  peut  être  dans  le  douté  si  l'erreur  ap- 
partient à  l'Estime  ou  à  l'Observation» 

Maïs  l'action  des  Courans»  dans  le  sens  de  la 
Latitude ,  n'est  pas  douteuse ,  parce  que  les  Ob<- 
servations  qui  la  déterminent  ne  laissent  pas  plus 

||de  2  ou  )  minutes  d'incertitude  sur  leurs  Résul- 
tats :  or»  les  Couians  ont  agi  dans  ce  sens  avec 
une  force  assez  consictodble  ,  et  en  s«is  inverse 
les  uns  des  autres.  Du  8  au  i  o ,  ils  ont  porté  le 
-Vaisseau  de  2^  minutes ,  ou  %^  Milles  dans  le 
Sud»  et  du  10  au^ii  9  de  38  minutes  vers  le 
même  côté  :  ils  l'ont  ensuite  porté  dans  le  Nord, 
.  du  1 1  au  12 ,  de  4  minutes  »  et  du  1 2  au  1 5  » 
de  2^. 

Voilà  donc  »  dans  les  3  pretniers  fours ,  du  8 

au  1 1  ,  un  mouvement  inaperçu  d*un  degré,  ou 
60  Milles  vers  le  Sud  ;  et  j'observe  que  ,  si  l'on 
en  )uge  par  le  résuluu  des  Observations;  comparé 
'  avec  celui' de  l'Estime  dam  ces  mêmes  jours , 

Vaisseau  a  été  porté  en  même  temps  vers 
de  j8  minutes,  ou  45  Milles  :  ^mû  nous  re- 
trouvons Ici  la  narchç  des  Couraos  telle  que 

« 

nous  Tavions  précédemment  remarquée  dâna  la 

])art!e  de  V Océan  Atlantique  méridional  que  Ie'^«5W 

iide  a  traversée ,  où  les  Couraas  qui  portent  au 

C  4 
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1791.    Sud  portent  en  même  temps  dans  1  Ouest ,  et  où  leur 
Mars,    tendance  vers  ie  premier  côté ,  de  laquelle  il  est 
^S'     aisé  de  s'assurer  pat  TObservation  de  la  Latitude , 
annonce  leur  tendance  vers  le  second  ,  sur  lequel 
il  n'est  pas-  aussi  facile  de  déterminer  leur  effet. 

Du  II  au  1 2  »  leur  tendance  est  vers  le  Nord 
et  vers  TEst,  et  ie  Vaisseau  est  porté  de  4  Milles 
sur  ic  premier  coté,  et  de  i8.ç  sur  ie  second. 

Mais  du  12  au  1  5  ,  leur  effet  est  à-peu-prc% 
nul  dans  le  sens  de  la  Longitude ,  et  leur  action 
porte  seulement  le  Vaisseau  de  23  Milles  dans 
ie  Nord. 

Le  Solidi ,  dans  ces  derniers  jours ,  et  depuis 
quelque  temps\  naviguoit  à  une  distance  de  la 
terre  qui  n'excédoit .  pas  100  lieues;  il  a  dû' 
éprouver  toutes  les  variations  de  Courant  qui  dé- 
pendent des  vents  qui  ont  régné  ou  de  ceux  qui 
régnent ,  et  de  l'action  des  Marées  »  combinée 
avec  celle  des  Courans  particuliers  des  Côtes  : 

•  car  on  sait  que ,  dans  ie  voisinage  des  Terres  y  et 

•  sur-tout  des  grands  Continens ,  les  Courans  varient 
.  i  Finfini-  dans  leur  Vitesse  et  leur  Direction  ;  que 

ceux  qui  sont  produits  par  les  vents  changent 
de  Direction  avec  eux  ,  sans  changer  d'aiiieurs 
d'Étendue  et  de  Vitesse  ;  et  qu'enfin  on  éprouve 
souvenjC  des  Courans  en  sens  contraire ,  qui  ont 
pour  cause  les  oscillations  horizontales  de  la 
grande  Mer  dans  k  âux  et  ie  reâux. 
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NOTE   XIV.  '791- 

Mars. 

Du  15  au  22  Mars,  les  Observations  de  La- 
tihide  firent  connoître  que  le  Vaisseau  étoij  em- 
porté loumellement  dans  le  Nord  :  la  somme  de 
ces  mouvemens  opposés  à  ia  Route  apparente 
s'élevoit  à  i  degré   12  minutes  le  22  à  midi,  * 
c'est-à-dire  ,  après  un  iutervaiie  de  7  jours  :  dans 
les  3  derniers  »  le  mouvement  avoit  été  de  1 5^ ,  •  , 
de  21  et  de  1 2  minutes  par  24.  heures  :  mais  le 
2j  ,  on  reconnut  <Jue,  depuis  le  midi  de  la  veille,  23. 
les  Courans  avoient  cessé  de  porter  dans  le  Nord, 
et  qu'at^  contraire  y  ils  avoient  porté  de  1 2  minutes 
dans  le  Sud. 

On  s'aliendoit  c|ue  ,  puisque  ia  tendance  des 
Courans  avoit  été ,  en  générai ,  dans  le  Nord  avec 
une  Vitesse  assez  considérable ,  ils  auroient  porté, 
en  même  temps  dans  l'Est  ;  et  le  Résultat  des 
Observations  de  Longitude  qui  furent  faites  le 
a 3  à  7  heures  28.  minutes  du  matin  (une  Suite 
de  distances  observées  de  la  Lune  à  «  de  VAigie)^ 
confirma  ce  qu*on  avoit  préjugé  d'après  l'expé- 
rience de  la  Traversée. 

.  '  £n  comparant  le  Résultat  du-  23  à  celui  du 
15  précédent,  on  trouve  que,  dans  l'intervalle 
-de  8  jours ,  le  progrès  vers  l'Ouest  a  été  do  4*. 
ip'j  mais,  suivant  les  calculs  de  l'Estime,  il 
^  auroit  dû  être  de      43'  :  ainsi  le  Vaisseau  avoit 
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jy^i,   élé  emporté  dans  VEsty  par  le  mouvement  des 
.  Man.    eaux  »  de  l^  14',  ou  $8.4  Milles. 

On  a  vu  que ,  dans  !e  même  intenralle ,  H  avoit  * 
ère  porte  par  la  même  action,  de  i  degré,  ou  60 
Milles  I  dans  le  Nord ,  déduction  faite  des  la 
minutes  donc  il  i'avoit  été  dans  le  Sud  au  dernier 
jour  de  la  Période. 

Aaisi  la  Vitesse  du  mouvement  que  le  Courant 
lui  a  imprimé  a  été  de  S 3. 7 5  Milles  en  8  fdursy 
sur  la  Direction  du  Nord  44  degrés  ^  Est,  et  sa 
Vitesse  moyemie  en  vingt-quatre  iieures,  de  10.4 
Milles* 

NOTE  XV. 

2^,  Quatre  Suites  de  distances  de  la  Lune  au 
^ieil  y  observées  le  2  5  ,  à  8  heures  3  4  minutes  du 
luatin,  donnèrent  pour  la  Ixmgitiide  à  midi  >  63^ 
23'  :  et  comme  celle  du  23  étoît  de  62^  15', 
le  progrès  vers  l'Ouest ,  en  2  jours ,  avoit  été  de 
i'.  08'. 

Celui  qu'indiquoit  le  Résulut  du  calcul  des 
•Routes  pour  le  même  intervalle ,  n'étoit  que  de 

1 8  minutes  :  ainsi  le  mouvement  inaperçu  du 
Vaisseau  vers  l'Ouest  avoit  été  de  50  minutes , 
ou.  3  6  Milles* 

D'après  les  Observations  de  Latitude ,  lè  Vais- 
^        seau  avoit  cie  ^importé,  daus  le  même  temps,  de 
1 1  minutes»  ou  i  x  Milles    dans  le  Nord» 
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:  J^iiisî  l'effet  composé  du  Courant  àvoh  fait  1791* 
parcourir  au  Vaisseau  37  Milles  dans  la  Direction 

de  I*Ouest  13  degrës  ^  Nord,  avec  une  Vitesse 
moyenne  de  18.5  Milles  par  24  heures. 

NOTE,  xyi*  , 

Par  deux  Suites  de  distances  de  la  Lune  au  27. 
'  5oieif ,  observées  le  17  »  à  p  heures  i  minute  40 
secondes  du  matin ,  et  dont  le  Résultat  fut  rap- 
porté à  midi,  on  •  conclut  que,  depuis  le  midi 
du  25,  le  progrès  vers  TOuest  avoit  été  de 

Suivant  le  calcul  des  Routes,  il  devoit  être 

de  a*.  Il'  :  ainsi,  les  Courans  avoiem  porté  de 
46  minutes,  ou  32.2  Miiies  ,  dans  l'£st. 

Le  progrès  en  Latitude  vers  le  Sud  étoit  plus 
grand  suivant  l'Observation  que  selon  l'Estime, 
de  2  minutes,  ou  2  Milles. 

'effet  du  Courant  est  donc  représenté  par 
1 2*3  Milles  dans  ia  Diiection  de  r£st  j  ^  ^  Sud  9 
et  la  Vitesse  moyerme  du  Vaisseau  sur  cette  DÎ-» 
tection  ,  ia  été  de  i  6.1  Mtiies  en  24  heliies. 

NOTE.  XVIL 

Le  Résultat  de  quatre  Suites  de. distances  d^  2^. 
la  Luii0.  au  Soleil  et  d'une  Suite  de  la  Lune  à 

AntarèS'j  ob^QKvéQS.  i&  2S  et  rapportées  à,  midi» 
fit  connoitre  que^  du  27  au  28 ,  le  progrès  vers 
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l*Ouest  avoit  éti  de  ao  minutés  :  îl  étoU  de  24 
minutes^  suivant  le  Calcul  des  Routes  -,  aùisi  la 
difierence  n'était  que  de  4  minutes  /  ou  dç  ;A.5 
Milles. 

Le  progrès  vers  le  Sud  étoit  plus  petit  d'aprcs 
rObservaiion  (jue  d'après  l''£stime^  de  ;  minutes., 
QU  J  Milks*  :  ,  ' 

Ces  différences  sont  trop  petites  pour  qu^oit 
puisse  rieu  en  cunchue  fclaiivement  à  l'eftet  des 
Courans  ;  le  Résultat  du  caic,ul  indiqueroii  seule- 
ment un  mouvement  inaperçu  en  24  heures ,  de 
5.^  Miiies  dans  le  Nord  slô""  ^  Est.  . 

"     ,'    N  OT  £  ,  X  V  ili.      ■  ■ 

,J  ,    ^  ....  .  lit 

E  N  rapportant  à  midf  du  30  le  Résvltart  d« 
deux  Suites  de  dii»tances  de  la  Lune  au  Spieil  et 
d'une  Suite  de^^la  Lune  «à  jëitfÀf^^t, .  observées 
même  four,  on  conctUt' que depuis  ie'tnid^  da 
28  ,  le  progrès  vers  fOuLst  avoii  cie  de  a^.  y^' ; 
et  celui  qu'in'diquoit  le  Calcul  des  Routes  ^loi^ 
-le  même*  .  .  ...i:^;  ;       >i(  /  « 

Mais  le  progrès  vers  fë  Su<f,  dans  I^ntervtiHa 
des  deux  jours ,  ctoit  plus  graad  suivant  les  Ob- 
servations que  suivant  l'Estime ,  de  minutes  , 
ou  22  Miiies. I'      '   •         »  • 

li  en  résulte  que  îe  Vatsseara  âvôît  été  pé¥^4aii^ 
le  Sud,  de  22  Miiies  en  deux  jours,  ou  i  1  Miiies 
par  24  lieures.  .        .  -     •  .  .  .  >  * 
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On  voit  que  y  depuis  le  23  ,  ia  marche  des 
Courans  et  leur  effet  sur  ia  Route  du  YaisseaiT, 

n'indiquent  plus  les  mêmes  Directions  que  celles 
qui  s'ctoieui  fait  reyiarquer  dans  les  premiers  temps 
de  la  Traversée ,  après  que  ie  Vaisseau  fut  parvenu 
à  .jf  degrés  au  Sud  de  ia  ligne.  Mais  les  irrégu- 
larités que  l'on  observe  à  présent  ne  surprendront 
pas ,  si  Ton  con^idèie  ia  disposiiion  des  terres  à 
r Orient  desquelles  le  SoiiiU  a  niaVigué  .dans  ces 
derniers  temps  s  elles 'filtraient  ici.  un  loiig  Golfe 
à  Textrémite'  méridionale  duquel  est  situé  le  Dé- 
troit de  Alagellan  ;  et  à  TEst  de  ce  Détroit ,  se 
trouve,  jeté  1* Archipel .  des  ^lies.  Afaiouwes  qui 
forme  avec.  la  Cote  du  Continent,  un,  Canal  de 
Sq  lieues  de  largeur.  Depuis  ic  17  du  mois  ,  le 
Vaisseau  avoit  atteint  ie  60."**  Méridien  Occi- 
dental »  et  ce  même  jour  ii  avoit  commencé  à  avoir 
fond  à  70  brasses  :  parvenu  à  cette  Longitude, 
il  naviguoit  à  une  trop  petite  distance  des  t&rres, 
quoique  cependant  tou|ours  hors  de  vue ,  pour  qu'il 
pût  ressentir  TeiFet.  général  des  grands  Courans  qui 
agissent  en  haute  mer;  et  il  a  dû  éprouver  les  irré- 
gularitcs ,  les  variations  de  ceux  que  les  oscillations 
cl£  ia  mer  mue  Iiorizontalement  par  ie  mouvemeat 
alternatif  de  flux  et  de  reflux»  le  peu  .de  pro^^ 
fondeur  des  eaux ,  les  inégalités  du  fond ,  ainsi 
que  la  disposition  et  ia  configuration  des  terres  , 
dloiyent  nécessairement  produire  dans  un  paraga 
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179 1.    où  se  réunissent  tant  de  causes  d*if régularité  qui 
M«r«.    peuvent  ou  agir  séparément  ou  combiner  -leurs 
effets. 

NaXE  XIX. 

On  avoit  observé  que,  depuis  le  z9  f  les 
Courans  portoient  dans  VEst  en  même  temps 

qu'ils  portoient  dans  le  Sud  :  et  les  Observations 
du  30  ayant  fait  connoître  que  cette  tendance 
▼ers  le  Sud  se  continuoit»  on  jugea  que  celle  que  * 
les  eaux  avotent  eue  en  même  temps  dans  l'Est 
pourroit  bien  ne  pas  cesser  pendant  qu'on  croise- 
roit  le  Parallèle  de  TEmbouchure  du  Détroit  de 

•  AiagelUm  :  on  décida ,  en  conséquence  »  que ,  dans 
TEstime  de  ia  Route  fusqu'à  la  vue  de  la  Tentas-' 
États  qu'on   se  proposoit  de  reconnoître  ,  on 
afioueroit  1 5  minutes  par  jour  pour  i'eâet  du 
Courant»  c'est --à*  dire  qu'on  retrancheroit  15  ' 
minutes  du  progrès  journalier  dans  l'Ouest  que  le 
caicui  dea  Routes  paroitroit  indiquer. 
Avril.        On  découvrit  la  Terrg-^ des États  de  ia  hune, 
t«      le      Avril  à  midi  ;  mais  ce  ne  fut  qu'à  4  heures 
du  soir  qu'on  reconnut  bien  distinctement  le  Cap 
/       San- Juan ,  le  plus  Orientai  de  cette  Terre ,  qui  fut 
relevé  au  Sud  i  ou  x"*  Ouest^ài^  ou  i4lieuea 
de  distance  estimée  à  vùè. 

En  adoptant  la  Longitude  de  ce  Cap  telle 

.  qu'elle  a  été  déterminée  dans  le  second  Voyage 
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du  capitaine  Cook  ' ,  296°.  1 3'  à  l'Est  de  Greenwich,    179  ï. 
ou  66\  oj'  ^  à  l'Ouest  de  Paris,  celle  du  Yaûseau ,  Avril, 
d'après  le  Relèvement,  ne  devcHt  pas  en  différer    ,  ^* 
d'une  quantité  à  laquelle  il  soit  nécessaire  d'avoir 
égard  ;  et  l'on  peift  considérer  le  SoUdi  comme 
étant,  à  4  heures >  sur  le  Méridien  même  du  Cap  • 
San  "Juan. 

Depuis  le  midi  du  30  Mars,  jusqu'à  4  Jieures 
du  1  Avril ,  ie  progrès  en  Longitude  tel  que 
Tindiquoit  le  calcul  des  Routes  sans  correction, 
étoit  de  43  minutes  vers  l'Est  ;  et  en  retranchant 
cette  quantité ,  de  6y°,  41',  Longitude  observée 
du  30  à  midi  »  celle  du  i  Avril  à  ^4  iieures  étoit 
de  66^.  58'.  Mais  elle  aurolt  dû  n'être  que  de 
66°.  07'  ^  :  ainsi  l'erreur  à  i'Atierage  étoit  (ie 
5  o  minutes  trois  quarts  en  avant ,  ou  d'environ  i  o 
lieues  sur  ie  Parallèle  que  le  Vaisseau  avoit  atteint. 

Mais  si ,  en  ayant  égard ,  comme  on  le  fit,  à  fa 
correction  relative  à  l*efFet  des  Courans,  que  Tex- 
périence  des  jours  précédens  avoit  indiquée,  on 
a|oute  15  minutes  par  %^  heures  (  c'est-à-dire, 
<  50  minutes ,  du  3  o  Mars  au  1  .••  Avril  )  au  progrès 
vers  l'Est  que  le  cale  vil  des  Routes  indiquoit,  on 
aura  1  ^  1 3'  minutes  à  retranciier  de  la  Longitude 


'  Voyez  The  original  Astrùnomical  Observations  made  in  thr 
course  of  a  Voyage  towards  the  South  Pôle  nnd  round  the 
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j  79 1 .   observée  du  3  o  à  midi  ;  et  celle  du  i    Avril  »  k 
Avril.     4  heures,  sera  de  66\  28'.  Ainsi  l'erreur  de  cette  ' 

Déterminatîoxi  conipurLC  avec  la  T  .ungiiucie  du  Cap 
San ^  Juan,  n'est  que  de  20  mmuies  ^  ou  d'environ 
4  lieues  :  aussi  aperçut-on  la  Terre-des-Ét^s  à  midi 
.  du  t/'  Avril ,  à  Pinsiani  où  le  calcul  des  Routes» 
corrige  et  rapporté  à  ia  Longitude  observce  du 
30  A|^rSy  annonçoit  qu'on  devoit  ia  découvrir. 

Si  9  pour  connoître  i*eâet  des  Courans  dans 
^  l'intervalle  du  ^  ô  Mars  au  i  Avril ,  on  compare 
la  Longitude  obbcivce  le  30  à  midi,  67*.  41',  avec 
66".  08*,  Longitude  du  i.*"'  Avril  à  midi,  d'après 
ie  Relèvement  du  Cap  San^Juan,  fait  à  4  heures; 
on  voit  que  le  progrès  vers  l'Est  a  été  de  1".  3  3'  ; 
et  selon  le  calcul  des  Routes,  il-  auroit  dû  n'être 
que  de  42  minutes  :  ainsi  le  Vaisseau  a  été  porté , 
par  le  mouvement  des  eaux  ^  de  51  minutes ,  ou 
30.8  Milles  dans  l'Est. 

En  comparant  enire  elles  les  Latitudes  observées 
et  estimées  ces  deux  jours  »  on  trouve  que  ie 
Vaisseau  a  été  emporté  dans  le  Nord,  de  i  minute  , 
du  30  au  3  I  ,  et  du  30  au  1.",  de  1 1  minutes  : 
eu  tout  1  z  miiuues. 

Ainsi ,  dans  l'intervalle  des  deux  jours ,  le 
mouvement  des  eaux  a  fait  parcourir  au  Vaisseau 

33.25  Milles  sur  la  Direction  de  l'Est  17°.  7  Nord, 
^         avec  une  Vius&e  moyenne  de  16,6  MiUes  eu 
a4  heures. 

On 
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On  voit  que,  depuis  le  25  Mars  jusquau  '  179I; 
Avril,  entre  les  Parallèles  de  44  et  de  ^4  Avril, 
degrés^  et  entre  le  dj.""^  et  le  66."»  Méridien  4 
l'Occident ,  la  Direction  des  Courans  a  été  cons- 
tante vers  TEst,  dtclinaiu  tantôt  vers  le  Sud, 
tantôt  vers  ie  Nord.  Si  l'on  veut  embrasser  dans 
un  seul  calcul  cette  Période  entière,  pour  connoître 
quel  a  été ,  pendant  sa  durée ,  l'effet  moyen  du 
inouvement  des  eaux  sur  la  Route  du  Vaisseau; 
on  trouvera  qu'il  a  été  porté  j  dans  rintervalie  de 
7  jours,  de  7. Milles  dan^.le  Sud,  et  de  65.5 
Milles  dans  TEst  :  et.  en  combinant  ces  deux  élé-» 
mens,  on  verra  qu  il  a  tté  emporté  de  66  Milles 
di^is  l'Est  ^°  4  Sud  ,  avec  uiie  Vitesse  oioy^nae 
d'environ  9  Milles  ipar  2.4  heures.  , 

La  Longitude  de  l'Estime  ^  telle  qu'elle  étoît 
déduite  du  calcul  des  Routes  depuis  le  départ  de 
la  Broya  ji  le  1 S  Janvier,  jusqu'à  la  vue  de  la  TVrrr- 
diS'-Éiats,  le  i.**  Avril  à  midi,  étoît  de  66\  45'  : 
et  si  l'on  en  retranche  i  minute  de  progrès  vers 
rEst  de  midi  à  4  heures  c}e  ce  dcniier  jour,  on 
aura  66\  44'  pqur  la  I^oi^ghade  estimée  à  l'instain 
du  Relèvement:  qui  plaçoit  ie  Vai^seap  sur  le 
Méridien  du  Cap  Sa» -Juan  ,  et  par  conséquent, 
à  66^  07'.  Ainsi  l'Estime  n'étoit  en  erreur  à 
TAttérage ,  que  de  37  minutes ,  ou  d'environ  7 
lieues  en  avant.  Mats  ie  Tableau  c^oifit  fera  voir 
que  cette  exactitude  iVe^t  p^s  unç  preuve  que  i^ 
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I791.    Direction  et  le  Chemin  du  Vaisseau  ayent  été 
Avril,    bien  calculés  dans  le  cours  de  la  Traversée:  elle 
^*      est  due  uniquement  à  des  compensations ,  en  vertu 
cksquelles  ,  par  un  hasard  heureux ,  "de  grandes 

erreurs  dans  un  sens  on  été  détruites  par  des  erreurs 
égales  dans  un  sens  opposé. 

(  Voyc^  li  Tabkau  ci -contre*) 

'  Après  avoir  retranché  de  ia  Somme  des  Diffé- 
rences en  plus ,  qui  est  de  7*,  06' ,  celle  des 
DifFërencés  in  moins,  24^'»  Terreur  cfe  TEstime  à 
TAttérage  se  trouve  réduite ,  par  le  hasard  et  TefFet 
des  compensations  »  à  37  minutes  en  plus  ou  en  avant. 
Mais  ia  ^omme.  des  erreurs,  dans  un  sens  ou 
dans  l'autre ,  a  éii  de  1 3  >  35'  dans  le  bours  d'une 
Traversée  de  7  3  fours.  Une  Horloge  ou  une 
Montre  marine,  telles  que  celles  que  Ion  peut 
'  au^ourcTfaui  se  procurer  en  France  i  n'eût  pas  laissé , 
au  dernier  terme  de  cette  Période ,  une  incertitude 

d'un  Quart  de  degrc  sur  ia  Longitude  qu'elle  eut 
indiquée  :  et  dans  tous  les  cas ,  Terreur  qu'on  peut 
Craindre  de  ia  Méthode.des  Distances,  de  ia  Lune 
au  Soleil  ou  aux  Étoifes-,  né* s'élèvera  pas  à  un 
Demi-degré  ,  si  i  on  fait  usage  pour  l'Observaiion , 
du  Cercle  à  réflexion  de  Borda,  '  - 

J'insiste,  et  j'insisterai  fusqu'à  satiété /sur  cette 
comparaison  du  Résultat  des  Méthodes  vulgaires , 
avec  celui  de^  Aleiiiude^  aouvelle:»  ;  on  ne  peut 
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.  trop  répéter  que  si ,  à  la  fin  du  dix-huitième  siècle,    1 7^  f • 
où  les  Savans  et  les  Artistes  se  suai  occupés  avec  Avrii» 
tant  de  succès  du  Problème  des  Longitudes  en  mer  »      ^  * 
les  Marins  ne  savent  pas  se  garantir  des  grandes 
erreurs  de  Route ,  ce  n'est  pas  à  la  Science  ni  A 
VArt  qu'il  faut  s'en  prendre^  mais  à  i*impardon- 
^         nable  insouciance  de  ceux  qui  les  mécoonoissent 
ou  les  blasphèment»  ' 

« 

TROISIÈME  TRAVERSÉE* 

w 

De  la  Terre- des -Ëtâts  auxr  îles  las  Marquesas 

de  Mendoça» 

Le  I Avril  9  le  Solide  prit  son  Point  de  Départ 
#       de  la  Vue  de  la  Terre -^des-ÊtàtSt  à  midi,  par  53 

degrés  56  minutes  de  Latitude  Sud  et  66  degrés 

8  minutes  de  Longitude  Occidentale* 

N  OTE  XX.  . 

£n  rapportant  à  la  Longitude  du  t>ëpàrt|  11; 

celle  du  I  r  à  midi,  telle  qu'on  la  conclut  de. 
deux  Suites  de  distances  de  la  Lune  au  Soleil , 
observées  à  4  heures  de  l'après-midi  1  c!est*à-dire^ 
.  en  comparant  77  degrés  3  minuies  à  66  degrésr 

9  minutes  >  on  trouve  que,  dans  l'intervalle .  de 

10  jours j  le  progrès  vers  l'Ouest  a  été,  suivant 
ies  Observations  y  de  10  degrés  55  minutes. 

^Mais  en  parlant  de  la  même  Longitude  d^ 


5^  VOYAGE 
1791,    Départ,  la  Somme  des  j)rogrès  journaliers  vers 
Avril.    l'Ouest  I  calculés  d'après  i'£stime  des  Routes  » 
'  '  •     donne  pour  le  progrès  total  »  1 3  degrés  i  minute  : 
ainsi  le  Vaisseau  a  ^të  porté  dans  i*£st,  en  diminu- 
tion du  progrès  aperçu  vers  l'Ouest,  de  2  degrés 
6  minutes,  ou  68.6  Milles. 

Dans  ie  même  temps ,  il  a  ét^  porté  vers  le  Nord, 
par-delà  le  progrés  estimé  vers  ce  même  côté ,  de 
,    a8  minutes,  ou  28  Milles. 

'  Le  mouTement  des  eaux  lui  a  donc  fait  par- 
courir, en  10  jours,  73.5  Milles  dans  l'Est  22*  ^ 
Nord  ,  avec  une  Vitesse  moyenne  de  plus  de  7 
Miiies  ^  par  24  heures. 

*  Dans  l'intervalle  du  i.*'  au  1 1  Avril,  le  Vaisseau 
avoit  doublé  ie  Cap  de  Jfforn  hors  de  vue,  après 

s'être  clevc  jusqu'aux  envirom  du  Paraiitle  de 
60  degrés. 

NOTE   X  X  J. 

19.  Le  Résultat  des  Observations  de  Longitude 
faites  ie  1 9  (  une  Suite  de  Distances  de  la  Lune  à 
VÉpi  4i  k  Vierge)  9  rapporté. à  midi  de  ce  jour,  et 
comparé  à  la  Longitude  observée  du  1 1  à  midi, 
donne  pour  le  progrès  vers  l'Ouest,  dans  l'inter- 
valle du  II  au  19,  16  degrés  16  minutes;  et 
celui  qpe  l'on  a  conclu  de  l'£siime  des  Routes 
n'étant  que  de  14^  07',  la  différence  de  ces  deux 
progrès,  2°.  g^',  ou  71  Miiies     est  la  quantité 
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dont  les  Courans  ont  porté  le  Vaisseau  dans  i79> 
l'Ouest  par-delà  son  mouvement  apesçu.  ^^'^^ 

La  comparaison  des  Latitujdes  observées  avec 
ceiies  que  Ton  déduisoit  de  i'Esiime ,  a  prouvé 
que ,  dans  le  même  ésfMice  de  temps»  le  Vaisseau 
a  été  emporté  dans  le  Sud,  en  diminution  du 
progrès  estime  vers  le  Nord,  de  i*.  20',  ou  80* 
Milles:  ei  de  cette  quantité  «  36  minutes  appar- 
tiennent à  i'intervaiie  du  1 1  au  1 5  >  et  40  »  celui 
du  16  au  18. 

La  Direction  imprimée  par  le  Courant  éioit 
donc  le  Sud  41"*  |;  Ouest,  et  ie  chemin  parcouru 
sur  cette  Direcdon  a  été  de  107  Milles  7*^  ce 
qui  donne  une  Vitesse  moyisime  de  13.4  MHies 

par  24  heures, 

l^lous  retrouvons  ici  la  marche  des  Couran» 
ia  même  •  qu'elle  a  été  olïseivée  dans  i'Océm 
Atlantique  AfM^tmi,  lorsquele  Vaisseau  a  navigué 
à  une  assez  grande  distance  des  terres  pour  ne  pas 

,  éprouver  Faction  des  Courans  de  côte  ou  des 
Couraas  accidentels  :  nous  voyons  que ,  du  i  aw 
1 1  Avril ,  en  même  temps  qu'ils  ont  porté  dans 
VEst ,  iîs  portoient  aussi  dans  le  NùtA;  et  que ,  du 
4  1  au  jpy.où  ils  ont  porté  dans  VOuejt,  ils  ont  en 

,  même  temps  porté  dans  le  Jim/. 

On  peut  remarquer  que ,  du  i  au  1 1  Avril  ; 
ie  progrès  estimé  vers  l'Ouest  avoit  été  trop  grand 
de      06'  »  et  que ,  du  1 1  au     1  il  est  iny?  fetii 

'     .  D  3 
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l^pi.  de  2**.  op'  :  il  résulte  de  cette  compensation  que 
Avril,  la  Longitude  estimée  »  rapportée  à  celle  du  Cap 
'9*  San^Juan  de  la  Terre^des-Êtats ,  étolt  en  erreur, 
le  II  ,  de  2".  09'  vers  ï  Ouest ,  et  que  le  ip, 
elle  se  trouve  en  erreur  de  3  minutes  vers  T^//  ; 
ainsi»  ie  has^jrid  des  compensations  a- ramené 
Longitude  estimée  à  être ,  à  trés-peu-près ,  d'ac- 
cord avec  ceiie  cjue  l'on  a  conclue  des  Obser- 
vations* 

NOTE  XXII. 

2^  Deux  Suites  de  Distances  de  fa  Lune  au 
Soleil,  observées  le  24 ,  à  8  heures  35  miaules 
du  matin  9  donnèrent  pour  ia  Longitude  de  ce 
four  à  midiv  95^  iS'.  - 

jj.  Deux  autres  Suites  observées  le  lendemain ,  à 

9  iieures  23  minutes  du  matin,  donnèrent  pour 
la  Longitude  du  2j  »  à  midi,  pé**.  09^ 

II  résulteroit  de  ces  Observations  ,  que  le  pro- 
grès du  V4isicau  vers  l'Ouest  auroit  été  de  0°, 
5 1  '  dans  les  24  lieures  :  et ,  suivant  les  calculs 
de  i*£stîme ,  ce  progrès  paru  n'être  que  de  5 
minutes. 

Si  Ton  compare,  depuis  le  19  jusqu'au  25, 
les  Latitudes  observées  avec  celles  que .  l'on  % 
conclues  de  TEstime  des  Routes  qui  se^scvit  peu , 
écartas  de  Ja  Direction  du  Nord  sur  un  Chemin 

de  J28  fieues  en  Latitude;  on  remarquera  cjne, 

i  l'exception  de  l'intervalle  du.ao  »u  st}  ^  peadaat 


iJigiiizecLby-Goc^ 


D£    MAj|CHAND.  55 

lequel  le  Vaisseau  a  été  repoussé  dans  le  Sud,  de    1 7^  i  • 

17  minutes  en  3  jours,  ou  5  minutes  ^  par  24  Avrif. 
iieures  ^  la  diiiérence  du  résultat  de  iXstime  à 
«eiui  de  l'Ol^servatiouL»  daos  tous  les  autres  jouis 
de  la  Période,  a  été  à  très-peu  près  nulle;  et  Fon 
peut  conclure  que  les  Couians  ,  s'il  en  a  existé, 
n  ont  agi  qu'avec  une  petite  fofce ,  seulement 
dans  l'intervalle  du       au  23,:  .on  p«ut.done 
admettre  aussi  que,  d^ns  celui  du  24  9U  25;,  où 
la  différence  entre  la  Latiiude  estiiriée  et  la  La- 
titude ol>se^yée  n'est .q.i^ç  de  i  ;»inute ,  les  Çoujrans 
n'ont  pas  pliis;»gi  yers:  r£st,:9if  vers  rQtiest;que 
vers  le  Nord  ou  vers;  le  Sud  ;  et  nous  sommes 
autorisés  à  regarder  le  progrès  estimé  de  5  minutes 
en  Liongitjude  vers  TO-h^sI,  comme  à-peu-près 
exact  9  et  ,celui  de  ^  »  jhkiutes.  que  les  Qbserva* 
tionS'  OHt  intdiqué  ,  coinme  beaucoup  trop  grand. 
Mais  comme  il  n'est  .pas  possible  de  démêler  st  . 
Terreur  app^irt^ent  en  eçjûer  à  Tune  des, Observa- 
tioâs ,  ou  -si  l'une .    J'autre  y  ont  parii^ip^  »  iii 
convient  . de  prendre  un  milieu  entre  le  résultat 
du  2.4.  et  ÇQÏxii  du  a  5-,  eu  admettant  comme  exact 
le  progrès  estiiué  en  LongiMi4e.  dans  Finterralle 
des  deux.|purs.. 

•  -  Ainsi,  h  Longitude  observée  du  24  est  de  5^5 
1 8'  ;  ajpHtez-y  le  progrès  estimé ,  5  minutes ,  vous 
aurez»  pour  le  25 , une  pifiçfaiète  Longitude, rap- 
portée à  la  Lioagitttde  observée  du  24,  et  elle 


• 
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i7pi.    sera  de  95°.  23'  :  prenez  un  milieu  entre  celle-ci 
Avril,    et  celle  qu*ont  donne'e  les  Observations  du  2  5  , 
^5*      ^6°.  op',  vous  aurez,  pour  ce  dernier  jour,  une 
Longitude   corrigée   et   moyenne  ^ui  sera  de 
p5»  46'.  •  .  . 

A  présent,  si  nous  comparons  cette  dernière 
Longitude  avec  celle  que  l'on  avoit  conclue  des 
Observations  pour  le  ip  à  midi  ;  nous  trouverons 
que,  dans  l'intervalle  du  ip  au  25  ,  en  6  jours, 
le  progi^ès  vers  TOuest  avoit  été  de  2**.  27'  :  et 
si  nous  cotnparons  entre  elles  les  Déterminations 
de;  l'Estime  pour  les  mêmes  jours;  nous  voyons 
qu'elle  indique  un  progrès  de  2°.  26'  dans  le 
même  sens  :  la  différence  n'est  donc  que  de  i 
minute,  ou  deux  tiers  de  Mille  en  moins  du  côté 
de  l'Estime  :  ainsi,  il  ne  paroît  pas  que  ,  dans  l'in- 
tervalle de  ces  6  jours,  le  Vaisseau  ait  éprouvé, 
•  de  la  part  des  Courans  ,  un  dérangement  sensible 
dans  le  sens  de  la  Longitude  ;  mais  ,  dans  le  même 
espace  de  temps ,  il  a  été  porté  de  1 7  minutes  , 
ou  17  Milles  dans  le  Sud;  ce  qui  indique,  pour 
la  Direction  du  Courant,  le  Sud  2*»  i  Ouest ,  et 
pour  la  Vitesse  du  Vaisseau  sur  cette  Direction, 
17.02  Milles,  ou  2.84  Milles  par  joui*. 
'  La  Longitude  estimée  ,  rapportée  à  celle  du 

Cap  San- Juan  de  la  Terre -des- Etats ,  continue, 
comme  on  le  voit  dans  le  Journal  de  Route, 
d'être  d'accord ,  à  4  minutes  près ,  avec  celle  que 
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Ton  peut  conclure  des  Observations;  mais  on  sait 

que  cet  accord  est  l'effet  de  l'heureuse  compen- 
sation qui  s'est  faite,  de  l'erreur  de  la  première 
Période ,  du  1     au  1 1  Avril ,  par  celle  qui  a. 
ea  lieu,  en  sens  opposé ,  dans  la  seconde du  1 1' 

au       du  luêine  mois. 

NOTE  xxia 

Des  Observations  faîtes  le  8  Mai,  à  %  heures 

48'  du  soir  ,  et  rapportces  à  midi  de  ce  jour  , 
donnèrent  p6^  44  minutes  de  Longitude  ;  et 
par  d'autres  Observations  faites  ie  5^ ,  à  4  heures 
y'  du  soîr^  et  pareillement  rapportées  à  midi,  on 
eut  96^  55'  :  ainsi  ,  dans  l'intervalle  de  24 
heures ,  le  progrès  en  Longitude  avoit  été,  suivant 
les  Observations ,  de  1 1  minutes'  vers  l'Ouest, 
Celui  que  l'on  déduisit  du  Calcul  des  Routes , 
pour  le  même  intervalle,  étoit,  au  contraire,  de 
3  minutes  vers  i'^Est. 

Comme  les  progrès  tm  Latitude  suivant  TEs^ 
ihne  n'avoient  différé  que  de  3  et  de  4  minutes, 
des 

progrès  observés  du  7  au  8  et  du  8  au  p  ; 
on  présuma  que  i*action  des  Courans  avoit  été 
peu  sensible  dans  les  deux  dern^rs^  jours  de  cette 
Période ,  et  l'on  admit  le  progrès  estimé  de  3 
minutes  vers  l'Est  dans  l'intervalle  du  8  au  p. 

•  En  appliquant  ce  progrès  estimé  à  la  Longitude 
observée  du  8  à  mtdi ,  laquelle  étoit  le  Résultat  ' 
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J791.    moyen  de  six  suites  de  Distances  observées  de  ic 
■M»-     Lune  au  Soleil  »  on  eut  pour  la  Longitude  du  9 
9*  .    à  midi,  un  nouveau  résultat  qui  étolt  de  96^  41'  : 
preikiiU  ensuite  un  milieu  entre  cciui-ci  et  celui 
de  ^6"*.  55'  que  donnoiem  les  Observations  du 
p  pour  le  midi  de  ce  même  lour,  on  a  96^  48^^ 
résultat  moyen  qui  participe  des  Observations  du 
'        S  et  de  celles  du  p.  *  ' 

A  présent ,  fii ,  par  un  procédé  semblable  à 
celui  que  nous  venons  d'employer^  Ton  compare 
ce  dernier  Résultat  avec  la^  Longitude  du  :i  5 
Avril,  95**.  46',  telle  qu'on  Ta  conclue  des  Ob- 
servations des  24  et  2  j  y  on  trouvera  que,  du  25 
'  Avril  au  9  Mai  »  ie  Vaisseau  a  avancé  vers  l'Ouest',, 
de  I  degré  2  minutes.  Maïs ,  suivant  les  Calculs 
de  TElstime  ,  ce  progrès  devoii  être  de  3**.  o' ; 
l'erreur  de  TEstime  a  donc  été  en  1 4  jours ,  de 
I  degré  5  S  minutes ,  ou  9  3  Milles  en  avant,  c'est- 
à-dire  que ,  dans  cet  intervalle ,  le  Vaisseau  avoit 
été  porté ^  de  cette  dernière  quantité  dans  i  Est: 
et  comme,  la  coqnparaison  des  Latiti^des  observées 
.  et  de  celles  de, l'Estime,  ànnonçoit  que,  dans  le 
même  temps,  il  avoit  été  porté  dans  le  Nord  d'un 
quart  de  degré  ou  de  .  1  j  ,AUlIes;  il  en  résuite 
que  le  Courfuu  qui  a  dérangé  ie  Vaisseau  de  sa 
Koute  apparente,  lui  a  fait  parcotirir  Milles  1 
à  TEst  9  degrés  ^  Nord  ,  avec  une  Vitesse 
moyenne  d  environ  6*8  Milles  par  24  heures^ 
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NOT£  XXiV. 


1791 
Mai* 


Deux  Suites  de  Distances  de  ia  Lune  au  la. 
Soleil  observées  le  1 2  à  ^  heures  26'  de  l'après- 
midi  ,  et  deux  Suites  de  Di^iancci  de  la  Lune  à 
XEpi  de  la  Vierge,  observées  le  soir  du  même  jour, 
rapportées  ies  unes  et  ies  antres  à  l'instant  du 
midi,  donnèrent  par  un  milieu,  5^8**.  51'  de 

Longitude. 

£a  la  comparant  à  celle  du  p  à  midi,  pd**, 
48' y  on  trouve  2".  05'  de  progrès  vers  l'Ouest 
Le  progrès  estimé  vers  ce  même  côté,  dans  le 
même  intervalle  ,  est,  de  i  °.  5  5'  ;  la  différence  qui 
n'est  que  de  minutes ,  ou  7  Milles ,  indiqueroit 
que  le  Vaisseau  a  été  porté  de  celte  quantité  vers 
rOuest  au-delà  du  Chemin  apparent  :  et  comme 
•  les  Observations  de  Latitude  prouvent  qu'il  a  été, 
en  même  temps,  pprté  de  10  minutes,  ou  10 
Milles ,  dans  le  Sud ,  on  peut  conclure  que  Feflêt 
du  jnouvement  des  eaux  a  cte  de  12  MilIes-un 

I 

quart  dans  le  Sud  34"*.  ^  Ouest >  et  de  4.  Milles 
par  24  heures. 

NOTE  XXV. 

■  ■ 

Ls  23,,  par  un  milieu  entre  les  Résultats  de  23. 
six  Suites  desDistances  de  la  Lune  a^  Soleil, 

observées  à  8  heures  31'  du  matin  ,  on  a  conclu 
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I7pi,  ia  Longitude  pour  midi,  de  56'  :  celle 

Mai.  du  12 y  à  midi  y  étoic  de  98%  51'  :  ainsi,  dans 
^3*     rintervalie  de  1 1  jours  ,  le  progrès  vers  l'Ouest 

avoit  ^té,  suivant  les  Observations,  de  13".  05'.  , 

Suivant  l'Estime,  il  n'ctoit  que  de  p**.  53': 
ainsi  le  Vaisseau  avoit  été  emporté  dans  TOuest 
de  3'.  12';  et  Terreur  de  l'Estime  en  arrihe , 
avoit  été  de  cette  quantité,  ou  de  173  Milles, 
dans  rintervalie  de  1 1  jours. 

Si  Ton  compare  les  Latitudes  observées  chaque 
jour  avec  les  Latitudes  indiquées  par  le  calcul  des 
Routes ,  on  tf ouve  que ,  dans  le  même  espace  de 
temps,  ie  Vaisseau  a  été  emporté  par  le  mouve- 
ment des  eauit,  de  52  minutes,  ou  52  Milles, 
dans  ie  Sud. 

En  combinant  les  173  Milles  de  l'Ouest  avec 
les  52  Milles  du  Sud,  on  voit  que  i*effet  du 
Courant  sur  le  Chemin  du  Vaisseau,  a  été  de 
,  1S0.5  Milles,  ou  60  lieues  |-,  dans  la  Direction 
de  rOuest  i  6*"  ~  Sud  ;  et  la  Vitesse  moyenne ,  de 
id.4  Milles,  ou  environ  5  lieues  7,  par  vingt* 
quatre  heures. 

NOTE  'XX Vt 

Si  Ton  veut  faire  pour  les  jours  suivans,  24, 
2  5  ,  2<^  et  27 ,  où  il  a  été  observé  des  Suites  de 

Distances  de  la  Lune  au  Soleil  et  aux  Étoiles , 
les  mêmes  opérations  de  calcul  que  nous  avons 
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faites  poux  le  23  ,  on  trouvera  les  lésuiuu  sui-  1791- 
vans  :  Mai. 

SSidy»Ic«pikicrv.  1*.       0. 1  le  ViîMeaa  •  été  porté 
l   dans  rOoett,'  en  »4'», 
Siûr»  i*£stive.«  !•  171  0>3   4e..  •  o\ai9'« 


D*après  les  Observ.  de  Latit.  lit  été  porté. .  .    Dtm  le  SL  de  «v*.  lo^ 

_  (  Suiv,  les  Okserr.  i.  id,  O.  ]  ^    ,  ,     „^  . 

Du  14 «Il 25.)  PoitédiBS  l*0.deo^. 

I  Suiv.  l'Estiine...  i*  oe.  O,) 

D'spcètles  Observ.de  Latitude..   Dus  fe  S.  de  o*.  t^, 

^  i  Suiv.  les  Obscrv.  o,  At.  O.  )  . 

Du  »l  in  26.  {     ,     ,  }  Perlé  dsnsfO.  de  o*.  o^.  26. 

I  Suiv.  l'£s(ime...  o.          O.  ) 
D«j>ré<  ies  Obierr.  de  I.atitude   Dans  ie  N.  de  o*.  oz' 

_  f  Snhr.  les  Obnerr.  o.  té»  O.  ]  ' 

Du  2^  su  27 .  )  '         >  Porté  daiu  l'O.  d«  o%  08'  •  27. 

\  Soir.  rSstiM...  «.  49»  O.  j  ^ 


D*aprè«  les  Obscrv.  de  Latîtiide  • .  » . .  ^  Dans  le  S.  de  «%  04'. 

^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^^ 

La  Somme  des  quantiiés  dont  le  Vaisseau  a 
avancé  vers  TOuest  par-deia  le  progrès  estimé,  du 
23  au  27,  est  de  o^  58%  ou  54  Milles»  et  celle 
dont  il  a  été  porté  dans  le  Sud,  de  26  minutes, 
ou  26  Milles;  en  combinant  ces  deux  Sommes, 
on  trouve  que  l'action  du  Courant  a  porté  le 
Vaisseau  »  dans  l'intervalle  de  4  fours ,  de  5p 
Milles  ,  dans  i  Ouest  2.^  degrés  1  Sud  ;  c'est  à 
raison  de  14.7^  Milles»  ou  environ  5  lieues  par 
A4  heures,  - 

Si  Ton  veut  embrasser  une  Période  plus  longue» 

celle  du  I  2  au  27  ,  un  trouvera  que  ,  dans  i'in- 

tervalie  de  ces  1^  jours,  ie  Vaisseau  ^  été  pojrcç 
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I79I,  dans  TOuest»  par-delà  son  progrès  apparent»  it 
Mat     4^  lo',  ou  228  Milles;  et  dans  le  Sud,  de 

■  ^7-  1°.  18',  ou  78  Milles  :  et  en  combinant  ces  deux 
quantités ,  on  trouve  que  l'erreur  de  la  Route  a 
été  de  242  Milles  y  ou  80  lieues  deux  tiers»  dans 
rOuesf  I  8  degrés  I  Sud  ;  ce  qui  indique  un  effet 
moyen  de  inaction  des  Courans-sur  cette  Direction, 
d'environ  16  Milles  par  24  heures. 

On  voit  que  »  du  9  au  27  »  entre  les  Parallèles 
de  30  degrés  et  de  19  degrés  et  demi  Sud,  les 
Courans  ont  porté  le  Vaisseau  constamment  dans 
l'Ouest  f  déclinant  plus  ou  moins  vers  le  Sud  ^ 
avec  une  Vitesse  qui  a  varië  de  4  à  16  Milles  par 
24  heures  ;  et  i*on  se  rappellera  que,  dans  V Océan 
Atlantique  Aiéridional ,  entre  les  mêmes  Parallèles, 
lious  avions  trouvé  la  même  Direction  dans  les 
Courans ,  et  une  Vhesse  qui  avoit  varié  de  1  o  à 
j  8  Milles  par  jour. 

On  a  vu  (Note  XXII  )  que  la  Longitude 
estimée  depuis  la  vue  de  la  Terre^As-États ,  d'après 
Je  calcul  des  Routes,  s'étoit  rapprochée,  le  25 
Avril ,  de  la  Longitude  observée  ,  et  par  l'effet  des 
compensations,  n'en  différoit  plus  que  de  4  minutes 
-  tn  anihe:  du  2^  Avril  au  9  Mai  (  Note  XXIIl  ) , 
l'erreur  de  l'Estime  ayant  été  de  1*.  en  avant, 
la  Longitude  estimée  se  trouvoit  à  cette  dernière 
époque,  en  avant  de  i**.  54'  ;  mais  Terreur  ayant 
été  tn  arrihe  de  8  minutes  du  9  au  12  Mai 


« 
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(  Note  XXIV)  ;  de  3  degrés  12  minutes,  du  12  1791* 
zu  2^  (  Note  XXV^  ;  et  de  5  8  minutes ,  du  23  au  Mal. 

27  ;  ces  erreurs  accumulées  daiis  le  même  sens, 

déduction  faite  de  i  degré  54.  miautes  en  avant , 

produisent,  le^  dernier  jour,  une  erreur  totaie  de 

2  degrés  24  minutes  en  arrùre ,  sur  la  Longitude 

estimée*  ' 

NOTE  XX VU. 

Le  6  Juin,  le  milieu  entre  les  résultats  moyens  Juin. 

de  (juaire  Suites  de  Distances  observées  de  la  Lune  ^• 
au  Soleil ,  et  deux  Suites  de  Distances  de  la  Lune  , 
à  VÉpi  de  là  Vierge ,  rapporté  au  Midi  de  ce  même' 
four,  donna  pour  la  Longitude  du  Vaisseau,  à  cet 
instant  ,  i  27".  i  o'  :  et  en  la  comparant  avec  celle 
qu'on  avoii  conclue  des  Observations  du  27  Mai, 
on  voitique  le  progrès,  vers  l'Ouest,  en  10  jours, 
avoit  été  de  1  of*.  3  6'.  Celui  qu*f ndiquoit  le  calcul 
des  Routes  ,  pour  le  mêihe  interv.ille  ,  ctoit  de 
io%  23'  :  ainsi  la  difTérence  n'étoit  que  de  13 
minutes,  ou  12.5  Milles,  dont  le  Vaisseau  pa* 
roissoit  avoir  été  porté  dans  l'Ouest  par-delà 
progrès  estimé. 

En  examinant  les  progrès  journaliers  vers  le 
Nord  y  suivant  l'Estime  ,  et  les  progrès  suivant  les 
Observations  ,  on  trouve  que  la  Somme  des  pre- 
miers est  égale  à  la  Somme  des  seconds  :  les  dif- 
férences dans  un  sens  et  dans  l'autre  se  sont 
exactement  balancées.. 
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On  peut  donc  conclure  que  ,  du  27  Mai  au 
6  Juin,  les  Courans  n'ont  apporté  aucun  change- 
ment sensible  à  la  Direction  ni  à  la  Vitesse 
apparentes  du  Vaisseau  :  car  les  i  3  minutes  ,  ou 
12.5  Milles,  de  différence  vers  l'Ouest,  pour- 
roient  provenir  des  Observations  comme  de 
l'Estime. 

Le  même  accord  entre  les  résultats  des  Obser- 
vations et  les  calculs  de  l'Estime  se  maintint  les 
deux  jours  suivans. 

Du  6  au  7,  le  progrès  vers  l'Ouest,  selon  les 
Observations,  fut  de  2°.  i  5';  et  de  2**.  1 4  ,  suivant 
TEstime. 

Du  7  au  8  ,  de  1°.  43'  d'après  les  Observations, 
et  1°.  52'  d'après  l'Estime  :  la  différence  n'est  donc 
encore  que  de  9  minutes ,  mais  en  sens  contraire 
de  celles  des  jours  précédens. 

Les  progrès  en  Latitude  conclus  de  l'Observa- 
tion", et  comparés  avec  ceux  que  donnoit  le  calcul 
des  Routes,  annoncent  que  le  progrès  apparent  du 
Vaisseau ,  dans  ce  sens ,  a  peu  différé  de  son  progrès 
réel  :  du  6  au  7 ,  l'Estime  donne  3  minutes  de 
moins  vers  le  Sud  que  l'Observation,  et  i  minute 
seulement  du  7  au  8. 

Il  paroît  donc  que,  dans  l'intervalle  de  ces  deux 
derniers  jours ,  on  n'a  éprouvé  aucun  effet  de  la 
part  des  Courans. 

t  K  O  T  E 
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NOTEXXVIII. 

• 

L*ACtiON  des  -Courans  se  fit  de  nouveau 
sentir  du  8  au  i  o.  ^ 

Huit  Suites  de  Distances  de  la  Lune  au  Soleil 
bbservees  le  lo.deux  Suites  de  Distances  de  la 
Lune  à  Régulas ,  et  deux  autres  de  la  Lune  à 
Antans i  donnèrent,  par  un  milieu  entre  les  trois 
résultats  moyens ,  la  Longitude  du  Vaisseau  rap- 
portée au  midi  de  ce  même  jour  ,  de  135".  52'; 
et  en  la  comparant  avec  celle  du  8  ,  on  trouve 
que ,  dans  l'intervalle  des  deux  jours  ,  le  progrès 
vers  r  Ouest  a  été,  suivant  les  Observations,  de 
44,°,  44  :  il  n*est  que  de  3°.  j  i' ,  suivant  le  calcul 
des  Routes  j  ainsi  le  Vaisseau  a  été  porté  de  ^3 
minutes,  ou  environ  52  Milles  ,  dans  l'Ouest. 

Du  8  au  10,  d'après  les  Observations  de 
Latitude,  le  Vaisseau  avoit  été  porté  de  7  minutes, 
ou  7  Milles  dans  le  Sud  ;  ainsi  le  Courant  lui 
avoit  fait  parcourir  un  chemin  non  apparent 
de  52  Milles  deux  tiers  à  l'Ouest  7  ou  8  degrés 
Sud  ,  ou  26  Milles  j  par  24  heures  sur  cette 
Direction. 

NOTE  XXIX. 

L'Observation  de  Latitude  du  1 1  prouva 
que ,  dans  les  24  heures  qui  précédèrent  le  midi 

3-  ,  B 
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1791;  de  ce  four ,  l'action  des  Courans  avoit  encore 

Juin.     porté  le  Vaisseau  de  i  o  minutes  dans  le  Sud.  On 
*  '  •      avoit  fait  une  épreuve  à-peu-près  constante  dans 
ia  Traversée  du  Grand  -  Océan ,  que  lorsqu'ils 
portent  vers  le  Sud,  ils  portent  aussi  dans  VOuest , 
et  d'une  quantité  plus  considérable  ;  et  comme  on 
s'attendoit  a  découvrir  le  lendemain  les  îles  las 
Marquesas  de  Aîendoça,  pn  jugea  qu'il  ëtoit  à 
propos  d'ajouter  au  progrès  journalier  en  Longi- 
tude que  ie  calcul  des  Routes  indiqueroit  vers 
l'Ouest,  depuis  les  Observations  du  ib  jusqu'à 
l'Attérage,  la  quantité  de  26  min.  par  24  heures, 
afin  de  compenser  l'erret  des  Courans,  qu'on  aiip- 
posoit  devoir  pousser  ie  Vaisseau  vers  ce  côté, 
dans  la  même  proporflon  qu'ils  l'y  avoient  porté 
les  fours  précédons  en  même  temps  qu'ils  le 
portoient  dans  ie  Sud. 
j2.         £q  calculant  la  Route  d'après  cette  supposition, 
on  s'attendoit  à  découvrir  les  Mtndoça  vers  midi 
idu  12  :  et,  en  effet,  à  10  heures  et  demie  du 
matin  de  ce  jour  ,  on  commença  à  apercevoir  l'île 
de  la  Madalena^  la  plus  orientale  et  4a  plus  méri- 
dionale du  <7roupe. 

A  midi,  elle  fut  relevée  au  Sud-Ouest  ;  et  l'île 
San  -  Pedro  restoit  directement  à  l'Ouest ,  à  1 4 
lieues  de  distance  estimée,  à  vue. 

La  Longitude  de  cette  dernière  île ,  déterminée 
par  les  Observauouà  i tûtes  dans  ie  second  Voyage. 
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du  capitaine  Cook  ' ,  est  de  22 1  ^  op'  à  rOrient  de  ly^i 
Greenwkh ,  ou  141**.  i  i  '  à  l'Occident  de  Farts,  Juiiit 
Si  rpn  ôte  de  çette  quantité  42  minutes,  quî 
équivalent  aux  1 4  lieues  de  distance  estimée  Ion 
du  Relèvement ,  on  aura  1 40".  2^'  ^  pour  la 
Longitude  du  Vaisseau  qui  se  trouvoi^  exactement 
sur  ie  Parallèle  de  l'île  :  en  ajoutant  au  résultat  dès 
Observations  du  lO  »  le  progrès  présumé  vers 
l'Ouest  depuis  cette  époque,  4**.  23'  (3*.  31', 
suivant  le  calcul  des  Routes ,  plus  minutes 
pour  Tefièt  du  Courant  ) ,  on  trou]re  que  la  Lon- 
gitude présumée  à  TAttérage  n'étoit  que  de  1 40^ 
I  5'  :  reireur  de  celte  Déterminuiion  etoit  donc 
de  1 4  minutes  uti  quart ,  qui  ne  répondent  qu'à  ^ 
4  lieues  ^;  mais^  suivant  le  calcul  de  la  RoutQ  et 
du  Chemin  apparens,  sans  égard  à  i'efiet  prévu 
d'un  Courant  vers  TOuest,  ie  progrès  vers  ce 
côté  n'eût  été  ,  du  1  o  au  12,  que  de  3^  3  1'  ;  et 
en  rajoutant  à  la  Longitude  du  10^  on  n'aurolt 
eu  que  139**.  23'  :  ainsi  Terreur  eàl  été  de  i% 
06'  ^,  ou  21  lieues  ^. 

A  Tégard  de  la  Latitude  de  San  -  Pedro  »  les 
Observations  du  Voyage  de  Cook  la  doiment  de 
9"*.  5  9'  :  et  c'est  exactement  ia  même  que  celle 
qui  a  été  observée  sur  ie  Solide, 


'  Voyez  The  origimil  Âstronojnical  OhsrrvtJtions  mad<  il*  * 

Vo^ti^f  toW'^ds  tkt  ùmà  FoUp  4c«  pag.  j^j»  ' 
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179 1  • .  Cherchôns  quelle  a  été  l'erreur  de  rEstime  dans 
Ju)n,    ^'intervalle  -des  deux  derniers  jours. 

En  comparaht  la  Longitude  observée  le  10, 
'  avec  ceiie  de  TAttérage  le  1 2  ,  c'est-à-dire,  135*. 
52' avec  :t40**  x^'  ;  on  voit  que  ie  progrès  réel 
vei3  l'Ottést  a  été  de  4*.  37'  ;  mais,  suivant 
l'Estime,  il  n'étoit  que  de  3".  3  1'  :  ainsi,  en  deux 
jours  y  les  Courans  oat  porté  vers  l'Ouest ,  de 
t\  o6\  on  Milles. 

Daiû  ie  même  temps ,  ils  ont  porté  dans  ie  Sud,, 
de  I  5  minutes ,  ou  1  5  Milles. 

Le  raouvement  composé  ,  et  inaperçu ,  a  donc 
'   été  de  67.25  Milles  dam  l'Ouest  12*  ^  Sud^  et 
de  33  MîHcs  f  en  vingt -quatre  heures. 

JExaminons  ^  présent  quelle  eût  été  i^erreur  de 
l'Estime  k  TAitérage  sur  les  îles  de  Mtndoçà,  si, 
4èpuis'ia  vue  <de  lu  Tem^  dès ^  États ^  on  s'en  fût 
tenu  à  ses  Résultats,  et  ^qu*on  ne  içs  etit  pas  corriges 
ciiaque  fois  que  l'état  du  Ciel  a  permis  de  déter- 
miner  pto  Gbserration  la  Longitude  du  Vaisseau,' 
et  de  constater  les  erreurs  que  l'action  des  Couràns, 
ou  toute  autre  cause ,  avolt  introduites  dans  la 
Direction  qu'il  paroissoli  avoir  suivie  et  le  Chemin 
qu'il  sendiloit  avoir  {^coum. 

(  Vcyil  h  TabUau  ciz^ontn.J 

On  voit  que  la  ^omrne  des  erreurs  de  l'Estime, 
.  vers  un  côté  ou  vers  Faittre ,  dans  l'espace  de. 


* 
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soixante-treize  jours ,  est  de  1 2  degrés  5  4.  minutes  :  *  1 79 1  < 
et  quoiqu'il  se  soit  fait  d'heureuses  compensations^  Juin, 
l'erreur  à  i'Attérage  est  encore  de  4  degrés  28  . 
minutes  9  ou  87  lieues  ~  à  VEst,  c'est-à-dire»  m 
arrim  de  la  vraie  position  Jsk  Vitisseau-;  qr  l'on 
sait  qu'une  erreur  en  amcie  est  toujours  dan- 
gereuse ,  puisqu'il  est  possible  que  l'pn  rencontre 
la  terre  la  nuit»  tandis  que  Ton  s'en  csoit  encore 
éloigné. 

NOTE  XXX. 

Les  Obs-ervations  faites  dans  le  second  Voyage 
du  capitaine  Cook  ont  donné  ies  Déterminations . 
suivantes  pour  les  iies  las  Mar^sds  de  Mtndaçà  : 


latitude  Sud. 

Hûod  Isldjid,  ..««.••  4  ••••  •    9^.  i6*.  00" 

San-FeétQ  011  û^Nitem   9.   58.  00. 

Saua'  CkisttMd  ou  Wahitaho , 

«u  Port  de  la  Madré  de  Dhs»    9.    55.  50. 

La  Dominkn  ou  o-Hivah'ôa.  .  .  9.  40.  jj~ 
JLa  Madalcna.   io«  ^ 


o. 


Long.  Oce.  de  Pari*. 

141.   il.  15, 

r 

141.  %2.  55. 

141.  21.  527. 

141.  09.  15. 


II  n'a  point  été  fait  d'Observations  pour  déter- 
niaèr  immédiatement  la  Longitude  du  Port  de  /a 
Aïadn  dt  Dm  dans  l'tje  de  Sa^^-Christina,  à 
lacfuelle  les  autres  sont  rapportées;  mais ,  dans  les 
jours  qui  ont  précédé ,  et  dans  ceux  qui  ont  suivi 
la  Relâche  à  ce  Port  ^  on  avoit  fait  plusieurs  Obser- 
vations de  Distances  de  la  Lune  au  Soleil  »  et 
l'on  y  rapporta  par  ie   Calcul  ,   et   avec  le 
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secours  d'un  Chronomètre  [une  Montre  marine], 

la  position  du  Port  de  la  Madré  de  Dios 

Les  hauteurs  méridiennes  du  Soleil  qui  ont  été 
employées  pour  déterminer  la<  Latitude  du  même 
Port,  furent  prises,  le  ^  et  le  lo  Avril  1774, 
avec  un  Sextant  de  Hadiey ,  en  faisant  usage  d'un 
Horizon  artificiei  [from  quick- siher  Hori:^on J ,  et 
les  Observations  ont  été  faites  par  derrière  :  elles 
ont  donné  pour  la  Latitude  de  la  Madré  de  Dios,  la 
première,  ^^  ^  >'  i    t  et  la  seconde,      5  ^'  45"*. 

QUATRIÈME  TRAVERSÉE. 

Des  lies  las  Marqueras  de  Mendoça  à  la  Cite 
Nord -Ouest  Je  /'Amérique. 

Le  20  Juin,  à  II  heures  du  soir,  le  Solide 
prît  son  Point  de  Départ  du  Port  de  la  Madré 
de  Dm,  par  p**.  55'  30"  de  Latitude  Sud,  et 
I4t^  2!^'  55'  de  Longitude  Occidentale. 

NOTE  XXXI. 

Le  2a  y  à  vue  de  Tile  Marchand,  la  Longitude 
du  Vaisseau,  rapportée  à  midi,  fut  déterminée  par 

'  VoycK  Th€  ûrigmal  Astmendad  Ohsenfoihns  mode  in  a 
Vtj^t  tùwmds  die  Swdk  PoU ,  &c.  Pagei  322  et  323  ,  et 
page  8a.  Les  Longitudes  y  sont  comptées  du  Méridien  de 
Creenwtch  ;  on  les  a  réduites  à  celui  de  Paris ,  en  admettant 
que  cette  ville  est  située  à  a«.  io\  15"  à  l'Orient  de  Creenwtch* 

f  ikidt ,  page  81, 
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six  Suites  de  Distances  de  la  Lune  au  Soieii  et  ly^i* 
deux  Suites  de  ia  Lune  à  «t  de  l'aigle,  de  142*.  Juin. 
27'  :  ainsi  le  progrès- Longitude  vers  POuest, 
depuis  le  départ  de  ia  Aladre  de  Dios,  a  voit  étc 
de  0°.  58'.  • 

Celui  que  donnoit  ie  Calcul  des  Routes  n'en 
différoit  que  dé  3  minutes ,  ou  2.9  <^  Milles ,  en  plus. 

La  Latitude  esùmée  ^toit  d'accord  avec  i'ob- 
servée. 

On  pèut  conclure  du  résultat  de  ces  compa- 
raisons ,  que  les  Courans  qui  avoient  porté  avec 
une  grande  vitesse  dans  l'Ouest  i  8  degrés  ^  Sud, 
tandis  qu'on  naviguoit  dans  Vfist  f.  ou  au  vent  des 
Afendoça,  ne  s'étoient  point  *fait  sentir  pendant 
qu'on  fit  route  dans  ie  Nord- Ouest,  ou  sous  le  1 
vent  de  ces  îles. 

J^i  O  TE  XXXII. 

Deux  Suites  de  Distances  de       Lune  au  2^. 
Soleil  donnèrent  pour  ia  Longitude  du  24  à  midi, 
i43*r  lo'.  £t  en  la  comparant  avec  celle  du  zz , 
on  voit  que  ,  dans  l'espacé  de  deux  jours  «  le 
progrès  vers  l'Ouest  a  été  de  o".  43'. 

Celui  qu'indiquoit  le  Calcul  des  Routes  n'étoit 
ciue  de  o\  3  6^  i  ainsi  il  pâroitroit  qu'en  2  jours, 
le  Vaisseau  a  été  porté  dans  TOuest,  de  7jpi- 
nutes  ou  6.9  Milles.  '  C^' 

Suivant  les  Observations  de  Latitude,  il  a ^ té 

E4 
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porté,  âans ie  même  espac»dQ  temps ,  de  6  miriutes 
ou  6  Milles  Ans  ie  Sud. 

L'eâet  vu  mouvement  des  eaux  avoU  donc  été 
de  p.i  M^ies»  ou  4.56 ,MiUes'paj  24  heures» 
dans  l'Ouest  4*  Sud« 

NOTE  XXXIII. 

Par  les  Observations  du  25»  la  Longitude 
du  Vaisseau  »  à  midi,  ëroit  de  143''.  49';  et  fe 
progrès  Vers  l'Ouest  avoit  été,  depuis  le  24,  de 
.35^  minutes» 

II  tt'étoit  que  de  »i  minutes,  suivant  l'Estime: 
ainsi ,  en  24  heures ,  le  Vaisseau  avoit  été  porté 
de       minutes  ou  17.8  Miiies  dans  rOuest. 

L'Observation  de  Latiutde  fit  connoître  que  9 
dans  le  même  temps ,  il  avoit  été  porté  de*  i  a 
minutes  ou  i  2.  Milles  dans  ie  Nord. 

Ainsi  sou  mouvement  inaperçu  avoit  été  de 
^1.5  Miiies  dans  TQuest  33*  |  Nord. 

'  A  cette  époque  on  avoit  perdu  de  vue  les  îïes 
de  fû  Rêvohtthn,  et  Ton  étoitsurun  Parallèie  plus 
Nord  d'environ  z  degrés  ^  que  la  partie  la  plus 
septentrionale  du  Groupe. 

•    NOTE  XXXIV. 

/  ^£  10  Juillet ,  quatre  Suites  d'Observations  de 
Dislances  de  la  Lune  au  Soleil  dpnnèrent,  par 

un  milieu  >  ia  Longitude  du  Vaisseau  rapportée 
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à  midii  de  156*.  €2'  :  et  en  la  cooif^arant  avec  17^1. 
ceHe  du  2  5  Juin ,  on  trouve  que ,  dans  ^espace  Juillet, 
de  25  jours,  le  progrès  vers  TOuest  »  été  de  -^o- 
12  degrés  13  minutes» 

Suivant  le  Calcul  des  Routes  »  le  progrès  dans 
ce  même  intervalle  n'avoit  été  que  de  lo*.  27'; 
et  Ton  en  conclut  ^ue  le  Vaisseau  a  été  porté  de  ^ 
1**.  46',  ou^toi.2  Milles  dans  i'Ouest. 

Si' Ton- compare  chaque  four  la  Latitude  dé- 
duite de  l'Observation  av*c  celle  que  l'Estime 
iudiquoit ,  on  voit  que  faction  des  Courans  a 
porté  le  Vaisseau  fresque  sans  interruption  dans 
le  Nord ,  excepté  dans  les  qtiatre  dtrnierS'  jours 
de  la  Péjiode  :  les  progrès  non  apparens  vers  ce 
coté  ont  été  souvent  de  10,  ii,  13,  15  et 
fusqu'à  16  minutes  en  24  heures*  Leur  somme 
est  de  2  degrés  i  ^  minutes  :  et  si  l'on  en  dê" 
falque  celle  de  quelques  dilîerences  accidenteiies 
vers  le  Sud,  montant  à  minutes. seulement, 
il  reste  i  degré  54  minutes,  ôu  114  Milles  dont 
le  mouvement  des  eaux  a  emporté  le  Vaisseau 
dans  le  Nord. 

£n  combinant  les  deux  mouvenens,  on  trouve 
cpie  le 'Vaisseau  a  parcouru , '«n  25  fours,  par 
un  mouvement  composé  et  inaperçu  ,  i  5  2.8  Milles 
sur  la  Direcuon  du  Nord  41*  ;  Ouest;  c'est-à- 
dire  que  sa  Vitesse  mofenné  sur  clecie  Direction 
a  éfé^.de  6«i  Milles  par  24  heures.  ^ 
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175^1.  paroît  donc  que,  dam  ce  parage,  au  con^ 

Juillet,  traire  dé  ce  que  nous  avions  observé  dans  VOcéan 
atiimtique  méridional,  et  dans  le  Crand-Oeéan  aus- 
tral,  les  Courans  qui  ontpprté  au  Nord,  portoient 
en  même  tem^  dans  VOucsU  * 

Il  paroît  aussi  ^  comme  on  peut  le  voir  dans 
îe  Journal  de  Route  ,  que  d'assez  grandes  c rieurs, 
sur  les  Latitudes  ont  eu  lieu  depuis  ie  Parallèle 
de  8  degrés  Sud ,  jusque  p^r-d^à  le-  Tropique 
du  Cancer,  entre  142- degrés  4  et  1 52  4  de  Lon- 
gitude  Occidentale  ;  et  que  ,  dans  la  Traveisce 
de  cette  partie  de  la  Zone  Torride ,  les  eaux  , 
durant  lin  mois  y  ont  porté  constamment  dans  le 
Nord  et  dans  l'Ouest. 

Mais  îa  quantité  de  Terreur  de  I*Estime  dans 
l'un  et  daiis  l'autre  sens ,  telle  que  nous  l'avons 
déterminée  ci-dessus ,  n'indique  pas  exactement  la 
quantité  dont  le  Vaisseau  a  été  emporté  dans 
^  •  l'Ouest  ,  ni  ceiie  dont  il  a  été  emporté  dans 
le  Nord  :•  car  on  lit  dans  ie  Journal  du  capitaine 
CÂanal,  qu'étonné  des  erreurs  constantes  en  La<- 
dtude  que  l'on  reconnoissoit  depuis  .quelque 
temps ,  et  presque  toujours  du  même  côté  ,  le 
capitaine  Afarckand  ât  vérifier  l'Horloge  de  sable 
d'une  Demi^nute,  qui  est  employée  à  mesurer 
Je  temps  pendant  que  le  Loc  mesure  le  sillage  : 
en  la  comparant  avec  une  Montre  à  secondes  qui 
^      étoit  bien  réglée  ^  oa  s'assura  qoe  Je  leçips  que  le 
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sable  employoit  à  s'écouler  »  n'étoic  pas  exactement   1 79 1  • 

.  de  30  secondes  ,  comme  dans  les  premières  Tra-  JuiHett 
versées ,  et  qu'il  etoit  trop  court  de  2  à  3  se* 
condes.  Il  résuitoit  de  cette^  erreur  de  l'Horloge 
sur  la  mesure  du  temps  y  que  le  chemin  estimé 
par  le  moyen  du  Loc  ,  t  toit  plus  court  que  le 
chemin  parcouru,  d'environ  un  dou-^icme  ;  et  que  la 
Route  du  Vaisseau  prenant  du  Nord  et  derOuest» 
les  progrès  en  Latitude  et  en  Longitude  d'après 
l'Estime  ,  avoient  dû  être  moindres  d'un  douzième 
que  ceui|||u'on  eût  trouvés  si  THorloge  de  sable 
eût  indiqué  exactement  là  durée  de  trente  secondes* 

£n  appliquant  aux  calculs  dé  l'Estime  la  cor- 
rection qu'exige  cette  erreur  reconnue  ,  nous  * 
aurons  de  nouveaux  résultaa# 

Suivant  les  Observations ,  le  progrès  en  Lon- 
gitude, dans  Tintervalle  du  25  Juin  au  20  Juillet, 
a  été  de  la".  13'.  L'erreur  de  l'Estime  ^/i  moins 
n'eût  dû  être  que  d'un  douzième  de  cette  quantité , 
c'est-à-dire,  de  i*.  i'-  5  nous  la  trouvons  de  i*. 
46';  ainsi  i!  reste  encore  45  minutes  moins 
qu  on  peut  attribuer  à  ractioti  des  Courans  qui 
portoîent  le  Vaisseau  dans  l'Ouest. 

Si  nous  examinons  l'erreur  en  Latitude  dans  la 
même  période ,  nous  trouverons  que  la  Somme 
dés  erreurs  partielles  (  compensation  faite  de  celles 
qui  I  étant  en  sens  contraire ,  se  détruisent  )  n'est 
que  de^.i*.   54'  vers  le  ^ud  7  mais  comme 
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le  progrès  réel,  en  Latitude  vers  le  Nord  est , 
d'après  les  Observations  des  deux  jours  extrêmes 

de  la  période ,  de  34*.  24'  j  la  Sqmme  des  erreurs 
journalières  de  i'£sdine  ^  en  moins  ou  vers  ie  Sud, 
auroit  dû  être ,  proportionnellement  à  l'erreur  de 
THorfogie  de  Sabfe ,  d'un  Douzième  du  progrès 
réel,  c'est-à-dire,  de  2*.  52'  :  eiie  n'est  cepen- 
dant que  de  1^.54  ,  c'est-à-dire 9  plus  petite  de 
58  minutes  qu'elle  n'eût  dû  l'être  s  cette  dimi- 
nution ne  peut  provenir  que  d'une  cause  qui  , 
agissant  en  sens  contraire  de  i'errcur  de:^^orIoge , 
portoit  ie  Vaisseau  dans  ie  Nord  \  et  i'on  doit 
croire  que  c'est  l'eâêt  d'un  Courant  qui ,  dans 
i'intervalie  du  25  Juin  au  20  Juillet,  ^  yoné  fe 
Vaisseau  de  58  minutes  vers  ce  côtë.  On  verra 
f{ue  la  tendance  des  eaux  vers  le  Nord  .a  été 
constante  depuis  le  huitième  Parallêie  Sud  jusqu'à 
i'Aitérage  sur  la  côte  du  Nord-Ouest  de  V Amé- 
rique,  à*  ia  iiauteur  de  57  degrés  un  quart  de  lati- 
tude Nord. 

Si,  avec  ces  nouvelles  Données ,  45  min.,  ou 
4^  Milles ,  vers  l'Ouest,  et  5  ii  min.  ou  j 8  Milles , 
vers  le  Nord,  dont  les  Courans  paroissent  avoir 
écaité  le  Vabseau.de  sa  Route  apparente,  on  vouloit 
calculer  quelles  ont  lil  la  Vitesse  et  fa  Direction 
de  son  mouvement  inaperçu  ;  on  trouveroit  qu'il 
a  parcouru  72.  j  Milies  dans  ie  Nord  56  degrés  <^ 
Ouest  ;  ce  qui  donne  une  Vitesse  moyenne  sur 
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cette  Direction,  de  2.^  Milles  par  YÎngt-quatre  t^^t. 
;    heures..  •  ,  Juillet, 

NOTE  XXXV/ 

Le  Résultat  moyen  de  quatre  Suites  d*Obser«>.  23. 

valions  de  Distances  de  la  Lune  au  Soleil ,  donne 
pour  ^a  Longitude  du  23  ,  à  midi  ,  i  2,5'  ; 
et  en  la  comparant  à  celle  du  20  ,  on  voit  que  le 
progrès  du  Va^isseau  a  été  de  I^  37'  vers  l'Est  : 
et  coinaie  ,  suivant  l'Esiime  ,  ce  progrès  paroît 
avoir  été  de  i**.  40',  il  s'eiisuit  que,  dans  l'espace 
de  3  jours,  les  Coitrans  peuvent  av^ir.porté  le 
*  Navire  de  3  minutes, ou  2.6  Mîlfes,  dans  l'Ouest.  ' 
La  comparaison  des  progrès  vers  le  Nord  ,  ; 
suivant  rObservation  et  suivant  l'Estime. ,  fait 
connoître  que  ie  Vaisseau  a  été  porté  ,  dans  le  '  , 

même  temps ,  de.  1 1  minutes ,  ou  1 1  Milles  dans 
le  Nord. 

.  Ainsi  ie  mouvement  inaperçu  a  été  dé  1 1.3» 
Milles  dam  fe  Nord ,  13*7  Ouest ^  et  fa  Vîcesse 

moyenne  iur  cette  Direction,  de  3.76  Milles  par 
vingt-quatre  iieures. 

La  différence  entre  le  progrès  observé  en  Lon- 
gkude  et  ie  progrès  estimé ,  est  trop  petite  pour 
qu'on  puisse  en  conclure  que  les  Courans  ont 
porté  dans  l'Ouest  ;  mais  ies  Observaiions  de  ,  / 

Latitude  donnent  L'afisuranoa  tju'ils  ont  -continué 
'  dé  porter  dans  le  Nord. 
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NOTE  XXXVf. 

Les  Observauous  de  Longitude  et  de  Lati-* 
Iode  faites  le  24 ,  conduisent  à  un  Résultat  sera- 

♦ 

blable  à  celui  de  ia  Noce  précédente. 

Le  progrès  vers  l'Est,  d'après  l'Estime,  ne  dif- 
fère y  dans  i'intervaiie  du  23  au  ,  de  celui 
conclu  des  Observations ,  que  de  1  minutes  en 
plus  ;  c'est-à-dire  que  l'Observation  porte  fe  Vais- 
seau de  2  minuieb,  ou  1.67  Milles  dans  l'Ouest. 

Mais  l'Observation  de  Latitude  prouve  que  y 
dans  le  même  temps ,  ii  a  été  porté  de  21  minutes  ^ 
ou  21  Milles,  dans  le  Nord. 

Si  l'on  veut  avoir  égard  à  1.67  Milles  dans 
rOuesty  le  mouvement  inaperçu  aura  été  ,  en  24 
heures  »  de  2 1  Milles  dans  ia  Direction  du  Nord 
4.  degrés  ^  Ouest. 

NOTE  XXXVII. 

L  A  Longitude  déduite ,  pour  le  z6  à  midi  y 
de  deux  Suites  de  Distances  de  ia  Lune  au  So- 
leil ,  étoit'de  152**.  17'  :  et  en  la  comparant  â 
celle  du  24 ,  on  trouve  que  le  progrès  vers  l'Est 
a  été  de  i®.  I  5'. 

Le  calcul  de  l'Estime^  donne  pour  ce  progrès 
I  3  2'.  Ainsi ,  en  le  comparant  à  celui  de  l'Ob- 
servation ,  le  Vaisseau  auroit  été  emporté  duin 
l'Ouest  de  17  minutes,  ou  13.6  Milles. 

Suivam  les  Observations  de  Littitude ,  ii  Ta 
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été  de  15  minutes  y  ou  15  Milles  dans  le  Nord/  1791* 
Le  mouvement  inaperçu ,  dans  l'intervalle  de  Juillet. 

deux  jours,  a  donc  été  de  20  Milles  i  dans  le 
Nord  42**  ~  Ouest;  et  sa  Vitesse  moyenne  en. 
^4  heures  étoit  de  10*12  Milles. 

NOTE  XXXYIII. 

L£  Résultat  moyen  de  quatre  Suites  d'Obser-  Août, 
valions  de  Distances  de  la  Lune  au  Soleil ,  rap-  5* 
porté  à  midi ,  donna  pour  la  Longitude  du  Vais- 
seau ,  à  cette  époque,  143"*.  4.^  ;  et  en  la  com- 
parant à  celle  du  26  Juillet ,  on  ttf)uveque,  dans 
l'intervalle  de  dix  jours^  le  progrès  vers  l'Est  avoit 
été  de  8*.  31'  : 

Il  n'étoit,  suivant  les  calculs  de  TEstime  , 
que  de  7"*.  27'  :  la  différence,  04  »  ou  43.9 
Milles ,  exprime  la  quantité  dont  -le  Vaisseau 
paroît  avoir  été  porté  dans  FEst  par  le  mouve- 
ment des  eaux. 

On  voit ,  en  comparant  chaque  jour  la  Latitude 
estimée  avec  l'observée ,  que ,  dans  le  même  espace^ 
de  temps , "il  a  été  pgrte  de  minutes,  ou  54 
JMilles  dans  le  Nord.  »  ^ 

On  trouvera»  par  le  calcul  ^  que  le  mouvement 
inaperçu  a  été  de  Milles  dans  le  Nord 

39''  -ï-  Est;  et  que  la  Vitesse  moyenne  sur  cette 
Direction  a  été  d'environ  7  Milles  par  vingt- 
quatre  heures* 


8o  VOYAGE 

NOTE  XXXIX. 

Le  7,  à  midi,  la  Latitude,  d'après  TObserva*- 
tion ,  éioit  de  57°.  20'  ;  et  en  rapportant  à  la 
Longitude  observe'e  le  5  ,  le  progrès  estimé  vers 
l'Est  dans  Tintervaile  des  deux  jours  (3".  50'), 
la  Longitude  du  7  ,  à  midi,  étoit  de  I39^  56'. 
Dans  cette  position ,  le  Vaisseau  étoit  plus  Nord 
de  1  5  minutes  et  plus  Ouest  de  r"".  40'  ^  (  ou 
54  MiHes  )  que  le  Cap  del  Engaho  (  le  Cap  - 
Edgecumbe  de  d^k  )  qui  devoit  rester  dans  l'Est , 
environ  15  degrés  Sud,  à  1 8  ou  i  p.  lieues  de 
distance. 

Dans  cette  supposition  ,  on  fit  route  sur  la 
Direction  indiquée  ;  et  à  5  heures  et  ^  du  soir, 
on  aperçut  la  Côte  d'Amérique» 

A  6  heures  ,  le  Cap  c/el  Engaho  fut  relevé  'à 
TEst  ip  degrés  ^  Sud,  à  la  distance  de  13  ou 
14  lieues. 

De  midi  «à  6  heures,  d'après  la  Réduction  des 
Routes  * ,  le  Vaisseau  avoit  avancé  de  4.8^  Milles 
(  ou  4'  5 1"  vers  le  Sud  ) ,  et  de  15.34  ^lilles  (  ou 
28'.  30"  vers  l'Est). 

En  soustrayant  ces  quantités  ,  la  première  de 
la  Latitude  ,   la  seconde  de  la  Longitude  du 


*  Le  Vaisseau  avoit  parcouru  :  à  l'Est  7**.  43'  Sud  ,  3  Milles, 
—  A  1'Est  1 7°.  3  o'  Sud ,  \  o  Milles.  —  A  l'Est ,  24°.  3  6'  Sud  , 
3  Milles  1  4^uart. 

Vaisseat*  ' 
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Vaisseau  à  midi  ,  un   a  pour    sa  positiou    à  179Î. 
6  heures  :  Août. 
Latitude»  57%  1 07*.      Longitude,  t^y*  7* 

Voyons  quelle  devoit  être  sa  vraie  position 
d'après  ie  Relèvement  du  Cap  dti  Engano,  fait  au 
même  instant.  - 

Puisque  ce  Cap  fut  relevé  à  l'Est  19  degrés 

r 

^  Sud,  à  13  iieues  ^  de  distance,  ie  Vaisseau 
étoit  plus  Mord  que  ie  Cap,  de  13'.  ^o" ,  et  plus 
Ouest,  de       10'.  48*. 

Appliquons  ces  ditîcrences  à  la  Latitude  du 
Cap,  57^  04.'.  30",  et  à  sa  Longitude,  13 8*,  1 5^ 
'  45* telles  qu'elles  ont  été  déterminées  par  les 
Observations  faites  dans  le  troisième  Voyage  du 
capitaine  Cook  '  ;  nous  trouverons  que  la  Latitude 
du  Vaisseau  devoit  être  de  57^  i%\  o" ^  et  sa 
Longitude^  4e  139%  33^ 

Au  lieu  de  ces  quantités  »  nous  avons  Irouvé 
57°.  15'.  07"  pour  l'une  ,  et  i  39".  27'.  30*  pour 
l'autre  :  i'£rreur  à  i'Attérage  étoit  dpnç  : 


*  Voye*  The  Original  Astronomical  Observations  m(ide  in  a, 
Vttyage  to  tke  J^orthem'Pacijic  Océan,  &c.  page  349.  Latitude 
suivant  &  Aîiy,  %f*»  oj' ;   suivaoi  Bayly  ,  57*».  où', 

^  Milieu  57<*.  o4'*  30*'  :  Longitude  suivant  Cet»/  et  King , 
%%^.  07'  ;  suivant  Bayly^  àa4».  01'.  —  Milieu  224».  04'.  30" 
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En  Latitude,  2'.  53",  ou  environ  i  lieue  moins 
Nord  : 

En  Longitude,  o'  57",  ou  environ^  de  lieue 
trop  Ouest. 

Examinons,  à  présent,  quelle  a  été  Terreur  de 
l'Estime  en  deux  jours  un  quart,  depuis  le  5  à  midi, 
jusqu'au  7  à  6  heurts  du  soir,  époque  du  Relève- 
ment du  Cap  dcl  Engaho,  ^ 

Suivant  les  Observations  du  5  et  le  Relèvement 
du  7 ,  le  progrès  du  Vaissêau  en  Latitude  vers 
le  Nord  a  été  de  2°.  06'  ;  et  suivant  TEstime  , 
de  1".  40'.  07"  seulement  '  :  la  différence  , 
ij'.  53",  ou  25.9  Milles,  est  la  quantité  dont 
le  Vaisseau  a  été  porté  dans  le  Nord  ,  par  l'ac- 
tion des  eaux  ,  dans  rinteryalle  de  deux  jours 
un  quart.  - 

Lè  progrès  en  Longitude  vers  TEst ,  dans  ce 
même  espace  de  tetrips-,  à  été  de  4*'.-  1 9'.  27" } 
et  suivant  l'Estime  ,  il  est  de  4°.  18'.  30"  "*  :  la 

•  SI-  •      »        »     »  «  - 

■        I         .    '    ■     I      I  ...  I  .1. 1   I  .       I       I     '   1  '  Il 

*  De  midi  du  5  à  midi  du  7,  le  progrès  estimé  vers  lë 
Nord  avoit  été  de  iP.  45'  (  petic  de  23.minui««  que  le 
progrès  observé  dans  ie  mcme  intervalle  )  :  de  midi  à  G  heures 
du  7  ,  Je  progrès  estimé  vers  le  Sud  a  été  de  4'  53"  qu'if 
faut  retrancher  du  progrès  estimé  vers  ie  Nord  et  le  reste , 
i«.  40'.  07"  ,  sera  le  progrès  estimé  vers  le  même  côté  ,  de 
midi  du  5  ù  6  heures  du  soir  du  7  ,  époque  du  Relèvement. 

*  De  midi  du  5  à  midi  du  7,  5®.  50' ;  et  ,^18'.  30"  1  du 
midi  du  7  îi  à  heures  du  soir  du  mêipe  jour. 
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*diâerence  n'est  donc  que  de  o'.  57",  etpeutécre 
considérée  comme  nulle. 

Ainsi  l'on  voit  que,  si,  du  5  au  7 ,  les  Courans 
ont  porte  dans  le  JNord  de  26  Milles  en  j 4  heures, 
ou  1 1.5  Milles  par  jour»  ils  n'ont  apporté  aucun 
changement  sensible  à  la  Route  du  Vaisseau  dans 
le  sens  de  la  Longitude. 

Quant  à  la  Longitude  estimée  que  donnoit ,  à 
TAttérage ,  le  calcul  des  Routes  rapporté  à  la  Baie 
de  ia  Madré  de  Dhs,  elle  étoit  de  i  5  30',  à 
midi  du  7,  et  de  1 3  8°.  o  l' ^  à  l'instant  du  Relève- 
ment de  6  heures  :  et  comme  ia  vraie  Longitude, 
à  cette  dernière  époque,  éfoit  de  1 39*".  26'  -7,  la 

différence  n'ctoit  que  de  i**.  25',  ou  i)  lieues  i 
en  avant  ;  je  dis  en  avant,  par  rapport  à  la  terre, 
située  à  i'£st  du  Vaisseau,  à  laquelle  ôn  se  pro- 
pèsoit  d'aborder  :  mais  cette  exactitude  est  Veffeî 
des  Compensations  d'erreurs  partielles  en  sens 
contraires ,  qui  se  sont  opérées  dan»  le.  cours  ^& 
ia  Traversée* 

Le  Tableau  ci  -  contre  présente  les  erreurs 
partielles  de  l'Estime ,  dans  un  sens  ou  dans  l'autre, 
aux  différentes  époques  des  Observations  qui  ont 

été  employées  pour  déterminer  ia  Longitude  du 

Vaisseau* 

'  "  '         '  ^  •   %  ■ 

.  I   ;  > 

\ 

t 

F  a 


VOYAGE 

On  volt  que»  dans  le  coiui  de  cette  Traversée, 
les  erreurs  de  l'Estime  sur  la  Longitude  ont  été 

peu  considérables,  soît  dans  un  sens,  soit  dans 
l'autre,  et  se  sont  en  partie  compensées.  La  Somme 
des  erreurs  en  arrùrt,  relativement  à  l'Ouest,  c'est- 
à-dire  la  Somme  des  quantités  moins  Ouest  et  plus 
Est ,  est  de  2".  33''  t  celle  des  erreurs  en  avant, 
ou  des  quantités  piux  Ouest  et  moins  Est ,  est  <^e 
1^  oS':  et  il  est  remarquable  que  la  Longitude 
du  Point  d'Arrivée  ne  différant  de  celle  du  Point 
de  Départ ,  que  d'environ  2  degrés  (  la  Aiadre  de 
Dhs  par  \^\\  29'  Ouest, et  le  Point  de  Relève- 
ment du  Cap  M  Engâ^  par  i  3  p"".  %6\  5  3'  iekm  )  ^ 
'  la  Somme  des  erreurs  de  l'Estime  est  presque 
double  de  la  différence  des  Aléridieus.  Mais  si  Ton 
retranche  de  la  Somme  des  erreurs  en  isrriere,  celle 
des  erreurs  eri  avant ,  il  ne  reste,  après  la  compen- 
sation,  que  1**.  25'  ^«  arrière,  quantité  qui  devient 
u^e  erreur  en  avant  relativement  à  la  terre  située  à 
l'Est  du  Vaisseau,  vers  laquelle  il  dirige  sa  Route. 

L'Examen  de  cene  Traversée  nous  conduit  à 
faire  quelques  Remarques. 

I.*''  Du  25  Juin  au  5  Août>  les  progrès,  tantôt 


'  Je  ^ends  pour  la  Dîfferevee  du  «4  Juin  m  ao  Juillet  ^ 
celle  ét  1*.  46',  parce  que  c*est  Teneur  (sans  correction) 
dont  le  progrès  en  Longitude,  estimé  dans  Tintervalle  de  ces 
deux  jours ,  a  été  réellement  affiïctc ,  quelle  qu'en  fût  la  cause. 


/ 
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Ters  i'Ouest ,  tantôt  vers  i'£st ,  tels  que  les  ont 
indiqués  les  Observations»  se  sont  à  ^  peu -près 
balancés,  et  la  Route  réduite  du  Vaisseau  s'éloigne 
peu  d'un  Méridien  ;  car,  suivant  les  Observations, 
Ja  Longitude  du  25  Juin  étoit  de  I43^  49'»  et 
celle  du  5  Août,  de  143°.  46'  :  la  différence  n*est 
donc  que  de  3  minutes  dont  le  Vaisseau  se  trou- 
voit  moins  à  l'Ouest  le  dernier  jour  de  cette 
Période  que  le  premier. 

2/'  Depuis  le  ^4  Juin  (|ue  le  Solide  fut  parvenu 
à  8  degrés  de  Latitude  5ud ,  jusqu'au  7  Août  qu'il 
atteignit  57^  1 8'  de  Latitude  Nord ,  entre  des 
Méridiens  dont  le  plus  occidental  s'éloigne  de 
1°,  I  o'  à  l'Ouest,  et  le  plus  oriental,  de  2°.  34'  à 
r£st,  du  142."'®  Méridien  à  l'Occident  de  Paris, 
les  Courans ,  pendant  44-  jours  >  ont  constamment 
porté  le  Vaisseau  dans  le.  Nord  par -.delà  son 
progrès  apparent. 

La  quantité  journalière  de  ce  mouvement  a  varié 
iuirant  les  indications  suivarues  : 

De  8  degrcs  Sud  à  i'Equateur,  le ■  mouvement 
non  apparent,  vers  le  Nord  a  été  de  la-io-ij- 
1 3  Milles  par  24  beurés.  : 

De  rÉquateur  à  12  degrés  Nord,  de  10-^-5- 
2-1 1-6-6  Milles  : 

De  12  degrés  à  14  degrés  et  demi  y  de  petites 
différences  de  3  et  4  MiMes  ont  ieu  lieu  en  sens 
codtraîre  des  premières  :      '  ^ 
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1791*  14  degrés  et  demi  à  z6  degrés >  le  mouve*. 

Août,    ment  vers  le  Nord  a  été  de  6-9-6-3-1 6-5  Milles 

7»      par  jour  : 

De  z6  degrés  à  2.8  degrés  deux  tiers  1  saus 
différence  : 

Par  2, 8  degrés  f  y  une  diffifrence  en  sens  contraire, 
de  1 1  Milles  : 

De  A 8  degrés  deux  tiers  à  32  degrés ,  ipou- 
vement  journalier  vers  le  Nord  ,  de  5  et  «6 

Milles  : 

De  32  degrés  à  34  degrés,  ai  Milles  vers  le  - 
Nord: 

De  34  degrés  à  42  degrés  deux  tiers ,  7-8-1 3« 

p-15  Milles  vers  le  Nord  : 

De  42  degrés  |  à  43  degrés  1 1  Mille  en  sens 
contraire  ; 

De  43  degrés  à  44,  8  Milles  vers  le  Nord: 

De  44  à  5  ^  degrés ,  i  -  z  ^  Milles  yers  le 
même  côté  : 

Enfin,  de  5  ;  à  ^7 degrés en  approchant  de 
la  Côte,  13  Milles  par  jour,  vers  le  Nord. 

Si  l'on  fait  la  Somme  des  progrès  journaliers 
et  non  apparens  vers  le  Nord ,  qui  ont  eu  lieu  ^ 
en  44  jours ,  entre  le  Parallèle  de  8  degrés  Sud 
et  celui  de  57  degrés  Nord  ,  sur  un  trajet  de 
6^  degrés  y  ou  1300  iieues  en  Latitude;  on 
trouvera  que  la  Somme  de  ces  progrès  inaperças, 
occasionnés  par  faction  des  Conrans  vers  un  même 


i^iy  u^Lj^Ly  Google 
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cAté  '  9  est  de  253  Milles  ou  84  lieues  |;  et  en 
prenant  un  terme  moyen,  de  5  Milles^,  ou  près 
de  z  lieues  par  24  heures. 

Quelques  petites  différences  observées  dans  ie 
cours  de  cette  Période  de"  44  jours-^  lesquelles 
indiquoient  une  tendance  accidentelfe  des  eaux 
vers  ie  Sud ,  ne  méritent  aucune  considcration  ; 
car  il  n'est  pas  prouvé  qiie  la  plupart  de  ces 
différences  n'appartinssent  pas  à  l'Observation  de 
Latitude,  qui,  conimt;  on  le  sait,  peut  laibber  une 
incertitude  de  ^  ou  3  minutes  sur  son  Résultat, 
lorsque  TObservaiion  est  faite  avec  un  Sextant  ; 
et  Ton  n'en  doit  pas  moins  conclure  que  la 
tendance  générale  des  eaux  le^  portoit  vers  le 
Nord. 

3«''  On  peut  remarquer  aussi  que ,  du  i2  Juin 

au  7  Août,  pendant  46  jours ,  entre  les  Parallèles 
de  p  degrés  \  Sud,  et  57  degrés  \  Nord,  et  entre 

142  degrés  7  et  1 39  degrés  ~  de  Longitude  Occi- 
dentale (  termes  extrémes  des  progrès  vers  TJLst  et 
vers  i'Ouest  ) ,  les  Courans  ont  porté  constamment 
le  Vaisseau  dans  l'Ouest ,  excepte  dans  une  cir^ 
constance  (du  26  .Juillet  au  j  Août^  entre  37 

■ 

degrés  ^  et  5  j  degrés  j  de  Latitude  Nord ,  152^6! 

143  degrés^  de  Lungitude),  qu'iJs  ont  porte  dans 


•  Voy«z  i  fa  suite  des  Notes,  le  T*iSl<au  de  Vffet  dei 
Cêwrans  i  W,^  Traversée, 


I 
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i^p,^  i'Ësty  de  44  Milles  en  lo  jours.  La  Somme  des 
Août,    quantités  vers  l'Ouesf  sVIève  à  1 44  MiHes  ou  48 

7fc  lieues  ;  ce  qui  donne  pour  l'effet  moyen  du  mouve-* 
ment  des  eaux  vefs  ce  côté ,  un  peu  plus  de  3 
Milles  par  24  heures. 

Si  Ton  combine  ces  144  Milles  à  l'Ouest  avec 
les  253  Milles  au  Nord,  on  trouve  que  la  Direc- 
tion composée  est  le  Nord  z^"*  f  Ouest  »  le  Chemin 
parcouru  sur  cette  Direction,  291.5  Milles,  ou 
^7.2.  lieues,  et  la  Vitesse  moyenne,  6.3  .Milles 
par  24  heures. 

Ainsi  y  un  Navigateur  qui  suivroit  la  Route  du 
capitaine  Marchand,  dans  ia  même  saison ,  et  qui 
n'empioiroit  pour  se  conduire  que  les  Méthodes 
ordinaires  du  Pilotage  \  pourroit  compter  »  en 
générai ,  que  les  Courans' emportent  ie  Vaisseau, 
par  un  mouvement  inaperçu ,  de  2  ~  lieues  par 
jour  sur  ia  Direction  du  X>jord,  30  degrés  Ouest. 

CINQUIÈME  TRAVERSÉE. 

De  la  C!^/^. Nord-Ouest  ^Amérique  aux  lies 

,  Sandwich. 

NOTE  XL. 

ai.        Le  21  Août,  le  SoUde  prit  son  Point  de  Départ 
de  la  Baie  de  Tchinkîtâné,  par  57''.  4'  de  Latitude 
*    Nord  et  137**  59'  de  Longitude  Occidentale. 
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Le  22  ,  fes  Observation^  de  Dbtances  de  ia    179  i. 
Lune  au  Soleil'donnèrent  pour  la  Longitude  du  Août. 
Vaisseau*,  rapportée  à  midi  ,137".  10'  :  ainsi  le 
progrès  vers  l'Est  avoit  été  de  o^  J^^\ 

La  Longitude  suivant  TEstîme  étoit  de  137'. 
16';  la  ditierence  du  progrès  estimé  vers  l'Est, 
comparé  à  celui  qui  est  conclu  de  l'Observation, 
n'est  que  de  6  minutes  ou  3  MiUes  dont  le 
progrès  observé  est  plus  grand. 

En  comparant  les  Latitudes.,  on  trouve  que  le 
progrès  vers  le  Sud  est  plus  grand  d'après  l'Obser- 
vation que  d'après  le  Calcul  des  Routes ,  de  3 
minutes  ou  3  Milles. 

Ainsi ,  ii  paroîtroit  que  les  Courans  ont  porté 
d'environ  4  Milles  \  dans  l'Est  42**  ~  Sud. 

NOTE  XLI. 

Le  23  ,  à  cinq  heures  \  du  matin,  le  Solide  23. 
étoit  à  vue  et  à  l'Ouest  de  la  partie  septentrionale 

des  Côtes  occidentales  de  ces  Terres  que  la  Pé"  * 
rouse  découvrit  en  1786,  et  que,  postérieurement 
à  sa  Découverte ,  le  capitaine  Dixm  a  nommées 
lies  de  Queen^Chafme, 

En  pointant  sui  la  Carte  du  Navigateur  anglais, 
le  capitaine  Aîardiand  conciuoit  de  ses  Observa- 
tions de  ia  veille ,  que  le  milieu  de  l'entrée  de 
Cioak'Say  est  situé  à  5  4*".  t  de  Latlnide  Nord , 
et  1 3  j*.  50'  de  Longitude  Occidentale  de  Paris i  , 
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et  cette  Longitude  diffère  de  i  o  minutes  en  excès 
de  celle  que  lu!  assigne  la  Catte  originale  dé 

Dixon,  qui  place  l'entrée  à  133'.  20'  à  TOuest 
de  Greemvich, 

Mais  9  d'après  les  Observations  faîtes  dans  le 
Voyage  de  la  Pérouse  ,  on  pense  que  la  'Lon- 
gitude du  capitaine  Marchand ,  rapportée  dans  le  ' 
Journal  du  capitaine  Chand,  doit  être  augmentée 
de  8  minutes  ;  et  en  appliquant  cette  correction 
à  la  Longitude  du  point  de  llelèvement ,  lequel 
étoit,  à  midi,  de  135°.  53',  on  a  porté  cette 
Longitude ,  dans  le  Journal  de.  Route  à  1^6^,  oi\ 

NOTE  XLIL 

Le  I.*'  Septen^re»  à  midi,  le  Solide  pritsoa 
Point  de  Départ  du  Point  d'un  Relèvement  des  • 

Terres  fait  par  52®.  56'  de  Latitiule  observée;  et 
le  capitaine  Marchand  avoit  conclu  la  Longitude 
de  ce  point  d'après  la  Carte  générale  de  la  C$ti 
Nord-Ouest  d^  Amérique ,  qui  se  trouve  à  la  tête 
,du  Voyage  de  Dixon,  de  135®.  ao'. 

Mais  les  Observations  faites  dans  le  Voyage 
de  la  Pérouse  placent  à  135*.  05' ,  ia  portion  de 
Côte  située  par  5  2*^.  5  6*  de  Latitude  :  et  comme 
à  Tinstant  du  Relcveinent ,  le  Solide  etoit  éloigné 
det  la  Côte  dans  l'Ouest ,  de  5  à  6  lieues ,  ou 
d'environ  30  minutes»  la  Longitude  du  Point 
d*où  la  Terre  a  été  relevée  sera  de  13;*.  3/> 
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c^est-à'dire ,  plus  grande  de  i  5  minutes  que  celle  17^1. 
cfue  le  capitaine  Afarckanâ  et  le  Journal  du  ca-  Seprembre. 

pitaine  Chanai  lui  avoient  assignée.       •  * 

£n  conséquence»  j'ai  augmenté  de  1 5  minutes 
(dans  le  Journal àe  Route  )  la  Longitude  du  Re- 
lèvement du  i Septembre,  et  lei  Longitudes 
estimées  du  z  ,  du  3  et  du  4. 

NOTE   X  H  I  L 

Le  4,  ia  Longitude  conclue  des  Observations  4. 
de  Distances  de  ia  Xiune  au  Soleil ,  et  rapportée 
à  midi  »  étoît  de  i  ^  o®.  40'  :  et  en  la  comparant 
i  celle  du  i/' corrigée  (Note  prece-clenie  )  ,  on 
trouve  que  le  progrès  vers  I*Est  a  été  de  4**.  5 

Celui  qu'on  déduit  du  calcul  des  Routes  rap- 
porté à  la  même  Longitude  ,  n*est  que  de  4"*.  3  6'  : 
la  différence  en  3  jours  est  Idonc  de  19  minutes, 
,  OU' environ  12  Milles,  dont  le  Vaisseau  paroît 
avoir  été  porté  dans  TEst. 

Dans  le  même  intervalle ,  le  progrès  vers  le 
Sud  a  été  plus  grand  d'après  l'Observation  que 
d'après  l'Estime ,  du  i  au  3  »  de  11  minutes  ; 
mais  du  3  au  4  ^  il  a  été  plus  petit  de  4  jni- 
nutes  :  ainsi  du  i  .  au  4  les  Courans  ont  poTtt\. 
compensation  iaite^  de  7  minutes ,  ou  7  M^iss 
dans  le  Sud. 

On  pourroit  conclure  que  le  Vjteeai:  2  et? 
porté  d'euvitou  14  Aiiiiei,  4i*Uii  3  joiuïi  ^  ol. 


/ 
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4  Milles  l*  par  24  heures ,  dans  VEst  30*'  ^  Sud. 

Septembre. 

NOTE  XLIV. 

*  • 

Le  8  avant  que  de  perdre  de  vue  la  Côte 
d'Amérique,  on  en  fit  un  Reièvement  à  la  hauteur 
de  ^Serklay-Sound. 

A  6  heures  et  demie  du  soir ,  l'entrée  de  cette 
Baie  restoit  au  Nord-£st  demi-rumb  £st  à  6  lieues 
de  distance  :  et  en  rapportant  ce  Relèvement  sur 
hi  Carte  de  Dîxon ,  où  Berklay-Sound  est  place  à 
48^  57'  de  Latitude  In ord,  et  laS*.  ^8'  de 
Longitude  Occidentale  de  Paris,  on  conclut 
pour  le  point  du  Reièvement  qui  fut  pris  pour 
Point  de  départ  ; 

Latitude       48*.  46'  Nord, 
Longitude  I28^  48'  Occid* 

NOTE  XLV. 

Le  Résultat  des  Observations  de  Distances 
du  I  p  matin ,  rapporté  à  midi ,  plaçoit  le  VaiS'- 
seau  à  139".  03'  de  Longitude;  et  en  la  com- 
parant à  celle  du  Point  de  Départ  (  Note  précé- 
dente )  on  voit  que  le  progrès  vers  l'Ouest  a  été 
de  io«,  15'.' 

Suivant  le  calcul  des  Routes  ,  il  paroit  avoir 
été  de  1 2*.  03'  : 

Ainsi  y  dans  l'espace  ^11  fours ,  le  Vaisseau 
&  été  emporté,  tn  arrUrg  ou  dans  l*£st,  par  le 
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mouveoient  des  eaux  ,  de   i".  48',  ou   83.6  1791. 
Milles*  '  Septembre. 

Il  l'a  été  dans  le  Sud  d'une  quantité  plus  con*  '  9* 
siclciabie  encore  :  les  dillt  iences  journalières  entre 
la  Latitude  estimée  et  la  Latitude  observée ,  étoient 
de  2»  de  4,  de  de  de  1 5  y  de  1  d  et  de  17  mi- 
nâtes ;  et  la  Somme  de  ces  diffèrences  est  de  z\ 
06' ,  ou  126  Milles^  dont  ie  Vaisseau  a  été  em- 
porté vers  le  Sud  dans  rintervalie  de  1 1  jours. 

£n  combinant  les  quantités  vers  le  Sud  avec 
les  quantités  vers  l'Est ,  on  trouve  que  les  Courans 
pnt  porté  ie  Vaisseau  ,  par  un  mouvement  in- 
aperçu,  de  I  5  V Milles  en  onze  jours»  ou 
13.77  Milles  par  24.  heures,  dans  le  Sud  3  3^  ~: 
£st. 

•NOTE  XLVL 

ïi  £  progrès  vers  TOuest ,  d'après  les  Résultats  2 1 . 
comparés  des  Observations  du  et  du  21  ,  a  été 
de  2°.  30'  :  et  comme  ,  suivant  ie  calcul  des  \  ^ 
Routes,  il  n'est  que  de  x\  17^,  on  peut  en 
conclure  que,  dans  l'intervalle  de  ±  jours,  le 
progrès  non  aj  parept  vers  l'Ouest  a  été  de  1 3 
minutes,  ou  1 1.2  Milles. 

Le  progrès  non  iq)érça  vers  le  Sud  a  été,  dans 
le  même  espace  de. temps,  de  6  minutes,  ou  8 
Milles.  ^  •  .  i 

£t  etK  combinant  les  deuxmouvemeiu,  on  trouve 
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*i7pi.  (jue  le  Vaisseau  a.  ctc  iransportc  de  13.8  Milles, 
Scprcmbre.  en  2  jours  ,  OU  de  6.^  Milles  par  jour,  daiis^ 

NOTE  XLVII. 

Do  21  au  23  ,  fë  progrès  vers  FOuest a  été , 
suivuiu  les  OI)servatioiis ,  de  2°.  14',  et  de  2". 
08' y  selon  l'Estinie  :  la  di^érence  est  de  6  minutes 
OU  5.22  Milles,  donc  le  Vaisseau  paroît  avoir* 
été  porté  dans  FOuest  en  2  jours,  ou  de  2.(k 
Milles  en  24  heures. 

Les  différences  entre  les  Latitudes  observées 
et  estimées  se  sont  compensées  ,  et  nont  été 
c^ue  de  2.  minutes  dans  un  sens,  et  autant  dans 
iautre. 

NOTE  XLVllI. 

é 

30.        D'après  iês  Résultats  comparés  des  OBser- 

valions  de  Longitude  ,  tiu  23  et  du  3  o  ,  le  j)rogrès 
en  Longitude >Yers  l'Ouest,  dans  l'intervalle  des 
7  jours,  a  été  de  5*.  40-;  et  le  progrès suivant 
l'Estime ,  étoit  de  6^  o'.  II  s'ensuit  que  le  Vais- 
seau a  cté  porte  dans  l'Est  ,  de  20  minutes  ou 
18  Milles. 

Les  différence!  des  '  Latitudes  estimées  ,  com- 
parées aux  Latitudes  observées,  se  sont  balancées 

à  3  minutes ,  ou  3  Milles  près ,  dont  le  Vaisseau 
paroît  avoir  été  porté  dajos  ^ud. 


I 


D£MARCHAND.  9^ 

£n  combinant  les  deux  mouvemens  non  ap-  1791. 
parens  vers  ,  l'Est  et  vers  le  5ud,  on  trouve  que  Septembre 
le  Vaisseau  a  été  emporté  de  1 8.3  Milles  ,  en  3^" 
7  jours,  ou  de  2  Milles  }  par  24.  heures,  dans 
rEst  10°  Sud. 

NOTE  XLIX. 

De  iiuuvelies  Observations  de  Longitude  faites  Octobre, 
le  i.*'  Octobre  donnèrent  pour  le  progrcs  vers 
l'Ouest ,  en  24  heures,  l^  32';  et  TEstime  n'en 
difieroit  que  de  1  minute  ou  0.93  Milles  ,  en 
plus,  dont  on  pouiioit  cioue  que  le  Vaisseau 
auroit  été  porté  dans  TEst,  si  les  .Résultats  des 
Observations  de  Distances  auxquels  on  compare 
ceux  de  i'(lstîme  ,  pouvoient  •  atteindre  à  cette 

précision. 

L'Observation  de  Latitude  a  prouvé  que ,  dana 
le  même  espace  de  temps  »  ie  Vaisseau  avoit  évê  * 
emporté  dans  le  Sud,  de  5  minutés',  ou  5  Miiljss^ 
par-delà  son  mouveinent  apparent.  , 

11  Ta  donc  été.  de  5.1  Milles  dans  le  Sud 
io%^£|t,' 

* 

'  N  OTE  L.  '  ' 

Par  les  Observations  de  Longitude  qui  furent  3» 
faites  le  3 ,  veille  de  l'Attérage  sur  les  îles  Sandwich  » 

on  conclut  qup  Je  Vaisseau  étoit  parvenu  à  i  5  5". 
07';  et  sou  progrès  vers  l'Ouest,  depuis  ie  i"  du 
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1791.   mois,  avoit  été  de  4*.  08',  plus  grand  de  8  mi- 
Occobre.  nutes ,  OU  7. 53  MUies  ,  que  ceiui  indiqué  par 
3*      rEstime.  ' 

•  Le  progrès  vers  le  Sud,  dans  ces  deux  derniers 
jours ,  étoit  plus  grand  selon  les  Observations , 
que  suivant  le  Résultat  du  calcul  des  Routes,  de 
3  minutes  ,  ou  3  Milles. 

Ainsi  le  mouvement  composé ,  non  apparent , 
avoit  été  de  8«i  Milles,  en  2  jours,  ou  4  Milles 
par  24  heures  dans  FOuest  21*  ^  Sud. 

NOTE  LI. 

Le  4  ,  à  4  heures  de  Taprès-midi ,  le  SoUth  se 
trouvoit  exactement  sur  le  Méridien  de  la  Pointe 
la  plus  orientale  de  l'île  o-Whyhee ,  que  les  Ob- 
servations faites  dans  le  troisième  Voyage  du  ca- 
pitaine Cook  '  ont  fixé  à  i  50^  i  o'  à  l'Occident 
de  Paris;  et  ia  Longitude  du  Vaisseau  ,  à  ccuii 
c^poque ,  eût  dû  eue  la  même  que  celle  de  cette 
Pointe. 

Le  3  à  midi  (  Note  précédente  )  la  Longitude 

du  Vaisseau  conclue  de  l'Observation  ,  étoit  de 
I  $      07'.  Du  3  au  4  à  midi  y  le  calcul  des 


,  '  Voyez  TTte  wigtnal  Astroncmical  Oisentamm  mode  in  a 
Voyage  tQ  tkt  Nmkem  Pacific  Oeea» ,  &c  Bjf  W*  Bayljti 
page  3^0.  La  Longitude  de  cette  Pointe*  y  tii  de  205^  tù'  k 
VEsi  de  CretMwieit  t  * 
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Routes  a  indiqué  un  progràs  vers  l'Ouest  de  i*.  ly^té 

37';  et  de  midi  à  4  heures  du  soir  du  dernier  Ocwbiii  * 

jour,  un  progrès  de  17  minutes^  vers  ie  même  \ 

côté  '  4  ainsi  la  Longitude  conclue  de  i'Obser^ 

vation  du  3  ,  et  auginentée  du  progrès  estimé  ! 

Vers  l'Ouest,  dans  l'intervalle  de  28  ht  ares,  étuU, 

le  4,  à  4  heures  du  soir,  de  157*'.  oi^ 

£ile  étoit  donc  plus,  pecite  que  la  Longitude 
vraie  du  point  où  il  étoit  parvenu,  et  en  arrière 
de  9  minutes  un  quart;  et  l'erreur  étoit  de  8 
Miiies  urois  quarts^  Mais  on  verra  ci-après  ,  que 
cette  légère  erreur  de  9  n|inutes  un  quart  en 
arrière  appartient  à  TEsti^e  qui ,  dans  rimervafle 
de  midi  du  5  à  4  heures  du  soir  du  4,  a  indiqué 
un  progrès  vers  TOuest  trop  petit  de  cette  même 
quantité  :  et  si,  dans  ces  28  iieures,.ie  moûver 
ment  réel  du  Vaisseau  eût  été  le  même  que  son  ^  - 

mouvement  apparent ,  la  Longitude  à  TAtlérage  j 
eût  été  précisénment  la  lu^me  que  celle  de  la  ' 
Pointe  Orientale  dV0^%^ev>  sur  le  Méridien  de  ' 
laquelle  ie  Vaisseau  se  ti  ou  v  oit  place.  I 
Pour  connoîue  l'erreur  qui  a  eu  lieu  sur  l'Es-* 
*   tîme ,  dans  rintervaile  de  midi  du  3  à  4  heufea  • 


*  De  midi  à  4  Vtires,  ie  Vitsseau  a  frit  RoiMe  k  fOiiefi 

14»  et  demi  Sud.  —  A  l'Ouest  37»  Sud*  —  A  rOuetÉ 
31»  et  demi  Sud.  —  A  l'Ouest  19°  un  quart  Sud  }  et  U  i 
parcouru  4  Milles  et  demi  âur  chacune  de  ces  Routes< 
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1 7p  I .    du  soir  du  4  ,  on  observera  que  la  Longitude 
Octobre,  estimée  du  4  à  midi  /  Journal  de  Route) ,  éioïi , 
4*      de  I  5  8*.  26%  à  quoi  il  faut  ajouter  le  progrès 
estimé  vers  l'Ouest  «  de  midi  à  4  héutes  du  soir 
du  4  ,  qui  est  de  17  minutes  vers  l'Ouest  (  Page 
pj-ecédente  )  ;  et  Ton  aura,  pour  la  Longitude 
estimée  à  :ce  dernier  instant»  158*.  43'.  £n  com-» 
parant  cette  Longitude  à  la  Longitude  estimée 
du  5  ,  on  trouve  que  ,  suivant  l'Estime ,  le  progrès 
'      vers  l'Ouest ,  dans  riiitçrvaiie  de  midi  du  3  à  4 
heures  du  soir  du  4»  est  de  i*.  54'. 

Mais  si  l'on  compare  la  Longitude  vraie  du  4 
à  4  heures ,  i  57*.  10'  i^,  à  ia  Longitude  conclue 
de^  rObservation.  pour  le  3  à  midi,  155°*  07'; 
on  voit  que  le  progrès  réel  a  été  de  2*.  o  3'  un-quart  : 
ainsi  Terreur  de  l'estime  a  été  ,  en  28  heures,  de  ^ 
min.  un  quart,  ou  8.66  Milles,  dont  il  paroît  que  . 
les  Courans  ont  porté  le  Vaisseau  dans  i'OuesL 
'  Dans  le  même  temps  ,  ils  l'ont  porté  ,  - suivant 
les  Observations ,  de  4  minutes ,  ou  4  Milles  , 
dans  le  Nord  :  ainsi  le  mouvement  non  apparent 
du  Vahseau  a>té  de.  ^.6  Milles  en  2 S  heures  , 
ou  8.2  Milles  en  24' heures  »  dan&  la  direction 
de  l'Ouest  2.4°  ~  Nord. 

Si ,  à  présent ,  on  veut  trouver  quelle  étoit , 
à  TÂttérage ,  l'erreur  de  la  Longitiide  d'£stime 
rapportée  par, le  calcul  des  Roiitès'dans  la  Tra- 
versée ,  à  la  Longitude  du  ù.  «bcptenibie  à,  vue 
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de  BerhUiy'- Sound  i  on  aîotÉera  i^  54'  (progrès  1791- 
.estimé  vers  TOuest,.  de  midi  du  3  à: 4  heures  Octobre, 
du  soir  du  4  )  à  156*.  49'  (  Longitude  estimée  4" 
dii  3  à  midij  \  et  ïqvl  aura  i  58^  43'  pour  celle 
du  4  :  elle  esc  plus  grande  que  la  Viérjtabiey  de 
I*.  3a'.  4^",  ou  €n  amïït,  de  87  Milies^f^  ou 
ap,2  lieues.  *  . 

£iie  eût  été  plus  grande  de  36  minutes  s'il 
ne  se  fut  fait  aucune  compensation  :  oli  ven».par 
le  Tableau  ci-»contre ,  que  »  du  8  Septembre  au 
4  Octobre  ,  la  Somme  des  erreurs  plus  Ouest  étoit 
de  2^  op';  mais  celle  des  erreurs • /ii^tf/iu. Quést  * 
étant  de  3  d  minutes  ^  »  il  n'est  resjté  9  déduction 
faite  de  celle-ci  ^  que  i*.  3  a'  ^  pour  la  première. 

On  peut  remarquer ,  dans  .la  Traversée  de  la 
Côte  du  N9rd  -         .  de  V Amérique,  aux.  îles 

Sandwich ,  que ,  lorsque  le  Solide  a  remonté  dans 
le  Nord,  du  19."*  au  57."*  Parallèle  (du  13 
Juillet  au  7  Août  ) ,  les  Courans  ont  constamment 
porté  dans  le  Nord ,  de  2  f ,  de  3  | ,  de  a  i , 
de  7  4,  de  5  i.,  de  I  I  ^  Milles  par  jour;  et 
qu'au  contraire,  en  redescendant  du  57."*  au 
]  p.*"*  Parallèle  (  du  a  1  Août  au  '4  Octobre  ) , , 
Ils  ont  porté  dans  le  Sud,  de  3 de  a  j,,de 
11^,  de  4,  de  5  ,  de  1  Milles  par  jour 


'  Paw  la  vingt-<|uatre  dernières  bcuret  seulement,  fls  opit 

  '     G  a  ' 
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1 79 1 .      pans  là  première  £éi(iode ,  le  Solide  avoit  na- 
Octobre,  vigué  ^tse  le  150."**  et  le  140.*"*  Méridien  à 

4»      i'Occideni  de  Paris;  et  dans  la  seconde,  il  a 
navigué  ^ntre  le  14,0,*"*  et  ie  i  J/."* 

li  ne  paroît  donc  pas  que  ce  soit  à  la  di^- 
rence-des  Méridiens ,  qui  n'est  pas  trèsi-considé^ 
rable,  que  l'on  doive  uiiiibuer  ie  chaiigemeai  de 
la  réfection  des  Courans;  il  paroitroit' dépendre 
piiytdt  de  ia  difl^rence .  des  saisons. 

Ce  sera  aux  Navigateurs  qui ,  par  la  suite  ^ 
navigueront  dans  ces  parages ,  aux  mêmes  époques 
où  fe  Miili  les  a  traversés,  à  vérifier  si  la  Direc- 
tion et  la^  Vitesse  des  Courans  se  retrouveront  ies 
mêmes  que  celles  que  l'on  s'est  cru  fonde  à  con* 
#  dure  des  Observations  de  L  atitude  et  de  Lon- 

gitude -qtas  ies  capitaines  ^Marchand  et  Cianal  ont 
faites  I  en  montant  et  en  rediecendant ,  entre  ies 
deux  Parallèles  extrêmes  qui ,  dans  U  seconde 
Période ,  limitent  la  CQurse  du  Solide^ 


■ 

portPTdc  4  MHlcs  dam  le  Nqrd;  m»  ie  Vaincu  sctF^uvoît 
•lors 'pctt  éloigné  de  TArchlpel  des  îles  Sandwich  j  et  l'on 
mt  ^[UfB  lès  canaux  qui  séparent  les  îles ,  occasionnent  des 
Olunns  varient  suivant  ies  Marées ,  selon  le  Vent  quia 
touilé ,  et  éônt  Teffèt  se  fiirt  souvent  sentir  à  dV|se«  grande» 
distances  au  large  <ks  terres  gruc  i^sqiwllp^  il(  pnt  cqn)' 
mçnçç^a  former, 

.  ....  î.,.>  ^  ■ 


1  ( 
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SIX1£M£  TRAV£R;S£C.. 

Des  /irjt  Sandwich  aux  Iles  de  Mari-Âoue  et 

à  Macao*. 

,   '  . .     .   NOTÉ,  tu  . 

Le  7,  à  6  heures  ^u'  soif,  oh  fié  iih  derhtèr  17^1. 

Relèvement  de  l'ilu  o-Whyhee  pour  fixer  le  Point  Octobre, 
de  Départ*  A  cet  instant,  les  deux  extrémités  à  7« 
vue  restoiént  du  Nord  5  degrés  Est  à  r£st-Sud- 
£st  2  degrés  \  Est  ;  *  et  le  Vaisseau  sé  irduvôît 
à  2  fieues  de  distance  du  rivage  lè  plus  prochain. 
On  a  conclu  de  ce  Relèvement  : 


Point  de  Départ.  \  ^^"^"^^      '  ^^^t 
/  :    (  Loo^itu^  -x  i5      .^jï  Qcçid. 

NOTE  Lni.        '  , 

:  Le  Résultat  de  deiBt  Sttilei  de  Dûtatié^s^de  19. 
k  Lune  au  Spïeîi ,  ^h#élVé«ii^  fc  1 9  -  à  ^  helures 

42  iiùnuies  du  malin,  donfla  pour  là  Lôngitude 
de  ce  jour  à  inidt,  178**  48'  à  l'Occident  de 
Paris  ;  et  Jâ  €0ttlp4ninf  1 4celJè  du  Départ , 
on  a  pour  le  progrès  du  Vaisseau  vers-i*Ôuçst , 
dans  l'intervalle  de  11  Jours       20*.  19'. 

Le  progrès  ,  suivant  le  calcul  des  Routes , 
n*étoît  que  de  1  ft*,  54'  ;  aillsl  les  Cburins'  avoiênt 

G5 
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i7pj,  poussé  le  Vaisseau  dans  i' Ouest,  de  i".  zj%ovi 
Octobre.   81  Mittes 'I.  '    *^        J    •  '     >  ' 

'9*  Dans  le  même  espace  de  temps ,  excepté  le 
2.*,  le  5.'  et  le  4.".  jour  de  la  Période,  les 
Courans  avoieiu  constauunem  porté  le  Vaisseau 
dans  le  Sud,  et  ce  mouvement  avoit  été  quel- 
quefois de  10,  II  et  î$  'Mtifes  en  24  heures  ; 
mais  du  8  au  9  du  mois,  le  mouvement  inaperçu 
avoit  été  de  10  Milles  yefs  le  J^ord ,  e|  du  9  au 
1  o ,  il  fut  de  29  Milles  vep  le  même  côté  :  dans 
ces  deux  jours  ,  le  Vaisseau  ayoît  navigué  entre 
ip  degrés  ^  et  20  degrés  de  Latitude  Nord  , 
entre  i  59 .  d^rés  f  et  x  ôo""  ^  de  Longitude  Oç~ 
cidëntaie. 

En  défalquant  la  Somme  des  mouvemens  in- 
aperçus vers  le  Nord,  de  la  Somme  des  mpuvemeiis 
vers  ie  Sud,  on  trouïr^  que  le  Vaisseau dans  le 
cours  de  la  Période ,  avoit  été  porté ,  en  résultat, 
dans  le  Sud,  de  12  minutes,  ou  12  Alilfes. 

£t.en.^o;ubinani  lejtiK>uv^ment  vers  ie  6ud ,  arec 
celiw.  que  i0s  Observations  de  .Longitude  ont  in- 
diqué ^  vers  l'Ouest,  on  «verra  que  le  Vaisseau  a. 
*     été  porté  de  82.5  Milles,  en   11  jouis  ^,  ou 
d'environ  y,  MUi€is /pn-  ^é  heures,  dans.TOuest 

'V       -   KpTE   LIV.  '."'î- 

m 

ae.      .  L£  R^suJut  des.  Obtemùom  dss.  Lopgiuide 
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faites  le  20  ,  confirma  celui  des  Observations  1791. 

du    ip.  Octobre. 

Le  progrès  vers  l'Ouest  dans  les  24  heures  avoit 
été  de  i*'.  31'  suivant  les  Observations,  et  de 
i".  25'  suivant  le  calcul  des  Routes;  la  difFe'- 
rence  de  6  minutes  ou  5.8  Milles,  en  moins,  du 
côté  ;  de  l'Estime ,  indiqueroit  que  les  Courans 
peuv^t  avoir  porté  dans  l'Ouest  de  cette  quantité  ; 
en  même  temps  que  l'Observation  de  Latitude 
annonce  qu'ils  n'ont  apporté  aucun  changement  à 
Ja  Route  du  Vaisseau  dans  le  sens  de  la  Latitude. 

'       NOTE  LV,  •  ' 

Le  progrès  dans  l'Quest,  du  20  au  23  ,  fut, 
suivant  les  Observations,  de  y".  08',  tandis  que, 
selon  le  calcul  des  Routes  ,  U  auroit  dû  n'être  que 
de  5°.  ,54'  :  les  Coijirans  ont  donc  poussé  1^ 
Vaisseau,  en  3  jours,  de  74  minutes  ou  72  Milles, 
dans  l'Ouest  :  c'est  à  raison  de  i  Mille  par  heure, 
ou  8  lieues  par  jour. 

.  L'effet  des  Courans  a  . été  à-,peu-près  nul  dans 
le  sens  de  la  Latitude;  2  minutes  dans  le  Sud, 
Iç  premier:  jouy  ;  2  minutes  dans  le  Nord  ,  le 
second  ;  sans  différence ,  le  troisième  ;  ainsi ,  le 
petit  effet  des  Courans ,  si  cet  effet  est  réel  et 
n'appartient  pas  à  quelques  petites  erreurs  dans  les 
Observations,  s'est  balancé  et  détruit  dans  le  cours 
de  la  Période. .  •  »  .  . 
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1791. 

i*         LE9  Counuis  continuèrent  de  pofiei'  dans 
rOuest,'^tt  23  Octobre  tu  %  Novembre.- - 

£11  comparant  le  Résultat  des  Obsérvations  de 
Longituxie  du  dernier  jour  »  avec  ceJui  des  Obser« 
Tafiims  du  piretnîer  {  1 72*".  3  3' ,  avec  1 48^  1 4'  )  t 
on  voit  que  ,  dans  l'intervalle  de  10  j<56fs,  le 
progrès  observé  dans  l'Ouest»  24^  ip'»  a  exccdé 
de  i^  39'9  ou  97  Milles,. ie  -proj^rès  estimé  qui 
lî'^ît  que  de  21%  40^. 

L'effet  des  Courans,  tantôt  vers  le  Nord,  tantôt 
vers  le  Sud ,  a  été  peu  considérable,  et  se  réduit, 
après^aVbt^  soustirait'fun  de  l'autre,  à  3  minutes, 
ou  ^  Milles  vers  fe  Nord.  ' 

L'efFet  composé  est  de  py  îfcfiîfès  tn  10  jours, 
ou  9.7  Milles  par  24  heures,  dans  rOuest  i""  | 


i>£UX  Suites  de  Distances  observées  le  2,  à 
%  heures  27'  de  l'après-ftii<tÉ9  et  rapportées  à  tnidi, 
avoient  donné  148".  14^  de' longitude  (  Noi« 

prtccd L'aie  ).     •  ^  ■        :  \ 

£)eux  autres  Suites  observées  le  4,-  à'  5  heures 
s'  du  soir,  donnèrent  pour  la  i,ongit<ide,  à  midi 
4e  ce  Jour ,  1 44.^  34'. 


fin  CQmparaat  cette  dernière  Longitude  à  ia 


\ 


4t 
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première,  on  crouve.que»  suivant  les  Observationsi    1 79  u 
le  progrès  dit  Yaisseavb  vers  TOuèst,  èn  z  jours,  Nomibr^ 

n'auroit  été  que  de  3°.  40'.  .4** 

Mais,  suivant  le  calcui  des  Routes,  ie  progrès 
vers  ce  c6të  est  de  4^  23';  ce  qui  supposeroil 
cfu'en  48  heures ,  lé  Vaisseau  auroît  été  porté  ^£01^ 

i'Est,  de  43  minutes,  ou  41.6  Miiies  ,  c'est-à-dire, 
d'environ,  sept  lieuesf  par  jour.  Cet  èâèfr  extraor* 
dinaire  du  mouvement  des  eaux  qai ,  entré  les 
Tropiques,  portent  constamment  daite  rOues*,  à 
moins  que  le  voisinage  de  quelque  'grande  Terre , 
ou  d'un  Archipel  i  n'occasionne  un  cban|fement 
dans  leur  Direction,  lit  penser  qu'il  pouvoit  y  * 
avoir  erreur  dans  les  OL«servations  du  2  ou  dans 
ceiit^s  du  4  ;  et  l'on  se  décida  à  prendre  un  milieu 
entre  leuis  Riésuttats  combinés  avec  le  progrès  qui 
uvQH  'été  Mnchi  du  oakol  des  Roules^ 

Suivant  ce  calcul,  le  progrès  vers  l'Ouest,  du 
2  au  4  ,  a  été  de  4*".  23'  :  en  retranchant  cette 
quantité  de  la  LbngkUcie  Orientale  observée  le  %, 
et  rapportée  à  midi  de  ce  jour ,  il  reste  pour  celle 
du  ^  à  midi,  14:»''.  51'.  A  présent,  si  l'on  prend 
un  milieu  enure  ^étte  Longitude  et  celle  que  les  ,  , 
Observations  ont  dtmnée  pour  la  même  épocfim*, 
bn  aura  1 44°.  1  2'  l^  Lôtigittide  qui  participe  à-'la- 
fois  des  Observations  du  2  et  du  4  ,  ef  progrès 
estimé  dans  l'intervalle  <ie  ces  iem  ^poqufg.  ^  ^ 

De  midi  à  }  heures  |  du  sok  du  4',  ie  progrès 
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1791.    estimé  vers- l'Ouest  fut  de  3  5  minutes  :  et  en  Je 
Movembre.  rapportant,  à  la  Longitude  observée  et  corrigée,  de 
^>      ce  même  jour  à  midi ,  qtiî  ^toit  de  144^  13 'y  on 
a  pour  la  Longitude  du  :  Vaisseau  à  5  heures  ^  ^ 
143».  38'.  .  . 
.A  ce  même  instant ,  l'île  Tman  (  de  i'Aïckip^i  ' 
'  dts Mari' Anne)  fut  relevée  de  i'Ouest-Suâ-Oùesl 
demi-rumb  Ouest,  au  Noid-Oue^i  quart  d'Ouest, 
à  a  lieues  de  distance. 

L'îie  étoit  donc  à  environ  ;  liùnutes  .à.  l 'Ouesl 
du  Vaisseau  ;  et  en  retranchant  cette  quaitité  de 
la  Longitude  de  5  heures^,  qn  auroit  pour  ceile  ' 
de  Tittian ,  I43^  3.3'.  , 

Dos .  Observations  fkite^^  en  i767f-par>Ic 
capitaine;  Wallh ,  sur  ie  Dolphin ,  donnent  pouv 
liL  (Longitude  de  celte  île  143  ".  j^'f'  •  diffé- 
rence d*unj6  détermination  à>  l'autre  n'e&t  donç^paa 
idei  3  mimxtes, .  .  .  ! 

Si  l'on  veut  prendre  Ja  Longitude  observée 
moyenne  du  4  à  raidi,  144**.  13',  pour  terme  de 
comparaison»  et  que  Ton  y  compare  la  Longitude 
>  observée  du  a, à  midi  ;  on.  trouvera  que  ,  en.  4% 
heures,  le  progrès  vers  l'Ouest  a  été  de  4^  or't 

*  Voyez  Astrorwmical  Observations  ma*le  in  thc  Voyages  for 
nuiking  Discovrries  in  the  Southern  Hémisphère.  IV.  iVttles.  London^ 
1788  ,  /K-4.®  Introduction ,  page  x.  M.  Wales  donne  ia  Lon- 
gitude de  Tinian  z  140.  04'  &  TOuest  de  (7rer/r»KK^  «  x^Y*^ 
trois  qui^  è  TEst  de  Pwris%     l  ,  '..w  '  . 
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mais'Ié  progrès  estimé  est  dô  4^  23'  :  ainsi  ie  1791. 
Vaisseau  paroît  avoir , été  porté  dans  FEst  par  un,  Novembre, 
mouve/nent  inaperçu,  ou  a  moins  avancé  dan& 
rOu^t  que,  sa  Vkesse  apparente  i>e  Tindiquoit, 
de  aa  minutes»  ou  ai  Milles  y     :  ,  .  j  -  . 

1:) ans  ie  même  espace  de  temps,  ii  a  été  porté 
de. 7.  minutes  dans  ie  Nord,  du  2.  au  3  ,  et  de  3. 
minutes  dans  ie.Sud,  du  5  au..4 /.  .il  teste  ua  . 
înouvemcnit  daos  1©  î^or4,  de  4  minuifts,  4 
Milles.  '      .'^  ■■  ' 

En  combinant  l'effet.de  l'action  du  Courant ,  on 
nouvfi  qu'il  y  a  ev  uix  mouvemçi|t  inaperçu,  de 
it%  Milles  ^  en  48  heures,  ou  10.87  Milles ,  p^ 
jour,  dans  TEst.  u.  Aegrés  Nprd.  _  .  . 

NOTE  LVIII.  ' 

La  Longitude  conclue  des  Observations  du  16. 

1 6,  et  rapj)urtée  à  midi ,  est  de:i  22*;  o^'  ;  ^t  en 
ia  comparant  à  la.  Longitude  Qb§er,vçe,§î  corrigée 
du  4  à  midi,  on  foU  qiie  le  ptpgrèçjyers  J'P»est.a 

é|é  de  22*.  07'--  ,    ..  r* 

H  n*a  été  que  de  i  9^  54.' ,  suivant 
Routes  i  et  ia  diaérence  2\  1 3    pu  i      Milles  j , 
est  la  .quantité  dont  le  Yajs^eau  a  éjié.,pprt^  daii^ 
rOuest  par  un  excéda»^  4e  sa  y J^es^e  réelle  sur  sa 
'  Vitesse  apparente.  ,     .  î 

Dans  cette  Période  de  1 2^  jours ,  i'çffet  de^ 
Courans  sur  la  Latitude  Qffri?.  4'a^^7  grandea 
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i^pi,  variations  :  du  4  au  8  ,  iis  ont  porté  dans  le  Nord 
J^ovembre.  de  17-  de  4-  de  $  -  de  i  ^  minutes  en  24  heures  ; 

du  8  au  I  o ,  de  9  et  de  5  minutes  dans  le  Sud  ; 
du  I  o  au  1 2  9  de  7  et  de  2  minutes  dans  le  Nord  ; 
du  1 3  au  14,  de  8  minutes  dans  le  Sud  $  du  1 4  au 
1 5  ,  de  8  minutes  dans  le  Nord  ;  enfin ,  du  1 5 
au  16  y  de  16  minutes  dans  le  Sud.  Apres  avoir 
soustrait  la  Somme  des  erreurs  d'un  côté ,  de  celle 
^s  erreurs  de  Tautre,  il  reste  21  minutes»  ou 
2  1  Milles  dans  le  Nord. 

Ces  2 1  Milles  combinés  avec  les  i  z6  Milles  ^ 
ters  l'Ouest  y  produisent  un  nkouvement  composé 

■ 

ét  non  apparent  de  128  Milles  en  12  fours»  ou 

1  o  I  Milles  par  vingt-quatre  heures >  dans  l'Ouest 
^  degrés  |  Nord* 

NOTE  LIX. 

L  I 

t8.  Le  18  ,  à  midi,  la  Polttte  Sud  -  Ouest  de  l'île 

Formosa  fut  relevée  à  l'Est- Nord  -  Lst  ^  rumb 
Nord'»  à  4  ileues  de  distance»  Le  Vaisseail  étolt 
donc  moins  Nord  que  cette  Pointe ,  de  6'.  01* ,  et 
moins  Est ,  de  12'.  21".  '  * 

La  Latitude  du  Vaisseau  observée  *aii  même 
instant  »  étoil  de  i  i  48'  ;  et  !*bn  peut  en  conclure 
que  celle  de  la  Pointe  de  Formosa  est  de  2  1  °.  5  4.'. 
EHe  est  de  22*.  02'  sur  la  Carte  de  ia  J^er  de  Chine, 
dressée  dans  le  Voyagé  de  kt  Péroust,  si  l'on  y 
prçnd  ia  diffêrence  du  Parallèle  de  cette  Pointé 
I 
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à  Tcgard  de  la  Pointe  Sud-Est  de  la  gvsLude  £o(ei  1791. 
Tabago^Xima  dont  les  Observations  faites  dam  ce  Novembte. 
Voyage  ont  fixé  {a  position  :  Akxander  Dairymple 
place  la  Pointe  Méridioiiale  de  Formosa ,  sur  sa 
Carte  de  la  Mer  de  Chine ,  publiée  en  1 77 1  , 
par  22^.  02'  ^  de  Latitude.  Je  ne  présente  ces 
différences  que  pour  engager  les  Navigateurs 
à  vérilier  laquelle  de  ces  Latitudes  doit  être 
adoptée. 

Pour  établir  ia  vraie  Longitude  de  la  Pointe 

Sud -Ouest  de  Formosa,  qui  va  nous  servir  de 
terme  de  comparaison  auquel  nous  rapporterons 
les  Calcuis  de  ia  Traversée  du,  Ja/i^  depuis  les 
fies  Sandmch  jusqu'à  la  hauteur  de  cette  Pointe, 
j'observe  que  ia  Pointe  Sud-£st  de  ia  grande  Botei 
Tabagê-Xima,  est  située ,  d'après  les  Observations 
faites  dans  le  Voyage  de  la  Pérouse,  dont  je  me 
permets  de  faire  usage  par  anticipation,  à  i  i  9".  5  2' 
de  Longitude  Onentaie  ;  et  que,  sur  la  Carte  de 
la  Merde  CÂine  dressée  dans  ce  Voyage  et  destinée 
à  Aire  partie  de  V Atlas  qui  en  accompagnera  là 
Reliiiiou  ,  la  Pointe  Sud-Ouest  de  Formosa  est 
irrouis  Est  que  la  Pointe  Sud -Est  de  ia  Grande 
Botil,  de  52  minutes  :  la  Longitude  de  ia  Pointe 
de  Formosa  est  donc  de  ri8°.  40'. 

Mais  le  i  8  Novembre,  à  midi,  le  Solitte ,  d*après 
le' Relèvement  des  terres,  étoit  de  i%  minutes  j 
motos  Est  que  la  Pointe  df  Form^a  :  U  Longitude 
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1 79 1  •  du  Vaisseau  écoh  donc ,  à  cette  époque ,  de  1 1 8^ 
Novembre.  27'  j. 

lâ.  Voyons  d'abord  quelle  a  c'tc  l'erreur  de  l'Estime 

dans  l'intervalle  compris  entre  les  Observations  de 
Longitude  faites  le  1 6  »  et  i'Attérage  du  t  B. 

La  Longitude  déduite  des  Observations  du  i  ^ 
étoït  (  Note  précédente  )  de  1  22*.  06'  :  celle  que 
l'on  conclut  du  Relèvement  du  i  8  ,  est  de  11  8°. 
28'  [  en  nombre  rond  )  :  ainsi ,  dans  l'intervalle  de 
48  heures,'  le  progrès  du  Vaisseau  vers  TOuest 
avoit  été  de  3"*.  38'.  Mais,  suivant  le  calcul  des 
Routes  »  ce  progrès  a  paru  n'être  que  de  3"*.  34'  : 
et  la  différence  de  4  minutes ,  ou  3.72  Milles,  est 
la  quaniitti  dont  on  peut  croire  que  les  Courans  ont 
porté  le  Vaisseau  dans  l'Ouest. 

Dans  ie  même  temps,  ils  i'ont  porté,  suivant 
les  Observations  de  Latitude,  de  1 7  minutes ,  ou 
17  Milles  ,  dans  le  Nord. 

Le  mouvement  composé  du  Vaisseau  hors  de 
sa  Route  apparente,  a  donc  été  de  17.4  Milles  en 
2  fours,  ou  8.7  Milles  en  24 heures,  dans  le  Nord 
12  degrés  ^  Ouest. 

Comme  la  Navigation  du  Solide,  à  pardr  de 
la  Pointe  Sud-Ouest  de  Formosa,  ne  présente 
plus  aucun  point  de  comparaison  jusqu'à  son 
arrivée  à  Aîacao ,  et  que  l'on  a  rectifié ,  à  la  vue 
de  cette  iPointe  ,  les  calculs  de  i'£stime  &ts  , 
pendant  cette  dernière  partie  de  la  Traversée  j  jç 
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puis  la  supposer,  terminée  ie  i8  Novembre;  et  .1791. 
je  vais  examiner  quelle  a  été ,  \  l'Attérage  sur  Novembre. 

Formosa  ,  i'erreur  de  la  Longitude  conclue  des 
Observations  du  i  6  ;  et  quelle  a  cte  l'erreur  de 
la  Lofigitiide  dëdinte  du  calcul  des  Routes  depuis 
le  départ  des  iles  Sandwich, 

La  Longitude  du  Vaisseau ,  le  i  ^  à  midi , 
^toit ,  .suivant  les  Observations  faites  ce  jour  »  de 
122^.  06'  Oriental^;  et  le  progrès  estimé'  vers 
l'Ouest  ,  du  1 6  à  midi ,  jusqu'à  midi  du  1 8  , 
époque  du  Relèvement  de  Formosa,  est  de  3". 
34'  :  ainsi  la  Longitude  du  Soiidg,  le  18  à  midi 
(  d'après  l'Estime  d'une  Route  de  48  heures  rap- 
portée au  Rcsuitat  des  Observations  du  1  6  )  ,  etoit 
de  ii8°.  32'.  Nous  avons  vu  que  sa  véritable 
Longitude  conclue  du  Relèvement  étoit  de  1 1 8**.  ' 
28'  :  la  Longitude  supposée  n'étoît  donc  en  erreur 
que  de  4  minutes  ou  environ  i  lieue  un  quart 
en  arrière  de  la  véritable;  je  dis  en^n  arrière ,  rela- 
tivement à  la  Rou^e  du  Vaisseau  qui  naviguoit 
vers  l'Ouest. 

Voyons ,  à  présent ,  quelle  eût  cté  l'erreur  à  , 
l'Attérage  ,  si  ,  pour  régler  la  Navigation  du 
Solide ,  on  n'eût  pas  fait  usage  des  Observations 
astronomiques ,  et  que  l'ignorance  du  Capitaine 
Teut  condamné  à  n'employer  que  les  Méthodes 
ordinaires  du  Pilotage. 

La  Longitude  déduite  du  calcul  des  Routes 


4 


if2  VOYAGE 

1 79 1 .  depuis  le  départ  des  Sandwich ,  le  7  Octobre  , 
Novembre,  e'toit,  à  l'instant  du  Relèvement  de  Formosa  le  18 
18.  Novembre,  de  124".  47'  :  et  comme  nous  avons 
vu  que  la  véritable  Longitude  du  Vaisseau,  à 
cette  époque,  étoit  de  ii8^  28';  ii  s'ensuit 
qu'après  41  jours  trois  quarts  de  Navigation,  fa 
Longitude  estimée  étoit  en  erreur  ,  en  arrière 
(puisqu'elle  est  Orientale)  ,  de  6  deg.  19  min., 
qui  répondent  sur  le  Parallèle  du  Point  de  TAf" 
rivée ,  à  un  peu  plus  de  1 1 7  lieues. 

LeTxBLEAU  suivant  présente  les  erreurs  par- 
tielles de  l'Estime  ,  telles  qu'on  peut  les  compter 
dans  chacune  des  Périodes  qui  divisent  la  Traversée , 
en  considérant  les  Résultats  des  Observations  de 
Longitude  faites  aux  termes  extrêmes  de  chaque 
Période  ,  comme  des  points  fixes  de  comparaison* 
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17^1.  On  voit  qu'exce])tc  ddiis  rimeivalle  du  2  au 
Novtfmbrc.  4  Novembre,,  pendant  lequel  le  Vaisseau  paroît 
avoir  été  emporté  dans  i'Esi  \  ies  Couràas,  dans 
toutes  les  Mitres  Périodes  de  la  TravelMe,  ont 
constamittent  porté  dans  i'OuesU  Lu  Somme  des 
'  mouvemens  nou  apparens  vers  ce  câlé,  déduction 
faite  èe  xreiui  qui  s'est^  fait  ters  r£st ,  s*élève  à 
6» degrés  19  mentîtes., -ou  351.6  Milles.  Si  Ton 
divise  cette  quantité  par  le  nombre  des  jours  9 
41  on  trouvera  que  l'efièt  nio|9eii  du  iftou- 
vemem  géné/af  des  eaux  a  été  d'emporter  le 


-  '  Cetcfiit  des  CcNiniis  est  wraorlinaiie  tfeut^tre  dok-én 
Tatcri^cr  à  une  erreur  dans  les  Observttîons  du  »  ou  daiis. 
cdici  da  4.  On  t  va  (ci-^evant  page  105  )  que  -,  sans  b 
correcdon,<ju'oii  a  cru  devoir  fiiire«  et  t^i  «e  troave  justilUe 
par  la  précision  dé  l*Attérage  sur  Fwnmsa ,  l*efl[et  aurait  "M 
de  43  "itimoicr,  tra  ciiviitm  41  Milles  en  a  jours .  ;ott  de 
7  licacs  par  a  4  heures.  Pcut-êire  «ossl ,  «i  l'on*  observe  qu'il 
a  eu  lieu  entre  ie  148."'*  «le  144.*"*=  Mci4dîen,  aux  afiprochei 
lies  îles  A1ari-A".^e ,  situées  à  145  degrés  et  demi,  peut-être 
pourror:  -  on  supposer  «^uc  ics  eaux ,  apr«  avoir  été  poussées 
par  ie  Courant  général  ,  et  mnoiiccit  es  ,  si  ou  peut  le  ciire  , 
dans  le  grand  Golfe  nul  se  développe  ciure  les  îles  Japem 
et  celles  de  la  Nouvrlle-Cuinte ,  reHucnt  en  sens  contraire,  et, 
•en  traversant  l'Archipel  des  Mari  -  Atutc  dont  là  Tangée  se 
prolonge  sur  un  Méridien  ,  a*  .juièrcnt  ,  par  leur  reiserrement 
dans  les  canaux  de  ces  îlcb  ,  une  Vitesse  vers  l'Est  ,  qui  se 
propage  jusqu  i  4  ou   5  degrés  au-delà  du  Méridien  de  cet 

Archi]>ei.  Je  ne  prés^iuc  cette  idée  <jue  comme  une  conjecture, 
hasardée* 
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Vaisseau  dans  l'Ouest,  de  8.4.*MiIIes  par  24  1791, 
lieures.  On  sait  que       mouvement  dtâ  eaux  »  Naveoibr^. 
d'Orient  en  ^Occidem  ,  ut  <oo$Utnt  entre  le»    >S*  ^ 
Tropiques  dans  la  Traversée  di^  (Sr4m4'Océa9u 

SEPTIÈME  TRAVER^tE. 
I)e  Macao  à  /I^  4e  Fr^ncipt  , 

NOTE  LX 

O  Ni  a  vtt  dans  la  Refaiiony  que  le  JSpA'^f  étant  Décembi*. 

parti  de  Macao  le  6  Décembre,  reconnut*  Je  1 1  >      1 1. 
les  ilois  /t-J  Frms ,  et  successivement  le  Grpupe 
des  Pulê^Saj^A  s  leur  rexKoi^tre  înaft^ndae,  4 
rinstaiû  oà  l'on  esiimolt  avoir  eoçom  un  chemî* 

assez  long  à  parcourir  avant  que  d'être  à  portée 
de  les  9per£evoir ,  .  donna  lieu  de  ptiiber  qu'iis 
sont  portés  trop  à  TOvest»  à  i'égard  de  M^ao, 
sur  la  Carte  di  h  Mer  Ji  CÂk^  ,  publiée  en  1 77 1 

par  Alexandtr  Dabympk ,  et  sur  la  Copie  que  j 
d  Apres  ea  a  doiuiée  dam  la  seconde  édition  d^ 
son  Neptune  OrientaL  Comme  c'est  ffof  cette  Cartf 
que'  tous 'les  Navigateurs  finirais  règlent  leur 
Route  duiii  cc'iie  Mer,  j'ai  jugé  qu'il  i.fc;i oit  utile 
d'examiner, la  question;  de  voir  si  les  Voyages 
modernes  ne  nous  fourmssoient  pas.des  Doiuiées 
suffisantes  pour  déterminer  ,  avec  la  précisioil  ^ 
qu'exige  la  sûreté  de  la  Isavigaiio4>  la  di4<:rej;u:e 

H  â 
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17^1.        Méridien  qu'on  ^oît  admettre  entre  Macao 
Décembre,  et  Pulo-Sapata ,  et  d'y  comparer  celle  à  laquelle 
\û     tte  deux  Points  se  trouvent  placés  sur  la  C^te 
de  M.  Balrympk* 
^  L'Astronome  Bayly  (  3."**  Voyage  de  Cook) 

observa  des  Distances  de  la  Lune  au  Soleil,  dans 
le  Typa  (  Rade  de  Macao)  le  2  -  le  a8  -  le  29 
Décembre  1779,  et  le  *ij  Janvier  1780*  Ces 
quatre  Suites  d'Observations  lui  ont  fourni 
Résultats  particuliers  dont  les  extrêmes  différent 
C  de  o*»  5  2' minutes.  En  combinant  ces  Ré- 
sultats avec  ceux  des  Observations  de  Dtstancd» 
qu'il  avoit  faites  à  la  Mer,  avant  et  depuis 4a 
•  relâche  au  Typa,  et  qu'U  à  rapportées  à  cette 
Rade ,  pair  le  moyen  -d'un  bon  Chronomètre ,  il 
a  conclu  ,  par  un  mHieu  entre  tous  ces  Résultats, 
k  Longitude  du  Typa  de  1  i  3^  37.  i  5"  à  l'Est 
de  Gnent/kk  "  :  et  comme,  selon  le  même  Astro- 
nome, la  vMie  de  Macao  e$t  plus  Orientale  que 
le  Typa,  de  i  minute  %  il  en  résulte  que,  d'après 
ses  Observations ,  la  Longitude  de  Alacao  est  de 

•  Des  Observations  de  Distances ,  faites  à  la 
même  époque,  dans  le  J>/7^z,  par  divers  Officiers 


•  TTie  original  Aftronomicàl  Ohservatimts  mode  in  a  V^age  t» 
ihe  Northerny  Pacific  Océan,  By,  W*  S^gfiy,  page  77* 
'  '  Uitif  page  78, 

\ 
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employés  sur  la  Mjesolution ,  ont  fourni       autres  i/pi* 

Résultats  dont  les  extrêmes  diffièrem  de  i"*.  45' ^f.I>écenibre. 

èt  le  Résultat  moyen,  après  avoir  été  combiné 

avec  celui  de  14  autres  Observations,  faites  avant 

et  depuis  la  reiâche  ,  a  donné  pour  ia  Longitude 

du  7>^^f^  àTEst  de  Greenwicâ,  113%  4S'.  34'"; 

et  pour  celle  de  Macao  113".  49'.  34". 

Le  milieu  entre  ies  Résultats  moyens  deux 
Suites .  d'Observations  élites  dans  ie  Voyage  de 
Coùk,  seroit  donc  pour  Macao,  de  113%  43'. 
54"  -J  :  mais  comme  les  Observations  de  la  pre- 
mière Suite  s'accordent  mieux  entre  elles  que 
jceUes  de  ,ia  seconde  »  il  convient  4^  $'en  jrappro- 
cher  davantage;  et  nous  pouvons  admettre  pour 
le  Rcsultût  moyen  des  deux  Suites,  lij'-  40'  à  . 
l'Est  de  GrçenncL  

Nous  pouvons  aussi  :tfé|enniiier  la  Longitudç  de 
Jlilaeao  par  sa.  différence  de  Méridien  aveç  Cmionf 

2.°  George  Robenson,  dans  Texceilent  Mémoire 
qu'il  a  publié  à  Tappui  de  sa  grande  Carte  di  la 
Mer  de  Chine  (  1791  ) ,  rapporte  diverses  Obser- 
vations d'après  lesquelles  on  â  déterminé  la  Lon- 
gitude de  Canton  *  ;       \  .  -         '  '  , 


■*  Voyez  The  original  Astronomical  Observations  rruil^  m  a 
Voyage  to  tht  Northern  Pacific  Océan,  Bjy  IV,  Bayly ,  page  7^* 

Memak  a  Chm  ^  /^.t^Âf»  Stfi*  Londt^^  1791^ 
Gr*  ûi-4«,  ptge  itf..  >;  .  * 

.  '  H  ,  ' 
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# 

1791.       Parles  Observations  de  l'HoauraLle  Th,  How$ 
Dccembre.  (jÉ^iaers*  du  i."  Sat.      Jupiter)^  i  ij".  33'»  oo'V. 
.  Jd»dvL  Capitaine  Joatph  Uud* 

dard  (Émers.  du  1."  Sat.).   113,  id,  00. 
Pajr  un  grand  nombre  d'Ob- 
servations faites  par  Henryr 
JBrowUp  pendant  sa  longue 

rciidencc  à  Canton  ,  en  qua- 
lité de  Subrécargue.  •  •  •  •  113.  lo.  oo. 
Par  les  Observations  du  capi«- 
taine  Listock  WHson,  arec 

un  Chronomètre  d' Arnold. .    113.  21.  15.' 
Le  Résultat  de  l'Honorable  Th.  Hourg  digère, 
trop  des  trois  autres  pour  qu'il  puisse  4tre  admis 
Le  milieu  eillra  ôettx-ci  don-> 

neroit  •  • .  .  •   1 1  3°.  i  45". 

Mais  si  i'<Hi  veut  s^eA  tenir  à  un  Résultat 
moyen  entre  celui  de  ifmm  et  celui  de  ffadkrt, 
conclus  J'un  et  l'autre  d'Éinersious  du  premier 


•  Robertson  objcrvc  que  i*Hon.  Th.  Howe  a  déterminé  ia 
«  Latitude  de  Canton  de  %x^.  ^x'.  50"  j  et  que  ie  capitaine 
Jos.  Huddart  et  le  capitaine  Lestock  WiUom  *  tous  deux  excef- 
icm Obscnatetn-s ,  l'ont  observée,  l«  prcmîw  -,  de  «jo.  06'.  jt*'» 
je  second ,  de  2 5  3''  ;  ce  qtii  diffère  de  près  de  1 1  minutes, 
«te^iccile  de  H0wt  t  et  il  ajoute  que .  si  celui-ci  a  comims  ub9 
si  grande  erreur  sur  la  Latitude  du  lieu ,  on  peut  bien  croire 
^*il  en  a  commis  quelqu'une  étos  les  ObiefTatioiiS  qui  tni 
«m  senri  i  en  d^erminer  ia  LongitudUt  * 
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Satellite  y  on  at^ra  1 1 3*.  i  00^'  à  i'^  de  ÇremUh  1 79 1  * 
(  iio*.  ^0!.  45"  Est  4e  Paris  '  ).    >  Péccmbc» 

La  diilcience  de  Méridien   entre   Cdnton  et 
JUacao  a  été  déiermmée  p^jr  trois  CbroaQ^t^ç^ 

Par  Henrf  Brawn ,   en  différent 

temps ,  de   1  8^ 

P^r  le  capitaine  Wlk^nh      Allant*  17* 
.  Par  le  même ,  au  reilovi"*  1  tf« 

Par  le  capitaine         Hudsm»  *  . .  i^. 
Différence  de  Mérid*  par  un  u^liiu 

^      '      (AfacM  ài'Est)   itf. 

Si  l'on  afpme  cette  difi^nce  à  la  Longt* 

tude  de  Canton,  113°,  13'  à  l'Est  de  Greenwicki 
pn  aura  ptjur  la  I«angit|ide  4»  (  ea  nombre 

rond)  ?   ii)*«.30'«. 

Oti  a  eu  ^  Cf-dev«     ,  pu  1 1 6.  )  par 

les  Observ.  du  Voyage  de  Cook,  113.  40.» 

Longitude  de  Macao       un  milieu.  1 13.  35 
{bu  14'.  et  11*1%  ïj'  en  nombre 

rônd ,  à  TEst  du  MérWi^n  di?  Fqn^  '  )^ 


•  La  Coimoissance des  Temps  {  VIII  de  l'Ere  française  j 
donne  la  Longitude  de  Canton,  de  iio^.  42'.  50''  :  c'est  ie 
réjultat  moyen  de  sept  Émcrs.  du  t     SatcU. ,  observées  vers  la 

fin  du  às^  siècle  par  fc  P.  Fontenny  ,  .lésuite  ,  pour  lesquelles  (>ii 
n'avoit  pas  d'Observations  corrcîpoi^tlaïues  en  Europe, 

*  G.  Robenson's  Aîemoir ,  ]ni«^re  n.     ■  -  .  - 

'  La  Longitude  de  Alacao  est  é^aicment  de  m      15'  datu 

H  « 
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i7pr.  *  3**'  Le  troisième  Voyage  du  capitaine  Cook 
Décembre,  nous  fournit  des  Observations  qui  peuvent  servii* 

à  détenniner  ia  différence  de  Méridien  entre 
Aîacûo  et  Pulo'Sapata. 

Les  Observations  de  l'Astronome  Bûyty ,  et  un 
Chronomètre  vérifié  7  jours  auparavant  à  Macao , 
ont  douiic  pour  la  Longitude  dt;  Pulo-Sapatû, ,  à 
i*Est  de  Greenwich  ' ,  iq^°.  i0'  ;  et  ceiie  du  iieute- 
nant  JKing* ,  i  op^.  i  o  :  le  milieu  est  i  op^  1 3'  : 

Et  comme  on  a  vu  (  ct-dev.  i  .'^ ,  p.  1 1  )  que 
îe  Résultat  moyen  de  toutes  les  Observations  du 
Voyage  de  Cook  faites  au  Typa ,  piaçoit  .Macao 
à'  1 1 3**.  40'  à  i'Est  de  Greenwich,  il  s'ensuit  que 
le  Chronomètre  a'  Indiqué  pour  la  différence  de 
Méridien  de  Pulo-Sapata ,  à  i' Ouest  de  Alacao , 
4*.  ^27'.      .  .  .  ♦ 

Nous  pouvons  chercher  cette  diiKrence  par 
tme  autre  voie. 


\à  Connoissance  des  Temps  ;  mais  ce  rcsuiuit  a  ctc  obtenu  par 
une  autre  voie  ;  car  on  a  vu  (  p;ige  précédente  Note  '  )  qu'elle 
piace  Canton  environ  lo  minutes  moim  à  l'E^t,  que  la  Déter- 
.mination  que  nous  avons  adoptée. 

*  77»^  original  AuTon.  Ohstrv.   &c.  page  351. 

*  Cv»k'^  S*^  K^^f  Vo|.  .m»  page  449.  JSng  dit  que 
sec  Observations^  comparées  avec  le  Card^f temps  de  M»  B^s^fy^ 
placent  Sapata^  1090.  19'  £.  de  CntMwkh , ,  et  qu'il  a  eu 
égard  à  l*efièt  des  Courans  qui,  dans  les  24  heures»  «voient 
porté  le  Vfi^^tt,     4a  Mii(^  dans  le  S.  3>  O* 
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Les  Observations  faites   dans  itf  troisième  r7pi« 
Voyage  du  capitaine  Cook  pendant  la  Relâclie  DéccmbNSi. 

â  Pulo  -  Condor  nous  donnent  la  Longitude  de 
cette  lie  '  :  ' 

Par  un  milieu  eiitre  49  Résultats  d'Observa- 
tions de  Dislances  de  ia  Lune  au  Soleil  ou  aujt 
Étoiles  (  les  extrêmes  différant  de  23'.  1 5'')« 
faites  par  le  lieutenant  K\ng  et  un  autre  Officier  » 
on  a  la  Longitude  de  Pulo  -  Condor ,  à  i'Est  de 
Creenwich  ,  de   106°.  18'.  46". 

Par  un  milieu  entre  22  Résul- 
tats d'Observations    sem-       •  * 
biables  (les  extrêmes  diffé- 
rant  de  o*.  40'.  07"  \  faites 
par  l'Astronome  i^^j  /y^  on  a.  io<^,  44.  29.  ' 

£t  par  un  milieu  entre  tous ...   i  o6*  3 1 .  3  8. 
D'autre  part>  nous  avons  la  différence,  orientale 
de  Méridien  de  Puli^Sapata ,  à  Tégard  de  Pulih- 

Condor  : 

Par  le  Ciironomètre  deBayly'^  de.  «^  J  i'*  3 1"* 

Par  celui  du  capitaine  Hodgson  ' 

de.  •  2.  3p^  oo. 


I  II  ■■■ 


'  Tir  origiaal  Astron*  Observ* ,  &c,  pagci  79  et  So.. 

^  /i/J*  pages /9  et  351  — Tah^ondot,  k  10^0.  44'.  29^  } 
Mo*-Séf4ta,  à  109*.  i5',  ptr  les  Oi»4crr.  de  i^^^^jr* 

'  Mtrtsoi^M  Mmoir,  page  17. 
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1 79  !•       Et  par  un  milieu.  a*.  3  5'.  15*^ 

Décembre.      Si  l'on  ajoute  celte  différence  de  Méridien  à 


1 1. 


la  Longitude  de  à^uiê-^Condêr,  106^  ji\  38", 
OD  aura  la  Longîtude  de  Pvjo-Sapiaa^  de  109*1 
00'.  y^^î  et  en  la  comparant  à  celle  que  nous 
avons  adoptée  pour  Aiacao,  qui  est  de  1 1 3*.  3  5* 
à  r£st  de  Gmnwifh  «  nous  trouverons  pour  la 
dijfhince  df  Méridtfn  dt  Pulo-S^fata  i  l'Owst  4$ 
Macao ,  4^  34.  07". 

Un  troisième  moyen  ^'ofFre  à  nous  pour  déter* 
miner  cette  différence»  et  G*  Rçbtrtson  nou«  le 
fournit  dans  son  Mémovre  sur  sa  CMe  de  la  Mer 
de  Chine.  D'une  part ,  la  Longitude  de  Pulo-Aor 
est  déterminée  par  plusieurs  Observations  ;  et 
d'autres  Observations  nous  donnent  sa  différence 
de  Méridien  avec  PulO'Sépata  s  nous  pourrons 
donc  en  conclure  la  Longitude  de  celle-ci  ;  et 
en  la  comparant  avec  la  Longitude  que  nous 
avons  donnée  à  Macao ,  nous  en  conclurons  leur 
différence  de  Méridien. 

•  Pour  ia  Longitude  de  Pulo-Aor ,  à  l'Est  de 
Greenwich  s  Suivant  Mrêwm,  1767 ,  par  3 
Observations  de  distances  de .  la^  Lune  au  So- 
leil '   À  U4.%  3/. 

Le  capitaine  Jos.  Huddart  g  aveç 
.  un  Chronomètre  *  #  •  •  »   1 04,  40,- 


Digitiz.e,' 
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D  E  M  A  R  C  H  A  N  D.  «3 
Troisième  Voyage^p^j^^Qj^^  ,75,, 

1       '  \  àeBayly*,  104*4^.1 
Chronomètre  re-  p^^^lf^^j^  }  ">4'' 40  • 

jours  auparavant./  ^ 
Le    capiuiiie    Wilson  ,    avec  un 

Chronomètre  y  en  rapportant  à  ^  ^ 

Macao*  104.  40* 

Par  Je  même ,  avec  iV.  en  rappor-  *  . 

tant  à  Baidvid   104.  40. 

G.  Rûbtrtson  ,  avec  un  Chrono-. 

métré ,  en  rapportant  à  yl//7^hix.  104.  ^6, 
Par  un  milieu  entre  les  7  Résultats  T  • 
Longitude  de  Pulo  -  Aor^  à  i'Est  de 

Cmnwich  •  •  ;««••••••  1 04.  38 |b 

Ou  mieux  en  s'en  '  tenant  aux 
quatre  Résultais  qui  s'accordent 
à  la  minute. .  ••.«•••.«....    i  04.  40. 
Mais  y  suivant  le  rapport  .de  G»  Rohertson 
(  page  1 6  de  son  Mémoire  ),  la  diSî^tence  Orientale 
de  Méridien  de  Pulo-Sapata ,  à  l'égard  de  Pulo^ 
Aor,  9.  été  trouvée ,  par  le  moyen  d'un  Ciirono- 
mèrre  de  la  façon  d'Arnold,  dont  la  marche  étoi^ 
tl-ès-réguïière  ,  de  4*.  1 4'':  îî  afôûte'que  îes  Oi>ser- 
valions  qui  ont  servi  à  déterminer  cette  différence 
des  Méridiens,  ont  été  &ite$  ^rsque  le  Vaisseau 

'  TÀe  original  Astetn»  Ùiserr, ,  de.  pagt  551* 
f  CooHi       Voyage,  Vol.. III,  pags  4^^ 


0 
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124  VOYAGE 
1791.  se  trouvoit  Nord  et  Sud  de  chacune  ies  deux  îles  ; 
Décembre,  et  l'on  sait  que,  dans  cette  position,  rObservateur 
^  ^  '     fi'^  à  craindre  aucune  erreur  de  l'Estime. 

Si  Ton  ajoute  les  4^  14^^  de  différence  de 
Méridien ,  à  la  Longitude  de  Puio  -  Àor  que  nous 
m        avons  fixée  à  1 04.**.  40' ,  on  aura  pour  la  Lon- 
gitude de  Pulo^S^ata,  à  YEsn  de  GreenwUh, 
10  8*.  54'. 

Et,  en  comparant  cette  Longimde  à  celle  que 
nous  avons  adoptée  pour  Macao,  1 1  3''.  3  5'  à  i*£st 
de  Greenwich,  nous  aurons  pour  la  différence  de 
Méridien  de  Puio  -  Sapata  h  VOmst  de  Macao  ^ 
4"*  4  ^  * 

Nous  avons  donc  trois  Résultats  pour  cette 
différence  de  Méridien  : 

Le  premier ,  par  les  Observations  du  troisième 
Voyage  de  Cook,  faites  à  Macao  et  à 
Pulo-Sapata  (ci-devant  page  1 20  )  •  •  4*.  27'. 

Le  second ,  par  la  Longitude  de 

'Puio  -  Sdpaid  ,  dtduiiL-  de  celle  de 
Puio  -  Condor f  et  comparée  à  notre 
Longitude  de  Macao  (ci-devani 

page  12a)  ....4.  34, 

Le  troisième,  parla  Longitude  de  Pulo- 
Sapata,  déduite  de  celle  de  Puh-^ 
^.    AoTg  et  comparée  à  i:elle  que  nous 
avons  admise  pour  Macoû  (  ci* 
dessus  )  4.  41. 
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La  ^fférence  de  Méridien  entre  Pulo-  1 79 1  • 

Sapata  et  M^CËO^pûr  m  mUku  entre  Décembre.' 
toutes ,  sera  de*«   4°.  3^'.  n. 

4*''  Comparons  ii  présent  cette  différence  de 
Méftdien  y  résultat  moyen  d'un'  grand  nombre 
d'Observations  combinées  qui  ont  dû  cotnpenser 
ieurs  erreurs  les  unes  par  les  autres,  avec  la  dif- 
férence que  la  Carte  de  Ut  Mer  de  Ching  pàr 
M.  Ddrymple  a  donnée  entre  Ptdo-Seg^a  et 
Aîacao. 

Sur  cette  Carte,  Macao  est  pl^icé  33°.  22'^,  et 
Puio-S^pata,  à  8%  5/,  ài'Ouèst  du  Méridien  de 


*  La  Longitude  absolue  de  Puto-Sapata ,  à  l'Est  de  Greenwich , 
déduite  des  diverses  différences  de  Méridien  .à  TE^t  de  Macao 
sera  comme  il  suit,  en  plaçant  Macao , h  ,1J^*?.  55'  à. l'Est 

de  Greenwich  : 

Par  la  i.<^«  Différence..  (4».  47'.)  ••«•••  109».  oS'. 

Par  là  a.<l«.,.,»  (4.    41.  }  fo8.  54. 

•  Par  la  3.*"*  «•  ê  •>•••••  •  (4>  34*  )  ••••••  109*  01. 

îéônfftuAe  Ael^lo-Sapata ,  par  un  milieu,  t  109.  01.  * 
Différence  de  Méridien ,  par  un  milieu.  •      4.    34*  : 


liOttgltude  de  Alacao  *   'M  3$ 


RoktftsoB ,  dans  sa  Table  -  des  Positions  (  pages  1^4  et  125 
4e  son  Mémoire)  établit. Macao  à  113°.  ^o*  -~  Pulo-Sapata.» 
à  so8«.  55'  \  et'SUr  se  Gtrte  de  la  Mer  de  Câtae,  Macao  est 
placé  à  1130.  )o' ,  et  Fulo- Sapata  à|^o8<>.  51'  :  ia  différence 
des  Méridiens  est  par  la  Tal>U  i  de  4"^.  35'  >  et  par  la  Carte ^ 
de  4«.  3a'. 


4 
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i^pi.  nie  de  Smgueyi  ainsi  Pido.-'Safaié      trouve  à 
DéGcmbre.^  y*  M't  ^  i'Occident  de  Macao  s  mais  comme  la 
*!•      dilTérence  du  Mcridien  ne  doit  être,  d'aprcs  les 
Observations  y  que  de  4**.  ^4';  Terreur  delà  posi- 
^         tioa  de  Puh^Sapata,  à  i'égard  de  Macao,  sur  la 
Carte  d%M .  Dairymple,  seroic  donc  de  ^o  minutes 
et  demie  ,  dont  cette  île  y  est  portée  trop  à  l'Ouest. 

En  attribuant  cette  erreur  à  la  Carte,  je  suppose^ 
comme  je  doià  le  &ire,  que  la  différence  de 
Méridien  entre  les*  deux  Points  comparés ,  leffe 
que  je  l'ai  conclue  par  un  milieu  entre  plusieurs 
fésultats  d'ObeerTadons ,  fsst  suffisamment  exacte  t 
mais  on  peut  remarquer  que  ie  Solide  étant  parti  de 

Macao ,  et  ayant  fait  une  route  directe  pour  venir 
reconnoitre  Fuio-Sapata ,  l'a  rencontrée  beaucoup 
plutôt  qu'il  n*eftt  dù  le  faire»  si  la  différence  de 
Méridien  entre  ces  deux  Points  étoit  aussi  grande 
qu'elle  l'est  sur  la  Carte  de  M.  Dairymple-;  et  le 
Calcul  de  la  .Route  du  Solide ^  en  ayant  égard  à 
reflet  des  Cpurans,  donne  çene  diffirence  i^peu- 
près  la  même  que  celle  qui  sésufte  des  Observa- 
tions :  a&surérnent,  ce  n'est  pas  une  preuve  décisive 
de  Im  justesse  de  cette  Détermination  ;  mais  c'est 
du  moins  une  présomption  de  plus  qui  dojt  engager 
les  Navfgeteurs  lançais  qui  feront  usage  de  la 
Carte  de  Dairymple  (  ou  de  celle  de  d' Aprh  qui  en 
CM  la  copie  ) ,  pouf  régler  leur  route  en  allant  de 
Macao  à  Puh-Sapata,  à  se  tenir  sur  leurs  gardes  |^ 
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lorsque  la  Carte  ne  placera  piiu  leur  Vaisseau  qu'à  1 79 1« 
tt»  degré  dans  i'£st  de  cette.  Ue*  Décembi, 

J'observe  que,  comme  11  estf^rabtlale  que  les. 
Uots  ks  Fnres  oui  etc  assujettis  sur  ia  Carte  à  ia 
position  de  Palo^Sapatap  ils  doivent  eire  portés 
avec  nie^  à' aviron  %o  miniites  dans  l'Est. 

On  n*aura  point  à  faire  ces  corrections ,  si  Ton 
se  sert  de  ia  Carte  de  ia  Mer  de  Chine  publiée  par 
G*  Roèertspn.»  qui  &  été  dressée  sur  toutes  les 
Observations  que  les  Navigateurs  anglais  on| 
inuiiipiitjeî  uuicinent  dans  ces  derniers  temps,  • 
et  qui  besoin  de  1  «tr^  encore  pour  âxer  avec 
la  même  cenimdeta  position  «eiative  de  ce  nombjfs 
cofisid^abfe  d'îlots •  ^pars ,  de  fias -fonds  et  de 
Dangers  de  tous  genres  qui  einbarrassent  la  Mer 
de  Chiner  .       •  • . 

Si  i'ôn  p«fttc  s'étonner»  e'cSt  que  Vi.  Daîrymple 
ait  pu  faire  une  aussi  bonne  Carte  que  celle 
qu'il  publia  en  1771  ,  avec  des  Routes  et  des  ' 
Distances  estimées,  toujours  si  incertaines  au  milieu 
àes  Courans ,  et  cependant  les  ^s^ults  Donnéek  •qu'il 
eût  alors  à      disposition.        .       •  •       '  . 

Puisque  la  discussion  à  laquelle  |e  me  suis 
l:ivré ,  pour  parvenir  â  détenmiifer'lâ  dySèienQ^  de 

Aléridita  de  Puio-Sapata  à  l'égard  de  Mdiao  ,  m'a 
entraîné  à  rechercher  les  ippsitions  de  quelques 
Points  4e  ia  Aitr  àe  Ckïme^  il  ne  sera  pas  éimttlt 


VOYAGE 
1791.    pour  les  Navigateurs  français  qui  ne  possèdent  ni 
Décembre,  le  Mémoire  ni  la  Carte  de  G.  Rokrtson ,  de 
1 1 .      comparer  les  positions  que  je  donne  à  ces  Points , 
et  avec  celles  qu'il  leur  assigne  dans  sa  Table,  et 
avec  celles  qui  se  trouvent  dans  la  Connoîssance  des 
Temps  de  TAn  VllI  de  l'Ere  française. 


Macao 


PuLO-CONDOR. 


PuLO  -  Ao  n. . 


Pulo-Sapata. 


Latit.  N. 

Long.  E. 
de  Paris. 

Latit. .  .  . 


Latit.. 
Long . 

Latit . . 


Loaji. 


1  RÉSULTAT 
1         de  ia 

1  Discussion. 

ROBERTSON. 

Connoîssance  I 

des  1 

Temps.  I 
■ 

1    D.  M,  S, 

D,  M.  s. 

D,  Al.  S.  1 

I  XX.  \x.  31- 

I I  1 1.  15.  00. 

12.    12.  00. 

III.  09.  45- 

22.  12.  44*  1 
III.  15.  00.  1 

1    8.  40.  00. 
1  1 04.  II.  23. 

8.  40.  00. 
103.  57.  45- 

8.  40.  00. 
104.  II.  37' 

1     2.  42.  00. 
1 1 02.  19.  45* 

2.  29.  30. 
102.  17.  45* 

1.  4^' 
102.  20,  00. 

1   10.  o\.  30. 
|io6.  40-  45' 

10.  01.  30. 
106.  34*  45' 

10.  o4«  30. 

- .  -  » 
106.  53' 

#  i 


-K"  Macao.' La  Latitude  que  l'on  trouve 
dans  la  Connoîssance  des  Temps  est  de  22^  1  2'.  44"; 
et  d'après  une  Noie,  qui  m'a  été  anciennement 
communiquée  par  ie  C."  Màhain,  Astronome  de 
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ta  Marine ,  Membre  de  l'Institut  national  et  du    1 79  r . 
Bureau  des  Longitudes,  on  voit  que  cette  Latitude  Dcccmbr* 
est  fondée  sur  la  hauteur  méridienne  du  Soleil  ^ 
prise ,  dans  le  Collège ,  ie  i*^  Juin  'i  ^8  5  »  par  1^-^ 
P.  Thomas ,  Jésuite ,  avec  un  Gnomon  de  48 
pieds*.  Le  P,  Couit^  ne  la  donnoit  que  de 
'  ia%  14'  ;  mais  le  P.  Chausmuthe,  qui  a  observé  ' 
cette  Latitude  au  Collège  de  S:  Paul,  dans  le 
Solstice  d'Eté  de  1753,  à  un  Gnomon  de  2  5 
pieds^étabii  avec  soin,  l'a  trouvée  de  22".  i  x,  40"! 
et,  en* 4712 y  les  PP.  Ureman  et  d*Akuï  Favoient 
trouvée  de:  aa**.  «i  3'.  oo*.  • 

*  Les  Observations  faites  dans  le  troisième  Voyage  '  ' 
de  CoQk  donnent  la  Latitude  du  2}^,  de  aa*".  09^ 
22''';  et  W%  Baylj  «dit  que  \t  Typà  est  moins  Nord 
que.if£nr/io-de  3  minutes  t  la  Latitude  de  AfacûQ 
seroit^donc  de  22?.' 1  a'.- 22".  J'ignore  pourquoi,  • 
â'aprçs  lies  méines  Données^  W,.  Bayiy  ne  Ta 
cùncine  que  de  aaT.  12.*.  oo'' ^ 

■  I     I  n  I  I        II  III     >  I  I  >Mii  — *«   I  iiTn 

'  Âne.  Mém.  de  i*Acf demie  dei  Sciences»  Tome  VII^ 
,page  705.      "  •  . 

*  Volume  de  SCS  Observations ,  1 68».  /fl-S."  page  214. 

'  Tke  original  Astronom,  Observ,  iXc.  page  76.  «  Pliufeuit  - 
Hauteurs  méridiennes  du  Soleil  (  dit  W»  B^ly  ) ,  ]>rises  avec 
ïncyi  Qitaft»  de -cercle  ijironomîque  et  avec  des  Scxtans  de 
Hadlejft  'ont  donné ,  par  un  milieu  ,  la  Latitude  du  Typa  ,  de 
la*.  ai*:Nord«  et  celle  du  Port  de  M^nf»  à  la  ville  ^ 
de  aa«.  la',  oo*»  i,lt  at  de  3  tninutri .  plus  Sud  que 
ia  ville  »4        (  .       .  • 


■ 
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1791*       G,  Hobertson  (page  10  de  son  Mémoire)  a 
Dccembre.  conclu  de  ses  propres  Observations,  22**.  12'.  00*, 
^  '  *     et  il  dit  que  celles  des  capitaines  kraser ,  Cumming 
et  autres  9  s'accordent  à  donner  le  même  Résuiut 
»  Sî  Ton  prend  un  milieu  entre  ies  sept  Détermi- 
nations que  je  viens  de  rapporter,  on  aura  2a'. 
1%.  l  h  {)our  la  Latitude  septentrionale  à  Afdcào  ; 
et  c'est  ceiie  que  f  ai  adoptée* 

J'ai  déterminé  sa  Longitude  de  i  i  i*.  15'.  00" à 
rOfient  de  Paris  (  ci-dev.  page  ^  i  )  par  un  uiiiieu 
entre  le  Résultat  des  Observations  de  Cautên ,  et 
celui  des  Observations  faites  au  T^pa,  par  W,  Bay^y, 
le  lieutenant  King  et  plusieurs  Officiers  de  la  Riso^ 
iution»  Je  remarque  qjue  cette  Dcterminatioii  se 
'         trouve  d'accord  avec  celle  de  la  Cwnoîssance  da 
Temps  ,  obtenue  par  une*  vbîe  très -  différente  : 
car ,  dans  la  Note  que  m'avoit  communiquée  le 
C."^  AîéckaÎB,  a  est -dit  que  la  Longitude  portée 
dans  la  Connoissance  des  Temps JCit  déterminée  d'après 
d'anciennes  Observations  d'EcIipses  de  Lune ,  du 
30  Novembre  1686  et  du  21  Novembre  i^p5» 
observées  à  Macao  par  les  Jésuites.  Mais  je  suis 
bien  loin  de  prétendre  que  cet  accfbrd,  qui  n'est 
dû  qu'au  hasard ,  renforce  Id  Détermination  que  j'ai 
adoptée  :  on   sait  trop  combien  peu  Ton  doit 
compter  sur  les  Résuhats  d'JÉclipses  d^  Lune  9  bien 
moins  encore  sur  des  C^bservations^ui  datent  d'un  . 
siècle  iivaai  ie  nôtre/ 


é 
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La  Longitude  de  Robetùon  diffère  de  la  mienne   1 79 1  • 
de  5  minutes  en  moins  ;  mats  il  n^a  employé  ,  pour  Décembre. 
l*ob tenir ,  que  les  OLservaUun.^  de  Canton  avec  la  ^t"» 
diiicrencê  de  Méridien  de  Aïacao  à  l'égard  de 
^cette  première  Ville;  au  lieu  que  |'ai  pensé  ^u'on 
deyoft  faire  participer  la  Longitude  de  Afficao  des 
nombreuses  Observations  qui  ont  été  faites  au 
/    Typa  dans  ie  troisièiDe  Voyage  de  Cook, 

La  Longitude  que  Dugein  a  conchte  de  ses 
Observations  faites  à  Macao  est  de  1 1 1^  1 9'  à 
l'Est  de  Paris ,  c'est-à-dire,  4  \  plus  à  l'Est  que 
la  Détermination  à  laquelle  je  me  suis  arré|é»  et  - 

I  de  plus  que  celle  t|ue  Robertsoa  a  adoptée. 

2.*  Pmlo-Condor.  On  lit  darh  îe  Mémoire 
de  Robfrtson  (  page  1 8  ) ,  que  là  Latitude  de  cette 
île  est  entre  8*.  3  8'  et  8«.  40'  ;  et  il  l'a  établie  de 

8".  40'  dans  sa  Table  des  Positions.  Celle  que  j*ai  ^ 
adoptée  est  la  même,  et  c'est  celle  qu'ont  domiée 
tes  Observationi^  de  la  hauteur  méridienne  du 
Soleil,  faites  avec  des  Sexuns,  à  Puio- Condor, 
par  V^,  Bayiy ,  et  par  le  lieutenant  King  et  d'autres 
^Officiers  de  la  Résolution,  les  2.1  ^  2,6  et  27  Janvier 

1780  :  le  Résultat  ihoyen  seroit  miine  plutôt  en 
dessus  qu'en  dessous  de  8^  40','.. 

Quant  à  la  Longitude  >  je  ne  diffère  pas  d'un 


'  Vosres  Tki  trônai  Astrvih  Ok$mf*^  By  W*  Bayly ,  page  9o. 

I  a 

\ 

■% 

\ 

\ 


f 


13a  V  o  Y  A  G  £ 

1 7p  I  »    quan  de  minute  de  degré  de  celle  de  la  Connaissance 
Décembre,  des  Temps  ;  mais  de  13  minutes       secondes  de 
celle  que  Rokertson  a  donnée  dans  s^'  Table  des 
Poskîmis.  •  " 

II  dit  (  page  i  8  de  son  Mémoire  )  que ,  par  le 
Chronomètre  de  ia  Résolution,  Pulo- Condor  est  à 
lod".  iS'  00"  à  l'Est  é^  Gmnwkk;  à  i*.  42'.  00' 
à  l'Est  de  Puio-Aor  ;  à  2*.  04'.  oo*  à  l'Est  de 
Pulo --Timon ;  à  2".  oj'.  00*  à  TOuest  de  Pulo- 
Sapata  :  et  il  se  fixe  à  la  Longitude  de  106**. 
18'.  oo*î,  à  l'Est. de  Greenwich: 

\[  paiojt  que  Robertson  s'en  est  tenu  au  Résultat 
moyen  des  4^  Résultats- d'Observations  .de  Dis-, 
tances  faites  à  Pulo- Condor  par 4e  lieutenant  King 
et  d'autres  Officiers  de  la  Résolution ,  lequel  est  de 
106**.  !  8'.  46*:  mais  le  Résultat  moyen  des  22 
Observations  faites  |>ar  l'astronome  Bayly  -,  est  de 
10 6".  44'.  29"  ;  et  l'ai  eu  dVutant  |>lus  de  ràison 
-de  prendre  le  milieu  entre  les  deùx  Résultats 
moyens ^que,  si  l'un  paroissoit  mérî ter  Ja préférence 
sur  l'autre»  ce^^oit  celui  de  Bnylj,  puisque  les 
*  extrêmes- de  ses  22  Résultats  particuliers  ne  dif- 
fèrent entre  eux  que  de  o  .  40'.  07",  tandis  que 
les  extrêmes  des  49  Résultats  particuliers  de  ia 
Resolution  diffèrent  de  'l^  %y,  \f     J'ai  donc 
^\ACé  Pnh"  Condor ,  d'après  le  milieu  entre- 'le« 


'  Vayea*  Th*  vrigiaal  Âsmu.  Ohstrv» ,  fgt$  7^  et  80. 
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Résultats  de  toutes  des  Observations  faites  au  Port  1791. 
de  celte  île  dans  le  Voyage  de  Cook^  à  io6^  I>^«»l>re. 
^  r.  38^4  l'Est  de  Griinwich,  ou  j 04*.  11 V  23*  à  ' 
l*£st,  de  Paris, 

On  trouve  sur  la  F N."*  5 1     du  Supplément  * 
à  la  ft.***  Édition  du  Neptune  Orientai  de  d'Apres, 
un  Plan  de  Pub  -  Condor  ;  et  sous  le  Titre,  on  lit 
une  Note  qui  peut  induire  en  erreur  les  Navi- 
gateurs français  qui  ne  connoissent  que  ce  Neptune 
pour  diriger  leur  Route  dans  les  Mers  d^Asie  :  - 
<f  CctLc  lie  (y  esi-il  dii  J  est  située  à  8°.  40  et  4/  de 
Latitude  Nord,  et  h  10^^,  -^o' de  Longitude  Orientale  ' 
du  Aféridien  de  Paris  ».  :  la  première  de  Latitudes 
est  la  vraie  ;  mais 'la  Longitude  indiquée  est  trep 

petite  d'au  moins  deux  tiers  de  degré, 
» 

3/  PuLO-AoR.  La  Latitude  que  je  fui  dpn^e 
est  la  même  que  celle  de  la  Connaissance  des  Temps  ; 
et  Tune  et  l'autre  est  le  Résultat  moyen  des  Obser^ 
valions  faites  dans  le  troisième  Voyage  de  Coak» 

Celle  de  Rohertsan  en  diffeve  de  plus  de  douit 
minutes  en  moins  :  et  cette  différence  est  trop  grande 
sur  une  Détermination  en  Latitude  ,  pour  qu  ou 
n'ait  pas  lieu  d'en  être  surpris»  et  de  craindre  une 
erreur  d'un  côté  011^  de  l'autre. 

Kobertson  dit  dans  son  Menioiie  (  page  19  )  que 
la  Latitude  de  Pulo-Aor  est  entre  2**.  2^'  et  2*. 
30'  Nord  \  dans  sa  Table  des  Poiitiops  (  page  1 2.1  ) 


134.         •  VOYAGE 
1 79  î  •   on  li.t  aussi  2*.  3  o'  ;  et  Tîle  est  placée  sur  sa  Carte  à 
Décembre,  a*.  3  o'  î  thisî  il  n'y  a  pas  faute  «Timpression. 

Mais  U^.  Bayl/,  dans  sa  Tab/e  des  Positions  '  , 
donne  la  Latitude  de  Pulo-Aor,  d'après  ses  propres 
Observations,  de  44'.  00''  :  et  d'après  celles  de 
King ,  de  2°.  40'  00*;  milieu  ,  2*.  42'.  00"  :  et  le 
lieutenant  King ,  dans  la  .  Relation  du  Voyage  % 
dît  que ,  le  3 1  JahYier  1780  »  à. 9  heures  du  soir, 
un  Courant  avoit  porté  la  Résolution  très-près  de 
Pulo-Aor ,  par  2°.  46'.  c  o"  :  ainsi,  il  n'y  a  pas  lioii 
plus  ici  de  faute  d'impression. 

De  quel  côté  est  l'erreur  !  je  n^ose  prononcer. 
I  Je  remarque  cependant  que  Robntson  dit  simplement 
que  ia  Latitude  de  Pu/o-Aor  est  entre  2°.  29'  et 
z"*.  3  o'  ;  mais  il  ne  citjs  ni  Observation  ni  Obser- 
vateur ;  et  comme  il  est  assez  exact ,  et  avec,  raison , 
à  citer  i'un  et  l'autre ,  quand  ia  Détermination  est 
fondée  sur  une  Observation,  on  peut  supposer 
qu'il  n'en  connoissoit  aucune  qui  pût  fixer  la 
Latitude  de  Pulo-Aor*.  Peut  «-être,  au  défaut 

*  Tir  original  Astron,  Observ.  page  j  5 1 . 

*  Cook's  j.^  Voyage.  Vol.  III  ,  page  466. 

*  La  publication  de  la  Relation  et  des  Observations  oricri- 
nales  du  troisicme  Vi)yagc  de  C'ook  est  cependant  ant( ncure 
de  plusieurs  années  à  ia  publication  du  Mémoire  ei  de  ia  Carte 
de  Rob  rrtson  :  pourquoi  ne  fait-il  pàs  usage  de  CCS  Observations  ! 
poiirijuiii  ne  les  cite-t-ii  pas!  J'en  ignore  ia  raison,  Auroit-il  juge 
qu'elles  ne  doivent  pas^ctre  admises!  Diins  ce  cas,  il  auroit 
dû  ic  dixe  et  escpo^cr  les  moùh  du  rejet. 
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d'Observation,  a/-t-il  pris  la  Latitude  de  cette  île  175^1 

sur  la  Cartt:  de  la  Alcr  de  Chine  de  M.  Dalrymple ,  Décembre, 
où  eiie  $e  trouve  placée,  ainsi  que  sur  les  Cartes 
N.*'  45^  et  49 .M  du  Supplément  à  la  2/^  Édition 
du  *  Neptune  Oriental  de  ^  Apres,  à  la  même  Latitude 
qui  lui  est  assignée  ]ku  Hobertson, 

On  doit  inviter  les  Navigateurs  qui  fréquentent 
cette  Mer  à  vérifier,  quand  ils  le  pourront^  laquelle 
des  deux  Positions  est*  la  vraie.  '  '  ; 

4.*"  Pulo-SapataI  Ma  Latitude  qui  se  trouve 
être  conforme  à  celle  que  l'on  trouve  dans  la 

Connais  s  (incc  de  \  Temps  ,  est  le  Rciultat  niuyen  des 
Observations  taites  dans  le  troisième  Voyage  de 
Cook  :  1  o**.  04'.  00''  par  celles  de  Kuig  *  :  et  par 
celles  de  Bayly  \  i  o*.  05'*  00".  Robert  son  fa  donne 
de  10''.  01'.  30"  (  page  i  5  de  son  Mémoire),  et 
il  dit  qu'il  Ta  conclue  d'Observations  satisfaisantes; 
mais  comme  il  n'ajoute  poifit  si  ces  Observations 
•ont  été  &ites  par  fuî-méme ,  ni  par  qui  elles  Font 
été  ,  j*ai  cru  devoir  m'en  tenir  à  celles  dont  les 
Observateurs  sont  connus  ;  et  j'ai  placé  Pulo-s 
Sirota  à  10^.  04'.  10'*  de.  Latitude  Nord.  Elle 
est  par  i  o*.  00'  sur  la  Carte  de  la  Mer  de  Chine  par 
Dalrymple,  et  sur  la  copie  que  d'Après  en  a  donnée. 

•  *  Coùk's        Voyage,  Vol.  III,  page  449. 
t  Tht  original  Astron,  Ohffv» ,  ^gt  i^i» 
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1 79 1  •  Ppar  établir  la  iTongîmde  de  celte  lie ,  Roberistm 
Déccnbft,  eu  égard  qu*à  sa  différence  moyenne  de  Mt'rî- 
dien,  %\  55'.  00",  par  rapporta  Pulo^  Condor, 
qu'îi  place  diaprés  les  Observations  du  Voyage  de 
^  Cùok  /  à  1 0^%  18*.  oo*  à  i*Est  de  Greenmch,  ou 
163*.  57'.  45*àrEst  de  Paris,  ce  qui  donneroit 
io8\  53'«  00*  à  r£st  de  Cnenwick  pour  /^i^/?--  ' 
Sûpûta  ;  ii  le  porte  cependant  dans  sa  Tabh  des 
PositionM^  lo8^  55'.  oo'',  ou  106°.  34'.  45"  à 
TEst  de  Pïïr/j.  H  ajoute  { page  1 7  de  son  Mémoire  ) 
qu'on  est  àrpeu-près  assnril  que  sa  yraie  posidon 
est  enive  10  S*.  5  3'  et  109^  à  l'Est  de  GreenwUk» 

En  plaçant  Pulo-Supatd  à  1  06°.  40'.  45''  Est  de 
Paris,  ou  iop°.  01'.  00"  Est  de  Cretnwich,  je  ne 
m'ëJc»gne<  pas  de  l'opinion  de  Mfibertson  ;  mais  |e 
parviens  à  ce  Résultat  en  faisant  dépendre  fa 
Longitude  de  Sapata ,  des  Longitudes  observées 
de  Macao,  de  Puio-Condor  et  de  Pulo-Aor,  et  en 
prenant  un  miJieu  entre  les  trois  Déterminations 
qui  résultent  des  différences  de  Méridien  observées 
entre  Pulo-Sapata  et  cliacun  des  trois  autres  l^ouits 
(ci-devant  Pag?  125  »  Note').  ' 

NOTE  LXI. 

> 

£  N  examinant  la  distance  et  le  gisement  des 
Ilots  la  J^rlns.  à  l'égard  de  PulQ^Sapma,  sur  la 
Carti  à$  la  Mer  de  Chim.  Ahxander  Dalrympk, 
ç(  %\xi  la  Caru  générale  du  Glob^,  diesâ(;e  par  le 
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.  lieutenant  Ra^ts  pour  accompagner  ta  Relation  1791. 
'     du  troisième  Voyage  de  Cook  ,  on  trouve  une  Décembre. 
:  diâerence  assez  considérable  sur  la  position  relative      '  '  * 
que  ies  deux  Cartes  ont  donnée  aux  ilots  et  à  i'ile*^ 
Sm  ia  Carte  de  Dalrympk ,  \e&  Trois  ^  Frms 
^ont  situés  à  3  3  Milles  de  distance ,  et  au  Nord 
'17  d'ogres  Ouest ,  de  ta  plus  grande  des  Pulo'^. 
Sapata  :  et  suivant  la  Carte  de  Roberts,  ils  seroient 
au  Nord  environ  40  degrés  Est ,  et  à  une  distance 
plus  grande  que  suivant  ia  première,  de  i  o  à  1  5 
-  Milles  »  autant  que-  U  petitesse  des  Divkionf  de 
rÉchelle  permet  de*  Févaluer/ 

Les  Relèvemens  qui  ont  été  faits  sur  le  Solide 
à  vue  des  îlots  et  à  vue  de  Tîle  ,  ia  Route  qu'il 
a  suivie  pour  se  rendre  d'un  Point  de  Relèvement 
à  -Fautre»  et  le  nombre  de  lieues -qu'il  a  parcourues 
sur  cette  Route  ,  nous  fournissent  les  Données 
nécessaires  pour  déterminer ,  par  approximation» 
la  .position  relative  des  Frères  et  dé  Pulo^Sapata. 

Le  I  I  ,  à  4  lieures  40^  minutes  de  Paprès-midi,  ^ 
les  Frms  furent  relevés  à  TOuest  quart  Sud- 
Ouest  ;  à  envirou  ;  Jieues  ou  s  5  Milles  de  dis^ 
*   tance  :  ' ainsi ,  comparativement  au  Point  d'où  s'est 
.   ■  fait  lit  Relcvement,  ils  ctoicnt  2.9  Milles  plus  Sud, 
^  '  et  14.7  Milles  plus  Ouest  que  ie  Vaisseau. 

A  minuit  trois  quarts ,  la  plus  grande  des  Pu!o* 
Sapata  fut  relevée  directement  à  f Ouest,  à  la  ; 
distance  de  5  Milles* 

■ 
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i^pi,      £n  réduisant  à  une  seule  Route  tomes  celles 
Décembre,  que  le  Solide  a  parcouraes  àans*  l'intervalle  d'un 
Reièvemeni  à  l'autre     on  trouve  qu'il  a  avancé 
'de  18.5  Milles  vers  le  Sud»  et  de  3.25  Milles 
vers  l'Est 

Mais  fobserve  qu'en  comparant  la  Latitude 
observée  le  1 1  à  midi  (  Journal  de  Route )  ,  11 
d^rés  14  miniiites  ,  avec  celle  de  Pulo-Sapata,  ' 
(  sur  le  Parallèle  de  laquelle  le  Vaisseau  se  trou- 
voit  à  l'iastaiu  du  Relèvement  de  minuit  trois 
quarts  ) ,  <?est  -  à  -  dire ,  avec  i  o  degrés  4  mi- 
nutes {  *  f  on  voit  que  de  midi  à  minuit  trois 
quarts»  le  progrès  réel  du  Vaisseau  vers  le. Sud 
avoit  été  de  i  degré  9  minutes  -J,  ou  69.5  Milles: 
et  comme  suivant  le  calcul  des  Routes  »  ie  progrès 
apparent  vers  le  même  c6té»  et  dans  le  même 


bcur. 

heur. 

Miitcs. 

..  'De 

4t 

a 

^  ,   le  S.  O»          5««a«fa«  »  t  m 

De 

S 

à 

ô  f  ic  S.  0.         S..  «•••*•••• 

De 

6 

a 

7 ,  le  S.  S.  E.  Y  rumb  £. .  • . 

»  De 

7 

a 

De 

8 

a 

De 

9 

De 

1 1 

a 

De 

1% 

à 

1  a ^ »  le  S>  S»  £•  •«•■«•••••« 

1,1. 

,  *  D'après  les  Observations  laîtes  dans  le  troisième  Voyage 
cle  CaoA  (pstge  351  du  Recueil  ) ,  ia  Latitude  de  Pido-Sapata 
est,  suivant  Kîng ,  de  lo».  «4';  suivant  J^ayty /de  10*».  05'; 
par  un  milieu  lo^'.  04' 
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intervalle  de  temps,  n'avoit  cté   quu  de  41.5  ^79'- 
Milles  '  ;  il  s'ensuit  que  FEstime  avoit  été  eu  ^^é^embre. 
erreur  de  28  Milles ,  dans  i'espace  de  1 2  hëure^  ^;     ^  '  * 
et  proportionnellement ,  dans  l'espace  de  8  heures 
5  minutes,  écoulées  entre  le  premier  et  ie  second 
Relèvement  ,  l'erreur  avoit  dû  être  de  17.74 
Milles  :  en  ajoutant  cette  *  dernière  quantité  à  / 
18.5  Milles  de  progrès  apparent  vers  le  Sud, 
on  aura  lé  progrès  rée!  ou  corrigé,  dans  l'inter- 
valle d'un  Relèvement  à  l'autre  «  de  3  6.24  Millesi 

Le  Parallèle  du  Point  où  s'est  fait  le  second 
Relèvement,  qui  est  le  Parallèle  de  Pulo-Sapata , 
est  donc  moins  Nord  que  le  Parallèle  du  Point 
où  s'est  fait  le  premier  y  de  3  6.24  Milles  ;  mais 
ks  Frires  étoient  moins  Nord  que  le  Point  du  * 
premier  Relcvement,  de  2.9  Milles  :  ils  soiu  donc 
plus  Nord  que  Pulo-Sapata^  de  3^.24  Milles  . 
moins  2.5)  Milles,  ou  de  33*34  Milles. 

£n  admettant  lé  progrès  Vers  l'Est,. dans  l'in- 
tervalle des  deux  Reièvemeiis  (  de  4  heures  -j  à 
1 2  heures  ^  )  ,  tel  que  l'ont  donné  les  Routes 
estimées ,  ie  Point  dii  premier  est  plus  occidental 


*  De  midi  à  4  heures  y  du  soir  du  1 1  ,  les  Routes  avoient 
^té  le  S.  O.  28  Milles,  et  le  S.  O.  4*»  S.  4  Milles;  ce  qui 
donne  x  3  Milles  de  progrès  vers  ie  Sud  :  et  comme  le  progrès 
vers  le  même  côté ,  de  4  heures  ^  à  miuuit  \ ,  avoit  -^té  (  ci- 
dessus  )  de  18.5  Milles,  la  totalité  du  progrès,  de  midi  à 
mmuir-l ,  ctoit''  de  41.5  Milles. 
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I  jpi.  que  celui  du  second ,  de  3.25  Àlilles  :  et  comme  ' 
Décembre.  Pulo-Sapata  est  plus  occidentale  que  celui  du 
'        second,  de  j  Milles,,  elle  est  plus 'occidentale 
que  celui  dû  premier ,  de  1.75  Mille.  Mais  Us 
Frhti  sont  plus  à  l'Occident  que  le  Point  du 
-  '  premier  Relèvement,  de  14.7  Milles:  donc  ils 
sont  plus  à  rOccident  que  Pido-Sapata  >  de  1 3 
Milles  en  nombre  rond. 

D'autre  part,  nous  avons  vu  que  les  Frtresnont 
plus  au  Nord  que  Pulo-Sapata ,  de  3  3.34.  Milles  : 
en  combinant  la  quantiié  dont  ils  sont  plus  à 
rOuest  avec  celle  dont  ils  sont  plus  au  Nord 
que  i*île,  on  trouvera  que  Us  Frères  sont  à  J'égard 
de  la  grande  PuIq  -  Sapata ,  au  Nord  2 1  dagrés 
m  tins  Ouest ,  et  à  MUUs  deux  tiers  de 
distance.  ' 

Cette  position  relative  diffère  peu  de  celle 
que  leur  a  donnée  la  Carte  de  Dalrympie ,  qui 
place  les  \\ot&  au  Nord  degrés  Ouest  de  Hle  , 
et  à  la  distance  de  ^  ^  Afilles, 

Quoique ,  par  la  méthode  que  j'ai  employée 
pour  vérifier  cette  position,  on  ne  puisse  obtenir 
qu'un  Résultat  à* approximation  ;  ce  Résultat  est 
cependant  d'une  exactitude  suffisante  pour  con- 
clure avec  sûreté  ;  qite  ces  .deux  Points  sont  mieux 
placés,  Tun  à  Tégard  de  l'autre,  sur  la. Carte  de 
Dalrympie  que  sur  celle  de  Cook ,  puisque ,  sur 
cette  dernière ,  on  voit  les  Frères  situés  à  40  ou 
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45  MiUes  de  distance  ,  et  au  Nord' éegrés  i^^pi* 
Est  de 'la  grande  Pulo^SapûtOm^  Péc«mlnpe. 


Nota  bciii.  Les  Remarques  que  le  capîÊiine 
Mixrehani-tt  le  capitaine  Chand  onr  eu  occasion, 

de  faire  sur  ia  force  et  la  direction  des  Couraiis  . 
dans  la  Mer  de  Chine ,  jusqu'à  leur  sortie  de  ceti^; 
Mer  par  ie  Détroit  ^* Entre  Banca  et  BHiitm  èt 
celui  de  U  Sonde ,  se  ^ouyent  da§s  ia  Relation 
même ,  aux  dates  du  1  5  ^  du  i  8 ,  du  i,p  et  du  2^ 
Décembre«\ 

NOTE  LXII. 
Analyse  de  ia  Carte  générale  des  dtui  Détroits 

skuis  entre  l'île  de  Banca  et  celle  de  Billiton, 
,  connus  sous  les  noms  ^/<p, Détroit  de  Gasp^ar  et  Dé7 
troit  de  Cietnei^ts  »  aveç  des  Instructions  nautiques 
relatives  aux  deux  Passages.  (Voye:^  là  Carte 
gcnéraie ,  PL  XII,  et  ia  Carte  particulière. 
Planche  XIII.  J  . 


M  « 


I  1; 


La  Côte  Orientale  de'  Tîle  de  Banca  et  ia  '  21. 
Côte  Occidentale  de  i*îlé  de  Billiton  laissent  entre  22. 
eHes  un  grand  Passage  qui  n^  fut  d'abord  connu.    *3  • 

que  sous  le  nom  de  Détroit  de  Gaspar.,  parce  que 
df  Après  '  dè  Aîannepiilette  publia  >  îèn  tj^j  ie 
premier  Plan  de  ce.  Détroit  (  N*.  48  de  la  seconde 

Lditîon  de. sou  Neptune  Orienial)  ,  sous  le  titre 
de  Petit  Plan  du  Détroit  à  i'£st  de  Bauca ,  par 
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1791.   lequd  a  passé  un  Navire  espagnol  cflmmandépar  le  sieur 
Décembre.  Cospar ,  SADS  date  .'.  Mats  en  1781,  le  capitaine 
'     John  Cléments,  commandant  une  Flotte  de  Vaisseaux 
de  la  Cuin}>agnie  anglaise  des  Jndes  Orientales , 
/  traversa  entre  Banca  et  BillUon  par  un  autre  Pa&sage 

que  celui  par  lequel  Gaspar  avoit  ^assé;  ef*  de- 
puis l  plusieurs  Navigateurs  anglais  et  français  ont 
passé  par  l'un  et  par  l'autre  ,  et  nous  en  ont  donné 
des  Caries  pyticuiières.  Ce  Détroit  est/réquenté 
depuis  long-temps  parles  Portugais;  mats  on  sait 
bien  que  les  Navigal€ui:>  de  celle  Nation  ne  pu- 
blient rieil. 

Le  Grand  Détroit  à* Entre  Banca  et  Billiton, 
dont  ia'  iafgeur  est  d'environ  quatorze  lieues  d'une 
^       île  à  l'autré  ,  est  partagé  en  deux  Bras  par  une 
petite  île  que  les  Anglais  ont  nommée  Middle 
ïsland  [île  dû'Àîïlteu  ]  »  et  que  Ton  nomme  aussi 

Passage  island  [île  du  Passage\ 

Ce  Détroit  oflFre  donc  deux  Passes  :  la  pre- 
roièrè ,  ou  la  Passe  de  l'Ouest ,  entre  Banca  et  i'îie 
•  du  AfUieu  ;  la  seconde ,  ou  la  Passe  de  l'Est ,  entre 
Tiie  du  Miùeu  et  BillUon, 
^  Nous  avons  cinq  Carties  de  la  Passe  de 
l'Ouest  s  la  première  est  celle  du  capitaine  Gaspar 
qui  comprcod  aussi  la  Passe  de   l'Est  ;  inais 


*  Alcxtinder  Dulrjwple  en  a  doiinc  UnC  Copîc  duns  5a 
CoUcctioû.  de  l^ïmi  àoiMcrs  d'Asie,         •      .  • 
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celle-ci  y  est  représentée  d'une  manière  qui  1791. 
dévoie  faite  croire  qu'elle  est  impraticable.  Décembre. 

La  seconde  est  une  Carte  manuscrite  de  Dor-  ^S* 
^h/in ,  Officier  de  la  Marine  de  France,  comrtian- 
dant  ies  Vaisseaux .  le ,  Triton  ,  la  Provence  et  k 
Sagittaire  f  qui  a  pa$sé  par  la  Passe  ée  l'Ouest  en 
allant  à  la  Chine,  en  1784  ,  et  à  son  retour, 
en  178  j.;  il  y  a  jo^nt  des  Vues  de  terres,  et  ^ 
quelques  Remarques.  .  .  - 

La  troisième  ^est  celle  du  capitaine.  Lesteck  < 
Wîlson ,  Anglais,  commandant  le  Naviic  le  Car- 
natic ,  venant  dQ>\sL  Chine      ly'èy  i  M,^^JJalrymple 
.l'a  pubiiée  dans,  sa  Coliectioii  de^  Flans ,  et  a  fait 
imprimer  le  Journal  et  les  Observations  du  ca- 
pitaine Wdson,  dans  son  Recueil  de  Aîetnoirs,  &c. .  ) 
Cette  Carte  mérite  une  attention  particulière^, 
parce  que  le  Navigateur  intelligent  et  instruit 
qui  Ta  levée  ,  y  a  tracé  tous  les  angles  de  Relè-  . 
vement  portés  d^is  .$.on  Journal,  auxquels  la 
Carte  «est  fideliement  assujettie  ; .  et  les  différens 
Points  sont  liés  entre  ,  eux  par  des  opérations  de 
Trigonométrie  :  on  y  remarque  sur-iout  que  sou- 
vent, d'une  mêmç  Station ,  deux  Points  y  sont 
relevés  Tun  par  l'autre  ,  ou  à  des  rumbs  opposés;  , 
'  comme,  par  exeinple  ,  une  Pointe  par  telle  autre,  ^ 
au  N.  ^  N.  E,  î  ou  bien,  une  Pointe  au  N.  ^  N, 
£• e/i  .même  temps  qu'il  en  relevoit.  une  autre 
'au  S«  ~  S.  O.  ;  et  Ton  sait  que  les  Relèvemens  ' 


* 
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.1791.   de  cette  espèce  sont  les  seuls  qui  pre'sentent , 
Décembre,  pour  fîxer  les  poMtion»  relatives  »  une  exactitude 
*  incomestablet 

La  quatrième  Carte  est  celle  cîu  capitaine  John 
Pascal  Larkïns ,  commandant  le  Navire  le  Warren^' 

s 

Jiûsèitfgs^  venant  de  la  Chine,  en  1788;  elle  a 
été  publiée  dans  ia  Collection  des  Plans  de 

M.  Dalrympk,  et  le  Journal ,  dans  son  Recueil 
de  Memoîrs>  Je  voudrpis^  pouvoir  faire  de  cetiè 
Cane  »  le  même  éloge  que  de  celle  du  capitaine 
Wilson  ;  mais  il  est  rare  qu'on  la  trouv  e  d'accord 
avec  le  Journal  d'après  lequel  elle  a  dû  être 
'  dressée  ;  et  les'  terres  y  semblent  jetées  et  figurées 
au  hasard  t  heureusement  son  Journal  fournit  des 
Données  qui  peuvent  être  employées  très-utile- 
ment dans  le  Plan  du  Détroit  de  .Caspar, 

La  chiquième ,  «nfîn  ^  est  la  Carte  qui  a  été 
levée  en  1791  ,  par  le  capitaine  Chanal  et  l'in- 
génieur U  Brun ,  sur  le  Vaisseau  le  Solide ,  com- 
mandé par  le  capitaine  Martkand  Tenant  de  la 
Chine t  et  dont  on  trouve  lés  Données,  dans  la 
Relation  du  Voyage  (çi-devant,  Tome  I.*',  à  la 
date  des  ai  ^  22  et  23  Décembre  ij^i). 

Nous  n'avons  que  trois  Plans  de  la  Passe  de 
P£^t;et  ils  lie  peuvent  être  comptés  que  pour  deux. 

Le  premier  est  celui  du  capitaine  John  Cle^ 
ments,  commandant  une  Flotte  :  il  estV^ comme  je 

lai 
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Tai  dit,  le  premier  Navigateur  connu  qui  ait  ijçt 
tenté  ,  en  178 1  ,  de  passer  par  la  Passe  de  l'Est,  Pccciiib 
et  qui  ait  ouvert  cette  nouvelle  voie  aux  Vaisseaux  .  ^S* 
de  sa  Nation.  Le  nom  âe  Détroit  de  Ciments  le 
distingue  de  la  Passe  de  r Ouest  ou  le  Détroit  dé 
Gaspar.  Le  pian  de  ce  Déuoit  a  été  levé  par 
George  Robertson ,  Officier  employé  sur  le  Vais- 
seau-commandant ,  le  Van-Sittart  M.  Dalrymple 
le  publia  le  premier  dans  sa  Collection  en  1786; 
ety  en  1788,  Rebertsen  lui-même  fitparottre  un 
Plan  des  Dkroks  de  Gaspar  et  de  Clenants  ensemble, 
sans  Échelle  de  Latitude  ,  comme  celui  de  1  786  • 
mais  avec  une  Echelle  de  Milles  marins  de  x 
lignes  \  pour  i  Mille»  Il  puUia ,  la  même  aimëô, 
une  Carte  des  Détreks.  de  Banca,  Gaspar  et  Cle-^ 
ments ,  réunis  dans  une  même  Feuille  sur  une 
Échelle  de  6  pouces  pour  un  degrë.  Sur  l'ua  * 
et  sur  l'autre  »  sont  tracées  les  Routes  des  divers 
Navigateurs    anglais,  qui   ont  passé   par  ces- 
Détroits.  ?. 

D'après  cet  exposé  du  travail  de  Robertson  quf 
paroît  avoir  i  été  fait  avec  autant  de .  soin  que 
d'intelligence,  i!  semble  qu'il  eût  pu  suffire  de 
copier  sa  carte  ou  sou  Pian»  et  d'y  ajouter  les 
Routes  des  Navigateurs  français  mais- |'espère 
que  les  Marins  qui  auront  lu  l'Aïuilyse  de  la  nou* 
veile  Carte  que  je  leur  présente ,  jugeront  que 
jU  Carie  et  le  jPiw  de  ii«^rr//^  avoie^t  iiesolâ 

.3.  '  K- 
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I.  de  quelques  corrections  ;  et  sans  doute ,  une  plus 
kcmbre.  longue  fréquentation  des  Détroits  prouvera  bien- 
'^3-  tôt  que  cette  nouvelle  Carte  elle-même  est  sus- 
ceptible d'être  perfectioiuiée*  Je  ne  jne  dissimule 
pas  qu'elle  laisse  encore  beaucoup  k  désirer  :  eh  ! 
lie  sait  -  on  ^as  qu'une  Carte  marine  n'est  jamais 
finie  l  ' 

Le -second  Pian  de  la  Passe  de  i'Esi  est  une 
Carie  dtl  capitaine  Aikn  Caoper ,  commandant  le 
Navire  V Atlas  en  1785  ,  et  venant  du  Sud.  Cette 
Carte  est  comprise  dans  la  Citlleaion  de  M.  Dal" 
rytfp/e  qui  a  «uhî  publié  dahs  son  Recueil  de 
Ali/nûirs ,  le  Journal  du  capitaine  Cooper  :  tous 
les  Points  y  sont  assujettis  très-exactement  aux 
Relèvement  portée  sur  le  Journal. 

De  c«s  six  Cartes  ou  Plans  (  car  celui  de  Gaspar 
est  trop  défectueux  dans  toutes  ses  parties  pour  qii*il 
puisse  en  être  fait  auctui  usage  j*ai  forme  une 
*  Carte '^  'générale  qui  emiMrasse  tes  éem  Passes , 
et  présente  l'ensemble  du  grand  Détroit  d'entre 
Banca  et  MUÏiion  :  les  Plans  de  la  Passe  de  l'Ouest 

■ 

se  Mlacbem^à  ceux  de  la  Passe  de  l'Est  par  ie$ 
îles  dé  GaJf^r  et  du  Aîllîeu  qui  sont  communes 

aux  d«ux  Passages  dont  il  a  été  fait  des  Relève- 
mens  sur  les  deux  Routes«  Mais  pour  mettre  les 
Nai/^igatewi  éclairas  à  portée  de  fu^er  cétte  nou-» 
.    '  .    irelte  Carte  ,  je  dois  discuter  les  matériaui  dont 

•S.  * 

j*ai  fak  usage  ^  et  examiner  ^  ipoint  par  Poiut^  et 
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contradictoirement ,  {es  Journaux  «  les  Cartes 
qui ,  jusqu'à  cé  jour ,  sont  vçnus  à  ,n»  con- 
noissance. 

'  I 

Je  commencé. par  TAnalyse  de  la  Passe  de 
VOuest  ;  et  en  descendant  du  Nord  a^^Sud^eiie 
nous  conduira  aux  Points  qui  spht  comnmns  aux 
deux  Passages. 

•  •    •      *  ,  , 

I.  La  Côte  Septentrionale  de  ^Çj/fr^;  depuis 
la  Pointe  jusqu'à  sa  Pointe  de  V Est,  ^a  été 

tracée  d'après  letJournatetIa  Carte  du  capitaine 
CAûfjal  qui  en  a  releva  icb  diiîcrens  Points. 

Les  quatre  Brisans  situés  d^ns  le  Nord-Est  de 
^a  Pointe  •Brîsét  4e  Banca /ex  marqués  sur.  ma 
Carte  a ,  b  ,  c  ,  d ,  ainsi  que  les  îles  et  les  4li;>.ts  dans 
l'Est  de  cette  Ponite ,  om  été  de  même  «5su|ettîs 

P"s  s«f  îe  JVM  '  qiiî  a  passé , 

'  Le  ZI  Pécemfcre   ij^,  ,  à.  14  .heures  trois  quarts!  de  ! 
raprès-mi4i,   if  Pointe  Bn^'r  restoit  au  Sud  300  Ouest;  k 
prèmière  île'sur  \:x  0>e  ,  à  l'Est  de  cette  Pointe,  au 
a  io^'  O.;  la  seconde  «le,  au  Sud  loà  13°  O. 

On  sen-a  le  ven:  sur  kiki^  {h  vent N.  lK..O.«  W 
Iraîchc  )  ^<m,  éviter  un  J^ianit  «u'on  %ymk  «pcnp u  dans 

i  2  ou  j  J54ijie$. 

A  5  heures  it  mlnutts,  un^seroiwf  Btf«àt  jc  numtwdeau 


K  a 
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1791.   comme  on  le  voit  par  sa  Roule  tracée  sur  h 

Dcccaibre.  Carte  et  rapporice  dans  la  Relation  ,  entre  les 
-^3-      quatre  Brisons  du  Nord  de  Banca,  au  milieu  des- 
quels il  a  mouillé.  Le  Afascarin ,  commandé  par 
notre  capitaine  Cro^et ,  en  1 77  3  ,  y  avoit  passé 


Au  même  insiint  y-on  en  vit  un  troisième  au  Sud  5»  {•  Ouest, 
à  Ift  distance  de  |  cm  4  Milles. 

On  arriva  «u  Sud-Est  pour  parer  un  quatrième  Brisant  qi» 
l'on  voyoît  .de  Tavant. 

A  5  iieures  50  minutes,  laspremîère  île  qu'on  avoit  relevé  ; 
restoit  du  Sud  430,  au  Sud  490  Ouest;  k  seconde,  au  Sud 
.      38  i  4o«  Ouest.      *  \$       '  ^ 

A  6  heures'  a  minutes ,  le  quatrième  Brisant  quNm  avoit 
vu ,  restoit  au  Sud  d/^»  Est ,  à  ,4  ou  5  Milles  de  distance. 

Depuis  4  heures  7 ,  la  sonde  avoit  rapporté  ^12  ,  13  et  14 
brasses,  fond  de  sable  ,  gravier  et  coquilles  brisées  ;  le  même 
«  fond  contniua  jusqu'à  S  heures  f  j  et  on  laîssa'tomber  Tancre  » 

à'  cette  époque ,  par  14  brasses ,  même  qualité'  de  fond. 

Pendant  la  nuit  ,  vent  modéré  du  Nord-Ouest ,  temps  cfair  : 
les  Courans  portoicnt  foiblemcnt  au  6ud-5Lid-£st  et  à  i'£st- 
6ud  -  Est.  ' 

^  Le  aa  ,  au  point  du  jour  ,  on  releva  du  mouillage  :  îa 

Pointe  JJriscf  au  Sud  f  rumb  Ouest  :  —  la  troisième  île ,  du 
Sud  ^5  degrés  au  Sud  38  deurés  Ouest  ':  —  la  quatrième 
île,  du  Sud       rw  Sud  40  4-  OiiL  t.  ■  •  ■  * 

Appareillé  a  7  heures  50  minutes  :  Route  au  Sud  -  Sud- 
Est  ^  Esc  :  toujours  14  brasses ,  fond  de  sabie  ».  gravier  et 
coquillages  brisés.  '  •  " 

A  8  heures  50  minutes ,  la  Pointe  Brisée ,  à  l'Ouest  i  o  J.  Sud  :  * 
la  troisième  île  ,  du  S.  C6'^  au  S.  67*  |-  Ouest  :  la 
quatrième  île,  du  S.  34**  v  au  S.  35**  «î;  O.  :  —  à  9  heures 
40  miikutes,  la  troisHkne  île,  du  au  Sud  $4«  O.  :^ 
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el  mouilié  comme  le  Solide  '  ;  et  il  pairoft  qué^  >79<* 
dès  1702  ,  le  Navire  anglais  le  Afackiesfeîld  avoit  Décembre.- 
pris  sa  route  à  travers  ces  Brisans  *.  Ce  sont  encore 
les  mêmes  que  le  Sulivan  a  vus  et  relevés  en  Dé- 
cembre 17S4;  mais  -ii  parott  y  d'après  ce  qui  est 
dit  dans  son  Journal ,  qu'il  n'en  a  vu  que  trois  ; 
et  en  rapportant  ces  Relèvemens  sur  ma  Carte 
on  juge  qu«  les  Brisons  qu'il  a  vus  sont  les  trois 
de  i'Ouesty  et  qu'il  n'a  pas  aperçu  le  quatrième , 
situé  dans  l'Est  de  ceux-ci.  Le  Journal  du  Sulivan 


et  la  quatrième  ou  dernière  île,  du  S.  6j°  au  Sud  70°  Oucst. 
Cette  dernière  parut  être  environnée  de  Brisans. 

Depuis  ce  moment,  on  gouverna  au  Sud -Est  ^  Sud.  •— 
Sondes  de  14  à  13  brasses,  toujours  même  qualité  de  fond, 
■jusqu'à  1 1  heures  4  minutes ,  qu'ayant  aperçu  du  haut  dc$ 
mâts  nie  Casp^  à  ïJlsI     S.  ;  on  se  dirigea  au  S.  E.  ^  E. 

A  1 1  heures  un  quart ,  hi  haute  Montagne  de  Banca  fût 
relevée  du  S.  i3<»  O.  au  S.  4%'^  O,  :  toujours  14  brasseï» 
mime  quaUti  de  fond»  ^ 

*  Vo^ei  st  Rottte  tncée  sur  h  Ortc  N.«  49.*-'^  b  Ëdît. 
du  Ntpnau  Orientai  dt  JtAffès  ;  on  en  trouve  une  copie  daa» 
la  Collection,  de  Pians  ^A^**^  DabympU»  \  ^  . 

M*  Palrympie  a  publié*  sons  la  date  du  17  Décembre  1781  •  • 
une  Vue  de  Èaucû,  des  Ilptt  et  des  Brisans  ,  prise  du  point 
où  Craiet  avoit  mouillé.  Ce  Plan,  qui  est:ii|séré  dans  sa 
CûUection ,  s'y  trouve  sotts  le  titre  de  Pian  ef  the  place^^  wkene 
MonsJ  Croiet  anehered  (  J^t.  |0.  56'  5.  y  oi^the  JSast  jûde  of 
Banca»  43  March  1773. 

*  On  trouvera  ci-après  i*£lxtrait  de  son  Journal  ,  tlcc  du 
Recueil  de  Memirs  public  pu  AUx%  Dtdi^mph.^  \. 


150  V  O  Y  A  G  1 

1791.    ne  fait  pas  mention  des  petites  îles  :  on  y  Ut 
pécembre.  seulemeiu  que  >  à  midi  da  jour  où ,  dans  i'après* 
^3*     midi,  il  découvrit  les  Brisons ,  on  avoit  aperçu 
de  !a  tête  du  mât  une  île  dans  le  Sud-Sud-Ouest; 
mais  que  le  temps  étoit  si  couvert  »  que  l'on  ne 
poiivoit  pis  voir  Bémcû  • 

En  suivant  sur  la  Carte  de  d'Après  {  N.»  49  ) 
la  Route  du  Alascarïn  qui  venoit  de  l'£st,  on  voit 
que  Croi^  avoit  d'abord  aperçu  les  Brisons  qui 
sont  situés  dans  le  Nord  quart  Nbrd- Ouest  de 

*  Extrait  du  Journal  du  Sulnum  ;  capitaine  Sicphr-n  lVlll'hi*vs  )  , 
venant  de  ia  Chine ^  tiré  du  Recueil  des  Memoirs  publics  j^.ir 
'  AUx.  DalrympU ,  Appendix  to  Memoir  of  Chari  cf  Sunda  and 
BoMca,.  pag.  15  et  16. 

«  Le  45  Décembre  1784,  à  6  Iiepres  du  matin,  le  temps 
sVtant  un  peu  éclairci ,  j'aperçus Tîle  de  Êanca  dans  le  S.  O.  O. 

»  A  8  hrtires  ,  Je  découvris ,  du  S.  ^  S.  O.  à  TO.  N.  O.,  une 
masse  de  Terres  hautes,  que  je  jugeai  être  la  même  terre  que  j'avois 
déjà  aperçue;  la  partie  la  plus  proche  étoit  à  5  lieues  de  distance, 

»  A  midi ,  de  la  tite  du  mit ,  on  vit  une  3e  dans  le  S.  S.  O.  i 
mais  le  ttfà^  'étarit  tRS-cMT«tt  tt^tAUCw ,  jene  put  voir  Ba»ca» 

»  A  dëiuc  "hèUlKes  et  dehiie  ^rh^itti^ ,  f  aperçus  itois  Ùrisànà 
[Bfeahrs  ]  sur  lesquels  fa  mer  1>risoh  :  Tàn  vers  fe  S.  S;  O., 
'  à  la  dîsfiilte  dé^  ihfiles  ;  ^  W  atttrè  an  S.  £.  ^S.  à  3  ^Ues  ; 
^  UR^olSSeriie  \  !*£.  N.     ;  à  eUvîrdn  4  Daffles/^     '  ' 
^'  »  Je  sèrrai'le  ^ent  'qui'  soofflSiÀ  du  SI.  O.  pour  m^âerer 
Bttiis  lé  W.W.  E. 

»  A  '4  heuindl'  dfcmié  ;  'Ib  'BriseM  !e  ptas  an  -Noi4  mo 
restoit  au  S.  E.  £.  >  <|>  rumb  E. ,  h,  deux  b(Ais  ^MUféi  de 
distance  :  j  'apercevoli  deux  «uttbis  pointes  de  rocbnrr  qui  se 
montroîent  au-dessus  de  i'cau 
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l'ile   Gaspar  [la  priiicipaîe  Reconnoissance   du    179 t. 
Détroit  j  ;  et  qu'avant  d'être  parvenu,  aux  quatre  Décembre. 
Brisons  du  Nord  de  Bmsft  »  il  avoit  vu  »  dans  Tin»  ^3* 
tervaife,  un  Brisant  sûlitaiH  qui  est  marqué  sur  la  . 
Carte  de  d'Après ,  et  que  j'ai  jugé  nécessaire  de 
.conserver  sur  la  mienne  »  parce  que,  si  sa  position 
est  douteuse ,  sôn  existence  est  certaine.  La  Route 

du  Solide  passe  à  3  lieues  dans  l'Est  de  ce  Brîsûnt 
^  solitaire  ;  le  capitaine  Alanhand  ne  i'a  pas  vu  ;  mais 

un  Brisant  qui  peut*etre  Àe  brise  pai  toulours,  peut  . 
.  bien  n'être  pas  aperçu  à  trois  Jieues  <fistance* 

IL  Cherchons  à  âxer  la  Latitucfo  de  Tile 
Gaspar,  le  principal  point  de  Reconnoissance  des 

Vaisseaux  qui  viennent  chercher  les  De  traits  par 

ie  Nord. 

Sur  l'ancien  Plan  publié  '^d^ Après,  N.*  48  de 
la  2,'«  Édition  de  son  Neptune  Orimaf,  l'île  Gaspar, 
sous  ie  nom  d'île  du  Passage ,  est  piacée  à  2**,  06' 
de  Latitude  Sud.  Cette  Latitude  est  certainement 
plus  petite  que  ia  véritable ,  de  plus  d'un  quart  de 
degré:  mais  comment  avoit-ciie  eic  observée!  par 
qui  \  et  avec  quei  instrument  I  * 

Sur  la  Carte  N.*  4p^«'^  dà  "d* Après,  dasA  on 
trouve  une  Copie  dans  la  CoHection  de  M.  J^ai" . 
rymple ,  et  sur  laquelle  on  voit  tracée  une  Uuuie 
de  Croire t,  en  ,  qui  passe  au  Nord  des 

Détroits  et  assaz  près  de.  l'Ile  Gaspar,  la  Latitude 
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1 79  ï ,    du  milieii  de  celte  île  est  de  a*,  i  y  ;  maïs  on  ignore 
I>ccembrc.  par  quei  procédé  eilç  a  été  déterminée. 

*  'Le  Plan  de  Rifbtrtson,  inséré  dans  ia  Collection  de 
M*  Dalrympk ,  sous  ia  date  de  1 7$^ ,  ne  porte  point 
d'Échelle  de  Latitude  :  dans  celui  que  Robert  son 
a  publié  lui-même  en  1788  ,  et  qui  ne  diffère  du 
piemter  qu'en  ce.  qu'il  est  sur  une  j^cheile  plus 
grande  et  qu'il  comprend  aussi  le  Détroit  dé  Gaspar, 
on  lit  sur  le  Parallèle  qui  passe  par  le  Pic  de  l'île 
Gasjpart  Lat'aude  Sud,  z\  j  0'  ;  mais  il  n'est  pas 
dit  que  cette  Latitude  ait  éxé  observée  ;  on  est 
même  fondé  à  penser  qu'elle  ne  l'a  pas  été  ;  car 
on  remarque  que  la  plus  petite  distance  à  laquelle 
Ciments  se  soit  trouvé  de  i'Sle,  est  de  j2<r  MUla 
dans  le  Sud-Est  :  et-si,  dans  cette  position ,  il  avoit 
conclu  la  Latilude  de  Gaspar  d'après  un  Relève- 
ment de  l'ile  aussi  désavanugeux  ^  sur-tout  quand 
il  est  combiné  avec  une  grande  distance  »  cette 
Détermination  ne  pourroit  être  que  très-incertaine. 
Aussi  ne  paroît-il  pas  que  Robertson  l'ait  adoptée 
e:Kclusivement  ;  car,  dans  la  Table  des  Latitudes 
et  des  Longitudes  qui  se  trouve  à  la  fin  du 
Mémoire  dont  il  a  accompagné  sa  belle  Carte  de 
ia  Mer  de  Chine  * ,  ie  Pic  de  l'île  Gaspar  est  porté 
à  a*.  27'  de  Latitude  y  quoique ,  sur  son  Plan  du 


'  Memoir  of  a  Chttn  ^  tht  China  Sea,  ite*  ^  Ceorgt 
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Détroit  9  il  soie  écrit  ±\  3  o\  et  que ,  dans  sa  Carte  1 79 1  • 
'  des  Détroits  de  Banca,  Gasparet  Ciments,  elle  soit  Décembre 

également  de  2°.  30':  et  dans  ia  même  Table, 
il  donne  une  seconde  Latitude  du  même  point  de 
Gûspar,  de  25'.  3  5*:  cette  dernière  est  accom- 
pagnée de  ia  marque  i"  qui  indique  les  Positions  • 
conclues  des  Observations  des  capitaines  Huddart, 
Hodgson  ei  WUson,  dont  ii  regarde  les  Détermioa- 
tidns  comme  égalem)ent  exactes.  V  * 

'  Dordelin  ,  dans  un  Mémoire  manuscrit,  rapporte 
que,  le  3  Août  1784,  i*île  Gaspar  lui  restoic ,  à 
midi,  du  Nord-£st  ^  Nord  3''^  Nord  au  Nord- 
Nord-Est,  à  5  lieues  de  distance  :  ce  qui  place 
la  Côte  méridionale  de  l'île  à  2°.  22'  ,  et  son  Pic^ 
à  a",  .ai'.  I  j*'.  • 

Le  23  Févi^cr  178  5 ,  à  son  retour  de  !a  Chine, 
îa  Latitude  observée  du  Vaisseau  étoit  de  '2°.  24', 
et  i'île  Gaspar  restoit  au  même  moment ,  de  l'Est 
I5<»  Sud,  à  i'£st  26»  Sud,  à  3  ou  4  Milles  de 
distance'au  plus  :  ce  qui  donne  2*.  24'^  pour  ia 
Côte  septentrionale  de  l'île,  et  2**.  ^5'  ^  pour 
le  Picw 

Le  même  jour  le  Capitaine  du  Vaisseau  la  Prth' 

vencc  (  homme  de  grande  réputation  ,  dit  Dordeljn  ) , 
qui  naviguoit  de  compagnie  avec  le  l 'raon ,  eut 
une  Latitude  observée  de  2*.'  22^,  qui  dônneroit 
pour  le  Pic  de  TMe,  a».  23  "  ^. 

Le  capitaine  Cooptr^  ,  dit  dans  son 
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i  '79'*   Journal  imprimé  (page  24),  que,  ie  8  Août, 

^  DÀrctnbre.  il  prit  son  Point  de  Départ  de  celui  où  il  releva  y 

^3»     à  midi  de  ce  jour ,  THe  Gaspar  au  Nord  1 9  degrcs 
^  £st,  à  4.  ou  5  Milies  de  distance.  La  Latitude  du 

Vaisseau  9.  observée  à  midi ,  étoit  de  2**.  33' ,  d'où 
Toa conclut  celle  de  l'île,  d'après  le  Relèvement, 

'  .        de  2**.  2  8'|-  ;  mais  rObservaiion  cstnoice  indljjl'rent , 

c'est-à-dire,  ni  bonne,  ni  mauvaise,  douteuse  :  et 
il  faut  croire  que  Coo/fer  n\  pas  jugé  qu'il  dût  s'y 
tenir  ;  car,  après  avoir  dit  dans  son  Journal  >  qu'if 
place  l'île  Gaspar  à  2°.  30',  on  la  trouve  placée 
sur  sa  Carte  à  a"*,  ai '  j  1  à  son  milieu. 

Le  capitaine  Vihên,  en  1787,  a  cencîu     ses  ' 

Observations  et  de  ses  Relèvemens  dans  ie  Détroit, 
ia  Latitude  de  i  iie  Gaspar  de  22'.  00"  (page 2 8 
de  son  Jouri^  imprimé  )  ;  mais  il  n'est  pas  dît  à 
cjuel  point  de  Tile  il  la  rapporte  :  sur  sa  Carte , 
la  Côte  Nord  de  l'île  est  à  2^  19'  — le  Pic,  à 
x\  20' —  la  Côte  Sud»  à  it^  ai'.  ^ 

Le  capitaine  Larkhts  ^  en  1788,  étant  échoué 

sur  i'Ecueil  qu'il  a  découvert  dans  le  Nord  -  Ouest 
de  l'île  Gaspar,  y  observa  ia  Latitude  (pages  16 
et  17  de  .son  Journal  )  :  ie  a  Mai ,  de  %\  zz'  ;  ie 
3  ,  de  2%  ZI  ;  le  4,  de,  2».  2a'  ;  par  un  milieu , 
•  '  2.  .  22  j  ;  et  le  Point  de  l'Echouage  se  trouve  sur 

s^  Carte  du  Détroit,  à  a°.  23'.  . 

Mais  il  dit  (  page  i  6  )  que,  de  ce  même  point, 
il  relçvoit  Iç  milieu  de  ïii^^ÇoJipar  au  5ud  70°  Lst ^ 
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à  6  Milles  de  distance  :  cette  île'  seroit  donc,  179 1« 
d'après  le  Relèvement,  5'  f  plus  Sud  que  le  Point  Pèccmbie; 

d  Eciiûuage,  et  conséquemment ,  à  2'',  28' |>;  mais  ^3* 
sur  sa  Carte  »  elle  est  placée  ka^\2j'  ^*  J'ignore  la 
cause  de  cette  différence  ;  niais  on  verra  ci -après 
qu'il  doit  y  avoir  erreur  sur  les  distances  estimées 
à  vue  ;  car  il  est  impossible  de  faire  cadrer  ces 
distances  avec  les  angles  de  Relèvement  pris  >  du 
Point  d'Échouage ,  sur  le  milieu  de  Gaspûret  sur 
.  le  milieu  de  Rocher^  Navire ,  le  Tree  -  hland  [  île  de 
l'Arbre  j  des  Anglais. 

Le  2  2  Décémbfé  1 79 1 ,  les  capitaines  Marchand 
et  Chanal  conclurent  de  leurs  Observations  de  midi 
la  Latitude  du  Solide  de  2^  21':  et  çomtue  le  Pic  « 
de  riie  Gaspatmitg^jx^  au  même  iostani»  directe- 
ment à  l'Est  du  Vaisséav ,  sa  Latitude  est  ia  même 
que  celle  du  Solïdt 

'  <  .Ën  résumant  toittes  les  Latitudes  de  i4ile  Caspwr 
que  |e  viens  de  rapporter»^ 

Plan  de  G  AS  PAR.  •  2*».  05'  oo". 

Route  de  Croz^^t.*  •        •  ^«s   i7*  oo. 

I  PI.  €t  Cait-*  >  •  •  •  •  •  a.    jQ,  oo,^ 

DoRtf'.Biiiiir»  i7B4.M«<4., ,  ;  a,  ai«  15*  . 

.  *  Vyt^  M  Jwnmiét  Bmu  k  \m.  ilatc  ^     Décembre  179 1 1 
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on  voit  qu'avec  un  grand  nombre  de  Détermina- 
tions ,  la  Latitude  de  l'île  Gaspar  ne  peut  pas  être 
déterminée  d'une  manière  incontesuble*  On  ne 
voudra  pas,  sans  doute,  admettre  les  deux  premières 
dont  on  ne  connoît  pas  les  fondemens,  et  qui, 
d^ailieurs ,  diâerent  trop  de  celles  qui.  ont  été 
postérieurement  observées  :  celles  de  DordeOn  et 
du  Vaisseau  (a  Provence  ûtmtm  à  des  Distances 
estimées  :  celles  des  A ngiais^ présentent,  en  général^ 
une  quantité  dans  leurs  Journaux ,  et  une  autre 
quantité^  sur  leun  Cartes  ;  ia  Latitude  déterminée 
par  fes  capitaines  Marchand  ti  Chanal ,  est  ia  seule 
contre  laquelle  on  n'ait  aucune  objection  à  faire  ; 
ie  Vaisseau  se  trouvoit  exactement  sur  le  Parallèle 
du  Pic  de  Tik  Gaspar,  au  iugiueaiL  où  une  bonne 
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Observation  donnoit'2^  21'  de  Latitude.  Je  re-  1791* 
marque  d'ailleurs  que  cette  Détermination  est  la  Décembre. 

jnéiîie  que  celle  de  Dordelin  en  1784  ;  ia  même 
que  celle  que  Cooper  a  employée  dam  sa  Carte  ;  la 
même  9  à  une  minute  près  »  que  celie  qu'a  donnée 
le  capitaine  Wilson ,  dont  ies  Observations  sont 
réputées  exactes.  J'ajoute  une  seconde  remarque  à 
cette  première*  Les  ^Navigateurs'  savent  qu'il  est 
très  «-  difficile  de  'déterminer  avec  exactitude  les 
Latitudes  des  Points  situés  près  de  l'Equateur,  , 
sur>tout  dans  ies  mois  où  le  Soleil  a  peu  de  décli- 
naison,  parce  quei'on  ne  peut  pas  observer  avec 
précision  la  hauteur  méridienne  ^du  Soleil ,  lorsque 
l'astre  cuiti^ne  près  du  Zénith  de  l'Observateur  '  : 
or  l'Observation  des  capitaines  Aîarchandtt  Chanal 
a  été  faite  le  22  Décembre,  jour  du  Solstice  d'Été 
de  l'IK tnisphcre  austral,  cVst-à-dire  ,  à  une  des 
époques  de  l'année  les  plus  favorables  pour  avoir, 
à- midi,  le  Soleil  moins  près  du  Zénithy  lorsqu'on 
se  trouve  sur  les  Parallèles  voisins  de  l'Équateur  ; 
au  lieu  que  Cooper  ayant  observé  le  8  Août  ; 
DordéUtt  ^  le  2  Août  et  ié  2  ^  Février  ;  LarkinSx  le 

*  Ccst  à  cette  dlflicultc  cl'obicrvcr  exactement  les  hauteurs  . 
méridiennes  du  Soleil  près  du  Zénith,  i^ue  l'on  doit  attribuer 
les  grandes  différences  que  l'on  remarque  entre  les  Latitudes 
qiie  dîvers  Marins,  bons  Observateurs,  ont  données  aux  mêmes 
Pomts  de  la  te  Occidenulç  d'/i^/fif*  «tuc5  dam  ic  voisinaga 
ée  ia  Ligne  ç(j[uiaoxiaie,   '  ^ 
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i7pi.    2.  Mai  et  jours  suivans  ;  ces  Navigateurs  ont  du 
Décembre;  avoir  le  SoJeii  beaucoup  plu$  prè&  du  Zénith  que 
23  •     se  l'ont  eu  ies  Observaiemrs  du  Solide,  Je  pense 
donc  que,' sans  craindre  d*étre  soupçonné  d'une 
préveiiuoa  trop  favorable  pour  l'Observation  de 
ces  derniers»  |e  puis  lui  accorder  la  préférence  sur 
celles  des  autres ,  et  placer  le.  Pic  de  Ttle  Gas/for 
à  2".  21'  de  Latitude  Sud. 
'  Quant  à  sa  Longitude ,  eiie  peut  être  déterminée 
par  approximation. 

On  trouw  dans  la  Table  de  O,  Robertson  deux 
positions  qui  dilicrent  peu  l'une  de  l'autre  :  la 
première  »  jnarquée  * ,  de  1  oj\  04'  à  i'£st  de 
GnenuHik,  ou  l04^  43'  |  à' l'Esc  d^  Paris,  est 
celle  qiie  Rubirtson.  a  discutte  et  qu'il  a  employée 
dans  sa  Carte  de  la  Affr  de  Chine  '  :  la  seconde^ 
marquée  "l- ,  tie  1 07*«  07'  |  £a  .de  Gmnwhk  >  ois 
104*.  47'  Est  de  Parts ,  est  celle  qu'ont  donnée 
les  Observations  de  W tison  ;  mais  elle  ^era  de 


'  *  M.  Rûhrtsm  »  varié  sur  la  Longititde  de  l*ile  Gaspofj 
car 'on  vient  voir  que ,  dans  sa  Ttile  dts  Posithhs,  puUi^e 
en  1790,  U  donne  ««te  Lon^iudc  de  tôt*,  of'  -à  l'Est  de 
Creemwkk,  tt  c*«st  i  a  MÎMiki'prfls.,  sd\t  ét  ^Cme'di  la 
Âfer  de  Ckime,  pùbttée  ta  mimi  année ,  ler  bquelltt  Gàtfor 
Cit  placée  à  itfT».  »a'  ;  anit, .  Sur  (»'  €ant  dis  Diirritt  dt 
SûMca,  Cùt^Mf  et  Ckmgms,  1788,  etjur  ion  grand  fit»  dn 
Dérmts  de  Giupar  et  Ciements ,  mÂtne  .année ,  die  étbH  de 
tod».  55',  et  10^0.  54', 
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104°.  48'^,  si  Ton  place  Pulo-Aor,  auquel  il  a  1791. 
rapporté  sa  Longitude  par  un  Chronomètre  ,  à  Décembre. 
102°.  19'^  '  à  l'Occident  de  Paris,  ^3- 

Le  capitaine  Cooper  (  page  24  de  son  Journal  ) 
dit  qu'il  a  conclu  la  Longitude  de  Tîle  Gaspar , 
par  son  Chronomètre  corrigé ,  de  106°.  5  5'  à  l'Est 
de  Greemvich ,  ou  1 04".  3  4'  ^  à  l'Est  de  Paris. , 
Mais  M.  Dalrymple ,  qui  a  fait  imprimer,  dans  son 
Recueil  de  A^emoirs ,  le  Journal  original  de  Cooper, 
observe,  dans  un  Avant -propos  qu'il  a  pt^cé  en 
tête  de  ce  Journal  (  page  iv  )  ,  qu'au  temps  où  ce 
Navigateur  passa  le  Détroit,  son  Chronomètre  ne 
donnoit  pas  les  Longitudes  avec  une  exactitude 
suffisante  [  with  compétent  précision  /. 

Le  capitaine  Chanal ,  en  rapportant  le  calcul  de 
sa  Route  ,  corrigé  de  l'effet  des  Courans  ,  à  la  •  ' 

Longitude  de  la  Pointe  Nord  de  Banca ,  telle  que 
la  donne  la  Carte  de  d'Apres ,  estimoic  que  la 
Longitude  flu  Vaisseau,  le  22  à  midi,  étoit  de 
104°.  12'  à  l'Est  de  Paris:  et  comme,  à  cette 
époque  ,  la  distance  du  Pic  de  Gaspar ,  estimée  à 
vue ,  étoit  de  28  ou  29  Milles  à  l'Est,  il  en  conclut 
la  Longitude  du  Pic,  de  104**.  40  ou  41'*- 


*  Voy^Z  ci-dcv.  Note  LX  ,  pages  123  et  128,  ia  Longitude 
Robntson  z.  àoxMiét  a.  Pulo-Aor ,  et  celle  que  j'ai  conclue  : 
le  Chronomètre  de  Wilson  lui  a  donné  ^o\xx  Gaspar ,  2°.  %t)'  à 
l'Est  à'Aor.  (  Voyc^  son  Journal ,  page  i8.  ) 
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1791.  En  prenant  un  milieu  entre,  les  Déterminations 
Décembre,  que  je  viens  de  rapporter  ;  mais  en  excluant  la 
^j'  troisième,  qui  diffère  trop  des  trois  autres,  et  en 
accordant  quelque  chose  de  plus  à  celle  de  Wilson 
qu'aux  deux  premières  ;  on  pourroit  placer  le  Pic 
de  l'île  Gaspaf  à  104°.  4.5'  00"  de  Longitude 
Orientale  de  Paris  (  1 07*».  05'  1  de  Greenwich  ). 

m.  Après  Tîle  Gaspar ,  qui,  comme  je  l'ai 
dit,  est  proprement  la  Reconnoissance  de  l'entrée 
du  Détroit  par  le  Nord ,  le  Point  qu'il  importe 
le  plus  de  fixer,  est  l'Ecueil  dangereux  que  le 
capitaine  Larkins  a  découvert  en  1788  ,  sur  lequel 
son  Vaisseau  est  resté,  échoué  pendant  trois  jours, 
et  qui  peut  être  appelé  Êcueil  du  V^arren-Hastings , 
du  nom  de  son  Vaisseau  :  malheureusement,  la 
contradiction  qui  se  trouve  entre  son  Journal  et  sa, 
Carte  laisse  une  grande  incertitude  sur  la  véritable 
position  de  cet  Ecueii  à  l'égard  de  l'We  Gaspar  et 
de  Rocher-Navire  ;  mais  du  moins  les  Navigateurs 
seront  prévenus  qu'ils  ont  à  se  défier  d'un  Ecueil 
situé  dans  l'Ouesi- Nord- Ouest  de  l'île.  Je  vais 
comparer  les  gisemens  et  les  distances  tels  qu'on 
les  lit  dans  le  Journal  ,  rapportés  au  Point  de 
l'Echouage  sur  le  bord  orientai  de  l'Ecueil ,  avec 
les  gisemens  et  les  distances  des  mêmes  Points  tels 
qu'on  les  uouve  sur  la  Carte. 
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Dans  h  Journal  (page  1 6y        Sur     CarU,  ' 

La  Terre  haute  de  ^tfitrfi,)  „  ,  _  ^î*  ' 

c     o r^  î  N         sur  ia  Carte. 

^    [La  Pointe  Est   de  , 
Lès  extrémités  de  ^âirrtfj    Bancawx  S.  ^<^'' > 
du  S.  22**  O.  au  s.  627    les  Terres  pius  à 
Ouest  rO.  n'y  sont  pas 

\  tracées. 

Le  milieu  de  Hle  Gaspar  A  .  ,     „      ,  ^ 

au  6.  70*»  E. ,  à6  Milles/ 
•  l  Milles, 

de  distance  ; 

Tree-Island,  ou  i?(?f^rr-iVi2-( Directement  au  Sud 
virr  j  au  S.  1 7^  £.  \  dis-/  de  l'Écuell  1  à  5 
tance  p  Milles  •  •(    Milles  ^. 

.   Le  rapprochement  des  Positions  données  dans 

le  JuLinui  de  Lûrkîns  et  de  celles  qu'il  a  cm-  '  ' 
ployees  sur  sa  Carte ,  suffit,  sans  observation,  pour 
montrer  le  défaut  d^accord.  ■    *  . 

Cherchons  d'abord  à  placer  Rocher^Navire  i 
ia  position  qu'il  doit  avoir  à  l'égard  de  l'île 
Gaspar  i  nous  verrons  ensuite  comment  ii  sera  / 
possible  d'assujettir  l'Écuei!  du  J^arren-Hastings 
à  ces  deux  Points,  par  les  Relèvemens  que  Larkins  \ 
en  a  faits  pendant  qu'il  étoit  échoué. 

Wilson  (page  4  de  son  Journal)  dit  qu,*en 
passant  dans  l'.Ouest  de  Rox hcr- Navire ,  il  releva 
3.  L 
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1791.  Vile  Gasparpwc  le  Rocher,  au  Nord  6z'*  Est,  ou 
Décembre,  à  l'Est  28^  Nord  :  mab  cet  alignement  sur  sa 
Carte,  est  celui  des  centres  des  deux  objets;  et  la 
partie  la  plus  Méridionale  dei'ile  y  gît,  à  l'égard 
dB  U  partie  la  plus  Sud  de  Rocher -Navire,  à 
l'Est  iz^ou  1^'*  Nord.  Le  gisement  de  ces  deux 
derniers  Points  est  exactement  le  même  sur  la 
Carte  manuscrite  de  Dordelin  ,  sur  le  grand  Plan 
de  Robertson ,  et  sur  la  Carte  de  Larkins  s  et  ie 

.  Solide ,  en  passant  dans  l'Ouest  de  Rocher-Ndvlre , 
à  environ  5  Milles  de  distance,  releva  la  Pointe 
Sud  de  Gaspar  par  fîlot  Méridional  du  Rocher, 
à  l'Est  23''  Nord  '.  Sur  le  grand  Plan  de  Robertsôn , 
fes  centres  des  deux  objets ,  comme  leurs  points 
les* plus  Sud  r  gisent  également,  l'un  à  Tégard 
de  l'autre  y  Est*-Nord-Est  et  Ouest-Sud-Ouest.  Ce 
gisement  du  centre  de  Rocher- Navire  ,  au  Sud  6z° 
Ouest,  ou  Ouest  28""  Sud,  du  centre  de  Gaspar, 
paroît  donc  constaté  de  manière  à  pouvoir  être 
employé  avec  sûreté  :  et  c'est  sans  doute  vague- 

■  ment ,  que  le  capitaine  Cooper  dit  ,  dans  son 
Jouriud ,  que  ie  Rorher  est  au  Sud-Ouest  de  l'Ile  ; 
car -dans  sa  Carte ,  il  a  placé  Tilot  Méridional 
■à  l'Ouest  22  ou  23  degrés  Sud  de  Caspar. 

Quant  à  la  distance  du  Rocher  à  Tile ,  le  Plan 

«  T  

■  4 

-  ' ,  Vqyei  la  Rclatiott ,  Tome  II  »  à  la  date  du  aa  Décembre 
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de  Dordp/m  '  qui  a  passé  entre  les  deux ,  tant  en  17^1. 

allant  qu'en  revenant,  et  y  a  cite  inouiilë  ,  nous  Décembre, 
donne  h  largeur  du  Canal,  de  côte  à  côte,  de  -^5* 
5  Milles  ^;  et  elle  e&t.  la.  même  sur  le  grand  Pian 
de  Rohertsan ,  où  Pon  Toit  quatre  Routes  de 
Vaisseaux,  tracées  entre  l'île  Gaspar  et  Rochtr* 
Navin. 

Le  capitaine  WUson  (  page  a8  de  son  Journal) 

a  conclu  de  ses  divers  Relèvemens,  en  les  rap-' 
portant  à  une  Base  qu'il  a  mesurée  par  le  sillage 
du  Vaisseau^  que  cette  iargeur  étoit  de  ^6.64 
Milles  ;  mais  il  ne  dit  pas  si  c'est  de  céte  à  cêtf , 

ou  d€  centre  a  centre  :  sur  la  Carte,  cette  distance 

» 

.de  6.64  Miiies  est  celle  de  côte  à  côte;  et  celle 
de  centre  à  centre  y  est  d'environ  7  Milles  |.  Là 

méthode  qu'il  a  employée  pour  mesurer  la  largeur 
du  Canal ,  n'est  pas  susceptible  d'une  très-grande 
précision  :  mais  en  combinant  quelques  autres  Re- 
lèvemens qu'il  a  pris  dans  le  Détroit ,  et  particu- 
lièrement ceux  de  sa  Station  A,  ou  trouve  que 
la  distance  du  Rocher  à  Casparl  prise  de  centre  à 
centre,  peut  être  réduite  à  7.2  Milles  au  lieu 
de  7.5.  J'observe  d'ailleurs  qu'il  n'y  a  jamais 
aucun  incon^nient  à  présenter  sur  une  Carte  un 
Canal^ui[i  peu  plus  étroit  qu'il  ne  l'est  en  efll^t^ 
•et  qu'il  y  en  a  beaucoup  à  le  présenter  trop  grand. 

'  L'Écheiie  de  ce  Flan     de  7  poactf  7  lignes  m  à^é.  * 
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*  *    £n  disant  qu^H  n*y  a  pas  de  danger  à  diminuer 

Décembre,  wn  peu  fa  largeur  du  Canaf  entre  l'île  Gaspar  et 
^3'  Rocher- Navire ,  je  ne  proposerai  cependant  pas 
de  la  réduire  à  3  Miiiés  ^ ,  comme  on  le  voit  sur 
la  Carte  du  capîtainé  Larkîns  :  ce  Navigateur  n*a 
puiiu  passe  dans  ie  Canal  ;  H  a  estimé  de  ioin  la 
distance  d'une  île  à  l'autre ,  tandis  qu'il  étoit 
échoué  sur  i'Ëcueii  du  Wamn-Hàsthtgs.  Il  paroît 
qu'il  n'a  pas  mieux  jugé  de  la  distance  de  son 
Ecueii  à  Rof/icr-JVdvire ,  cVune  p^n  ,  et  de  l'autre, 
à  l'île  Gasfar  :  et  il  faut  opter  entre  ses  Angles 
de  Relèvement  et  ses  Dislances  estimées ,  qu'il  est 
impossible  de  faire  accorder.  Mais  on  ne  peut 
hésiier  sur  ie  choix  :  les  Angles  ont  été  mesures 
à  la  Boussole ,  et  cette  mesure  doit  être  aussi,  exacte 
que  le  comporte  la  nature  de  l'instrument  ;  au  lieu 
que  les  Distances  ont  été  estimées  à  la  vue,  et 
tous  les  Marins  savent  que ,  sur-tout  quand  il 
s'agit  de  petites  îjes ,  oh  peut  commettre  d'assea 
grandes  erreurs  sur  ces  sortes  d'évaluations. 

Nou^s  sommes  assures  que  ia  Distance  que 
Larkins  a  estimée  entre  Rocher-Navin  et  Gaspar ^ 
est  trop  petite;  et  celles  qu'il  a  supposées  entre 
chacun  de  ces  deux  Points  et  l'Ecufii  du  l^^arren- 
Hasîings ,  ie  sont  aussi.  Pour  connoître  par  ap- 
proximation ces  deux  dernières  Distances ,  ;'ai 
fait  usage  de  la  Distance  tiure  deux  îles,  que 
j'ai  cl- dessus  é^tablie.  de  7*2  Milles ,  de  centre  4 
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itentre,  et  de  leur  gisement  Sud  62**  O*,  et  Nord  1791* 
6z*  £.  »  qui  a  été  bien  constaté.  Décmbrt. 

'     Avec  ces  Données  et  les  angles  de  Relèveuient  ^3* 

pris  parie  capitaine  XûrÂ/V/r,  du  Point  d'Echouage 

sur  i'Écueii  du  Wanm''Ha5tki^  i  à  Rgchtr-Navirc 

d'une  part,  et  de  i'autre  au  centre  de  Tiié  Gaspar , 

nous  pouvons  fixer  la  distance  de  TEcueil  à  chacun  • 

de  ces  Points. 

Pour  abréger  le  discours ,  Remploie  une  Figure 
que  l'on  trouvera  sur  ma  Carte,  Plane  lu  XII. 
'    Soit,  dans  la  Figure  ,       l*EcueiI  du  Warnn- 
Hastmgsj  R,  le  Rocher^Navin  *,  G,  ïiSit  Gaspar  à 

Les  Données  sont  :  1 les  Angles  de  Relève- 
ment  mesurés  de  dessus  l*Ecueii ,  par  Larkins  ^ 
savoir  ;  l'Angle  sW  R,  de  VÉcueil  s^  le  Rochtr, 
du  Sud  àTEst,  ly^x 

L'angle  s  F 6^,  de  YÉcueil  sur  Vile,  du  Sud  à 
rjElst,70°: 

A.'  La  distance  des  Objets,  i{ ,      de  centre 
à  centre ,  7.2  Milles  : 

3.**  Enfin  l'Angle  eR  G  de  gisement,  du  Rocher 
à  i  égard  de  VUe,  de  l'Est  au  Nord  a8^,  com- 
plément de  62  degrés ,  Angle  de  gisement  du 
Nord  à  l'Est. 

On  connoitra  donc  les  trois  Angles  daiu  le 
Tnzn^ïeRW^Gi  - 

Car,  on  a  TAngïc  RVG  =  70^  —  i7«=: 
:  i  Angle  /f^O  a  (complément  de  a  tt^6^,  70*) 
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lypi.  =  20 ;  l'Angle  à 6^ i?  (alterne  de  GHe^  a8**  ) 
Décembre.  =28**;  et  par  conséquent  T Angle  entier  RGW 

Et  le  troîsicirie  Angle  GRW  (supplémenc  de 
la  somme  des  deux  premiers)  égal  à  79°. 

£n  cplctiiant  le  Triangle  d'après  les  formules 
de  îa  Trigonométrie,,  on  trouvera  : 
*  W  G ,  distance  de  VÉcueil  au  centre  de  l'île 

Ca^jfdT  sz  8.8  5  Milles. 

WR,  distance  de  YÉnuH  à  Rocker-Navire  = 

6.J  Milles. 

La  première  de  ces  distances  est ,  dans  le  Journal 
de  Larkins,  de  6  Milles,  et  de  6  également  sur  sa 
Carte  :  la  seconde  est  de  9  MUles  dans  le  Journal, 
et  de  5  ^  sur  ia  Carte. 

Comme  ces  distances  ont  été  estimées  à  vue  , 
ii  n*est  pas  surprenant  qu'il  y  ait  erreur  sur  Tune 
'  ''et  sur  l'autre;  mais  on  peut  être  étonné  que  fa 
'  Carte  ne  s'accorde  avec  le  Journaf  ,  ni  sur 
les  distances ,  ni  sur  les  Angles  de  Relèvement. 
J*ai  cru  devoir,  comme  je  l'ai  dit,  conserver  ces 
angles  tels  qu'ils  sont  consignés  dans  ie  Journal  ; 
ils  ont  ^té  observés ,  et  ce  sont  les  seules  Données 
de  Larkins  sur  lesquelles  il  soit  permis  de  compter  : 
mais  pourquoi  n'en  a-t-ii  pas  fait  usage  en  cons- 
truisant sa  Carte  l  II  n'en  donne  aucune  raison, 
et  il  ne  m'est  pas  possible  de  suppléer  à  son  silence  : 
àn  eût  désiré  que  M.  DalrympU,  qui  a  publié  ie 
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,   Jounvd  et  k  Carte,  se  fût  expliqué  sur  ce  défaut  1791. 

d'accord  qui  sûrement  ne  lui  a  jjas  échappé  ;  et  pcc«mbr«, 
personne  mieux  qiie  lui  ne  pouvoit  en  assigner 
ia  caille  et  rectifier  la  Carie  ou  le  jQum4i*  }i  es| 
aisé  4e  concevoir  combien  de  semblables  contra- 
dictions jdoivent  embarrwer  un  Navigateur  qui  a 
sous  les  yeux  et  le  Plan»  et.Jes  Donnée)^  è&t'w^ 
d'japrès  les€[u^esie  Plaa.eûl  du  éire  dcessiéf^Iies 
le  laissent  dans.l'incertilude  pour  juger  de  quel 
coté  est  la  vérité  ;  ii  peut  même  doimsr  .  qu'elle 
fioit  .de  Vw  ou  de  rautre  .r  et  son  embarras  ici 
^oît  être  d'aulSint  pïus  gra^id  ,  que ,  jusqu'à  prér 
-  se^it,  i'Ecueil  du  W^amurlia^tings  ne  frouye 
marqué  que*  sur  la  Carte  it  iLariins,  ji.vioijd^. 
^tt'il  ne  le  soit  sur  quelque  «Carce  que  /y^rnf 
coauois  pas,  plus  rcceme  que  çeiics  que  G*  lior 
^r/jotff  .a  publiées  en.  17.1^^,  et ,  i.j^o«  ' 

«  •  l         *     ^    • ,  %.  .      »  1  .  i    ^       .    .     .  . 

IV.  SuB  fa  Carte  *N»»  49  »     faisant  partie 

du  Suppîémtnt  de  la  secoode  Edition  du  N.epfune 
Oriental  de  d^Apns  \  «t-  «ntéiieiare  \  'foutea  les 
Cartes ^que  fai  citées  ,  on>îVoi<Nun  a«ird«  Éouisil 

situé  au  ISofd  de  k  Poinic*  sepientrîonale  de  Tîle 
G4^ar,  à  iO  Milles  de.  dist^nice»  mesurée,  eatre 
cette  Poinee  et  la  paréf .  itiéiidHtaale  de  i'J&^mil. 


'  Ca/te  d€  la  f^rtit  cûngfrise  t^trf      sortie  4^  Déoroylt  de 
Mdac,  U  Détroit  d«  Baiica'r/  fi^/Borneo,' M.  Dalr^mpU  «n 
^  'donné'uiï^  copie  dim  sa  i^ectioa*  '  ' 

L  4 
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1791^  La  Rottte  de  Croiçt  sur  le  Afascarin,  en  1775  , 
Décembre,  qui  se  voit  tracée  sur  cette  Carte  ,  n'y  passe  qu'à 
^3*  4  Milles  de  distance  de  la  partie  du  Nord  de 
rÉcueil  qui  occupe  i  Mille  ;  et  Ton  doit  pré- 
sumer que  c'est  sur  fe  rapport  de  ce  Navigateur, 
que  d'Apres  l*a  placé  :  Cro^t  n'ayant  passé  qu'à 
1^  op  17  Milles  de  distance  de  la  Pointe  Nord 
de  Gûspar  y  a  du  Voir  en'  même  tfemps  cette  île 
et  Ifes  Brisans  de  l'Ecueif. 

Je  trouve  3ur  la  Carte  de  Dordelin  (  Route  au- 
retour  de  ia  Chine  )  un  Écuéil  à-peu-près  dans  la 
même  position  i  M  le  place  au  Nord  quart  Nord- 
Ouest  de  la  partie  la  plus  Nord  de  son  île  Caspar, 
et  à  environ  i  o  Milles  de  distance  »  prise  à  Tex-' 
trémité'Sud  de  rÉcuëil;  il  lui  donne  4  Milles 
<i'étendue  du  Nord  quart  Nord  -  Ouest  au  Sud 
quart  5ud-£sc.  A  son  extrémité  du  N  ord^  est  figuré 
un  îlot;  et  DordeUn  dit  dans  une  Note  écrite  siur 
la  Cane,  que  ce  sont  dt%  Roches  et  Brisans  a 
feur  d'eau  ,  et  que  le  Rocher  ne  cmvre  jamais»  La 
Routé  de  Doréetm ,  tracée  sur'sa  Carte  »  prolonge 
rÉcu'eil  'de  long  en  long  à  la  distance  d'environ 
1  Mille  des  Brisans  :  et  comme  il  voyou  en  même 
temps  i'îie  Gaspar ,  on  peut  admettre  la  position 
qu'il  assigne  à  i'Éctieil  sur  sa  Carte ,  relativemenc 

a 

à  nie,  ainsi  que  l¥iendue  qu^il  lui  a  donnée. 

Le  grand  Pian  de  Robertson  nous  présente  deux 
Écueils  dam  la  même  partie^  sous  Je  nom  de 
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Bnaktrs  [Brîsans]  :  le  premier»  au  Nord  quart'  1791* 
Nord-Ouest  i  ou  2  degrés  Ouest  du  Pic  de  l'île  Déçémbke. 
Gasj^r ,  à  7  Milles  de  sa  Pointe  du  Nord;  ie  .  ^3* 
second '9  au  Nord  quart  Nord-Ouest  4**  Ouest  du 
même  Pic  ,  et  à  10  Milles  de  la  même  Pointe. 
L'étendue  de  ces  Ecueils  est  laissée  indécise  sur 
le  Pian;  ils  y  sont.simplemjent  indiqués  par  une 
entourée*  d'un  cercle  en  points.  \ 
11  est  très-probable  que  l'Écueil  le  pïus  éloigné 
est  le  même  que  celui  que  Dortkiin  a  reconnu  et 
prolongé  sur  toute  sa  longueur  :  quant  au  second, 
son  existence  pourroît  paroître  douteuse.  Le  Na^ 
vigateUr  français  avoit  passé  par  le  Canai  qui 
sépare  VWt,^  Guspar  de  Rocher  -  Navin  ;  c'est  en 
faisant  route  au  Nord  5*"  Ouest,  depuis  sa  sortie 
du  Canal ,  qu'il  a  aperçu  les  Brisans  et  le  Rocher 
hors  de  i'eau  qu'il  a  marqués  sur  sa  Carte  ;  et  il 
seroit  étonnant  qu'il  n'eût  pas  aussi  aperçu  les 
Brisans  les  plus  voisins  ûe.  File ,  qui  sont  marqués 
dans  le  Plan  de  Robcrtson ,  sur  la  même  direction 
que  les  plus  éloignés,  relativement  à  l'île.  Je  pré- 
sume que  Robtrtsm  a  placé  cet  Écueii  d'après  ie 
Journal  du  Sulivan,  capitaine  Stepkèn  Williams, 
qui,  eu  1784,  à  son  retour  de  la  Chine,  passa 
par  le  Détroit  de  Gaspar  \  il  y  est  dit  que,  «  le 

  *  .     _  — 

'  M.  PakyptpHt  a  donné  un  Extrait  île  ce  Journal  dans  un 
'des  Memoirs  de  son  Recueil,  lequel  a^pour  th^p  :  AfpmMM 
Sù  Mmoir  ef  Càart  of  SttMéU  wul  Bagca,  page  i^^-  / 
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1791..  28  Décembre,  à  9  heures 4*  du  matin,  \e  Sulivàn 

Décembre,  relevoit  l*îie  Gaspar  au  5ud-Est,  à  3  lieues  de 
distance;  le  Rocher  qui  est  au  large  decettuîle, 
et  entouj\é  de  Brisans ,  au  Sud«>  £st  quart  Sud;  ét 
une  île  qui  a  l'apparence  d*un  Vaisseau  à  la  voile 
(c'est  Rocher-  Nanre  )  y  au  Sud  \  rumb  Est,  à 
environ  2  lîeues  de  cette  dernière;  qu'au  même 
instant ,  Il  voyoit  des  Brhans  [  Breakers  J  ail 
Nord  ^  rumb  Est ,  distans  du  Vaisseau  d'environ  - 
3  Milles ,  lesquels  paroissoient  être  situés  à  environ 
3  Milles  au  Nord  de  Gaspar  g  et  que  à'autrei 
Brhans  furent  relevés,  en  mente  temps,  à  l'Ouest- 
Sud-Ouest,  à  environ  6  Milles  de  distance^^î. 

Ces  Relèvemens,  pris  à  un  même  însunt^ 
donnent  lieu  à  faire  quelques  observations. 

!.•  Du  point  d'où  6^jj/7^2r  restoii  au  Sud-Est, 
à  i  lieues  de  distance ,  Je  Sulivan  a  bien  dû  voir 
Rocker-Na^he  au  Sud  4  rumb  Est;  mais  la  distance 
de  ce  Rocher,  qu'il  ne  porte  qu'à  2   lieues,  a 
^té  mai  estimée;  elle  étoit  de  j,  comme  la  dis- 
lance de  Gaspar  :  pour  s*en  assurer ,  il  suffit  de 
pointer  le  Refèventent  de  Gaspar  sur  notre  Carte 
s  où  la  position  relative  de  cefte  île  et  de  Rocher-- 
iV^lrr  est  fixée  d'après  ie^  Relèvemensde  ITiV/aïf/ 
Chattai ,  &c.  On  verra  que  le  point  de  Relève- 
ment du  Suiivan  est  à  trois  lieues  de  disiaace  de 
♦     Rocher- Navire. 

2.<*  Le  point  de  ce  Relèvement  peut  n'être  pas 
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iUbins  bieh  déterminé  par  les  deux'gisemens  et  la    i  /(^  i  • 

seulé  distance  de  Gaspar ,  quoiqu'il  y  ait  erreur  sur  Décembre, 
la  disci\|ice  estimée  de  Rocher-Navire;  car  on  sah  '^3* 
qu'il  est  très -ordinaire  d'estimer  la  distance  trop 
petite,  quand  il  s'agit  d'une  trcs-peiite  île  qui  c-,t 
élevée  }  et  le  gisement  à  i*égard  de  Rocher- Navire 
est  exact  9  comme  ie  gisement  à  l'égard  de  Gâspar\ 
£n  admettant  éctac  ce  Relèvement,  ebèrcbons  la 
.position  des  premiers  Brîsans.  Il  est  dit  qu.*iis  étoimt 
à^3  Milles  y  aù  .Nord 4  rumb  £st  du  Vaisseau»  et 
qu'on' refevoit  ^^tfr  au  Sud-Est,-  à  3  lieues  ou 
p  Milles;  ie  Vaisseau  étoit  donc  environ  6  Milles^  ,  - 
plus  Nord  que  Gaspar  :  et  comme  ies  Brisans  étoient 
encore  «nviron  3  Milles  plus  Nord  que  le  Vais<^ 
iteau  ,  ils  dévoient  donc  ^tre  9  Milles  {  pitis  Nord 
que  Gaspar.  Il  est  donc  évident  qu'il  y  a  erreur 
dans  le  Journal  ^^qqand  on  y  dit  que  ies  Brisans 
sont  à  environ  3  MOks  àu  Nord  de  Gaspar  :  on 
a  sans  doute  voulu  dire  7,  lieues  ou  9  Milles, 

3 A  présent ,  je  remarque  que  la  partie  méridio- 
nale des  Brisans  vus  ^rM&n/e(iH  (  les  mêmes ,  ^eion 
toute  apparence,  que  ceux  vus  antérieurement 
par  Groiet)  est  éloignée  d'environ  10  Milles  de  fa 
Pointe  septentrionale  de  Gaspar;  et  que  l'étendue 
de  irter  qu'ils  «>ccupent  en  largeur ,  est  située ,  à  • 
l'égard  de  l'île,  eiuœ  Je  Nord  quart  Nord-Ouest' 
et  le  Nord  :  ainsi ,  de  la  position  où  se  trouvoit 
ït^Suliyûn  à  l'égard  de  Gaspar,'  ces  Brisans  /  s'ils 
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1791.  sont  au  point  où  Ja  Carte  de  Dordelin  les  place. 
Décembre,  aurolent  dû  rester  pour  le  Sulhati,  du  Nord- 
Nord-Est  au  Nord-Est,  leur  partie  du  Sud  k 
environ  6  Milles;  et  cependant  ceux  qu'il  voyoît 
lui  restoiem,  est -il  dit  dans  son  Journal,  an 
'  Nord  i  rumb  £s.t ,  et  à  3  Milles  seulement  de 
distance. 

On  ne  peut  donc  pas  assurer  positivement  que 
Ci»  Brisans  sont  les  niêjjnes'  que  ceux  que  DoMin 
a  vus  ;  mais  on  peut  encore  moins  dire  que  oe 
ne  sont  pas  les  mêmes  ;  les  Relùveinens  du  Sulivan 
lie  paroissen^  pas.  faits  ,  ou  du  moins  rapportés , 
avec  exactitude  »  et  doivent  inspirer  peu  de  con- 
fiance :  il  a  pu  se  tromper  ici  comme  ailleurs.  On 
a  vu  que  son  Journal  place  ces  Brisans  à  ^  Milles 
au  Nord  à&G^spwr;  et  l'on  tire  de  ces  Relèvemens. 
mêmes»  la  preuve  qu'ils  doivent  en  être  distans  de 
j  lieuts  ou  g  Adilks  :  on  ne  peut  donc  pas 
placer  les  Brisans  du  Sulivan  à  3  Milles  au  Nord 
de  Gaspar;  et  si,  comme  on  doit  le  conclure  de 
ses  Relèvemens ,  on  les  porte  à  9  ou  i  o  Milles , 
on  retombe  dans  le^  Brisans  de  Dordelin,  du  moins 
pour  la  distance  à  Gaspar*  J'observe  que  si ,  indé- 
V  ^  pendamment  de  ceux-ci,  il  en  existe  d'autres  au 
Nord  7  ruiiib  Est  du  point  d'oii  le  Sulivan  a  fait 
ses  Relèvemens  sur  Gaspar  et  Rocher  -  Navire  , 
Dordelin  qui ,  en  partant  dii  milieu  du  Cai^al  qui 
les  sépare,  a  tenu  constamment  la  Route  du  Nord , 

»     ■      •  -  - 
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a  dû>  passer  bien  près  dans  l'Est  des  Brisans  du  i/pi. 
Sulivan  :  et  comme  il  n'en  a  pas  marqué  sur  sa  Décembre. 
Carte,  on  est  assuré  qu*il  n'en  a  pas  vu.  ^3* 

Cependant ,  comme  oh  hésite  toujours  à  sup- 
primer un  Ecueil  ,  lors  même  qu'on  a  les  doutes 
les  mieux  fondés  sur  son  existence ,  j'ai  cru  devoir 
conserver  sur  ma  Carte  celui  du  Sulivan,  parce  que 
Je  ne  peux  pas  supposer  qu'il  ait  commis  des  erreurs 
sur  tous  ses  Reievemens  et^sur  toutes  les  Distances 
qu'il  a  estimées  :  mais  »  pour  placer  cet  Écueil ,  , 
je  n'ai  eu  aucun  égard  à  la  distance  de  ^  Mil  f  es  » 
évidemment  fausse  ,  à  laquelle  il  fe  suppose  de  l'île 
Gaspar  ;  mais  seulement  à  la  position  du  Vaisseau 
conciue  des  angles  de  Relèvement  pris ,  en  même 
temps  ,  sur  Gaspar  ,  sur  Rocher  -  Navire  et  sur 
rÉcueii.  Ce  qui  me  décide  à  le  conserver /c'est, 
d'une  part,  le  gisement  de  l'Éciieil  à  l'égard  du 
Vaisseau ,  gisement  qui  ne  convient  pas  aux  Brisans 
de  Dordel'in  ;  c'est,  de  l'autre,  parce  que  Dorddin 
nous  dit  que  le  Rocher  du  Nord  ne  couvre  jamais,  et 
que  sans  doute  le  capitaine  ViUiants  du  Sulivan.  • 
n'auroit  pas  manqué  d'en  faiw  la  remarque  :  je 
conviens  cependant  que  ce  dernier  motif  s'atténue, 
si  l'on  fait  attention  que  Dordelin  ne  parle  quie  d'tf» 
seul  rocher  qui  veille  ;  qu'if  ne  dit  pas  qu'il  soit 
élevé  ;  a  bien  pu  l'apercevoir,  parce  qu'if 

a  prolongé  les  Brisans  du  Sud  au  Nord  sur  toute 
•leur  longueur';  mais,  que  ce  rocher  a  bien  pu 
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^I7pi.  aussi  n'être  pas  aperçu  par  un  Vaisseau  qui  se 
Décembre,  trouve it  à  une  assez  grande  distance  dans  le  Sud 
des  Brisans.  Quoi  qu'il  en  soiî,  j'ai  marqué  sur 
ma  Carte  ces  Brisans  du  Suiivan ,  sous  son  nom  ; 
|e  suis  loin  cependant  dé  croire  à  leur  existence , 
et  pfus  loin  encore ,  de  garantir  que  je  n'ai  pas 
fait  un  double  emploi.  , 

TÂCHONS ,  à  présent ,  de  fixer  notre  opinion 

sur  d'autres  Brisans   que    le   Sulivan    itlevoit  a 
i* Ouest-Sud-Ouest ,  à  environ  6  Milles  dc  distance , 
\  en  même  temps  qu'il  relevoit  les  premiers  au  Nord 
~  rumb  Est ,  à  3  Milles. 

En  admettant  la  position  du  Vaisseau  à  3  lieues 
ou  9  Milles  au  Nord-Ouest  de  Gaspar ,  telle  que 
nous  avons  vu  qu'elle  est  donnée  par  le  Journal 
du  Sulivan,  il  devoit  avoir  à  TOuest- Sud- Ouest 
la  partie  septentrionale  de  •l'Ecueil  du  Warren,'- 
Hastîngs  ;  mais  la  distance  ne  pouvoit  être  que 
de  3  Milles,  et  non  pas  de  6,  comme  elle  a  été 
estimée  à  vue  ;  car ,  si  l'on  vouioit  admettre  cette 
dislance  de  6  Milles ,  la  Route  du  Vaisseau  le 
'   ,        Wûrren'Hdsttngs  qui  contourna  TÉcueil  par  le 

Nord,  après  qu'il  eut  efc  dc^ccliouc  ,  passeroit  sur 
l'Ecueil  vu  par  le  Sulimn,  place  d'aprè^  le  Journal 
de  ce  Vaisseau.'. 

♦ 

'  £n  ptriatit  4c  U  Rome  âm  Wanett^HastUigs,  je  n*ciiteadf 
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II  me  paroît  à-peu-près  prouvé  que  ces  seconds    1 79  î  . 
Brisans  vus  par  le  Sulivan,  dans.i'Ouest-Sud-Ouest  Décembre, 
de  sa  position ,  ne  sont  autres  qu*iuie  portion  de    '  ^3* 
FEcueil  du  Warren^  Hastings ,  laquelle  peut,  ou 
tenir  à  l'Écueii  »  ou  n  en  être  séparée  que  par  un 
Canal.  Cette  opinion  est  aussi  celle  de  M»  Dal'* 
rymple ,  qui  dit ,  dans  une  Note  qu'il  a  ajoutée  au 
Journal  du  Carïiatic  (  capitaine  Wilsm  )  dont  ii  est 
'  rÉditeur  '  :  «  que  le  Ressif  sur  lequel  échoua  le 
Warmh'Hastings  (en  1788  )  ,  est  probablement  le 
même  que  les  Bnsdns  [ Breakers  ]  vus  par  le  Su- 
livan (en  1784)  à  rOuest-5ud- Ouest  et  à  6 
Milles  de  distance  du  Vaisstfbu ,  lorsque  Gaspaïf  ' 
lui  restoit  au  Sud- Est  et  Rocher  -  Navire  au  Sud 
quart  Sud-£st  »:  Le  capitaine  W'ilson  qui  passa  par 
ie  Détroit  de  Gaspar  en  1787,  et  ne  connoissoit 
pas  l'Écueil  sur  lequel  le  Warren-Hastings  échoua 
en  1788,  ne  vouloit  pas  reconnoiire  l'existence 
des  Brisans  que  le  Sulivan  avoit  vus  en  1784; 
«  Je  ne  puis ,  nous  dit-il  dans  son  Journal  (  page 
37  )  ,  je  ne  puis  me  persuader  qu'il  n'y  ait  pas  en 
méprise,  ou  qu'il  n'y  ait  pas  erreur  dans  ie 
■     -     -  -  >   .  ■ 

pas  parler  de  celle  qu'on  voit  tracée  sur  la  Carte  du  capitaine 
LarÂins ,  mais  de  celle  qu'il  a  dû  suivre',  en  effet,  d'après 
les  Données  consignées^Mans  son  Joturnal  :  ces  Routes  différent 
aises  coiuidérablement  iWe  de  i*aiitre. 

*  Pag^  i$  à\i  Jojirnal  de  Wilsoo,  , 
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1791.  Journal  du  Sulivan;  car  si  TÉcueil  qu'il  a  vu 
Dccemhrc.  existoit  à  la  place  ou  il  est  indiqué ,  j*aurois  dû 
^3*  par  ma  Route  en  passer  si  près,  qu'il  eût  été 
impossible  que  je  ne  l'aperçusse  pas  >».  J'observe 
qu'en  effet,  en  examinant  la  Route  de  Wilson 
(le  Cnrnaûc)  y  on  voit  qu'il  a  passé  tres-pres  à 
l'Ouest  de  l'Écueil  du  W^arren-Hastinss  :  mais  en 
eût-il  passé  plus  près  encore  ,  pourvu  que  ce  fût 
sans  le  toucher  ,  il  eût  été  très-possible  qu'il  ne 
l'aperçût  pas,  puisque  Larkins  n'en  a  eu  connoi- 
sance  que  lorsqu'il  y  a  échoué. 

On  peut  conclure  cependant  que ,  si  les  Brisans 
,  vus  par  le  Sulivan  dans  l'Ouest-Sud-Ouest  de  sa 
position ,  à  3  lieues  dans  le  Nord  -  Ouest  de 
Gaspar ,  sont  en  effet  les  mêmes  que  l'Ecueil  du 
Warren-Hasîings  ,  il  faut  que  ces  Breakers ,  ces 
Brisans  ,  comme  les  qualifie  le  capitaine  du  Su- 
'  Uvan,  ne  brisent  pas  dans  tous  les  temps ,  puisque^ 

le  capitaine  Larkins ,  qui  y  a  échoué  en  plein  jour  ^ 
et  de  basse  mer ,  n'avoit  été  averti  de  leur  pré- 
sence par  aucun  clapotis  ,  ni  même  auclin  chan- 
gement de  couleur  dans  l'eau  de  la  mer  :  et  son 
Journal  ne  fait  pas  mentiôn  que  ,  durant  les  trois 
jours  qu*il  y  a  resté  échoué,  il  ait  jamais  vu  la 
mer  y  briser.  On  ne  voit  pas  non  plus  que  Wilson  , 
qui  a  passé  par  le  Détroit  de  Gaspar  avec  l'inten- 
tion et  la  charge  de  tout  examiner ,  et  qui  a  du 
passer  très-près  de  l'Ecueil,  ait  aperçu,  dans  cette 

partie  , 
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panie  ,   aucune  apparence  ,  aucun   indice  de  i/pi» 
Dangers.  '  Décembre. 

Si  ces  Ba^fond» ou  ces  Brisans,  rencontras  par  It  * 

Warren-Hastings ,  et  vus  partie  Sulivan,  ne  brisent 
jamais  ou  ne  brisent  pas  toujours  ,  ils  en  sont  d'au- 
tant pitss  dangereux  :  et,  sans  doute,  i*on  ne  sera 
pas  mrpHs  que  j'aye  été  si  occupé  (le  chercher  à 
en  constater  l'existence  et  ù  en  fixer  la  position. 
D'après  toutes  les  présomptions  qui  paroissent  se 
réunir*  pour  indKquef  ridentité  des  Bnakers  du 
Sulivan  w  de  rÉcuâli  dn  Warren- Hastmgs ,  j*ai 
cru  que  je  devois  me  borner  à  marquer  ce  dernier 
sur  ma  Carte  :  mais  comme  rien  ne  prouve  que 
l'étendue  que  Larkins  iui  a  donnée  sur  la  sienne, 

soit  exactement  celle  que  iXcueii  a  reçue  de  ia 
Nature  ,  j'ai  cru  aussi  que  je  pouvois  me  i^ennettre 
de  l'altérer  un  peu ,  afin  que  la  Route  de  Wilson, 
tracée  d'après  soti  Journal ,  ne  passât  pas  sur  la 
partie  occidentale  de  ce  Bas-fond. 

Une  Note  de  M.  J^alrympïe ,  insérée  dans 

le  Journal  du  capitaine  Wilson  (  page  35),  sem- 
bleroit  indiquer  d'autres  Dangers  dans  l'Ouest- 
Nord- Ouest  de  i'île  Gaspar*  . 

ce  Le  Vaîs^au  le  Behiderf,  nous  dit-il ,  étant 
à  l'ancre  sur  i  o  brasses  ,  à  2°.  24'  de  Latitude 
Sud  observée,  et  ayant  Gaspar  à  r£st-Sud-£st^ 
à  i  lieues  •  de  distance ,  et  Rtchir^Navin  au  Sud 
5.  M 
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i^pi.  quart  Sud-£st,  découvrit  une  Basse ,  un  Bas* 
Décembre,  fbnd  [had  the  Shoaljj  à  la  distance  d'environ 

^3»  *  une  encabiuie  ,  Nord  -  Nord- Est  et  Sud-Sud- 
Ouest  à  l'égard  du  Vaisseau.  On  trouva  que.  cet 
Écueil  a*  environ  %  Milles,  de  lotigneur;  cfue» 
dans  quelques  endroits ,  if  n'y.  a  que  6  à  i  o  pieds 
d'eau  (pied  anglais);  et  que,  en  dedans,  à  20 
verges  de  distance  du  bord  (la  Verge: de  3.  pieds 
anglais  )  il  y  a  quinze  .brasses,  cotait  dur  »« . 

Si  Ton  ,veut  chercher  sur  ia  (  aie  la  position 
du  Behïdcre f  teiie  qu'elle  est  donnée,  dans  cette 
Note  y  à  Tégard  de  Tîle  ^4Z^tfr  et-de  Roch^rr'Ifavin 
(sans  S'Occuper  de  sa  Latitude)  on  .crouvera 
que  le  Vaisseau  étoit  mouillé  au  Nord-Est  du 
point  où  échoua  le  Warren  -  Hdftings.  et  à  .un 
demi-mille,  de  distance  de  cette  position  et  Une 
me  paroît  pas  douteux  que  TÉcueti  vu.  et  sondé 
par.  le  Belvidae  ne  soit  le  même  que  celui  sur 
iequei  le  capitaine  Larhlns  resta  écboué. 

'  J'observe  <|tie ,  si  ia  Latitude  de  llfe  Ga^ar,  comme  je 
carots  Tavoîr  prouve  (  cî-dcvani ,  page  .151  à  156),  doit  être 
trcs-approciiantc  de  i  ».  a  1  '  Sud ,  celle  du  Behidere ,  de  a*».  2  4  ' , 

«]iu)i4uc  étant  annoncée  comme  déduite  d*un)e  Observation  » 

nctoit  pas  exacte  :  car,  puisque  Gasparhù  rcstoit  à  l'Est-Sud- 
Est,  à  3  lieues  et  demie  de  distance,  il  ctoit  moins  Sud  que 
i'îic ,  de  4  minutes;  et  sn  Latitude  ne  devoit  ctrc  cjuc  de  2**.  17'. 
On  pourroit  objecter  que  sa  Latitude  observée  ne  s'éloigne 
^pas  de  beaucoup  de  celle  Larl  'ins  qui  ,  par  un  milieu  entre 
troi*  Obicrvations  faites  à  tro\s  jours  comccutit'i ,  a  trouve 
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M*  D^dAyn^le  continue  *,  1791* 

ccÉunt  moailié  par  i  d  brasses  d'eau  ,  C/2j/7^2r  I^«c<î«"<>"- 
à  l'Est -Sud -Est,  À  Milles  de  distance,  et 
RQcker^Nayire  au  Sud  20  degrés  Est,,  à  environ 
j  o  Milies.,  on  trouva  une  Basse  de  roche  [ a  Skml 
cf  Rocks ]  ,  où,  dans  quelqu-es  places,  ou  a'cut 
pas  plus  de  3  brasses  :  sa,  longueur  parut  être 
d'une  demî-encabiure  v>i 

Si  Ton  rapporte  ces  gisemens  et  cés  distances 
sur  la  Carte ,  on  trouve  que  cette  Basse  est  situe'e 
au  Nord<-Quest  du  point  où  échoua  le  Warren^ 
Uastings ,  et  à  environ  i  mille  de  distance. 

Cette  Basse  paroît  être  encore  la  partie  Sep- 
tentrionale de  i'Ecueil  du  Warren  -  Hastino-s  ,  le 
même  poiiit  qui  avoit  éié  relevé  par  ie  Sulivan 
dans  i'Ouest-Sud-Ouest  de  sa  position  ,  lorsqu'il 
relevoit  Gaspar  au  Sud-Est  à  3  lieues,  et  Rocher- 
Navire,  au  .Sud  \  rumb  Est.  Je  ne  voudrois 
cependant  pas  garantir  Tidentité  ;  .  et  je  suis 

— P—  .  ^  ;  :  ^ 

a»,  a»'  \  pour  le  point  de  I*£cuetl  sur  lequel  il  étoit  échoué , 
à-peu-près  vers  le  milieu  de  sa  longueur;  ce  qui  donneroît 
la  même  Latitude  pour  ic  point  du  BelviJfre  :  mais,  con.inc 

l'a  prouve  U  comparaison  d'itutrcs  Observations  ,  faites  daiu 
des  circonstances  plus  favorables  ,  la  Latitude  du  Point  de 
i'EcIiouage  ,  rapportée  à  celle  de  Gaspar,  par  les  Ileicvemens 
de  Larkins ,  doit  être  d'environ  2°.  1 8'  ;  et  ,  s'il  y  a  du 
doute  sur  cette  position  ,  il  vaut  mieux  ,  pour  la  sûreté  des 
Vaisseaux  qui  viennent  du  Nnrd  ,  que  l'Ecucil  soit  marqué  ' 
trop  au  Nord,  que  wi  ietoit  trop  au  5ud.        .  . 

Ma 


i8o  VOYAGE 

pleinement  de  Tavis  de  M.  Dalrymple  qui  termine  sa 
.  Note  en  disant  que  ce  II  paroît  que  ces  Bas-fonds 
éparpillés  laissent  entre  eux  de  bons  Passages ,  et 
qu'ils  ne  peuvent  être  dangereux,  de  jour,  que  pour 
un  Vaisseau  qui  n'auroit  pas  au  haut  des  mâts. des 
y'igiQs  clair-voyantes  et  attentives  ». 

L'exemple  du  Warren-Hastings  pourroit  cepen- 
dant prouver  que  cette  précaution  ne  suffît  pas, 
car  il  a  échoué  de  jour.  Je  pense,  comme  M.  Dal- 
rymple ,  que  le  grand  Ecueii  situé  à  environ  3 
lieues  dans  l'Ouest-Nprd-Ouest  de  l'île  Gaspar , 
n'est  pas  un  Bas-fond  continu ,  mais,  si  on  peut  le 
dire,  un  Archipel  de  Bas -fonds  dont  l'étendue 
n'est  peut-être  pas  encore  bien  connue  ,  et  qui 
laissent ,  par  intervalles ,  des  Canaux  profonds  par 
lesquels  les  Vaisseaux  pourroient  passer  si  quelques 
rochers  hors  de  l'eau  servoient  de  Balises  et  leur 
signaloient  les  Passages  :  mais  comme  l'Echouage 
du  Warren  -  Hastings  prouve  que  ,  du  moins 
dans  quelques  circonstances ,  aucun  rocher  ne 
brise  ,  on  ne  peut  que  conseiller  aux  Vaisseaux 
qui  auront  pris  connoissance  de  l'île  Gaspar  et 
qui  pourront  fixer  leur  position  sur  la  Carte  , 
de  passer  assez  loin  de  la  place  qu'y  occupe 
cet  Ecueil  ,  pour  n'avoir  point  à  le  redouter. 
Les  Routes  tracées  des  Navigateurs  qui  n'ont 
pas  rencontré  les  Bas  -  fonds  et  n'en  ont  pas 
eu  connoissance  ^  peuvent  décider  sur  celle  que 
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l'on  ^ra  à  tenir  pour  être  assuré  de  les  éviter.  i7pi* 
J'ai  ~dû  insister  sur  la  position  des  Écueils  qui  ^'Déçemhr^ 

peuvent  se  trouver  situes  du  Nord  à  i' Ouest-Nord-  ^l' 
Ouest  ,  relativement  à  l'île  Gaspar ,  parce  que 
l'incertitude  de  leur  position  et  la  crainte  de  les' 
rencontrer  pendant  la  ntait ,  en  venant  chercher 
ie  Détroit  d'Entre  Banca  et  BUliton ,  ont  dû  dé- 
tourner plusieurs  Navigateurs  de  ie  préférer  , 
malgré  ses  avantages ,  à  celui  de  Sanca ,  qui , 
outre  ses  inconvéniens  ,  a  bien  aussi  ses  Dangers  : 
mais  comme  ces .  Dangers  étoient  mieux  connus, 
on  le^  craignoit  moins.  * 

Je  passe  à  la  discussion  des  autres  Points  du 
Passage  de  l'Ouest,  ou  ù\x  Détroit  de  Gaspar  g 
dont  il  est  nécessaire  de  fixer  les  gisemens  çt  le^s 
distances ,  les  uns  à  Tégard  des  autres. 

.  V.  La  pointe  Est  de  nie  de  Banca,  que 
quelques ,  Navigateurs  appellent  sa  Pointe  du 
Nord-Est ,  forme  avec  l'île  Gaspar  FEntrée  de  la 

Passe  de  l'Ouest  ;  et  dans  l'intervalle,  se  trouve 
le  Rocher- Navire ,  plus  près  de  Gaspar  que  de 
panca.  Le  gisement  de  la  Pointe  £st  iSe  ceile*ci, 
à  regard  du  Pic  de  Gaspar,  a  été  exactement 
déterminée  par  des  Reiçvemens  faits  sur  l'aligne- 
ment 4^s.d^ux  Points; 

Wilson  (page  a  de  son  Journal)  dit  qu'en 
passant  entre  ia  Pointe  Est  do^  Banca  et  Tîle 

M  j 
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Gaspar ,  il  releva,  au  même  instant,  le  Pic  de 
.  celJe-ci  au  Nord  50°  1  Est,  et  la  Pointe  de  la 
première  au  Sud  jo**  -i^  Ouest. 

Larkins ,  dans  la  même  position  (  page  20  de 
son  Journal  )  releva  la  Pointe  de  Banca  au  Sud- 
Ouest  demi-rumb  Ouest,  et  Gaspar  au  Nord-Est 
demi-rumb  Est ,  ou  ,  en  d'autres  termes  ,  au  Sud 
50°  Y  Ouest  et  Nord  50''  j  Est  :  et  le  gisement 
est  le  même  sur  sa  Carte,  •  •  -  • 

Le  capitaine  Chanal ,  dans  une  position  sem- 
blable à  Te'gard  des  deux  Points  ,  a  trouvé  que 
leur  gisement  étoit  Nord  53"  Est  et  Sud  55** 
Ouest  :  ce  Relèvement  étoit  pris  sur  le  Pic  de 
Gaspar  f  d'un  côté  ,  et  de  l'autre  ,  sur  le  Mondrain 
qui  s'élève  sur  ie  milieu  de  la  Pointe  de  Banca;  ce 
qui  revient  à-peu-près  à  5 1  degrés,  si  l'on  rapporte 
le  relèvement  à  l'extrémité  orientale  de  la  Côte. 

Nous  placerons  le  Mondrain  de  la  Pointe  Est 
de  Banca  à  l'égard  du  Pic  de  Gaspar ,  Sud  5  3 
'degrés  Ouest  et  Nord  53  degrés  Est.       •  ' 

Ce  gisement  est  le  même  sur  la  Carte  et  sur  le 

grand  Plan  de  Robertson ,  et  sur  la  Carte  de  Lark'ms  ; 

mais  surlaCartedeZ)i7n/(f//;7,  il  est  de  55^°  du  S.  à  l'O. 

•        •       •  .  • 

•  ^  >   •  •  •  r  ' 

VI.  Le  capitaine  Wilson ,  en  employant  divers 
Relèvemens  pris  de  sa  Station  j5  '  où  il  avoit 


*  Voj(i  ci-.iprès  CCS  Relcvemcns. 
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obsénrë  la  Latitude  de  2".  49' ,  et  en  prenant  pour  1791. 

Base  une  portion  de  chemin  parcourue  par  le  Dccciubrc. 
Vaisseau,  sur  une  direction  déterminée,  a  conclu.  ^3' 
la  Latitude  de  la  Pointe  Est  de^Sanca,  3  3'  ; 
et  l'on  a  vu  qu'il  place  Gaspar  dans  son  Journal ,  à 
2**.  22' ,  et  sur  sa  Carte  à  a.*^.  20'.  Les  opérations 
du  capitaine  Ckanai  lui  ont  donné  la  même  Latitude 
de  2*.  33*  pour  ia  Pointe \Ex/  de  Bancd ;  et  c'est 
celle  qu'ii  a  eniployce  sur  sa  Carte  où  Gaspar  se 
trouve  à  2^  21',  ainsi  qu'il  l'a  conclu  de  ses 
'Observations.  La  Latitude  de  ia  même  Pointe  est 
de  2**.  3  4' 7  sur  la  Carte  de  Dordelin ,  qui  place 
le  milieu  de  Gaspar  à  2°.  2  5  '  ;f  (  2°.  21'^  suivant 
ses  Observations  de  1784  )  :  de  2^  38^7  sur  celle 
de  Larkins  qui  place.  Gaspar  à  2^  25'  |  :  et 
de  2**.  42'  sur  celle  de  Kohertson  qui  a  donné 
2°.  30  à  Gaspar  ',  Les  fésuicats  de  ces  sept 
Déterminations  -  donnent  pour  la  dif{«^reji;icè  de 
Parallèle  entre  le  milieu'  dé  l'île  Gaspar  et  la 
Pointe  Est  de  Banca  :  1 1'  —  13'  —  12'  — 
p'f  ^12'  —  I  i'i  :  le  milieu  est  de  11'.  5  5"  ou 
12  minutes  en  nombre  rond;  c'est  la  différence 
de  Parallèle  qui  résulte  des  opérations  de  CAr/rttf/;  » 
c'est  ceiie  que  doime  la  Carte  de  Robertson  ;  et 
eiie  tient  le  milieu  entre  les  deux-  .différences 
de  'Wîlsom  'Nous  ponvohs^îdohc  regarder  celte 
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175^1.  dilfèrence  de  Parallèle  comme  exactement  déter-i 
Décembre,  minée* 

Si,  avec  cette  diflTérence  de  Latitude,  de  i  2 
minutes,  ou  i  2  Milles,  et  i'aiigle  de  gisement  de 
5^  degrés  du  I4ord  à  ÏEst  égaiemam /bien.^dé? 
terminé  (page  182),  on. veut  chercher 'par  le 

calcul  du  Triangle  loxodromique ,  la  longueur  de 
l'hypothénuse ,  011  trouvera  J9.8  Milles  pour  la 
distance  du  Pic  de  Gaspar  au  Mondrain  qui  sféiè ve 
sur  ia  Pointe  Est  de  Banca. 

La  distance  est  la  même  sur  la  Carte  de  Wilson, 
sur  cette  de  CÂanaij  ^ur  ia  Carte  et  le  Plan  de 
Rûhertson  ;  mais  elle  est  de  21  à  22  Milles  sur  la 

Carte  de  Larkins  et  sur  celle  de  Dordclin. 

Cette  Base  dont  ia  longueur  et  ia  direction  sont 
également  bien  déterminées»  est  celle  à  laquelle 
nous  rapporterons ,  par  des  opérations  de  Trigono- 
métrie, tous  les  Points  de  la  Passe  de  l'Ouest  dont 
il  importe  cle  fixer  la  position. 

» 

^  VIL  Montagne  situc'e  dans  l'intérieur  de 

Banca,  servant  de  Reconnoissance  aux  Vaisseaux 
qui  viennent  du  Nord* 

La  position  de  cette  Montagne  n'est  pas  sus- 
ceptible d'unegrande  précision.  Wilson,  se  trouvant 
sur  i'al^nenwnt  de  ia  Pointe  .£jit  d»  Bmca  et  de 
la  Montagne,  les  rdeva^ l'une. par 4'aiitj:e,  au-Sud 
Si  degrés  Ouest:  CÂaoal ,  dm^  une.  position 
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« 

V  semUtble  les  avoit  relevées  au  Sud  78  degrés  1791» 
Ouest.  La  différence  de  2  degrés  ^  çlans  les  Relève-  Décembre, 
'mens  de  ces  deux  .Obsesvateurs  tait.pjré^^umer  (e(  ^3* 
d^autres  Relèvemens  de  ia  Montagne»  faits  d'autre^ 
Poinis  du  Diiiroit,  l'indiquent  aussi  )  qu'elle  pré-  ' 
sente  deux  sommets  qui  gisen(  à7peu-pres 
et  ' Ouest  Tua  à  l'égard  de  l'autre  \i  et  ii  n'est  pas 
prouvé  que  les  deux  Observateurs  ayent  pointé  au 
même  :  ifs  peuvent  d'ailleurs  n'avoir  pas  relevé  le 
même  Point  de  la  Pointe  Ksi  de  Banca,  qui  est 
une  grosse  Pointe  arrondie  et  élevée  inégalement 
dans  son  milieu.  Quoi  qu'il  en  soit,  j'ai  place  le 
Mondrain ,  ou  le  Pic  >  le  plus  Orientai  de  la 
Montagne ,  à  l'égard  de  la  Pointe  de  l'île,  à  l'Ouesi 
9  degrés  Sud  y  ou  Sud  8 1  degrés  Ouest.  Ce  gise- 
ment est  confirmé  par  un  autre  Relèvement  de 
WUson  qui ,  d'une  Station  G  qu'on  voit  marquée 
sur  sa  Carte  (  par  1 8  brasses  ) ,  ayant  l'île  Gaspar  à 
l'Est- Sud- Est  {  rAnb  E^t,  à  9  Milles  f  de  dis- 
tance ,  et  Rocher- Navire,     Sud -Sud -Est,  à  6 
Milles     relevoît ,  en  ti>ême  temps  »  la  Montagne 
4e  Banca  à  l'Ouest  33  degrés  Sud. 

Quant  à  ia  distance  de  la  Montagne  à  la  Pointe 
Est  de  Banca,  Wilsan  (page  28  de  son  ipuinai )  l'a 

Cette  Kemaïque  confirmée  par  une  Vue  ^  cette 
Montagne  ,  prise  par  lo  <iïf|Ntttiie  ChoMoi ,  çii  se  trouve 
♦ur  va»  Cictr  PI,  XU.  . . 
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1791.  conclue  de  ses  opérations  de  TrigoiioméU'ie ,  de 
Décembre.  zi,z6  Miiles  :  cette  distance  sur  sa  Carte ,  est  celle 
dç  la  Pointe  de  Tîle  au  sommet  de  îa  Montagne; 
mais  celle  de  la  même  Pointe  au  point  de  réunion 
de  ses  lignes  de  Relèvement  sur  la  Montagne ,  est 
de  20. 5  .Milles.  J*af  placé  le  sommet  du  Mondraia 
Oriental  à  i  9. 5  Milles,  parce  que  c'est  la  distance 
que  m'ont  donnée  des  Relèvemens  croisés  ^  pris  de 
difFérentês  Stations  dans  le  Détroit. 

Cette  Montagne  ne  se  trouve  pas  comprise  dans 
le  Plan  de  Rabertsen,  Elle  est  placée  sur  la.  Carte 
de  Dordelin  au  Sud  55  ^degrés  Ouest,  et  à  53 
Milles  <Ie  distance ,  de  la  Pointé  Est  de  B&nea  t 
cette  clisiiincc  et  ce  gi^eineiu  difièrent  tro]>  du 
Résultat  des  opérations  de  Wilson  et  de  Chanal,  pour 
que  l'on  puisse  avoir  aucun-  égard  à  une  position 
qui ,  sans  doute ,  a  été  déterminée  à  la  vue  simple. 

YIIL  Ile  du  Milieu  ,%t,  suivant  Wilson, 
,  •  Passage  -  Island  [  tle  -  du  Passage  ] . 

Ce  Navigateur  a  relevé  de  sa  Station  A  ' ,  à. 


Le«  R«lèvetiiflii$  que  Wiîson  a  pris  de  sa  Station  A ,  sont 
trop  importans  pour  ne  pas  les  rapporter  tous  :  « 

Llle  CAspar  N.  37«.  30'E. 

La  pointe  S.  O.  de  l'île  du  milieu , 

et  par  le  Relèvement  à  l'opposé  ,  la 
■  Pointe  Est  de  Banca  (  à  5  Milles  ' 

dé  duuuice  estimée  de  Banca),  •  N.  a8^.  Oi  et  S.  ^o*".  £. 
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l'ancre  (  par  8  brasses  d'eau  à  quoi  il  s'ëtoit  trouvé    1 79 1 . 

Subitement  réduit  après  trois  coups  de  Plomb,  dont  Décembre 

le  premier  avoit  donné  20  brasses  )  »  ia  Pointe  JW^    ^3 • 

Ouest  de  Itle  du  Milieu  au  Sud  28"»  Est,  en 

même  temps  qu*ii  reievoit  i^extrémité  de  la  Pointe 

Est  de  Banca  au  Nord  28**  Ouest,  ce  qui  revient 

à  3  o  degrés  ^  >  en  rapportant  au  Mondrain  de  ia 

Pointe  ;  et  il  a  conclu  leur  distance  (  page  28  de 

son  Journal  )  de  21.1  i  Milles.  Le  Journal  du 

SoU<k  ne  nous  donne  point  de  Reièvement  dan^ 

la  niémé  position  ;  mais ,  sur  la  Carte  que  le  capi-> 

taine  Ckanal  a  dressée  d'après  ceux  qu*il  a  pris  dans 

d'autres  points  du  Détroit,  la  Pointe  Sud-Ouest 

de  l'île  du  Milieu  gît,  par  rapport  au  Mondrain  de 

la  Pointe  lEst  dé  Banca,  au  Sud  31  bu  32  degrés 

Est ,  ce  qui  donne  28  ou  2<>  degrés  ,  en  rapportant 

ie  Reièvement  à  l'extrémité  Orientale  de  la  Pointe  j 

et  la  distance  est  de  24  Milles*  L'angle  de  gi  sement 

est  de-  28  degrés  sur  le  Plan  de  Robsrtson  et  ia 


La  Pointe  N.  E.  de  l'île  du  MlUeu.  .  S.  50''.  30'  E. 

La  Montagne  de  Reconnoissancf ,  .  .  *  N,  Sj**.  O. 
La  Pointe  N.  E.  de  ia  Presqu'île 

de  Sel   S.    5**-  i/E* 

Une  île  au  Nord  de  la  Presqu*jîe.  .  S-  lo".  O.  ' 

Une  autre  îie  id.  plus  occidentale. .  5*  22°.  O. 
Rocher  -  Navire  à  toute  me  ,  ét 

farriàre    N.  25*^/20'  E. 

(  .H^/j^ji^  Journal;  psigt  î.'} 
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distance  de  16  Milles  ^  seuiemenc  :  sur  la  Carto 
Décembre,  de  Dordeiin ,  i'angfe  est  de  3  4  deg.  7 ,  et  !a  distance 
^3*  de  22  Milles 7:  sur  celle  de  LarMus,  l'angle  est 
^  de  3  8  degrés ,  et  la  distance  4'eaviroa  1 8  Milles  ; 

mais  sur  cette  dernière  »  la  partie  Sud^Otust  de  ille 

<Ju  Afi/ieu  est  représentée  par  une  grosse  masse  de 
terre  informe  qui  va  se  perdre  .dans  le  cadre  de 
la  Carte. 

J'ai  conservé  Tangle  de  «8  degrés  du  Relève- 
ment de  WUson ,  qui  a  été  pris  sur  i'alignemenç 
des  deux  Pointes ,  et  qui. est  de  30  degrés  4 >  ^ 
le  rapportant  au  Mondrain  :  mais'  en  ayant  égard 

aussi  à  i'angie  sur  Gaspar ,  et  à  d'autres  angles  pris , 
d'autres  Stations,  sur  divers  Points  du  Deuroil, 
l'ai  cru  devoir Ni^duire  i  Milles  la  distance 
rapportée  au  Mdndrain ,  qui ,  dans  fa  Table  des 
Résultats  de  ÏÏ^ilson,  est  de  2 1 .  i  i  Milles,  rapportée 
à  l'extrémité  orientale  de  la  Pointe. 

De  la  mime  Station ,  ce  Navigateur  a  relevé  la 
Pointe  la  plus  Nord  de  l'île  du  Milieu,  au  Sud 
50  degrés  i  Est;  ce  qui  la  placeroit  au  Sud  4.4 
degrés  Est  de  la  Pointe  Est  de  Banca,  et  à,  i  8«i 

•  - 

Milles  de  distance. 

Mais  ta  suite  des  Opcrationsde  W'dson  combinées 
avec  celles  de  Chanal ,  ne  permet  pas  d'adopter  ce 
résultat  \  il  paroît  qu'en  lisant  sur  la  Rose  de  la 
Boussole  ,  rObservateur  a  pris  le  complément  de 
i'angie^,  pour  Taugle  même  «ju'ii  vouloit  rapporter 


1 
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sur  son  Journal,  et  qui  a  dû  être  Est  50  degr^  4  1791* 
Sud,  ou  Siui  39  degrés  |  jEff-.  Ce  qui- le  |>rouve,  Décembre» 

c'est  qu'en  employant  cojicurreinmeat  les  Relevé-  23» 
mens  de  Wilson  de  sa  Station  de  i  i  heures  '  ;  ceux 
de  sa  Station  B  de  midi  *  ;  un  Relèvement  qu'il  a 
{nty  postérieurement  9  de  la  Pointe  Sud--  Ouest  de 


'  Journal  de  Wîison ,  page  ^6,  Le^  Relèvemem  de  cet(e 
Station  seront  rapportés  ci-après. 

*  La  2.<'«  Station  de  Wihon ,  marquée  B,  est  celle  du  25 
Février  h  mifiî  ;  la  Latitude  y  fut  observée  de  %°  49'  Sud. 
J'ai  pris  pour  base,  dit  Wilson,  ia  distance  des  Stations  A 
tt  B ^  13  miUcs,  au  Sud  130.  Est  On  a  vu  les  Relèvemens 
ont  été  pris  du  Point  A  voici  ceux  qui  ia  fîirent  du  Point  B  « 
Les  deux  îies  au  N  ord  de  ia  Presqu'île , 

Tune  prir  l'autre  ,  • .  à  TOuest 

La  Pointe  N.E.  de  nia  <&iMia?«».,  N.tf4o,4tîE.> 

La  Pointe  S.  O.  de  Id,  .S..  ^$».E.: 

L'île  Gasfar ,  <{ue  Ton  disdnguoîtt 
encore  de  la  Galerie  »  et  la  Fomtel 

£;  de  ia  PresquHe  de  Sd,  iSineAN.  17»  iE."  et  S.  17»  O. 
à  i*opp08é  de  Tautrej  i  5  Mlllesj 
'  de  distante  esdinée  de  la  dernière./ 
La  Montagne  de  RecMnotssaiiee , . .  N.  Ca^  0« 
Un  Mondrain  sur  la  Pointe  Est  de 

SanM»  N. 

L'extrémité  de  la  Pointe  ne  pouvoit  être  aperçue  de  dcsstis 
le  Pont 

La  PMte  Est  do  ^diK»  est  placée  d'aprè&  son  gisement  à 
Tégard  de  Gaspar ,  qui  a  été  observé  en  travernnt  Val  ioncraent 
da  deux  Points»  au  S.  jo*  ^  O.  et  N.  50°  ^  E.  - 

(  WUéon,  Journal,  page  2. } 
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1791.  I*île  par  sa  Pointe  du  Nord,  au  Nord  26  degcés 
Décembre.  £si  %  et  un  Relèvement  de  Chmal  à  ;  heures  du 
soir  *  ;  far  déduit  fa  position  de  la  Pointe  la  plus 
septentrionale  de  l'île  du  JVliiieu,  comme  li  suit  : 
à  l'égard  de  ille  Gaspar^  au  Sud  8«.  \  Ouest  \  à 
l'égard' du  Mondrain  de  ia  Pointe  Est  de  Sanca, 
■  k  au  Sud  40" Est;  à  18.2  Miiks  distance  de 
ce  dernier  Point  ;  et  à  17.2  Milles  de  rexuémité 
orientale  de  la.  Pointe. 

Sur  le  Plan  de  Roiertsoh ,  la  distance  au 
JVlondrain  de  Banca  est  de  17.75  Milles  ,  et 
l'angle  du  gisement  »  de  ^8  degrés;  et  en  partant 
de  l'extrémité  dé  ia  Pointe,  i  3  Milles  -*  et  4^  . 
degfcs  ^  :  sur  la  Carte  de  Dorddin,  distance  à  la 
Pointe  extrême  ,  1 8  Milles  ;  angle ,  47  degrés  : 
/  sur  celle  de  Larkins ,  distance  »  i  5  MiUe&  ;  aogie  ^ 
48  degrés  et  demi.  '  


IX.  Iles  DU  Golfe I  sijtuées  au  Nord  de  ia 
Presqu'île  de  Sel. .     :  •. 

Wilson ,  de  sa  Station  B  (  page  précédente , 

'  Journal  de  WUscn  ,  page  18  p  dernière  Jigne  de  fa 
Table. 

'  A  5  heures  dn  sotr  du  »a  Décembre ,  le  Sofitie  re\tynL  ia 
Pointe  Est  de  Bancu,  au  N.  jj»  O.  —  L'île  du^yar ,  àxx  N.' 
aa«  £.  —  La  Pointe  Nord-Est  de  la  Presqu*îlc  au  S.  9»  t  O. 

Une  île  dans  le  Nord  de  cette  Pointe  du  S.  40'^  au  .b.  48'^  O. 
*-  L'île  du  AJilifu ,  du  i>.        uu  v*>.  52'^  E^.  • 


♦  '1 


by  Google 


D  £   M  A  R  C  H  A  N  D.  191 

Note  '  )  avoit  leievé  direciement  à  TOuest,  ia  plus    179  '  • 
orientale  des  deux  îles  :  qui  sont  situées  dans  ie  Décembre^ 
>^N6rd  de  la  Presqu'île  ;  et^  de  cette  position»  elle  , 
lui  masquoit  Tîle  occidentale  ou  la  petite  île.  De 
sa  Station  D  (  voyez  ci-après  )  ,  il  releva  le  bord 
Ofieiiiai  de  ia  grande  »  par  la  Foin\^.J\(9rd-Est  dç 
ia:: Presqu'île ,  au  Nôcd  34  degrés  Ouest.  D'autres 
'Relcveinens  ,  faits  précédemment  de  sa  Station  Â 
.(  ci-devant  pages  i  86  ei  i  87  ,  Note  '  )  sur  chacune 
des  deux  îles,  sur  la  Pointe  Notd^Est  de  là  Presr 
qu'île  «  et  en  même  temps ,  sur  les  Pointes  Nord-Est 
fit  Sud-Ouist  .de  l'île  du  Milieu ^  combinés  avec 
iesJpremiers  et  avec.  des'Reièvemens  du. capitaine 
Ckanal  * ,  ont  fourni  les  Données,  nécessaires  pour 

placer  exacteincni  les  deux  lies  du  Golfe  ,  tant  à 
l'égard  de  ia  Pointe  Nord -Est  de  la  Presqu'île, 
qu'à  l'égard  dé  I1ie  du.  Miliiu ,  et  à  i'égar4  d'autre» 
Points  déterminés  d^s<le  Détroit,  par  les  Relè- 
vemens  déjà  rapportés,  ou  par  ceux  qui  le  seront 
.ci^après,  U  résulte,  de  ces  opérations  »  que  la  Côte 

j 

f  * 

'  I'  '  .  I         '     T  '  l  I         I  II        I    t    Ij  Mil, 

'  Le  22  ,  à  5  Iieuires  du  soir,  \c  SoUHx  reitfVa  ta  Poînte  * 
Est  de  Danca  au  N.  350  O.  ;  l'île  Gasptur  ;  9là,^\'  E.j 
la  Pointe  Nwrd'Est  la  Presqu'île  »' -au  S.  90  ^O,;  une 
fie  MM  Nord  de  la.  Pres^lje  »  du  $.  4q<»  au  S.  4S»  O.  ;  tlle 
du  Milieu,  du  S.  15^  E*  au  S.  5a*  Est.<^  On  mouilla  à  6  heures 
40  minutes  ;  et  du  Mouillage  »  on  réleva  le  Mondrain  de  ia 
Pointe  Est  de  B'ânca,  au -Ni  ai<*  0.>  l*îl«  Ga^utr,  au  N.  * 
^•tE-;  Ai^i^//^#/«(;tfiP',diiN,«S?0.,tttN.77»0. 
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179 1.  Orientale  de  la  grande  île  est  située  au  Sud 
Dcccmbrc,  6  degrcs  ^  Est  du  Mondrain  de  ia  Pointe  Est  de 
^3*  '  Banea.;  au  Nord  34  degués  Ouest  de  ia  Pointe 
Noti^En  de  la  Presqu^îIe  ;  au  Sud  26  degrés  ^ 
Ouest  du  Pic  de  Gaspar  ;  à  TOuest  9  deg.  ^  Nord 
de  la  Pointe  Sud^Ouest  de  l'île  du  Aîiiieu  -  que  le 
centre  de  l-tie  est  distant  <^  g iS -Milles  de  ta  Pointe 
Z^jf  de  Bdnca  /  de  3  1  Milles  7  de  Gaspar  ;  et  qu'efle 
est  éloignée,  de  côte  à  côte ,  de  S  Milles*  de  l  ile 
du  AiUieu»  . 

La  Petite  tfe^  celle  de  l'Ouest,  a  é\é  plac^,  à 
i*égard  de  la  Grande,  d'apics  ua  Keitvcinciu  de 
Wilson  à  sa  Station  >^  ^  et  un  Relèvement  postérieur 
où  le  milieu  de  la  Petite  restoità  l'Ouest  de  la  partie 
septentrionale  de  la  Grande. 

Dordi^iin  a  marqué  trois  îles ,  sur  une  ligne  ' 
Est  4  Nord-£st  et  Ouest  ^  Sud^Ouest,  au  lieu 
des  tkux  qui  se  voient  suf  ia  Carte  de  Wlison  et 
,  sur  celle  de  Chanal  :  le  giienieiit      ia  piui>  oi  ieiiiale 

'  'de  ces  îles ,  à  l'égard  de  ia  Pointe  Nord-Est  de  la 

Presqu'île,  diâfère  peu  sur  sa  Carte ,  de  celui  qu'ont 
donné  les  Reiévemens  des  deux  autres;  mais  ceux 
de  ia  Station  A  de  Wiison  qui  reievoit ,  en  iiicme 
temps ,  la  pltîs  Orientale  de  ces  deux  îles,  au  Sud 
10  degrés  Ouest,  et  celle  de  fOuest,  au  Sud 
22  degrés  Ouest  (  ci-devant  page  i  87,  Note  '  ) , 
ne  permettent  pas  d'admettre  trois  îles  sur  la  di- 
rection que  DorMin  leur  a  donnée  y-  puisque  WHsm 
*  n'euj 
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n'eât  pis  pu  ne  pas  voir  la>uoisièiiie  cpianSlâliv  i/pti 
relevé  -rfui  N6rd  d*6à  ilîl€«  voyoit ,  lesk  /fcnjr'îies  Déccmbrii- 
«qu'il  a  portées  sur  sa  Cane.  11.  seroit  cependîyat 
possibLeKqa'ii  y/ eûi  une  «bisiéme-iie^  mftil^ 
ce  cas  ^.'eile  âbir  être  Iteaucioop  plus  'pf<ès>4tt  lar 

grande  Terre  que  Us  deux,  autres  ,  et  en  être 
même  assez  proche  poUr  que ,  à  la  vue,«tie  s& 
confondit  avecia  |èrrfe.y  iôrsqfiàe  Wilson  reievoit 
«n  même  temps  les  détix^bi^ai-     *  -  lic 

'  Je  ne  «fais  pas  acteiitjon  à  la  Carte  de  I^arkins 
qui  ft  .jleté  an'  liasafâ  là-ois  grandes  ties>^*o(M:K|>aviil  ' 
,  un  espace  d'environ' p  2 JMiJIfcsv'emre^  ie'  ^Nord  | 
Nui  d- Ouest  tt  le  Nord  -  O Liest  4  Ouest  du  la 
Pointe-  Nord-'Ust ' de  ia  presqu' iie  de  M  t> ' -dont 
dies  ■  se  troàyent  éloignées  de .  8  Milles«  m  ^  •  «  w .  : 

On  veirvsnih  i»  Caiteitt  '^rlt^'  Vl9X%''èàt 
bertson  ,  eiure  le  Nord-Nord-Ouest  et  Je  Novd*^ 
Ouest  ^  Nord  d'un  point  queji^on  pouiit^fit  prendre 
poùrKlai^Pointe  N<M:E3i'^yà»^JaL'9k^%éry  éi  à 
environ  &  Milles  de  distance  de  ce  point  ,  deux 
îles  qui  sé  touchent  presque^  mais  on  e&t  assuré 
par  les  Relèvemens  faits  par  WUson  -^  Simon 
A  -,  que  ces  tdeu«  SIes  .  dôivènt' 'être-  séparées  pai* 
un  Canal  de  I  Mille  ^  pu  x  filles  de  iargèur.  ^ 

X.  Jointe,  KoRD-£st  de  la  Pre^qw^SIé  xde 
*J>A  *  . 

Ceue  Pointe  forme  avec  ia  Pointç  SuJ^Oàé^i 
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1791.  de  i' lie  du  Milieu ,  ia  partie  ia  plus  resser^ree  de 
Décembre.  Ut,  :PasjàB,  ik  tOàest'^iùu.  ld^  Détroit  dg  Gaspat,  Le 
^3*  capitaine  .  Wilsom  ^  'de"  «OStation  <B  (  ci-devanc 
page  i  S-y  ,  Note  '  ).  lele^'oit  Gaspar  au  Nord  17 
degrés  Est,  en  même  temps  qui!  reievoit,  à 
i'oppo$é ,  ia  Pointe  N^rÉ-Esi  de  ia  Presqu'île  de 
Stl  an  ,  Sud  >i7'  degrés  -  Ouest  :  et  de  ce  même 
Point ,  la  Pointe  Sud-Ouat  de  i'îie  du  Milieu  lui 
lesloit  au  Sud  66  degsés^Est.  . 
•  '  li  y  a  ici  une  petite  evrèur'  chns  le  Relèvement 
de  ia  Pointe  Nord-J-.it  de  ia  Piesqu'iJe  :  la  suite 
des .  opérations  é.^:  Wils<m  prouve  que  ia  Pointe 
qU'iii>a -dû  Mever^ést -ceiie  du  SudrEst-  et  non 
pa^lcelle'^du  NûrdSst.  •  Dans  la  posidon  où  il  se 
trouvoit,  elles  dévoient  lui  rester  presque  Tune 
par  i'autie  ,  puisque  ies  .angles  diâèreni  à  -peine 
d'ua  degré  ;  ^et  sans  doute  ^  ^Wiison  a  relevé  la 
dernière  Pointe  à  vue.  •  - 

C  est  doj^c  la  Pointe  du  Sud-Est  de  la  Presqu'île 
que.  i'iu.ipiac^  au  Sud  :i7  degrés.JBst  du  .Eic  .de 
âoÂ^^r^  eticelle  du  PhrdrEst  se  trouve  à-'peu^près 
à  degrés. 

.  La  Pointe  da.Nord^Est,  sur  la  Carte  de  Càanfii, 
est  flituéé  à  1 8  !  degrés  ^;  èHeest  à:  2a  ou  21  sur 

celle  de  Doriklin  ,  et  à  27  sur  celle  de  Larkins, 
JLa  configuration  des  Terres ,  dans  cette  partie  , 
est  telle ,  s^r  la  Carte  et  le  Plan  de  Robertsvn  , 
qu'il  n'est  pas  possiliie  d'y  démêler  une  Pointe 
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du,  Nord'Est;  ou  voit  seulement  que,  èn  prenant  tj^i* 
én  masse  cette  partie  saillante  de  Bmcâ^ ,  son  Béeembre, 

gisement  à  l'cgai  d  de  Viie  Gaspar  s^TiCcordA  k-peu-  ^3* 
près  avec  celui  qui  lésuite  des  Keièvemens  de 
W^iisan  et  de  Ckanat»  .  '  ^ 
D'après  la  position  donnée  ci -devant  à  fa 
Pointe  Sud-Ouest  de  l'île  du  Milieu ,  cette  Pointe 
et  la  Pointe  Nord- Est  de  ia  Presqu'île  de  Stl 
devrotent ,  suivant  Wibon,,  rester ,  Tune  à  1  Vgard  « 
de  l'autre  (  page  28  de  son  Journal  )  au  Sud  74.' 
Ouest,. et  Mord  74"  Est;  mais,  pour  adopter  ce 
gisement  d'une  1  Pointe  à  l'égard  do  l-a^utre  ^  i{ 
iaudroit  nécessairement  altérer  des  Positons  déjà 
fixées  par  d'autres  Relèvemens  ,  tant  par  rapport 
k  Vï\^  Gaspar ,  que  .  par  rapport  à  la  Pointe  .£^1 
de  BoMca  f  .et  particufj^remçnt  à  celle  de  la  I?p)nte 
Sud-Ouest  de  i'îie  du  Aiilieu,  qui  est  une  des  plus 
certaines  ;  .^t  l'on  n'a  pas  de  raisons  qui  puissent 
cofmnpider,  pu  (néjn^;au|oriser  ces  çhangemens, 
£n  n;iaintenant  les  premières  positions f'ai  trburé 
que  les  deux  Poiiites  que  nous  vouiuns  placer  , 
se  trouvent,  Tune  à  l'égard  de  l'autre,  Sud  56 
degrés  ^  >Ouest  ,  et  Nord  yjS  degrés  ~  Esi  i  l^  dif- 
férence ,  en  comparant  ;  au  gisement  .donné  par 
Wdson  ^  e^i;  considérable ,  elle  est  de  1 7  degrés  |; 
mais  .la  iiurg^r  de.  k  Passe  de.  côte,  à  p^t^^  qui 
est  le  ppinr  essentiel ,  ne  diffère  sur  ma.  Carte  ,  de 
cçile^quç  doiîi^e  le,  ré^uJlfUi^iQ.  Wilson ,       de  ^ 
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1 79 1  •  Miile»  à  d.  2  Milles ,  c'est-à-dire  -qu'elle  esc  la  mime. 
2>éceiiibrc.     £n  examinant  d'où  peut  provenir  cette  difFé-»' 

rence  de  17**^^,  entre  le  gisement  indiqué  par 
.  Wilsoa,  dans  sa  Table  des^X^isemns  H  iks  Diitanm 
(page  28  de  son  Journal)  ,  et  celui  Icjue  j^ai 
employé'  dans  ma  Carte  ,  j'ai  cru  reconaoure  ' 
qu'elle  avoit  sa  source  dans  un  Helcvement  de 
sa  Station  B  (ci-devant  page  l8p  ,  Note  '  )  d'où 
il  televoit  la  Peinte  Sud-Oum  de  l'île  du  MilUu , 
au  Sud  66**  Est.  Dans  la  position  où  il  se  trouvoit 
à  l'égard  de  cette  île ,  la  Pointe  Sud-Ouest  et  la 
Pointe  iA  plus  Sud  dévoient  rester  pour  lui ,  à 
très-peu  près,  l'une  par  l'autre;  et  sûrement  il  a 
relevé  la  dernière  Pointe  qu'il  avoit  à  vue,  puis- 
qu'il n'en  mentionne  qu'une  :  or,  la  dernière 
Pointe  devoit  être  celle  qui  est  Ja  plus  Sud,  et 
non  pas  celle  du  SuJ-Ouest  :  et  elles  sont  e'loi-  * 
gnées  y  l'un?  de  l'autre  ,   de  3  Aliiles,  sur  la 
direction  S.  66\  £.  et  N.        O.  La  suite  tles 
Opérations  de  W^son  ^  înMnbinées  avec  celles  de 
'  ^     Chanal ,  confirmera  que  Terreur  présumée  a  du 
avoié  lieu.  •      -    ,    ;   :  ► 

La  largeur  du  Diétroit  est  plus  grande  svr  toutes 
les  autres  Cartes  que  kir  celle  de  WUsan  et  sur 
la  mienne  :  sur  celle  de  Cliana/ qui  piace  i»  Pointe 
du  Mord-^  Ëst  de  la- Presqu^le ,  à  i^égvtd^de  U 
Potme  Sud-iOufeH  de  me-  /mfrW ,  â-peu- 
'  près>  au  même  gis^ent  que  celui  ique  leur 


I 
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donne,  la  distance  esc  de  9  Milles;  elle  est'  de  1791-. 
plus  àe  10  Milles  sur  celle  de  DardfUn;  de  t2  IMcembrc. 

Miiles  ^  sur  celle  de  Larkins ;  et  de  9  Milles  ^  ^3* 
mt  ia  Carte  et  sur  le  Pian  de  Robmson,  Mais  on 
peut  être  assuré  que  toutes  ces  distances  sont  trop 
grandes  ;  car  les  Kciùveiuens  des  deux  Poinies  qui 
forment  le  plus  étroit  de  fa  Passe,  pris  à  l'opposé, 
savoir  ;  d'une  part»  ia  Pointe  Nord-Esi  de  ia  Pres- 
qu'île de  J>/et  !e  Pic  de  Gaspar ,  Sud  18  degré*  ^ 
Ouest  et  Nord  18  degrés  Est  (ci-dev. ,  p.  194), 
et  de  l'autre ,  ia  Pointe  Smd^Ouea  de  l'île  du  AMtiu 
et  la  Pointe  Est  de  Banea,  Sud  18  degréa  Est  et 
Nord  28  degics  Ouest  ( ci-dev.  p.  i  86  ) ,  ne  per- 
mettent pas  de  donner  plus  de  6  Milles  d'ouverture 
au  Passage  entre  la  Pointe  Nùtâ-Est  delà  Presqu'île 

de  Sil  et  la  Pointe  Sud-Ouest  de  rilè  du  Milieu. 

•• 

XI.  Cote   ORiEXiALE  de  la  Presqu'île 
de  SeL 

Des  Reièvemens  pris  par  ïï^i/son  de  sa  Station 
C  '  nous  donnei^t  Tétendiie  de  îa  Côte  Orientale 


.  *  De  la  Station  C,  WiJson  rc]ex?.  : 
La  Pointe  N.  E.  de  iaPrcsquHe.  Au  N.  $6*>  O. 
La  Pointe  la  plus  S.  de  llle' 

•  du  MilfK.'  N.  j.  O» 

Il  conclut  de  CCS  deux  pi'eMtftiljr ' 
RefèvemeiM  qu'un  ^k/iinr 
Courant  Tavoit  porté 'djUîs 
le  S.  E. 

N  , 


i 
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1791.  de  la  Presqu'île  de  4  -  Milles  l  ;  et  un  Reiè- 
Décembre»  Tement  précédent  de  ses   Pointes  NM-Est  et 

Sud  -  ils t ,  l'une  par  l'autre,  détermine  le  gise- 
ment relatif,  5ud  ii  degrés  Ouest»  ei  Nord 
1 1  degrés  £$t. 

Ce  gisement  est  le  même»  à  i  degré  près,  par 
les  Relèvemens  et  sur  la  Carte  de  Chanal;  mais 
la  distance  ^  des  deux  Pointes  »  ou  la  longueur  de 
'  ia  Côte»  y  est  portée  à  8  Milles |  :  sur  celle  dfs 
Dordelin  ,  Je  gisement  est  celui  de  Wilson ,  et  la 
distance  de  7  Milles  :  sur  la  Carte  et  sur  le  Pian 
4e  Robertsùn ,  le  gisement  »  si  ia  confi^ration  de$ 
terres  permettoit  d'en  assigner  un ,  sembferoit  être 
le  Sud  11°  Est  et  Nord  x  i"*  Ouest  »  plutôt  que 


* 


t<*EaEtréniîté  ofiéntile  f à  vue  )  de 

ltle.au  Amm   ^N.  3)*E. 

LaPomteS.E.delsPres(£ti*ile..       à  TOuest. 
Elle  avoît  été  précédemment 

relevée  par  sa  Pointe  N.  E..  Au  S*  1 1*  O. 
LaPoîntelaphu  S.  dej9tfirM.  •  •  An  5*  73*0. 
Elfe  avoit  été  précédemment 
reievccp:ir  la  Pointe  S.  E,  de 

Ja  Presqu'île  Au  S,  67°.  20'  O. 

Une  petite  île  ...   N.  E.  E. 

Uncuulrc...  N.  E.      E.  ^  R,  E. 

Une  autre.  ...«..•••   ,    E.  N.  E. 

Une  autre..»  E.      N.  E. 

Une  autre  De  l'E.iR.N.,àrE.iS.E. 

(Journal  de  WiUon,  page.f.  j 
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ie  Sud  1 1**  Ouest  et  Nord  .1 1*  Est;  mais  la  dis^  I79i« 
tance  n'y  peut  être  mesurée,  car  on  ne  sait  où  I^^c««ï>w» 
prendre  la  Pointe  du  Ngrd-Est.  Le  gisement  est 
plus  défecteux  encore  sur  la  Carte  de  Lofkiiu 
que  sur  la  ~  précédente  ;  les  deux  Pointes  saiA 
placées,  l'une  à  l*égard  de  l'autre,  Sud  22"  Est-, 
et  Nord  22''  Ouest  :  mais  ii  paroît»  en  générai, 
<|ué  ce  Navigateur  n'a  eu  intention  cpie  de  rteacer 
sa  Route  sur  sa  Carte  ,  et  d'y  marquer  les  'Soncfes 
qu'il  a  prises  dans  la  Passe  de  l'Ouest ,  sans  s'ocr 
cuper,  en  aucune  manière  ^  4^  gisemeo3  4e9 
Pointes  y  et  des  configiuradons  des  Terres  4ui 

sembleiic  ctre  tracées  à-peurprès  au  hasard. 

Le  capitaine  Chanal  observe  que  ia  Carte  du 
Détroit  de  Gaspar  insérée  dans,  ie  Ne^tMnt.Orimtai 
de'itÀprh  (  N.<'48  de  la  Édit.)  sur. laquelle 
le  So/i(k  régioit  sa  Route ,  et  dont  tous,  les  Navi- 
gateurs français  .font  usage,,  marque  un  grand, 
nombre4e  petites  île$:{e,tong  4e  la  Côte. Orientale 
delà  Presqu'île;  mais  qu'il  n'en  a  aperçu  aucune , 
quoique  le  Vaisseau  ait  navigué  à  une  assez  petite  ^. 
distance  de  la  Côte  ::U  a^vii  sedilement  quelques 
3vi»ps  ou  Rochers  ùna  à  tm€  ;  la  Carte  dç 

Dordelin  y  ceUe  de  Wilson  ,  celle  de  Larkins  et 
celles  de  Robertson  ne  marquent  aucune  île  sur 
la  C^jte  .Orientale  de  ia  JPcesq)i'ile  ;  et  J'on  ne 
conçoit  pas  comment  le  capitaine  Gaspar  avoir  pu 
y  en  voir  ;  l'heure  diflSç'fe^ue.  de  la  Marée  peut 
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sf^pi.  fûre'  qu^y  en*  passtm ,  M  voie  ou  Voa  ne  vole 
Décembre.' pas       ftriftans  très-prèsr  de  terre;  qui  ^nt  ou 

couverts  ou  dccouverts  ,  suivant  que  fa  Mer  est 
haute  ou  basse;  màis  tia  Archipel^  tel  que  celui 
CajpiÈr  a  figuré  sur  sia,  t^arie ,  $e  voit  en  tout 
temps,  si,  en  efièt ,  il  existe. 

Nous  laiions  considérer  Ift  distance  de  6  Milles, 
'    de  k  Pointe  Nord-Est  d&  la  Presqu'tfe  de  JV/à 

la  Pointe  Sud-Ouest  de  l'île  du  A4îlieu ,  comme 
une  nouvelle  Base  dont  la  direction  est  ie  Word 
5  6  de^és  \  Est  et     Sud  5  6  degrés  |  Ouest. 

La  SflUion  de  [F//iwt  a  été  assuf^Ktie  sur  ma 
Carte  à  la  position  que  ses  Relèvemehs  lui  donnent 
.relativement  à  ces'  deuit  Pointes  i  au  Sud  jd**  Est 
de  l^ô^te  Nofd^Bft  de  la  Prë^fulle^^tt  Sud' 
5  degrés  Est  de  ia  Pointe  SuJ- Ouest  de  i'île  du 
Alilieu.  J'assiifettiraiià, ces  mêmes  Pointes  les  difFé-» 
i^ns  Poihts  dont  noiii»^  allons  tâcher  ide'  fixer  les 
positions,  :  '  .       •  ;    :':  :>  r;  * 

XIL  Bas-^FOND  et  dan»  le  Nord^ 

Est  de  U'^Pèinte-  Hoté^Est  d«  la  -  Presqu'He 

de  i>/.   *     •  .  .  • 

^  îvious  devons  au  capitaine  Larkins.  UxîOnnois-' 

sanee  certaine  de  ces  Brl$ans  -sur  lesquels  son 
Yaîsseau  toucha  ,-  mat9^  sans  «ère  arrrêté.  Étant 

swr-le-  champ  venu  au  vent ,  et.  ayant  laisse  tomber 
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i*àncre ,  il  fit  du  Motiâfage  les  Relèvf  mens  suivans  1791* 
(  page  al  de  son  JoumaJ  )  ;  Décembre. 

•  23* 

La  F^tnte  Sui^ESTde  U  P^csqn'He ,  * 
au     •  «•••••••. S*  S* 

Sa  Pointe  NoRD  -  Est   S.  O.  |  S. 

L  ile  Orientale  du  GoUe  à  sa  Pointe 

du  Nord   .  »  .   N.  O.  ^  O.    R.  O. 

Un  Groupe  de  Rochers  ou  Brisans.  S.  ^  S.  O.  ^  R.  O. 
Un  Rocher  détaché..   S.  ^  S.  E. 

à  4.  Miiics  de  distance  de  la  Presqu'île  (  estimée  à  vue  )  • 

•       *  ,  •■ 

II  remit  à  fa  voile  ,  et,  en  faisant  route,  il  releva 
ie  Groupe  de  Rochers,  paria  Pointe  Nêrd-Est 
de  la  Presqu'île,  au  Sud-Ouest 

C'est  d*après  ces  Reièvemens  que  j'ai  placé  sur 
ma  Carte  les  Brisans  de  Larkins ,  en  les  rapporiaiit 
aux  Points  déjà  déterminés  de  li^  Presqu'île;  et 
il  résulte  de  la  position  que  cette  opération  leur 
a  donnée  ,  que  ie  milieu  du  Groupe  de  Rochers 
est  situé  au  Nord*£st  de  ia  Pointe  Nofd-Est ,  à 
%  Milles  i  de.dbtance.  Quant  au  Rocher  détaché 
et  solitaire,  soh  gisement  à  l'égard  de  fa  Pointe  # 
JSivrd-Est  n'est  pas  certain;  mais  sa  distance  de 
cette  Pointe  ne  doit  pas  être  moindre  de.  a 
Milles  f 

Le  capitaine  Larkins ,  d'après  une  Estime  à. 
vue ,  a  placé  sur  sa  Carte  le  Groupe  de  Rochers , 
piîi  -  à  sa  parde  extéiieure  du  Nord-£st  »  à  3 
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1791.  Milles  ^.de  distance  de  la  Poinie  Nord-Est  de  la 
Décembic.  Presqu'île  ;  mab  ses  Relèvemens  rapportés  tant  à 
cette  Pointe  qu'à  celle  du  Sud-Est  et  à  la  grande 
île  du  Golfe ,  ne  permettent  pas  de  porter  cette 
distance  à  plus  de  2  Milles 

On  voit  sur  la  Carte  de  Dordelîn  une  étendue 
assez  considérable  de  Brisans  marqués  à  environ  3 
Milles  ~  de  distance  dans  le  Nord  et  Nord  quart 
Nord*£$t  de  ia  Pointe  Nord-Est  de  la  Presqu'île  : 
on  ne  peut  pas  douter  que  ce  ne  soient  les  mêmes 
que  ceux  sur  lesquels  a  frotté  la  quille  du  Warren- 
Hdstmgs,  qui»  heureusement  pour  lui»  n'a  ren- 
contré que  Tacore  du  Bas-fond. 

If  paroîc  que  la  mer  ne  brise  pas  toujours  sur 
l'extrémité  Nord-£st  du  Banc,  puisque  Larklns  y 
a  touché,  sans  que  rieii  ne  l|ii  eût  annoncé  le 
voisinage  dçs  Dangers.  '  ^ 

XIII.  Nous  sommes  parvenus  au  Groupe  de 

petites  îles,  situé  dans  le  Sud -Est  de  l'île  du 
Af'dieu,  qui,  avec  cette  île,  forme  la  Passe  de 
VE'stg  ou  ie  Détroit  de  Ciments.  Ce  Groupe  esc* 
composé  de  sept  îles  qu'on  peut  séparer -en  deux 
GroLij^es  le  premier,  ou  le  Groupe  de  VOuest, 
comprend  quatre  îles  ;  ie  Vaisseau  ^ Atlas,  (  capi^ 
taine  Cooper  ),  et  le  Rayai- Admmi  ont  passé  entre 
ce  Groupe  et  Vile  ûvl- Aillteu  :  le  second,  ou  le 
Groupe  dç  i'^st,    est  composé  que  de  trois,  il^  ; 


j 

é 
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le  Vaisseau  le  Van  -  Sittart  (  capitaine  Ciments  )  et    1 7  p  i . 
la  Flotte,  sous  sa  conduite ,  ont  passé  entre  ce  Décembre, 
second  Groupe  ei  celui  de  l'Ouest.  ^3*  ' 

Maisi  avant  que  de  chercher  à  fixer  la.  position 
de  l'un  et  de  l'autre  Groupe  à  l'égard  de  Tîle  du 
Afilieu ,  et  leur  position  entre  eux ,  ii  est  à  propos 
de  convenir  du  nom  qui  doit  être  appliqué  à 
chacune  des  îles  ;  car  le  défaut  d'accord  entre  les 
Navigateurs  anglais  qui  leur  ont  imposé  des  noms, 
pourroit  induire  en  erreur. 

Dans  le  Groupe  de  l'Ouest,  composé  de  quatre 
îles ,  la  plus  occidentale  des  deux  îles  du  Nord  est 
noniniée  par  Robert  son ,  Sandy  -  Jsland ,  et  Sandy- 
BeacA  -  Jsiand  [lie  de  côte -dessable  ]  par  Cooptr  s 
la  plus  orienule  «st  appelée  Bmon  L  [  île  du 
Bouton  ]  par  Cooper ,  et  Barn  I.  par  Robertson,  La 
diâérence  entre  les  noms  donnés  à  ces  deux  îles 
*du  Nord  ne  tire  pas  à  conséquence  ;  on  peut 
aisément  se  rappeler  que  l'île  nommée  par  l'un 
Button ,  l'autre  la  nonime  Barrit  &c.  Mais  il  n'en 
est  pas  de  même  des  deux  îles  du  Sud  de  ce  même 
Groupe,  parce  que  les  deux  Navigateurs  ont 
imposé  les  mêmes  noms  aux  deux  îles ,  mais  non 
pas  le  même  nom  à  la- même  île;  ce  qui  induiroit 
eh i erreur  le  Géographe  ou  le  Marin. qui,  voulant 
«apporter  à-ces  ties,  sur  la  Carte  et  le  Plan  de 
Boberison,  les  Reîèvemeus  qui  se  iiouveat  dans  le 
Journal  Jmpriidé  de  Qtoper.,  les /ppliqaeroit  à  une 
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i7pi,       f  tandis  qa'ils  doivem  être  appliqués  à  Tautre. 
Décembv^  Coopvr  donne  à  l'tle  la  plus  méridionale  du  Groupe  < 

^3-  de  V Ouest ,  qui  est  aus^i  la  plus  méridionale  des 
sqpt  îles  9  k  nom  de  SaMe^Jsiand  [  iie  de  tii^/Zir] , 
parce  que  y  dit-ii  (  page  2 1  de  son  Journal  ] ,  elle  a 
la  figure  d'une  selle:  et,  dans  le  Nord -Est  de 

•  Saddie- Islande  ajoute-t-îl^  est  mie  île  basse  / low 

island]  que»  sur  sa  Carte  »  il  nomme  FUu^Isimul 
[Pile  /Vtf/f  ]«*Ces  deux  noms  se  trouvent  intervertis 

,  sur  la  Carte  et  le  Plan  de  Roberîson  :  il  donne  le 

nom  de  SaddU-hland  à  ia  petite  île  basse  du 
Nord -Est  y  à  la  Flot Island  Cooper ,  et  celui 
de  Low^  Island  \y\\ii  Bassc^^  à  l'île  niëridionafe,  à 
U  plus  grande  des  deux  îles  du  5ud,  qui  se  fait 
remarquer  par  une  configuration  particulière ,  telle 
qu'elfe  a  engagé  Conptr  à  lui  imposer  le  nom 
significatif  Saddie  -  Isiand ,  iie  de  la  Selle.  Je 
pense  que  les  dénominations  employées  par  Cûoper 
doivent  être  préférées  à  celles  de  Rohmson  ;  et 
voici  sur  c|uoi  je  fonde  la  préférence.  D'abord,  je 
•  vois  que  Cooper  a  figuré  sur  sa  Carte ,  à  l'extrémité 
septentrionale  de  sa  Saddie^Jsiànd,  dêux  MmuMns, 
peu. distans  Tun  de  Paûtre ,  qui  peuvent ,  en  effet , 
se  présenter  sous  la  forme  d'une  seUe  ;  tandis  que 
rîle  à  laquelle  Robertsvn  a  donné  sur  ses  Qartes 
ie  nom  d*lle  de  h  Selh ,  j  est  précédée,  dans  sa 
partie  de  l'Est,  d'un  Banc  de  sable  attenant  à  Pîle, 
et  montrant  xj^ueiques  rocii^  devant  lesquelles  ie 
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Van-Sittart  a  mouillé  :  cette  deroière  île  ne  paroil-  1791» 
elle  pas  devoir  être  une  île  low  ou  fiût ,  basse  ou  bccembre^ 
plate  ;  pluiut  que  celle  qui  se  fait  remarquer  par 
dntx  Maadrams  /  En:.secoad  lieu  ,  je  rois  sur  la 
Carte  de  Dordèlin.  qui ,  comme  Cew/tRTj, 'étott  entré 
par  l(j  Sud  ,  c]^ie  ,  sur  l'île  la  plus  méridionale 
du  Groupe  de  l'Ouest,  que, celui -ci  a  nommée 
S^êM^^  Isiand,  le  >Na^gateur  français  figure  aussi 
deux  Afondraîns,  >t  qu'il  l'appelle  l*île  aux  Ma- 
mdks  ;  et  je  fais  observer  que  c'est  la  seule  des 
petites  îles  situées  dans  le  Sud-^Ëst  de  i'ile  du 
A4iHeu,  à  Ia<}«eile  DonUihi  ak  imposé  qn  nom, 

parce  que,  saiii»  doute,  c'est  la  seule  f^ui  se  soil 
fait  remarquer  :  observez  aussi  que  c«st  Tile  la 
plus  méridionale  ides  deux  .Grtiupes  pris  ensemble  ^ 
comme  .la  Saidfe*  Island  ée  Cooper ,  ccmvn^  hovr-^ 
Tslànd  de  Robertson.  Je  pense  doac  qu'il  peut  y 
«voir  eu  une  méprise  en  écrivant^les  noms  sur  les 
Cardes  de'  ce  dernier  Navigateur  ;  et  fe- nommerai 
sur  ma  (^arte,  et  dans  fa  suite  de  cette  Analyse, 
S^ddlc'  Island  ou  î|e  aux  Alameiks ,  la  plus  méri- 
^  dionalé  d^  lias  :du  Croope  de  Ouest  i  et  Fiat" 
ishnd,  celleNqui  gît  au  Nord  "  Ssf^de  k  premtôré. 
Des  deux  îlesidu  Nord  du  même  <jroupe,  ceHe 
de  rOuest  sera  nommée  Sandy  Beach^  et  celle  de 
VEst Étttton'' Isïe  [île  du  Boum  ]  ,  dénomination  ^ 
qui  me  jjaroît  convemj  mieux  que  celle  de  Barn 
[grauge  y  grenier  J ,  parce  que  Coopo"  dit  que  celle 


Digitized  by  Google 


2o6  V  Ô  Y  A  G  JE 

17^1.  fiL  ^  firm  ronde.  On  peut  remarquer  que  cè 
DÀzembre.  Navigateur  (  page  21  de  son  Journal  )  observe  que 

SiidJk   Jsland  ne  présente  plus  i*apparence  d'une 
Selle  lorsque  Ton  est  sur  son  Paraiièie,  qu'alors 
elle  paroît  être  d'une  moyenne  hauteur  et  bien 
•  boisée.  II  est  probable  que  Robirtson  qui  l'aura  vue 
iorsqu'elle  lui  restoit  à  l*Ouest,  et  qui  de  là  a  fait 
route  dans  le  Sud ,  n'aura  pas  remarqué  les  deux 
^ondrains  qui  se  sont  présentés  à  DardeUn  et  à 
Cooper ,  lorsque  ,  en  venant  du  Sud -Ouest,  Tun 
et  l'autre  relevoient  l'île  dans  le  Nord  -  Est  ;  on 
pelit  cependant  être  surpris  que  leis  Mondrains 
n'ayent  pas  été  aperçus  et  remarqués  par  Rùhertstm 
qui  a  mouillé  à  environ  4  Milles  de  distance  dans 
le  Sud-£st^  Est  de  son  île  Lo}v,X%^  aux  Mamelles 
de  Dordelin,  la  Saddle'Jsland'de  Cooper*.  ^ 
Les  dénominaiions  des  trois  îles  qui  torment  le 
Groupe  de  l'Est  donnent  aussi  lieu  à  quelque^ 
.  remarques.^  Elles  sont  disposées  en  triangle  ; 
r  deux  îles  de  l'Ouest  »  celle  du  Nord  est  nommée 
sur  les  Caries  North-Island     quelquefois  Thwart- 
îke-  Way  [îfe  en  travers  du  chemin^  i  celle  du  Sud 
est  nommée!  par -tout  South  -  Islaitd  ;  ia  troisij^me 

■  La  diiferenfce  des  noms  donnés  par  Robertson ,  et  de  ceiix 

qu'on  lit  sur  la  Carte  et  dans  ic  Journal  de  Cooper  ,  se  re- 
trouve  1j   même   sur    ia  copie  du  Plan  de   Robertson  >]iic 
•     M.  Dalrymj^U  avoil  publiée  dçs  1786,  dani  »  Cç/i<nîi>a  <i> 
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tle,  située  à  l'Est  du  milieu  des  deux  premières  ^yçi* 
porte  f  sur  les  Carte»  de  Rohertson ,  le  nom  de  Décembre* 

Table  -  Island  [  ile  de  la  Table  \.  Cette  dernière,  ^3' 
que  son  nom  indique  devoir  être  une  île  plate 
et  rase,  ne  se  trouve  pas  marquée  sur  la  Carte  de 
Cooper  ,  et  n'est  pas  mentionnée  dans  son  Journal  : 
elle  étoit  masquée  pour  lui  par  les  deux  premières, 
et  a  pu  n*être  pa»  aperçuq  à  la  distance  à  laquelle  » 
par  sa  -Route ,  il .  a  dû  en  passer. 

La  Route  de  Cooper  passe,  comme  je  Tai  dit, 
entre  ie  Groupe  Occidental  des  petites  îles  et  l'île 
du  AÎUieuî  elle  lùsse  à  l'Est  Sandy^Biock  et»  au 

« 

Nord  de  cette  tie ,  des  Brisans  que  j'ai  marqués  sur 
ma  Carte  çt  qui  ne  ie  sont  pas  sur  celle  de  Cooper» 
Ces  Brisans  «ont  tirés  de  la  Carte  et  du  Plan  de 
Robmsan ,  qui  y  a  tracé  la  Route  de  i* Atlas  (  capi- 
X^m^^Çooper  )  ;  \h  y  iont  places  dans  TEst-Sud-Est 
de  la  Pointe  Sud-Est  de  l'île  du  AîilUu  .  et  dans 
le  Nord- Nord -Ouçst  de  l'île  Mutiim  {Barn  de 
Robmson},  On  voit  seulement,  sur.  là  Carte  de 
Cooper ,  à-peu-pres  dans  la  même  position  à  l'égard 
de.  nie ^  du  Milieu,  une  place,  indiquée  par  un 
entpivrage  de  Points  ;  ,et  il  est  dit  daiis  les  Notes 
qui  sont  gravées  sur  la  Carte,  que,  dans  cet 
endroit ,  Cooper  vit  l'eau  de  couleur  verte  ;  mais  que 
ie  5/  Barbé ,  comiiiandaht  un  Navire  portugais 
avec  iequei  ii  passa  le  Détroit ,  lut  dit  que  souvent 
on  y  voit  briser  la  mer.  Robertson  marque  ^  à  z 
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Milles  au  Nuid  de  ces  Brisans,  sur  la  Rouie  même 
•  dti* Atlas,  une  ancre  qui  uiçUque  quei ce  Vai^ea^u 
a  mouillé  à  ia place  qu'elle  occupe;  et  l'on  voie 
d'autrei  Brisans  marqués  à  moiîns  de  i  Mille  de 
distance  dans  l'Ouest  de  la  position  ii\diqi}éQ 
par  Tancre»  .Comme  le  capitaioe  Co^ftr  n'a  marqué  ' 
sur  sa  Carte,  ni  ce  Mouillage  ni  ce  second  Brisant 

dans  l'Est  du  Mouillage  ,  j'ai  cru  ne  devoir  pas 
marquer  celui-ci  sur  la  mienne  ;  et  jeixi'y  ai  con- 
servé que  les  premiers  finsans  dont  ie  Capitaine 
portugais  a  fourni  l'indication.  J'observe  qtt*entre 
Sandy^Beack  et  la  partie  Méridionale  de  ces  Brisans^ 
on  voit  tfacée  sur  la  Carte  et  le  Pian  de  R9kerum, 
ia  Boute  *diï  Royai- Admira!  ,:\zopàïW  passe  entra 
les  Brisans  et  l'île,  en  traversant  du  INoid-Est  au 
Sud- Ouest'.  <  - 

*  Le  capîtaînc  Cooper  rapporte  bien  ,  dans  «a  Table  d« 
Loc  (ftagè  2  0  de  sm  Journal) ,  ttn  Mouillage  cju'îf  «  £iit  <lf# 
2»  brasses;  id  7  Août,  à  8  hmes.du' wr  :  mais,  en 
culant  $95  t<mi»  d6Diiées  dam  cf$ue  même  Tabie ,  depuis  5a 
prcttiière  Station.»  àxnidt  de  ce  jour,  par  y*^^  de JUa^tude 
observée»  jusqtilk  8  btures  du  soir V  et  en  en  ràpporiam  lè 
RésuttAt  «n*  sa  Carte,  on  trouve  ijiill  k^déi'  itt>aîlfer  i^i.o-lllliifeé't 
au  N  ord  8»  de  U  Poinie  sepcènari«Daie  de  n  j'aiui^Beàek  ; 
au  \itu  ^i|e,  sur  Ja  Çnrte  et  ie  ^ïm'i^  Mms^n^  rîadkftioa 
du  Mouillage  çst  élqjgn  je  de  6  Milles  de  cette  mèra^e  « 
et  directement  au  No^rd.  Cooper  ne  dit  pas  que ,  du  point  où  îl 
mit  à  l'ancre  ,  il  eût  des  Brfsans  dafis 'l'Est  à  moins  â*m  Miflé  «Jé 
distance,  çomme'on  les  voit  &ar  les  Canes  de  RfàefiMâHt  "  ^ 

La 
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La  position  relative,  l'un  à  l'égard  de  1791. 
l'autre,  des  deux  Groupes  que  je  viens  de  décrire,  Décembre, 
et  leur  position  respective  à  l'égard  de  l'île  du  ^3* 
Aî'dieu  t  est  ce  qu'il  importe  le  plus  de  fixer  pour 
parvenir  à  dresser  un  Plan  de  la  Passe  de  VEst  ou 
du  Détroit  de  Cléments, 

Malheureusement  les  Cartes  que  nous  ont 
données  Robertson  ,  Wïlson  et  Cooper ,  diffèrent 
considérablement  entre  elles  sur  la  position  rela- 
tive des  petits  Groupes  et  de  l'île  du  Milieu.  Le 
Journal  du  Vaisseau  le  Van-Sittart  (  caj)iiaine 
Cléments  )  ,  de  dessus  lequel  C.  Robe>twn  a  levé 
son  Plan  du  Détroit  de  Cléments ,  n'a  pas  été 
publié,  du  moins  ce  Journal  ne  se  trouve- t-ii 
pas  compris  dans  le  nombre  de  ceux  dont  nous 
devons  la  publication  au  zèle  de  M.  Dalrymple ; 
et  nous  sommes  réduits  à  prendre  sur  les  Cartes 
mêmes  de  Robertson  ,  les  gisemens  et  les  dis- 
tances; mais  on  ne  peut  pas  douter  que  ce  Navi- 
gateur ne  les  ait  assujettis  aux  angles  qu'il  avoit 
mesurés. 

On  a  vu  (  ci-devant  page  i  97 ,  Note  '  )  que 
tf^ilson ,  de  sa  Station  C,  d'où  il  relevoit  la  Pointe 
Sud- Ouest  de  l'île  du  Milieu  au  Nord  5  deg.  Ouest, 
et  la  Pointe  Sud-Est  de  la  Presqu'île  de  Sel  direc- 
tement àrOuest,  relevoit,  en  même  temps,  la 
partie  la  plus  Orientale  de  l'île  du  Milieu  au  Nord 
33  degrés  Est,  et  une  île  (qui  est  Sandy-Beaçh) , 

3.  O 


« 

s 
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1791.  au  Nord-Est  ([uart  Est,  ou  Nord  56  degrés  Est. 
Dcccinbre.  De  sa  Station  D  ' ,  d'où  il  reievoit  la  Pointe 
^3  -  Sud-Ouest  de  l'île  du  Afiiieu  directement  au  Nord  » 
ei  la  Pointe  Sud-  Est  de  ia  Presqu'île  (  par  le  bord 
extérieur  de  l'île  Orientale  du  Goife  )  au  Nord 
34**  Ouest,  il  reievoit ,  en  même  temps,  une  très* 
petite  île  {Sandy-BeacA  )  au  Nord-£st  quart  Nord, 
ou  Nord  5  3  degrés  7  Est. 

C'est  d'après  ces  Relcvemens  qu'a  dû  être 
dressée  la  partie  de  ia  Carte  de  Wilson  qui  présente 


'  De  la  Station  D  ,  IViison  a  relevé  (péigr  j  de  son  Journui J  , 
JLa  Pointe  N.  E.  de  ia  Prcstju'iic  ,  par  Tcx- 

trcniitt  N.  E.  de  l'île  du  Golfe  la  plus  en 

dehors  ,  au  N.  34<» 

La  Pointe  S.  O.  de  file  du  AJiiicu,m ,  t»,^  Nord. 

La  Pointe  >>.  O.  de  ia  Presqu'île.  S.  O. 

Un  Mondrain  reinar<|uabie  sur  ia  cote  de 

Jyii iti^i .  .•«.••••••■•••■•••«••••••«••     •  8 1  • 

Ce    même    Mondrain  avoit  précédemment  *  ^ 

été  relevé  par  i'Sic  orienté  du  Golfe* 

au  6.  50*^.  O. 

Une  très-petite  île.  N.  £.  f  N. 

Une  autre  plus  ^ande  N.E.  iR.  N. 

Une  autre  N.£.iA.N. 

Une  autre  encore  pliu  fgtmàt  et  une  f.*"*» 

i*une  par  i*autie  •••••«••••*•••••••••  N*  £•  ^  £• 

Une  autre  vue  «euiement  du  haut  du  mal.  •  •  E.    Si  £. 
Uh^  autre  enfin  ,  paroissant  de  dessus  le  pont 

comme  une  voile ,  et  à  une  grande  distance , 

à  -  peu  -  près.  «••••«•••«.«.,•••••*••  S*£*7R*£* 


I 


/ 
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le  Canal  ou  Passage  ouvert  entre  i'îie  du  Aîilieu  iy^t, 
et  l*îJe  de  Sandy^Beach,  qui.  en  est  la  plus  proche.  Décembre: 
L  a  partie  méridionale  de  l'île  du  Afilieu  présente  sur    ^  i  • 
cette  Carte  une  côte  droite  qui  s'étend  d'environ  j 
Milles  sur  une  ligne  Est  et  Ouest ,  déclinant  seu-> 
lement  de  2  ou  3  deg.  de  TEst  vers  le  Nord  :  cette 
configuration  diilcic  de  celle  que  toutes  les  autres 
Cartes  ont  donnée  à  cette  partie  de  l'île,  et  de 
celle  qu'elle  doit  avoir  d'après  de  bons  Relèvemens 
qui  déterminent  la  position  de  la  Pointe  la  plus 
Sud  de  l'île  à  l'cgard  de  sa  Pointe  du  Sud- Ouest. 
Quoi  qu'il  en  soit,  si  Ton  éprend  sur  la  Carte  de 
Wilson  la  plus  courte  distance  de  l'île  du  Afilieu  ^ 
à  Sandy-Bçach  ,  et  le  gisement  relatif  des  deux 
Points  de  la  plus  courte  distance  ;  on  trouve  que  ' 
la  largeur  du  Canal  y  est  de  3  '  Milles  |-,  et  que  le 
gisement^  sur  cette  ligne,  est  le  Sud  5  degrés^  Est 
et  le  Nord  5  degrés  ^  Ouest. 

Sur  la  Carte  de  Cooper ,  qtii  est  exactement 
assujettie  aux  .Relèvemens  qu'il  a  faits  '  »  la  largeur  ^ 


'  Station  IL 
SaddU'IsUmd  (à  6  lieues)  N«  45»  £. 

Station  Uh 

Saddle  I  E.  26,  N. 

Sand^'- Beach  N.  28.  £. 

I.J,Mlia,...  ,.,.........,.{'''' '  ^ 

{  au  N.  1 1.  O. 

O  »  ^ 


—   iJigiiiZuQ  by  Google 


VOYAGE 


du  Canal  est  de  5  Milles  ;  et  le  gisement  des  deux 

.  Points  de  la  plus  courte  distance,  le  Sud -Est  et 
Mord- Ouest  (ou  45  degrés). 

Sur  la  Carte  et  le  Plan  de  Robertsw,  la  plus 
couiie  distance  est,  sur  le  Plan,  de  6  Milles},  et 
de  7  Milles  sur  la  Carte  ;  et  le  gisement,  le  Sud 
%%  degrés  ^  £st ,  et  Nord  z%  degrés  7  Ouest  sur 
le  Plan  ;  et  37  degrés  \  sur  la  Carte. 

Mais  sur  le  Plan  de  Robertson ,  publié  par 
M.  DalrympU  i  en  17B6»  la  distance  est  de  5 
Milles  7 ,  et  Tangle  de  gisement,  de  1 9  degrés. 


Statioît  l  y. 


SaddU  l 


Flat-lsîand 


/«  du  MUum 


du  N.  5.  £. 
au  N.  25.  O. 


.  Sta t loH  y. 


Sdndy  "  Beachm 

Saddle  I  

Buit9»  -  IskuU 


S.  }».  £. 
£•  19.  S. 
E.  35.  S. 


/.  du  Milieu 


C  du  N.  s.  O. 


i  au  N.  4|.  O. 


StAT  10  N  VI. 


Sandy^Beack 
Bntton  /. . . , 
Fkt-lsùnuL 


S.  8fO. 
S»  £« 
S.  ^s..  E. 


(/mmt/  dt  Coopcr ,  /w^m  ^0  i  2J  ). 


l' 
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Ainsi  les  quatre  Plans  ou  Canes  que  j*ai  cités  1791* 
nous  donnent  les  résultats,  suivans  :  Décembre. 

^3- 


1786 


drt 
Canal. 

Gisement  des 
points  de  la  plus 
courte  distance. 

5.66 

5 .00 

  4.5. 

5-50 

t 

Ces  Déterminations  diiFèrem  trop  entre  elfes 
pour  que  nous  cberclitons  à  les  concilier,  ou  que 

nous  puissions  nous  contenter  de  prendre  un  milieu 
entre  les  Résultats.  11  a  donc  été  nécessaire  de 
recourir  à  d'autres  moyens  pour  fixer  la  position 
des  îles  Sandy  -Beach  et  SûMe  à  Tégard  de  l'île 
du  Milieu  :  ces  îles  qui  sont  les  plus  Qccideniaies 
du  Groupe  dés  sept  îles  qui  forment  les  Passes 
de  i'^jf ,  se  trouveront  fiées  d*une  manière  assez 
exacte ,  tant  à  Tîle  du  Milieu  qu'à  la  Presqu'île  de 
Sil t  qui  elles-mêmes  sont  liées  par  de  bonnes 
opérations  à  la  Pointe  Est  de  Banca  et  à  l'île 
Gaspar;  et  la  position  du  Groupe  bien  déterminée 
identifiera,  si  je  puis  le  dire,  le  Plan  du  Détroit 
dt  Clementf  avec  celui  du  Détroit  dit  Gaspan 
• .    ■  ■ 

COMMENÇOiNS  par  fixer  ia  position  à  i'c^ard 
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1791.    de  la  Presqu'île  de  Sel,  de  la  Pointe  la  plus 
Déccmbrç.  Méridionale      ilie  du  Milieu,  qui  n'est  pas  sa 
^3*      Pointe  du  Sud-Ouest,  et  qu'on  peut  dire  appar- 
tenir tValeiTient  à  l'un  et  à  l'autre  Détroit. 

Le  23  Décembre  179  i  ,  à  7  heures  22  minutes 
du  muin^  le  capitaine  Chanai,  de  dessus  h  Solide, 
releva  ,  en  même  temps ,  la  Pointe  Sud  -  Est 
de  ia  Presqu'île  de  Sel  au  Sud  54**  Ouest,  et 
la  Pointe  -  ia  plus  Sud  de  File  du  Milieu  ^  au 
Nord  55*  Est  \  et  comme  ,  à  cet  instant  ,  le 
yaiï»seau  se  trouvoit  à  très -peu  près  à  cg.Llc  dis- 
tance des  deux  Pointes  relevées  ^  nous  pouvons 
.  admettre  que  ces  deux  Pointe^  gisent ,  l'une  à 
l'égard  de  l'autre,  Nord  54.  degrés 4  Est,  et  Sud 
54.  degrés  ^  Ouest* 

Une  heure  âpres  ce  premier  Relèvement  (  à  S 
heures  20') ,  )a  Côte  Méridionale  de  l'Ile  du 
Milieu  f  comprise  eniie  sa  Pointe  du  Sud-Oucu 
et  sa  Pointe  la  plus  Orientale  sur  la  bande  du  bud, 
fut  relevée  du  Nord  1 1  degrés  ^  £st«  au  Nord 
3»  degrés  Est. 

Les  Relèvemens  faits  à  ces  deux  époques  étant 
combinés  »  ils  fixent  à-ia-fois  l'étendue  de  ia  Côte 
Méridionale  de  l'île  du  Milieu,  qui  se  présente  au 
Vaisseau  venant  du  Sud,  et  la  position  de  la 
Pointe  la  plus  Sud  cette  île  à  l'égard  des  Points 
de  ia  Presqu'île  de  Sel,  déjà  déterminés  ,  et  plus . 
immédiatement,  à  l'égard  de  sa  Pointe  du  Sud-Est 
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on  trouve  que  cette  dernière  Pointe  gît»' par  1791. 

rapport  à  la  Pointe  Sud  de  l'île  du  Milku ,  Sud  Décembre. 
43  de^^rés  Oue^t,  et  Nord  43  degrés  Est;  que  i 
leur  distance  est  de  i.o  Milfes  \^     qMe  Téten* 
due  de  ia  Côte  Méridionale  de  Hie  du  Mlku 
est  de  3.6  Milles. 

D!un  autre  côté  fWiisûn,  de  sa  Station  £  {çi- 
dey,  pag.  1 8 <> ,  Note  '  ^  et  1 96  ).  reieviHt  ies Terres 
de  l*île  du  Afiiieu  les  plus  Méridionales  à  vue, 
au  Sud. 66  degrés  £st:  et  comme  cette  Station  est 
fixée  parde.iKMU  Relèvem^ns,  tant  à  A'égard.de 
l'île  du  Mi/ieu  et  de  la  Presqu'île  de  Sflj  que  par  . 
rapport  au  Mondraiii  de  la  Pointe  Est  de  Banca, 
et  par  rapport  à  Tile  Gaspar  ;  il  s'ensuit  que,  si»  - 
de  cefte  Station  9  on  tire  une  ligne  dont  la  direction 
soit  le  Sud  66  degrés  Est,  on  ne  peut  ])orter 
aucune  portion  de  la  .0.6(6  .  Méridionale  de  1  île 
^u  M'iUiu  plus  au  Sud  . que  cette  ligne  de  Relève- 
ment qui  Vaccorde  parfaitement,  avec  le  Résultat 
des  Relèvemens  dt  ChanaL 

Cet  .accord  confirme  ia  nécessité  de  la  correction 
que  j'ai  fttte  précédemment  (  page  1 96  )  à  un  des 
Relèvemens  de  Wilson,  en  substituant  la  Pointe 
la  plus  Sud  de  l'île  du  Aiiiieu  (  celle  qu'il  devoil 
voir  de  sa  Position  )  à  la.  Pointe  du  Sud^Ouist,  dési- 
gnée dans  son  Journal  :  et ,  en  eiièt ,  si  le  gisement 
du  Nord  74  degrés  Est ,  et  Sud  74  degrés  Ouest , 
assigné  par  ITilfon,  entre  la  Pointe  Nord*  Est 

04 
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1791»   de  la  Presqu'île  de  Sti  et  la  Pointe  Sud  m  Ouest 
Décembre,  de  l'îie  du  Milieu,  est  appliqué  sur  ma  Carte  à' fa 
^3*     Pointe  Isord-Est  de  la  Presqu'île  et  à  la  Pointe 
la  plus  Sudà^  l'île  ;  on  trouvera  que  ce  Relèvement 
s^accordë  parfaitement  avec  tout  le  résultat  de  mon 
Iravail.  .  '    - . 

Wilson ,  de  sa  Station  C  (  ci- devant  pag.  197, 
Note  '  )  »  releva  la  partie  la  plus  Orientale  à  vue  - 
de  là  Côte  Méridionale  de  i*île  du  Milieu  au  Nord 
'  3  3  degrés  Est;  mais  l'accord  des  Relèveniens  que 
l'ai  rapportés  ci- dessus  V  prouve  qu'il  y^a  ici  erreur 
dans  la  mesure  de  Tangle-,  ou  plutôt  faute  de 
copie,  et  que  cet  angle  doit  être  de  23  degrés  au 
lieu  de  j  3.  \  - 

Après  avoir  fixé  l'étendue  de  la  Côte  Méri-> 
dionale* de  l'îie  du  Milieu,  et  la  position  de  sa 
Pointe  la  plus  Sud  à  l'égard  de  la  Pointe  Sud- 
Est  de  la  Presqu'île  de  Sel,  il  nous  reste  à  déter- 
miner le  gisement  à  l'égard  de  THe  du  Milieu, 
des  îJes  les  plus  Occidentales  du  Groupe  qui  forme 
les  Passes  de  VEst  :  pour  y  parvenir ,  |e  ferai  usage 
de  divers  Réièrvemens  tirés  des  Journauic  de  Wilson, 
de  Cooper  et  de  ChanaL 

Wilson  ,  d'une  Station  du  ^6  Février ,  à  11 
,  heures  dui  matin  »  qui  se  trouve  bien  fixée  par  des 
Relèvemens  pris  en  même  temps  sur  quatre  Points 
déjà  déterminés  (la  Pointe  Est  de  Banca,  l'île 
Gaspar,  l'île  Orientale  du  Çolfe ,  et  la  Pointe 


f 


« 
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^   '         Nord- Est  de   la    Presqu'île  de  J>/ '  )  ,  reîevoit  179». 

aussi  la  Côie  Occidemaie  de  l'iie  du  Milieu,  Dtxeml;rç. 
savoir»  t'extrémité  dw  Nord  à  vue  ^  au  Sud  79 

/  *  dcgiés  Est;  et  par  l'extrémité  du  Sud  (qui,  dans 
la  position  du  Vaisseau ,  de  voit  être  la  Pointe 
Sud-Ouest  de  i'He  ) ,  une  petite  île  ronde  au  Sud, 
42  degrés  Est  :  c'étoit  la  seule  Terre  que  Ton 
aperç\\t  alors  plus  Est  que  Tile  du  Aiilku.  Cette 
petite  île  qui  se  voyoit  dans  le  gisement  du  Sud  42* 
£st  à  Tëgard  de  la  Pointe  Suà^Ouest  de  l'île  du 
Afiheu ,  ne.  pouvoit  être  que  Sandy-Beacà  ,  ou 
SaddU^Isiand ,  ou  peut-être  toutes  les  deux  Tune 
par  l'autre;  car  elles  gisent  entra  elles  sur  ce  même 
rumb.        '        '  ' 


'  Gaspnr  vue  <îc  la  Galerie.  Au  N*  19®  E» 
X.»  Pokit^  Est  de  Banca ,  dont  on  <■ 

n'aperc^voît  plus  que  les  arbres. .      •  N,      7  O* 
L% Pointe  A(Pn/-£jr delà Presquik 

de  SfLp   é.    9.'  O. 

Les  extrémités  de  fa  grande  île  du 

Golfe  par      Mondrain  remar* 
.  quable  «ur  l«  c^te  «la  Sud  d»  ^ 

Banca  ^«   Dw  S.  505  O.  au  S.  tfa*  O, 

Les  extrémités  d^  Hle  du  MîlitUn*  •  Du  S.  4a«  £.  au  S.  79» 

Et  paï  la  dernière  Extrémité  (  celle  du  S.  O.  )  une  petite 
tic'  ronde  à  une  grande  distance  :  c'étoit  la  seule  terre  que 
l'on  aperçût  plus  Est  i}ue  llfe  du  ASiUtu.  ^ 

Le  Vaisseau  à-peu-près  i  mi -Canal  entre  l'île  du  Golfe  et 
l*ile  du  Milieu ,  mais  un  peu  plus  près  de  la  dernière  ,  par 
I  j  brasîcs  d'eau.  ^  Voyei  ic  Journd  de  W'îUoo  ,  page  xC,  ) 
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1791»  L'alignement  que  nous  donne  ce  dernier  Refè- 
Décembre,  vemem  de  Wi/son  ,  fixe  la  liinice  des  petites  iki 
^i*  les  plus  Occidentales  du  Gioupe  du  Sud-Est  ; 
elles  ne  peuvent  pas  être  portées  en  dedans  de  la 
ligne  du  Sud  42  degrés  Est  >  tirée  de  la  Pointe 
Sud-Ouest  de  l'île  du  Aijlieu  à-peu-prts  ]>ar  le 
mUieu  de  ces  deux  îles. 

Le  capitaine  Chanai,  de  son  Mouillage  du  22 
Décembre  au  soir ,  dont  le  point  est  fixé  par  ses 
Reicvemens  sur  des  Points  déjà  déterminés ,  avoit 
'  à  vue  quatre  des  Sles  du  Groupe  du  Sud-.£st« 
et  la 'plus"  Méridionale  lui  restoit  àu  Sud  5^^ 
Est  Cet  alignement,  du  Point  ou  le  So/i^e  étoit 
à  Tancre,  passe  par  le  milieu  de  l'île  SadMf  qui 
est  en  tSet  la  plus  Méridionale  .des  îles. 

C'est  d'après  ces  alignemens  »  combinés  avec 
les  Relève  mens  des  stations  C  et  D  de  Wilson 
.  ^  (  ci-devant ,  pages  1 97  et  2 1  o  )  et  avec  ceux  des 
^  Stations  IV,  V  et  VI  de  Cooper  [ page  21 1  )  que 
j*ai  placé  sur  m^Cartc  les  quatre  îles  Occidentales 
du  Groupe  du  Sud- Est,  Sandy-Beach ,  Saddle ,  flat 
et  Button  :  et  les  positions  que  je  leur  assigne  se  sont 
confirmées  par  des  RelèvemeAs  du  Suttvàn  qui ,  se 
trouvant  Li  une  })ositi(5n  d'où  la  Cote  Occidentale  de 
rîle  d\x  Milieu  lui  restoit  du  Sud  6^  deg.  Est,  au 
Nord  45  deg.  Est»  relevoit  une  île  (c'est  Safiéy^ 


*  Tome  11^,  page  418* 


I 
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Beacà  )  au  Si^d  4  5  deg.  Esc  ;  une  autre  (  c'est  SaMe  1791* 
Isiand  i  sa  partie  élevée  ,  aux  Mondrains  du  Décembre. 

Nord)  au  Sud  51  degrés  Est;  et  une  troisième  ,  ^3* 
(c'est  Button  Jsiand)  au  Sud  55  degrés  Est'  : 

.  dans  sà  position  ^  Flat'Island  étoit  masquée  pour 
lui  par  Button;  aussi  ne  faitMl  mention  que  de 
trois  lies  qu'il  apercevoit  et  qu'il  a  reievces.  Si 

.  l'on  place  sur  ma  Carte  ia  position  du  Suiivan  k  . 


'  Voyei  Journal  cîu  Sulîi'dn,  dans  VAppendUt  to  Mmcir  ûf 
Chart  of  Sunda  and  Banca ,  publié  par  M.  Dattymple ,  page  18. 

Suivant  le  Jourq^  ,  k.disttnce  du  Vaisseau  à  iliedu  Aiiiiem  ^ 
et  oit  d'enyiron  quatre  mOlts  ;  inaU  ii  est  évident  ^ue*  cette' 
distance  a  été  estimée  trop  grande,  et  ne  peut  êtve^  comme 
oh  le  voit  itur  ma  Carte  $  que  d*envîron  un  milU  tt  demi  : 

'  Ê 

tt  t  si  elle'  eût  été  de  4  milles  >  le  SuSvan  <|ui ,  à  partit  du 
point,  de  «m  Relèvement ,  «  fiut  rout^,  suivant  sa  Table  de 
Loc  (page  1 7  du  Journal) ,  au  Sud  mA  Est— au  Sod  ^  Stté-  # 
£6t«^  au  Sud  ^ Sud'Ouest ,  et  aparcouru.de  5  heures  f  à 
9  heures ,  plus  de  6  railles  sur  ces  Routes ,  eût  passé  par-dessul 
lès  Bmans  et  le  Banc  de  la  Pointe  Nwd-Est  de  la  Presqu^le. 
Il  paroft  que  G.  Robemon  a  jugé»  comme  mol ,  qu*il  y  avolt 
ejrreur  sur  la  distance; estimée  par  le  Snthans  far,  sur  sa 
Carte  et  sur  son  grand  Plan ,  il  fiût  passer  la  Route  de  ce 
Vaisseau  à  environ  deux  MiUes ,  et  non  à  quatre  AftHes  ;  de 
distance  de  la  Pointe  Sud  -  Ouest  de  llle  du  Milieu  que  le 
SuHvûn  snroit  relevée  au  Sud  degrés  Est-,  en  même  temps 
qùll  relevott  Textrémité  du  Nord  au  Nord  4^  degrés  Est, 
Maïs  la  position  relative  de  ces  deux  Pointes ,  tcifc  qu'elle  a 
'  rtsultc  de  la  suite  tic  mon  travail ,  ne  permet  pns  de  donner 
plus  d'un  Alille  et  demi  de  distance  ,  du  Point  d'où  le  Sulivan 
a  fait  SCS  Rclèvemeus  à  la  Pointe  Sud-Ouest  de  l'île  du  Milieu, 
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1791.   Tepoque  de  ses  Reievemens  ;  on  trouvera  que  les 
Décembre,  trois  lies  que  f  ai  désignées ,  les  seules  qu'il  pût 
apercevoir,  tomBent  très exactement  dans  les 
aligneiiiens  sur  lesquels  il  les  a  vues. 

£11  réglant  sur  ma  Carte  ia  position  des  îles 
Occidentales  du  Groupe  du  Sud*£st  diaprés  ce 
qui  a  été  ci^dessus  établi ,  la  largeur  du  Passage 
entre  ces  lits  et  l'île  du  Aîilieu ,  mesurée  à  l'endroit 
le  plus  étroit,  est  de  4.1  Milles;  et  le  gisement 
des  deux  Points  de  la  plus  courte  distance  sur 
l'île  du  ' Afilitu  d'une  part  ,  ci  de  l'aiure  sur  SdnJy» 
Biûch,  est  le  Sud  28  degrés  £$t  et  Nord  28  deg. 
Ouest.  Si  l'on  compare  ces  Résultats  avec  ceux 
de  la  page  213,  on  verra  que  la  distance  se 
rapproche  de  celle  de  Wilson ,  3  Milles  |-;  et  que 
l'angle  de  gisement  est  à-peu-'près  celui  du  Pian 
*   de  Rchrtson  (178^)^  28  degrés  et  demi. 

J'ai  cité  mes  autorités  ,  les  Journaux  où  j'aî 
puisé  les  Données  sur  lesquelles  ma  Carte  est 
éublie  ;  j*ai.  détaillé  les  opérations  par  lesquelles 
I  je  suis  parvenu  à  fixer  la  largeur  du  Passage  à  4  • 

Milles  ~,  et  le  gisement  des  points  les  plus  rap- 
prochés, à  un  angle  de  28  degrés  du  Sud  à  r£st 
et  28  degrés  du  Nord  à  l'Ouest  :  |e  laisse  au 
'Lecteur  instruit  à  vérifier  si  Temploi  que  |'ai  fait- 
des  Données  ,  m'a  coîiduit  à  un  résultat  exact  , 
et  si  la  nouvelle  Carte  doit  mériter  à  cet  égard  la 
préférence  sur  les  Canes  plus  anciennes*  , 

s 


/ 
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Pour  placer  ies  îles   North  ou  Thwart-îhe-  1791. 
Way ,  South  et  Table,  coniposaut  le  petit  Groupe  Décembre 
de  VEsty  qui  »  avec  celui  des  quatre  îles  de  l'Ouest  »     ^3  * 
forment  la  Passe  par  laquelle  a  passé  le  Van^ 
Sittart  et  sa  Flotte ,  capitaine  Cléments j*ai  fait 
usage  des  Reièvemens  de  Cooper  à  ses  Stations  IV 
et "VI  (  ci-devant  page  21a).  La  position  relative 
que  le^i  deux  G  l  oupes  prennent  entre,  eux  ,  d'après 
ces  Reièvemens  ,  est  continuée  par  celui  que  fit 
Chanal  le  23  Décembre  à  p  heures  7  minutes  '  : 
du  Point  où  le  SoHde  se  trouvoit  à  cette  époque , 
les  petites  îles,  au  nombre  de  sept,  couveites  en 
partie  les  unes  par  les  autres  1  formoient  un  Groupe 
dont  ia  direction  générale  étoit  le  Nord  43  degrés 
Est. 

Si,  sur  ma  Carte,  on  tire  une  ligne  de  la  Pointe 
Sud  de  SaddU  -  Island ,  la  plus  Méridionale  des 
sept  fies,  au  milieu  de  Nortk-Jsland ,  fa  plus  Sep- 

tenuionale  ,  cette  ligne  aura  la  direciion  du  Nord 
43  degrés  Est.  *Ainsi  Ton  peut  conclure  que  les 
lies  SaMe  et  FUa ,  d'une  part,  et  de  l'autre,  les 
ties  North  et  South ,  qui  forment  le  Passage  du 
Vdn-Suiart ,  sont  bien  situées  sur  ma  Carte  ,  soui 
le  rapport  de  leur  gisement  rçlatii.  Quant  à  leur 
distance,  qui  est  la  largeur  du  Passage»  elle  y  «st  f 
telle  que  Tont  donnée  les  Reièvemens  croisés  des 


* 

'  Cî-écvant  Tome  II,  pa^e  419» 
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1791.  Stations  I.V  et  VI  du  capitaine  Cooper,  faits  dans 
Dccembre.  le  Sud  et  dans  le  Nord  de  ces  îles. 

*     Cette  distance  ,  ;iu  plus  c  truiL  du  Pa:)Sage  ,  en  ire 
ia  Pointe  I>iord-Est  de  Fiat-  hland  et  la  Pointe 
'  Sud -Ouest  de  South-Island,  se  trouve  sur  ma 

Carte ,  de  2  Milles  ^  ;  et  le  gisement  des  deux 
Pointes  ,  l'une  à  l'égard  de  l'autre ,  est  l'Est  i  5 
degrés  Nord  et  Ouest  ij  degrés  Sud. 
^  Sur  la  Carte  de  Robertson,  la  distance  est  de 
4  Milles  I  et  l'angle  de  17  degrés;  et  sur  son 
grand  Pian ,  ia  distance  est  de  4  Milles  y  et  i'angle 
de  16  degr#^ 

La  comparaison  avec  les  autres  Cartes  seroii 
inutile  ;  les  Navigateurs  qui  les  ont  dressées  n'ont 
pai  pris  leur  Route  par  ce  Passage^ 

Aprèïs  avoir  placé  les  sept  îles  des  Groupes  du 
Sud-Est,  tant  dans  leurs  positions  relatives  entre 
elles que  dans  leur  situation  à  l'égard  de  l'île  du 
Milieu,  il  me  reste  à  fixer  la  j position  d'vaiÉcueil 
qu'on  peut  appeler  i  Ecueii  du  Van-S'ittard,  et 
•  .  qui  mérite  toute  l'attention  des  Navigateurs  qui 
voudront  passer  par  la  Passe  de  Ciments  à  travers 
les  sept  îles,  en  en  laissant»  comme  lui,  crois  à 
l  Lst,  et  quatre  à  l'Ouest.  Cet  Ecueil  est  situé 
dans  le  Nord  de  notre  Flot  -  Island ,  la  Saddle* 
hland  de  Robertson*  Le  capitaine  Cléments  qui 
avoit  mouillé  avec  sa  Flotte  à  peu  de  distance 
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dans  le  Sud  quart  Sud-Ouest  de  l'Ecueil,  y  en-  1791* 
voya  sa  chaloupe  pour  iairt:  les  Relèvemens  des  Décembre, 
îles /de  dessus  i'Écueil  même»  sur  lequel  on  ne  ^3* 
trouva  pas  plus  d'un  pied  et  demi  d'eau  (  pied 
anglais  )•  Ces  Relèvemens  font  partie  d'une  Ins- 
truction nautique  que  M.  Dalrymplt  a  fait  graver 
surje  Plan  même  du  Détroit  de  déments  levé  par 
Hobertson ,  (|u'il  inscra,  en  1786,  dans  ba  grande 
Collection  de  Pians  des  Mers  d'AsU ,  avant  qvie 
Robertson  eût  publié  sa  Carte  générale  et  son 
Plan  particulier  des  Déttoits  de  Gaspar  et  de 
eu  ment  s» 

De  dessus  l'Écueil,  la  ciialoupe  du  Van-Sittart 
releva  Nbrth'Jsland  ou  Thwan-tke-Way  à  l'Est 
quart  Nord-Est  (  E.  N. ) ,  à  3  ou  4  Milles 
de  distance  estnnee  à  vue,  —  Saddk-Island  de 
Robertson  »  qui  est  la  Fiat-lslaiid  de  Cooper  et  de 
ma  Carte  ^  au  Sud  quart  Sud-Ouest  quart  de  rumb 
Ouest  (  S.  14°!  O.  ) ,  il  3  1  ou  4  Milles  de  dis- 
tance ,  —  Barn  -  island,  qui  est  Button  -  Jsle  de 
Cooper  et  de  ma  Carte ,  à  l'Ouest  quart  Sud-Ouest 
(  O.  1 1«  ^  S.  >  ~  La  Pointe  méridionale  de  l'île 
du  Alih^i,  à  i'OuL^L-Nuid-Oue^t  f  O.  22**  ~  N.  ). 

Robertson  a  assujetti  assez  exactement  l'Écueil 
du  Van  -  Sittart  aux  distances  estimées  à  vue  ; 
savoir,  à  3  Milles 7 de  AbrM-/f/i»r^ et  à  3  Milles  ^ 
de  Fiat  -  Jsland  :  il  l'a  placé  aussi  à  son  gisement 
à  i'égard  de  la  Pointe  Sud  de  ijle  du  Milieu, 
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179  I.    c'est-à-dire,  à  l'Est  22  degrés  ^  Sud  de  ccue 
DcccmUc.  Pointe;  mais  il  a  abandonné  les  RcJeveiiicns  qui 
ont  été  faits  sur  trois  des  petites  îles  ;  il  a  placé 
rÉcueil  :  à  TOuest  de  North^Island ,  au  lieu  de 
l'Ouest  I  I       Sud  ;  —  au  N  jf  d  :io"  Est  de  Fiat- 
Jsland,  au  lieu  du  Nord  14."  y  Est;  — à  l'Est  de 
Button  -  Jsie ,  au  lieu  de  l'Est  1 1  degrés  ^  Sud. 
J'ignore  quel  motif  a  pu  déterminer  Robertson  à 
donner  à  des  dislances  de  petites  îles ,  estimées  à  vue 
et ,  coaséquemment ,  si  fautives,  sur-tout  lorsque 
l'Observateur  est  placé  dans  une  chaloupe  près  du 
niveau  de  la  mer ,  la  préférence  sur  des  angles  de 
gisement  mesurés  avec  soin ,  qui  offrent  lou/ours 
plus  de  sûreté  pour  i'exacdtude»  sur- tdit  lorsque 
l'Aiguille  aimantée  n'a  pas  de  déclinaison.  Je  n'ai 
pu  adopter  son  procédé,^!  j'ai  assujetti  i'Ecueil  du 
Van-Sittart  à  tous  les  gisemens  pris,  de.  dessus 
l'Éçueil  même,  à  l'égard   de  la  Pointe  Sud 
de  l'île  du  Afllteu,  de  North-Island ,  de  Flat-Island 
et  à&  BuUon  :  le  Point  où  se  sont  jencontrées  ces 
4  lignes  de  Relèvement  s'est  trouvé  lomtier  à 
%  Milles  ^  de  l'île  Nonh ,  au  lieu  de  3    ou  4 
Milles,  portés  dans  la  Note  gravée  sur  le  Plan 
qu'a  publié  Al,  Dalrymple  ;  et  à  1  Mille       au  lieu 
de  3  ^  ou  4  Milles  y  de  Flat^Isiand,  Ma  distance 
à  la  première  île  ne  diffère  de  ia  distance  indiquée 
dans  fa  Note,  que  dans  la  proportion  de  i  i     1 4  ; 
mais  U  disiiuics  à  la  seconde  diffère  dans  le  rapport 

de 
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de.  18  à  35.  J'observe  que    pgui; /amener  ces  1791. 
distances  à  celles  iqtli:  ont  été  estimées  de  la  cha-  pécembre^ 
loupe  qui  fît  les  Relèvemens ,  il  fàCidroîc  ^     aUérer  .^3* 

coiisidcrabltiiitiiL  des  gisemens  ot'servés  qui  iiti 
dépendent  pas  ,  comme  les  distances  esjtimées  à 
vue ,  d'une  évaluation  toujours  arbitr9ire  et  trèsr 
incertaine ,  oiii  donner  aux  petites  îles  ,  de  s  positions 
relatives,  entre  elles  et  à  iVgaid  de  l'iie  du  Aîdieu  ,  > 
très-diâérentes  des  celles  qu'il  est.în^possible  de  ne 
pas  leur  assigner  d^aptcs  les  ReLèveniejv  de  Wilson^,  ' 
de  Coàper  et  de  Chanal ^  lesquels,  en  général,  se 
fervent  récipr/oqueuie^U  de  véri(iça^9jii  et  4^  j;>xeuve. 

H  %  •  *  , 

♦      ta         •'-«.Jtf  •>«-  ' 

0E  N£  CONNOIS  que  la  Carte  et  le  Plan  de 

Robertson  qui  présentent  la  partie  Orientale  du 
-Détroit  dt  Ckments  ^  c'est -à-  dire,,  ia  Côte  Occir 
dentale  de  BiUiton  et  les  petites  îles  en  ^dé[>endan^s, 
et  qui  puissent  êjtre.  employés  poM)r>  .tracer  cette 
partie.  Mais  ,  en  faioaiu  u^age  du  travail  de.  ce 
Navigateur ,.|.ai  dû  en  assujettir  cette  i^ortion ,  tant 
Aia  p9sition!queJ'4i  donnée  à  rîi<^  du  MiUeut  qu'^ 
celle  qu*bnt  prise  le^iept  petites  îles  qui  çoinpo^ent 
les  Groupes  du  Sud-£st.     •  ,\ 

J*observe  d'abord  q^x^RphrUon  ^,  mo^^iié  dans 
le  Sud-Ouest ,  à  environ  8  Milles  de  distance ,  de 
la  Pointe  Nord  -  Ouest  de  l'île  Billiton  ;  et  que ,  de 
ce  point,  jusqu'à  la  hauteur  de  Tîie  du  Ali/ieu  et 
la  vue  de  Morth^Jsiand (  ou  Thjvart-^kerWaj )  >  il  a 
3-  *  P 
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iait  une  Route  direcie  d'environ  8  lieues  :  et  c'est 
Décembre,  sans  doute ,  eu  partie ,  d'après  le  résultat  de  cette 
23*  Rout^  et  les  Relèvemens  qui  ont  dû  être  faits  sur 
ses  deux  points  extrêmes,  qu'il  a  placé  l'îfe  Nortk 
2,6  minutes  j  pius  Sud  que  la  Pointe  Nord-Ouest 
de  BiUiton, 

Utlc  Nûrtk,  à  son  milieu ,  d'après  ie  résultat 
des  Triangles  dont  j'ai  fait  usage  pour  construire 
ma  Carte,  est  située  à  2°.  55'.  30*  de  Latitude 
\  ie  Pic  de  Gaspar  étant  à  2^  21  '  )  :  et  puisque  la 
Pointe  Nord -Ouest  de  Billlton  est  moins  Sud  de 
26  minutes -J-  que  l'île  North,  et  que  la  Latitude  est 
Mpridiouale  ;  cette  Pointe  doit  être  à  2".  27'.  i  o'': 
et  c'est  ainsi  que  je  l'ai  placée  sur  ma  Carte.  Elle 
est  à  2^  37  sur  celle  de  Rohertson  ;  et  sa  position 
en  Latitude  diffère  sur  nos  Cartes  de  ^  minutes 
.50  secondes*  ' 

Cette  différence ,  qui  est  la  même ,  à  moins  de 
2  minutes  près,  que  celle  que  nous  avons  eue  sur 
nos  Latitudes  de  i'ile  Gaspar  (de  2**.  21'  à  2°.  30', 
ci-devant  page  155)9  peut  faire  présumer  que,  !de 
son  Mouillage  6OUS  la  Pointe  Nord -Ouest  de 
Billlton  t  Rohertson  a  voit  la  vue  de  Gaspar^  ;  et 
que  >  n'ayant  pas  observé  la  Latitude  du  Mouillage , 


*  Robert  son  a  mouillé  dans  ie  *Sud~Ouest  de  la  Pointe 
Nord-Ouest  de  BHUtim ,  à  environ  8  Milles  de  dl.stance  :  de 
•  çt  Mouillage  9  il  pouvoit  apercevoir  lUc  Cdspat  distante  de 
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il  I*a  assujettie  à  celle  cfta'il  supposoit  à  Gaspar.    i  79 1 . 
Ce  qui  me  confirme  dans  cette  opinion ,  c'est  Décembre, 
qu'ayant  assujetti  dans  mon  travail,  par  une  suite  ^i* 
de  triangles  ,  ia  Latitude  de.  Tiie  Nortk  à  celle 
de  Gaspar,  j'ai    trouvé  que  leur  différence  de 
Parallèle  étoit  de  32  minutes  30  secondés^  et  sur 
la  Carte  de  Robertson cette  différence  est  de 
33'  30",  c'est-à-dire ,  la  même,  à  une  minute  près. 

En  donnant  aux  iies  North  et  South  la  position, 
à  Tégard  de.  l'île  du  Aiiiieu,  qui  a  résulté  de  ia 
suite  de  nos  triangles  »  et  qui  diffère  de  celle  que 
Robertson  leur  a  donnée,  j'ai  été  forcé  de  rap- 
procher du  Groupe  du  Sud  -  £st ,  les  Points  de 
Mouillage  où  se  voit  marquée  l'ancre  du  Vm^ 
Stttûrt  à  la  \hauteur  de  l'île  du  Milieu  ;  et  c'étoit 
l'unique  moyen  de  conserver  à  ces  Points  leur 
position  à  l'égard  de  cette  île  dont  les  extrémités 
ont  dû  être  relevées  de .  chaque  Mouillage. 

Long- Isiand,  cette  grande  fie  sîtuée'^dans  le 
Nord- Est  des  Groupes,  amsi  que  les  Points  de 
•la  côte  de  Billiton  qui  y  correspondent,  ont  dû  par 
la  même  raison ,  éprouver  un  mouvement  général 
vers  le  Sud,  afin  de  leur  conserver  à  l'égard  de  Tîle 
du  Aîiiieu,  ia  position  que  Robertson  leur  a  donnée. 


8  ou  9  iicLics  ;  comme  IVilson  i'apercevoit  à  cet  étoigncmenc  , 
de  sa  Staiion  jde  1 1  heures  dans  le  Détroit  dt  Caspar  (  ci-devant 
page  ai/  /  Note  '  ). 
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XIV.  Ile  de  la  Reconnoissance  et 
Bas -Fonds  situés  dans  le  Sud  des  Détroits. 

J*AI  FIXÉ  avec  toute  l'exactitude  que  com- 
portoient  les  matériaux  à  ma  disposition ,  la  Partie 
Septentrionale  des-Détroits,  et  principalement  l'île 
Gaspar  et  la  Pointe  Est  de  Banca ,  qui  servent  de 
Reconnoissance  pour  les  Vaisseaux  qui  viennent 
chercher  les  Détroits  par  le  Nord  ;  il  reste  à  fixer 
Jes  Points  de  Reconnoissance  pour  ceux  qui 
viennent  les  chercher  par  le  Sud. 

\Jik f  ou  mieux  les  îles  de  la  Reconnoissance^  ^ 
que  le  capitaine  Cléments  appelle  Schoal  -  Water 
Island  [île  du  Bas -Fond  ]  ,  sont  le  premier  Point 
qu'il  convient  de  déterminer,  parce  que  c'est  celui 
dont  il  faut  prendre  connoissance  en  venant  du 
Sud,  soit  qu'on  veuille  entrer  par  la  Passe ^e  l'Est , 
soit  par  celle  de  l'Ouest, 

D  or  de  Un ,  en  allant  à  la  Chine ,  en  1784,  eut  la 
vue  de  ces  îles  le  matin  ;  et ,  en  rapportant ,  par 
l'Estime  de  sa  Route,  leur  position  à  la  Latitude 
qu'il  observa  à  midi  ,  il  conclut  la  Latitude  de 

l'île  Méridionale,  de  y,  18'  Sud.    i'i  • 

•  •  » 

■  - 1  ■ 


*  Toutes  les  Cartes  et  les  Plans  s'accordent  à  en  faire  deux 
petites  îles  distinctes ,  sur  une  ligne  N.  El.  et  S»  O.,  éloignées 
l'une  de  l'autre  de  1  ou  a  Milles,  et  lices  par  un  Banc  cir- 
culaire, . 
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La  Carte  de  Wilson  '  place  la  Pointe  Méridionale    1 79 1  • 
de  cette  îie  à  3''.  16'  ;  mais  il  n'a  déterminé  sa  I>^einbrc. 
position  que  par  un  gisement  pris  de  sa  Staâori  D  ^3* 
à  toute  vue  :  et  Ton  peut  seulement  faire  usage 
de  cet  alignement  pour  assujettir  cette  île  à  ia 
Pointe  Sud  de  l'île  du  Afilieu,  en»  lui  conservant 
sa  Latitude  de  3  '.  18',  confirmée,  comme  on  va 
le  voir ,  par  le  Plan  qui  fut  levé  par  Robertson , 
lors  de  la  découverte  de  la  Passe  de  l'Esk  par 
Cléments. 

Ce  Plan,  (eî  queïui-meme  Ta  publié  en  1788, 
ne  porte  point  d'Echelle  de  Latitude  ;  mais  la 
différence  de  Parallèle  entre  le  milieu  de  l'île 
Gaspar  et  la  partie  Méridionale  des  fies  de  la 
Reconnaissance,  y  eu  de  ^7  Milles,  ou  5  7  minutes: 
et,  si  Gaspar  est  par  â^  ai'  de  Latitude,  la 
Reeofmùissarice  doit  être ,  d'après  ce  Plan  »  à  3^  1 8'* 

Il  est  viâi  que  Robertson ,  sur  sa  Cart^  des  Détroits 
de  Banca ,  Gaspar  et  Cléments,  1788,  et  sur  sa 
grande  Carte  de  la  Merde  Chine,  1791  >  place  la 
Reconnoisianee ,  à  3*.  2:7',  c'est-à-dire,  9  minutes 
plus  Sud  que  Dordelin  ;  mais  >  &ur  ces  mêmes 

*  J*objeryc  que,  sur  cette  Cart»,  la  Lttîmde  de  Qaspae 
nVst  que  de  310'  ;  et  411e  la  ReemmBUstnet  aymt  èm 
ausufetUe  à  Gaspar  par  1»  suite  des  Reièvemens  et  des  opératioiis 
trigonométHqaes  de  Wilsvn,  elle  a  dÛ  s'y  placer  à  t  minute 
moins  Sud ,  que  si ,  comipe  jç  Jl^i  fdit>  on  donne  i  Caspgf 
2<*.  x\'  de  Latitude. 
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1791.  Cartes ,  il  place  Gaspar  à  2*>.  3  o\  au  lieu  de  2**  2 1  % 
Décembre,  c'est-à-dire  >  9  minutes  plus  Sud  que  la  Latitude 

qui  m'a  p:iru  devoir  être  adoptée  pour  i'îie  Gaspar 
(  ci-devant  page  1  J  B  )  :  la  ditiérence  de  Faraiièie 
est  donc  la  même  sur  les  deux  Cartes.  Comme  toutes 
les  Cartes  et  les  Plans  s'accordent,  en  général, 
sur  celte  différence  de  57  minutes',  elle  paroît 
devoir  être  admise  ;  et  en  l'ajoutant  aux  2**.  2 1'  de 
Gasjf^^  on  a  pour  la  J^ecomtoissance,,  3^  iS% 
comme  Dordelm  l'a  conclue  de  son  Observation  et 
de  sa  Route. 

Le  Journal  du  capitaine  Cooper  (  page  19),  vient 
à  Tappul  de  cette  Détermination.  Le  6  Août,  à 
midi ,  au  Point  de  sa  prcmieie  Station,  sa  Latitude 
observée  étoit  de  3"".  2 1' ,  et ,  au  même  instant ^ 
il.  reievoît  le  Mondrain  qui  se  fait  remarquer  sur 
la  Côte  Méridionale  de  Banca ,  au  Nord  26* 
Ouest,  —  rîle  du  Milieu,  au  Nord  7*^  Est,  —  et 
une  île  basse,  à  i'£st  7  rumb  Nord  :  par  la  position 
du  Vaisseau.,  et  la  direction  sur  laquelle  il  relevoit 
cette  île  basse,  ce  ne  pouvoit  être  que  celle  de 
la  Reconnaissance  :  mais ,  puisqu'elle  restoit  à  i'£st 


*  Le  Plân  de  Robert  son  ,  publié  par  Daltymple ,  des  1786, 
dans  sa  Collection  ,  donne  cette  différence  de  Parallèle  plus 
petite  de  1  minutes  :  mais  comme  ce  V\-m  n'est  sans  doute 
qu'une  Copie  de  celui  de  Rohrrtson  qui  l'a  icvc  ,  qLieiquc 
confiance  que  mérite  une  Copie  publiée  par  Daltymple  ^  on 
en  doit  plus  encore  a  l'Original. 


\ 
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<!  ramb  Nord,  elle  ètoit  donc  moins  Sud  que  le  175^1. 
'Vaisseau;  sa  Latitude  étoît  donc  au-dessous  de  Décembre. 

3°.  21',  et  conséquemment  plus  près  de  3°.  18',  ^3» 
Latûude  a&signée  par  Dordel'm  à  Tile  de  la  Recon-- 
noissance,  que  de  3*.  27',  Latitude  donnée  pi^ 

»   

Rohertson» 

J'observe,  par  occasion,  que,  si  la  difTcrence 
de  Parailèie  entre  la  Hnonnoissance  et  Gaspar  est  p 
en  eflSît,  .de  57  minutes  »  comme  toutes  les  Cartes 
Font  faite,  et  que  la  Latitude  de  5*.  19  ou  2.o\ 
telle  qu'on  la  déduit  de  T Observation  et  du  Relève- 
ment de  CoopiT,  pour  l'ile  de  la  RecoBitoissance,  soit 
exacte,  celle  de  Gaspar doU  être  de  2.^  22  ou  23'; 
ce  qui  est  assez  loin  de  2",  3  o'  adoptés  par  Robert- 
son,  et  assez  près  de  2°.  21',  qu*a  donnés  l'Obser- 
vation du  Solide,  faite  sur  le/  Parallèle  même  de 
Gaspar. 

Les  deux  Cartes  et  le  Plan  de  Rohertson ,  que 
|*ai  cités ,  s'accordent  à  placer ,  à  très  -  peu  près 
dans  le  Sud  des  Iles  de  la  Reconnoissanct  ^  deux 
Écueîls ,  sous  le  nom  de  Breakers  [  Brisans  ]  ;  et 
Textrémité  Sud  du  plus  Méridional  y  est  à  11 
Milles  de  distance  de  rexfrémité  Sud  de  ces.  îie& 
Il  est  écrit  sur  les  Plans ,  qa^une  pitite portion  de  a 
dernier  assèche ,  q\x*e/le  parott  blanche  /  et  qu'elle  est  ' 
très -basse»  J'ai  cru  devoir  conserver  ces  £cueii^ 
daçs  la  .position  qui  leur  est  donnée  .sur  les  Cartes 
et  les  Plans  que  les  Anglais  ont  publiés  depuis 
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1791,    quelques  années ,  et  qui  méritent  la  confiance  des 

Pcccnïbrc.  Navigateurs. 

^3*      -La  Carie  de  Dordelin  marque  un  troisième 

Écuei!  *  rOucst  3  3   Sud    et  à-  1 8  Mille*  de  • 
dibiaiice  des  îles  de  ia  Hec^nnélsfonce»  il  a  mouillé 
à  1  I  ou  12  luiiies  dans  ie  Sud- Ouest  ^  Ouest  de 
cet  Ecuçil,  par  10  brasses  i  ;  et  II  paroît  qu'il  l'a 
bien  reconnu  ;  car  sur  sa  Carte  est  écrite  la  phrase  • 
suivante  :  *  *  '  ■ 

€c  Banc  desable  et  de  roches  à  fieut  d'eau,  vu  par  h 
Vaisseau  ie  Triton ,  allant  en  Chine,  en  17^4^  ^t^ts 
duqud  il  trouva  7  brasses  d'eatt  :  Il  doit  eawMit^  de 
pleine  îner.  Ce  Banc  est  marqué  sur  les  Cartes  de 
/'Ancien  Neptune' Oriental  d'Après  ;  w«M  i/ 
n'est  pas  marqtfi'SnreeUei'dr  là  nouvelle.  É^tton» 

Comme  ce  Banc  ,  sur  ia  '  Cane  de  Dordelin  , 
se  trouve  plus  Sud  de  7  Milles-;,  et  plus  Ouest 
de  1-6  Milles  que  ia  partie  Méridionale  des  SIes 
de  la  ReconnviTsanee ,  ou  environ  //  Afllles  à 
Y  Ouest-Sud- Ouest  dcmi-rumb  Ouest  de  ces  îles  , 
tandis  que  la  partie  la  plus  Sud  des  Breakers  qui 
5<e*  voient  surîes  Cattes  de  jRo^fr/jim/ est  portée 
à  /  /  Milhs  dirucLeinent  dans  le  Sud ét  ces  mêmes 
îles ,  doni  Dordelin  avoit  eu  connoissance  et  avoit 
déterminé  ta  Latitude  ;  il  ne  paroit  pas  qu'on  doive 
tonlbrfdfë  xës  'Écueiïs  ,*  et  supposer  que  TÉcueil 
de  Dordelin  et  les  Breakers  mar(|ULS  sur  les  Caries 
de  Roberisûti ,  ne  &t>at  qu'un  seul  et  même  Écueil  : 
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f  ai  donc  conservé  et  marqué  l'un  et  l'antre  mr  mi    typi»  s 

Carte  ;  on  y  verra  qu'eu  les  plaçant  à  la  position  Décembre 
respective  qui  leur  a  été  donnée  ^  à  l'un  sur  la  ^3* 
> .   Carte  française ,  aux  autres  »  sur  les  Cartes  an*»  , 
glaises ,  ïa  Route  du  capitaine  Cléments ,  empruntée 
de  la  Carte  de  Robert  s  on ,  passe  à  mi-canai  entre 
les  deux  Positions ,  à  (S  Milles  ^  de  Tune  et  de 
'    l'autre  :  et  à  cette  distance  ,  l'Écueli  de  Dordeiin, 
ce  Banc  de  sable  et  de  roclus  à  JJeur  d'eau,  qui  doit 
couvrir  de  pleine  mer ,  a  pu  n'être  pas  aperçu  par  . 
Ckments;  comme  les  Bnahers  dç  Mêàertson-,  dont 
une  petite  portion  seulement  asshhe  et  est  tris-basse, 
ont  pu  n'être  pas  aperçus  par  Dordeiin,  puisque 
ayant  passé  dans  l'Ouest  de  son  Écueil ,  et  de  là 
fait  route  .dans  le  Nord-£$t,  il  n'a  pas  approché 
plus  près  que  de  9  Milles  des  îles  de  la  Recon^  ■ 
noissance ,  et  il  a  dû  passer  à  une  distance  plus 
grande  des  Bteakers  qui  s'étendent  à  1 1  Milles 
dans  le  Sud  dë  ces  îles.  La  Route  de  Cooper , 
tracce  d'après  ses  Relèvemens  et  sa  Carte  ,  ne 
passe  pas  à  plus  d'un  Mille  de  distance  dans 
l'Ouest  de  ï Écueil  de  Dordeiin  ;  mais  si  ^  comme 
on  doit  le  croire  sur  le  rapport  de  ce  Capitaine , 
son  Ecueil  lïie  veille  pas  de  basse  mer,  Cooper  a. 
pu  en  passer  très*près  sans  en  avoir  connoissance^ 

Je  termine  ici  l'Analyse  ,  peut-être  trop  longue, 
des  Cartes  que  j'ai  ikessces  dés  deux.  Détroits 


> 
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i7pi«  compris, dans  ie  grand  Détroic  d* Entre  Banca  et 
Décem^.  Billiton  s  en  me  permettant  de  faire  des  corrections 

à  celles  qu*ont  publiées,  depuis  quelques  années, 
les  Navigateurs  qui  ont  fréquenté  ce  Détroit,  j*ai 
dû  exposer  en  détail  les  moti&  des  changemens  ; 
et  ;e  dois  attendre  du  temps  et  de  l'expérience, 
de  savoir  si  mon  travail  m*a  conduit  à  des  Ré- 
sultats dont  l'exactitude  suffise  pour  ia  sûreté  de 
la  Navigation. 

J'ai  p£NS£  qu'il  pouvoit  être  utile  pour  les 
Navigateurs  français  qui  ne  possèdent  pas  les 
Plans  des  Anglais ,  et  qu'il  leur  seroit  iigréable  de 
voir  tracées  sur  les  Caites  du  Détroit  toutes  les 
:  Routes  des  Vaisseaux  qui  ^  jusques  en  1 79  x  i  ont 
pratiqué  les  deux  Passages  :  le  Voyageur  aime  à 
voir  im  sentier  battu  ;  il  est  assuré  de  ne  pas 
s'égarer. 

On  trouvera  dans  le  Détroit  de  Caspar,  ou  la 
Passe  de tOuest*  i 

j."  Là  Route  de  Dordelin  (  le  Triton,  Isl Provence  et 


*  J'ai  dû  me  di  penser  Je  tracer  la  Route  de  Caspar  dont 
la  Carte  se  trouve  dms  \e  Neptune  Orieniul  de  d'Apres  ,  qui  est 
entre  les  mains  de  tous  nos  Navigatcuri  ,  et  dont  M,  Dalrymple 
a  donne  une  copie  dans  sa  Collection.  Cette  Route  ne  présente 
rien  de  particulier  ;  et  la  Carte  de  Gaspar ,  sur  laquelle  on 
la  voit  tracée,  est  si  défectueuse,  qu'il  ne  seroit  pas  possible 
de  rapporter  <a  Route  sur  une  Carte  plus  exacte. 
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le  Sagittaire  )  aiiant  à  la  Ciùne  en  Août  1784*    1*79 1  • 

N.  B.  J'aurois  pu  y  tracer  aussi  sa 
Route  de  retour  ;  maïs  elle  se  confondroit  ^* 
avec  d'autres ,  sans  utilité. 

iJ^*  La  Route. du  Sùhvan  (capitaine  Stephen  WU^- 
;  iiams)  venant  de  la  Chine  en  Décembre 
1784,  tirée  de  son  Journal. 
La  Route  du  Camatic  (  capitaine  Lestock 
Wilson  )  à  son  retour  de  la  Chine ,  en  Février 
1787 y.  assujettie  aux  Relèvemens  consignés 
dans  son  Journal. 
4.'"*  Celle  du  Warren-Hastings  (  capitaine  Jokh  ' 
Pascal  Larkins  )  venant  du  Nord  en  Mai 
1788,  assujettie  à  ses  Reicveniens  '  et  à 
Table  de  Loc. 
y     £nfin  »  celle  du  Soliik  (  capitaine  JËtienm 
Afarchand)  à  son  retour  delà  Chine,  en  Dé- 
cembre 1791 ,  trace'e  d'après  les  Relèvemens 
rapportés  dans  la  Relation  de  son  Voyage , 
et  la  Carte  qui  a  été  levée  par  le  capitaine 
Chûnal,  conjointement  avec  Tlngéiiieur  le 


B 


run. 


Nota  henh  Je  n'ai  pas  porté  sur  ma  carte  une 
Route  du  Aîdckksjield ,  revenant  de  la  Chine ,  en 
Mars  1702  y  qae  Hohertsott  a  tracée  sur  son  grand 
Plan  :  elle  ne  présente  aucune  particularité  ,  et 

ne  feroit  qu'embarrasser  le  Passage.  A  partir  du 
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179U  Parallèle  de  la  Pointe  £st  de  Banca,  et  à  4 
Décembre,  milles  |  de  cette  Pointe ,  cette  Route  se  dirige 
au  Sud  ét  Sud  \  Sud-Est,  et  s'arrête  au  Parallèle 
de  ia  Pointe  Sud-Est  de  la  Presqu*île  de  Sel,,  à 
2,  Milles  ^  de  distance  de  cette  Pointe*  Le  Bras* 
sîage  en  est  le  même  que  celui  qui  se  voit  sur  les 
autres  Routes  qui  passent  à  mi-canal  dans  la 
Passe  de  l'Ouest.  On  pourroit  présumer  qu  elle 
n'a  été  tracée  sur  le  grand  Plan  de  Robmson, 
que  pour  montrer  une  Route  faite  dans  ce  Passage , 
par  un  Anglais  ,  aatcrieureiiient  à  la'  publication 
^  de  la  Carte  de  Gaspar  'par  d'Apres  \ 

r  I      r    I  m 

'  M.  Dalrj  mple  nous  a  donné  dans  son  Recueil  <le  Memoirs 
(  Afptndùt  to  Alemoir  of  Chart  of  Sunda  and  Banca  ,  page  i 
i  10  )  »  un  Extrait  du  Joarnal  du  CaUey  [  la  Galère  ]  le 
MMÂltsfeld ,  qui ,  en  venai^t  du  Nord  >  en  Mars  170a  «  passa, 
usa  imentton»  par  le  Détroit  de  Gaspar  .«  on  ne  peut  en  tirer 
aucun  secours  poup  tracer  le  Plan  du  Pétroit;  mais  il  parort 
^  que  c*est  le  premier  Bâtiment  connu  que  le  hasard  ait  con- 

duit à  Y  passer. 

^  Après  avoir  été  long-temps  incertain  sur  les  Terres  à  vue 
desquelles  on  se  'trouvoit,  le  Capitaine  reconnut  que  ce  devoît 
être  l*ife  de  Banca, 

«  Hier  (13  Mars } .  est-il  dit  dans  le  Journal ,  en  faisant 
voHt  le  long  de  la  Côte  de  Banca ,  nous  la  trouvâmes  aussi 
saine  que  te  Plaiet  la  (aii  voir  ».  (  Ce  mot  Plaiei  ne  se  trouve^ 
point  dans  les  Dictionnaires  anglais  :  est-ce  un  nom  propre  f 
ou  désigne -t  il  un  Pl:m  ,  une  Carte!)  «  H  y  a  plusieurs  îles 
près  de  la  Côte  ,  d'où  nous  apercevions  plusieurs  Brisans  », 
(  Ce  sont ,  sans  doute ,  ceux  entre  iestjueis  Cro((t  et  Aîarchand 
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On  {joLivcra.  dans  la  Passe  de  iEsL  ou  le  ^79'* 

/mV  de  Cléments  :  DcLcmbrc. 

I."  La  Route  du  Van-Sittart  et  sa  Flotte  ( Capi-     f 3- 
taine-Commandant ,  Jokn ,  Cléments  )  revenant 
de  la  Chine  au  commencement  de  Juillet 
1 78 1 ,  tracée  d'après  le  Plan  qui  a  été  levé 
et  publié  par  George  Rohertsan. 

a.*"'  La  Route  de  V Atlas  {  capitaine  Allen  Cooper) 
allant  à  la  Chine ,  entré  dans  le  Détroit  par 
ie  Sud,  en  Août  178  5  ;  eiie  est  tracée  d'après 
son  Journal. 

3,"**  La  Route  du  Royal-'Admiral ,  tirée  du  grand 

•  t  :  

ont  passé.  1  «  Mais  ils  sont  si  près  et  sî  visibles,  qu'on  n'est 
jamais  dans  !c  cas  d'en  approcher  autant  que  nous  l'avons 
fait.   A  6  heures  du  soir,  je  vins  moutUer  sous  la  Pointe 
du  Nord  de  l'extrémité  Orientale  de  Bntna  ,  par  18  brasses. 
»  De  ce  Point,  nous  avions  au  Nord-Est,  à  7  iicutb  ùe  distance  , 
une  île  très-remarquabic  w.  (  M.  Ddlrytnple  juge  t|uc  ce  doit 
ctrc  I'jIc  Gaspar,  parce  que  ,  dans  le  Mss.  ori<^inal  ,  on  1  firniré  * 
Un  Mondrain  en  pic,  en  pointe.  )  ««  j'appareillai  le  iciuicinain 
au  point  du  jour,  et  je  détachai  la  Pinasse  pour  prt  <  cder  le 
V«isseaa«  tSActii  ^uo  iToie  alioit  yen  Banca  pour  sonder  la 
Baie.  J«  penchois  k  me  diriger  vers  ce  côté  :  mais,  comme 
jY  gouvernois  >  ie  Brassiage  se  réduisit  "bientôt  à  10  brasses. 
J'ordonnai  alors  aux  Bateaux  de  se  diriger  vers  la  grande  île  >», 
(  Ce  doit  être  Vy^t'-d*  AMittt,)  »  Je  me  décidai  à  me  maintenir 
à  mi-canal.  En  gouvernant  au  Sud  <^  Sud  -  Est  -f  R.  Est  ,  je 
ti*<i»  pis  moûtt  de  15  brasses,  et  pas  plus  de  18,  jusqu'à  ce 
qtie  la  partie  orientale  ét  h  grande  île  me  restant  à  l'Est  ^  Sud- 
Étt,  et  la  Fointe'  Sud  ésBtuiea  (  Vraiscmbtabiement  la  Pointe 
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1 79 1  •  FUn  de  Robert  son  ,  où  elle  se  voit  sans  date  ^ 

Décembre.         et  sans  autre  indication. 

^3*        Indépendamment  de  ces  huit  Routes  qui  sont 

tracées  en  entier  sur  ma  Carte  ,  j'y  ai  rapporté 
aussi,  d'après  les  Journaux,  celles  dw  Hawk  (capi* 
laine  Robert  Rivington)  et  du  Ponsbome  (capi- 
taine ViUiam  Hamtt  ) ,  naviguant  de  compagnie  , 
et  venant  du  JNord,  en  Janvier  1785.  J*ai  arrêté 
ces  dernières  Routes  au-dessus  du  Parallèle  de 
l'île  Gaspar:  par-delà,  leur  Tracé  feroit  confusion 
dans  le  Pasisage  entre  Gaspar  et  Rocher  -  Navire , 
par  lequel  ces  deux  Vliisseaux  sont  entrés  dans  le 
Détroit.  Ces  deux  Routes*  m'ont  paru  utiles  à 

Sud-Est  de  la  Presqu'île  de  Sel)  au  Sud  ~  Sud-Ouest,  j'eus 
24  et  %6  brasses:  mai&,  bientôt  après,  ie  Bras&iage  din^inua 
jusqu'à  12 ,  II  brasses  ,  &c.  J'ai  conclu  que  la  Pointe  Sud 
de  Banca  est  par  3^.  %'  de  Latitude  Sud  ».  (  Cette  Latitude 
ne  peut  convenir  qu'à  la  Pointe  Stid-Est  de  la  Presqu'île,  et 
jion  à  la  Pointe  la  plus  méridionaie  de  Banca,  ) 

»  Le  1 5  ,  à  heures  du  soir  ,  la  partie  fa  plus  Sud  des 
grandes  ries  rcstoit  au  Sud-Est ,  et  U  partie  U  jUus  méridio«ale 
de  Bojica  k  vue,  au  Nord  -  Ouest  7  Ouest,  et  à  5  ou  (S  lieues 
d»  distance.  Le  Vaisseau  éprouva  un  Coûtant  <|uî  ie  portoit 
dans  l'Est  ».  (  On  ne  conçoit  pas  comment  un  Vaisseau  qui 
a  la  partie  la  plus  mêndhnalt  de  Banca  au  Nord-Ouest  7  Ouest  » 
.à  5  ou  (S  lieues,  peut  avoir  de  grandes  îles,  great  isloMds , 
dans  le  Sud'Est,  ) 

I  Le  Capitaine  du  AfacÂUsfield  termine  cet  article  de  son 
Journal  en  disant  que  «  ce  Détroit  doit  £tre  préfêré  à  celui 
de  Banea^  qu*ii  est  plus  sûr  et  plus  court  »r 
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conserver  ,  parce  qu'elles  peuvent  indiquer  les  1791. 
places  qui  sont  nettes  au  milieu  des  Écueiis  situés  Décembre, 
du  Nord  à  i*  Ouest  -  Nord  -  Ouest ,  à  Tégard  de  ^3- 
l'île  Gaspar. 

Cette  même  raison  m*a  décidé  à  tracer  la  Route  , 
du  Aiascarm  [c^^ii^me  Cro:^et)  en  1773  »  telle 
qu'on  la  voit  sur  la  Carte  N.^  49  du  Neptune 
Oriental  d'Apres,  i.""^  Édition,  dont  M..  Dal- 
rymple  a  donné  une  Copie  dans  sa  Collection  de 
Plans*  Cette  Route  de  Crvift  traverse  la  partie  de 
Mer  sftu^  au  Nord  des  deux  Détroits ,  et  passe 
très-prés  des  Écueiis  du  Nord  que  ce  Navigateur 
a  fait  connoitre  ;  elle  passe  aussi  entre  les  quatre 
Brisans  du-  Nord  de  Banea ,  qui  ont  été  vus  par 
le  Macklt'sficld ,  en  1702  ,  et  le  Sulivan,  en  1784 , 
et  entre  lesquels  le  Solide  a  passé  en  1 7p  1  • 

Quoique  les  Vues  de  Tjems  soient,  en  général, 
d'une  médiocre  utilité  pour  Fusage  des  Navigar  ^ 
teurs ,  parce  qu'elles  varient  nécessairement,  et  »  ^ 
souvent  de  manière  à  être  méconnoissabies ,  sui*- 
vant  des .  dilFérens  points  d'où  la  terre  peut  être 
vue;  cependant ,  pour  ne  rien  négliger  dé  ce  qui 
peut  ajouter  quelque  avantage  à  la  Cane  géncrale 
que  |e  publie  du  Détrait  dtmtre  Baxica  et  Billitong 
j'ai  fait  graver  une  Vue ,  dessinée  par  l'Ingénieur 
le  Brun  y  de  la  Partie  Septentrionale  de  Banca, 
qui  comprend  la  Montagne  de  Reconnaissance ,  telle 
que  y  dans  la.  position  indiquée^  c«ttQ  Partie  se 

« 
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179 1.   présente  aux  Vaisseaux  qui  viennent  du  Noid  ; 
Pcccmbrc.  diverses  Vues  de  l'île  Gaspar ,  prises  de  différèns 
^3*     Points  ;  enfin,  une  Vue- générait  des  Terres  Méri->' 
dionale/  du  Détroit ,  telles  que  les  a  vues  Dor~ 
delin  ,  en  venant  cliercher  les  Passages  par  le  côté 
du  Sud. 

Nota  beNÈ,  Les  chiffres  de  iV^n^ir  indiquent, 
sur  les  Routes  des  Anglais ,  des  Fathoms  de  6  pieds 
^Angktmt  g  il  Suffit  dans  la  pratique  »  pour  coiit 
vertirles  JFitrionrx  en  Brasses  de  5  pieds  de  France, 
d'ajouter  un  Huitième  à  la  quantité  de  la  Sonde 
anglaise.  Si  j'eusse  voulu  faire  cette  réduction  sur 
'  la  Carte  même ,  j'aurpis  été  obligé  d'employer  des 
quantités  fractionnaires  à  fa  suite  des  entiers;  et 
cette  multitude  de  Chilires , .  rapprociiés  et  ea-r 
tassés ,  n'eût  pu  manquer .  de  jeter  une  grande 
confusion  dans  les  Sondes ,  et  d'embarrasser  le 
'    ♦       Ploii  qui  n'est  déjà  qiie  trop  chargé; 

Après  avair  ainsi  analysé  les  matériaux  dont 
fat  fait  usage  pour  dresser  une  Carte  généiale 

du  Détroit  d'entre  Banca  et  Biliitm ,  en  faisant 
concourir ,  dans  l'exécution ,  les  Relèvemens  ec 
les  Observations  des  Navigateurs  qui  ^  fusqu'éh 
1 79  I  ,  ont  publié  les  Journaux  et  les  Plans  qui 
nous  ont  fait  connoître  les  deux  Passages  ,  il 
me  reste  k  j'éunir  dans  uii  tableau  géoér^l  les 

Remarques 
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Remarques  particulières  cjue  chacun  d'eux  a  faites    1 79  i  • 
sur  la  profondeur  de  Teau  et  la  quàiité  du  fond  Décembrt, 
dans  les  Canaux ,  sur  les  iies  ,  les  Pointes  de  '^^^ 

*  terre  ,  les  Ecueiis  ,  ôlc,  qui  se  renconirent  dans 
le  Détroit»  ou  qui  ie  précèdent  au  Nord  et  au 
Sud  >  e{  à  rapporter  les  Instructions  nautiques 

'  rèladves  à  Tune  et  à  l'autre  Passe ,  que  nous 
devons  à  leur  expérience  ,  et  que  leur  zèle  pour 
la  Navigation  les  a  engagés  à  publia.  J'ai  [ugé 
d*àutant  plus  nécessaire  de  les  présenter  avec 
quelque  détail,  que  ce  détroit  étant  peu  connu 
lorsque  d'Apres  publia  ses  Instructions  sur  la  Na- 
vjgadon  des  Alers  d'Asie,  et  les  Navigateurs 
français  ne  connoissant  guère  «d'autre  Ouvrage 
que  ie  sien  ,  il  convenoit  de  suppléer  ce  qui 
manque ,  à  cet  égard ,  dans  des  Instructions  aux- 
quelles 9  d'ailleurs ,  ils  ont  toute  raison  de  se  con- 
former pour  régler  les  Routes  qu'ils  ont  à  tenir 
suivant  la  saison ,  s'ils  veulent  se  rendre  avec 
sûreté  et  avec  promptitude  ,  d'un  parage  dans  un 

'  autre. 
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«  ♦ 

Décembre  ' REMARÇiUES  générales  sur  l'Attérage ,  en 
venant  chercher  le  Détroit  par  le  Nord;  et  sur  la 
Navigation  dans  le  Détroit  de  Gaspar,  ou  la 
Passe  de  l'Ouest  \ 

«  Je  conseille  aux  Vaisseaux  qui  youdront 
sortir  de  la  Afer  de  Chine  par  le  Détroit  de  Gaspar 
(  dit  le  capitaine  Larkins ,  page  3  de  son  Journal  ) 
de  prendre- connoissance  de  Pulo  Toti  (petite  île 
située  par  0°.  58'  de  Latitude  Sud,  à  45  Milles 
I  de  distance  dans  le  Nord  17"  Est  de  la  Pointe 

Pesant ,  fa  plus  Septentrionale  de  Tîle  Banca  *  )  ; 
et  de  la  vue  de  cette  île ,  de  diriger  leur  Route 
pour  se  mettre  en  po&itioa  de  passer  à  mi-canal 

*  Je  renvoie  à  la  Relation  du  Voyage  de  AfarchanJ  pour  (a 
Route  qu'a  suivie  le  Solide  dans  son  passage  du  Détroit  :  on 
yitrouve  la  meilleure  Instruction  qui  puisse  être  donnée  aux 
Vaisseaux  qui  se  proposent  de  passer  par  le  Détroit  de  Casj>ar, 
en  venant  du  Nord.  (Tome  II,  pages  410  à  4^1.) 

*  On  lit  sur  la  Carte  des  Détroits  de  Banca  ,  Gaspar  et 
Cléments ,  publiée  ,  en  1788  ,  par  G.  Robertson ,  que  le  Mondrain 
qui  s'élève  sur  la  Pointe  Pesant ,  s'aperçoit  de  Pulo-Toti ,  et 
de  Pulo  -  Docan ,  située  à  environ  10  Milles  dans  le  S.  O. 
~  O.  et  O.  S.  O.  de  Toti.  Cela  suppose  ,  sans  doute  ,  un 
temps  très-clair  :  il  y  a  15  lieues  de  distance  de  côte  à  côte, 
sur  la  Carte  de  Robertson,  et  16  ou  17  lieues,  si  l'on  mesure 
la  distance  au  sommet  du  Mondrain  ;  et  il  me  semble  qu'en 
général  on  compte  que  la  Pointe  Pesant  se  peut  être  aperçue 
que  de  8  ou  9  lieues. 


I 
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DE    MARCHA  N  D.  ^4.3 
entre  Itle  G^spar  et  U  Pointe  Qrienfale  de  1791* 

ffanca»*  Dccembre» 

Mais  cette  opipion  n*est  pas  celle  de  M.  Dal^ 
Tymplii     l'on  sait  de  quel  poids  doit  être  la  sienne,! 

«c  Lçi  y ais$e»ux  (  dit-ii  dans  une  Note  )  qui  se 
proposent  de  passer  par  le  DétYoit  df  Gaspar ,  ne 
peuvent»  dans  aucun  temps,  mais  sur-tout  dans 
rarrière^-sai^on  pendant  laquelle  les  vems  de  Sud<* 
E$t  4pinÎAent)  trouver  t*ocçasion  de  tourner  Pub- 
Toti  par  le  côte'  de  sous-le-vent  :  ii  leur  convient 
ii)ieux  de  combiiier  ie^r  Route  de  manière  à  avoir 
assez  de  jour  pour  découvrir  l'île  Qaxp^xf  avant  la 
nuit ,  et  de  ne  s'en  approcifer  que  lorsqu'ils  seront 
dans  le  milieu  du  C-anai  L'utie  celle  île  ^iBducd.  La 

prudence  conninande  cette  précauùoii»  jusqu'à  ce 
({ue  Ton  çonnoîsse  mieux  Tétefidue  et  la  position 
des  Écuelh  qui  sont  situi^a  dans  l'Ouest  et  le  , 

Nord-Ouest  de  Gaspar  ^» 

Suivant  le  capiuiiie  Wi/fen,  VUe  Gaspar  est 
située  k  42  lieues  dans  le  Sud-Est  de  Puh-Toih 
{Sur  la  Carte  de  Rebertson ,  la  distance  n'est  que 
de  40  iiçues ,  et  le  gisement  lié  Sud-Est  3"*  Sud.  ) 

En'  quittant  T9$i  (  continue  Wilson  ) ,  on  peut 
faire  route  à*-peu^près  direcueineat  sur  Gaspar  j  mais 
si  l'on  veut  avoir  des  Sonder  rcguiicres ,  on  ne 
doit  pas  s'approcher  de  Banca  de  plu§  pjrèjs  q,ii'à. 
la  dbcance  où  l'on  conservera  '15  pu  1 15  brasses 
d'eau     [Journai df  Wlban,  p, 
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i7pi.  Avec  cette  précaution,  on  évitera  de  s'engager 
Décembre,  dans  les  fi  risans  situés  au  Nord  de  Banca,  qui 
n'ont  cependant  rien  de  dangereux,  puisque  tou& 
se  font  apercevoir  (  plus  ou  moins  sans  doute  , 
suivant  l'heure  de  la  Marée  ) ,  et  que  ie  Masçar'm 
et  ie  Solide  ont  fait  route  entre  les  quatre  Brisans':' 
c'est  pour  une  plus  grande  sûreté  qu'il  convient 
de  passer  dans  l'Est  de  tous  ces  Bas-fonds. 

Mais  aussitôt  qu'on  a  la  vue  de  Gaspar,  on 
doit  y  comme  le  conseille  M.  Dalrymple  ^  faire 
route  pour  gagner  ie  milieu  du  Canal  entre  cette 
île  et  la  Puuite  Est  de  Banca, 

ce  £n faisant  route  àlni-canai  (dit  Wilson,  ibid.  ), 
vous  pouvez  passer  (  comme  il  Ta  fait  J  à  un  Mille 
et  même  moins  de  distance  à  l'Ouest  de  Rocher- 
Navire;  et  alors  1^  vent  et  les  Courans  qui  do- 
minent dans  cette  saison  (  Wilson  se  trouvoit  dans  ie 

^  Détroit  le  2^  Février  )  tendront  à  vous  porter 
sur  Banca;  mais  évitez  soigneusement  de  vous 
laisser  engager  dans  la  Baie ,  ou  ie  Goite  formé  entre 
la  Pointe  Est  de  Banca  et  la  Pointe  NordrEst 
de  la  Presqu'île  de  Sel  s  et  après  avoir  dépassé 

»  le  Parallèle  de  la  preinicie  Pointe  ,  ne  la  tenez 
pas  plus  au  Nord  que  ie  Nord-Nofd-Ouest  demi- 
rumb  Ouest  \  La  Sonde  sera  votre  meilleur  gui<|e 


,  '  Le  capitaine  WHsfm  dit  que ,  se  trouvant  à-peu>près  à  la 
hauteur  de  la  Pointe  Est  de  Bmiea,  ne  voyant  aucun  danger 
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dans  ce  Passage  :  maintènez-yoïis  sur  un  Brassiage    1 79 1  • 
régulier  de  1 4  à  15  brasses ,  fusqufà  ce  que  les  t)^cembre. 
  ^3- 

apparent  «  et  ayant  des  Sondes  régulières ,  ii  serra  le  vent  au 

S,  S.  O  S.  O.  —  et  S  O.  I  O.  (  avec  ie  vent  au  N.  N.  O. } . 

dans  la  vue  de  s'approcher  de  Banca  ,  et  avec  le  pnjet  de 
'mouiller  à  la  Côte,  et  de  faire  !a  Reconnoissance  du  Golfe 
qui  s'enfonce  entre  la  Pointe  Est  de  Banca  et  la  Pointe 
Nord  -  Est  de  )a  PreS({u*île  de  Sel,  Mais  tandis  qu'il  faisoft 
tes  ciispotttiom  pour  mouiller  t  la  profondeur  de  l'eau  diminuft 
aubtCement  ;  de  ao  brasses  à  1 8  7  ;  imméiOatement  aprjf ,  à 
15  7.  Il  laissa  sur-le-champ  tomber  Tancre';  et  lorsque  U 
Vaisseau  eut  ftit  tête ,  on  n*eut  que  8  brasses  7  *  fond  vasard. 

Il  envoya  le  canot  sonder  i  un  deml-miile  tout  auto^  du 
Varsieau.  Qn  trouva:  « 

Dana  le  S.  7  S.  £. ,  de  brasses  f  à  7^dans  le  S.  7  S.  £.  f  de 

rumb  E.  «deS-fiçi  —  dans  le  S.  7  S.  £•  7  rumb  £.  »  de 

1  )  à  15  —  dans  le  S.  ^  S.  £. ,  de  7  7^  à        dans  le  S.  » 

de  5  7  à  5  —  dans  le. S.  \  rumb  O.,  de  4  à  j  ^  —  dans  ' 

ie  S.  ^  &  O.;  3  T  —  dans  le  $.  ^  S.  O.  j-rumb.  0.«  de 

3     à  3  ^      dans  le  S.     S.  O.  |  rumbO.,  de 4  à  ^  — 

dans  le  S.  S.  O.   rumb.  O.Vde  4  f  à  4   _  dans  le  S.  O.  \  nimb 

S. ,  de  4  f  à  4  I  —  dans  "le  S.  O.    O. ,  5  —  dans  VO.  S.  O. , 

en  revenant  vers  le  Vaisseau,  de  5  et  5  ^  à  4  ;  puis  de  4 

à  7  j.  «,-.  Par-tout  ,  sal)lc  dur. 

U  envoya  encore  sonder  à  la  distance  de  ^  de  Mille  du 

0/absea|i/  On  eut:  ,  . 

Dans  t*0.  N.  O. ,  de  7  ^  à  9  i  —  dans  rO,  frumb  N.»  de  8 ^ 
à  7  ^ ,  fond  mou     dans  FÔuest ,  de  7  7^7,  fond  dur.  * 

£n  se  dirigeant  au  Sud,  on  eut  les  mênie% . Sondes*  que 
précédemment  ;  —  et  dans  le  S.  7  S.  £.  7  rumb  £,  dtt 
Vaisseau,  on  trouva  ,  14,  15  et  16  brasses  :  le  ibnd 
augme;itoit  rapidement  à  mesure  qu*on  se  portCMt  plus  vers 
l'Est.  Voj^e^  le  Journal  de  Wilstn ,  pages  44  et  20. < 

Q  » 
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1791.    îles  situées  au  Nord  de  ia  Presqu'île  de  j>/ voui 
Décembre,  restent  directement  à  l'Ouest. 

^3*  »  Dans  cette  position,  vous  apercevrez  le  Ressif 

qui  part  de  la  Pointe  Nord-Est  de  la  Presqu'île ,  et 
s'étend  au  moins  à  un  mille  et  demi  aU  large  dans 
ie  Canal  :  portez-vous  assez  dans  l'Est  pour  n*avoir  ' 

[  •  point  à  craindre  de  passer  sur  le  bord  de  ce  Ressif: 

1  lorsque  vous  aurez  amené  au  Nord  la  Pointe 

Sud-Ouest  de  rîle  du  A'ïilieu ,  faites  rotlte  au  Sud; 

1  ^        et  t^it  que  vous  pourrez  apercevoir  cette  Pointe  , 

conservez-la  au  Nord ,  sans  Técarter  jamais  de  ce 
Ruinb  au-delà  du  Nord  quart  Nord-Est  ». 

I  Le  capitaine    Wilson  ,   d'autres   Navigateurs  *, 

èt  postérieurement  le  capitaine  Afarchnnd ,  ont 
éprouve  que  ,  lorsqu'on  est  hors  du  Détroit , 
niais  qu'on  n'a  pas  encore  dépassé  le  Parallèle  de 
ia  Pointe  Sud-Est  de  la  Presqu'île  ,  les  Courans 
portent  dans  le  Sud-Est ,  avec  une  vîtesse  d'en- 
viron un  Mille  par  heure  :  mais  cette  vitesse  ,  et 
même  la  direction  du  Courant,  doivent  éprouver 
quelques  variations  suivant  les  heures  de  là  Marée. 

:a.**  Brisans  au  Nord  de  la  Côte  Septentrionale  dé 

Banca. 

•  *  •  • 

J'ai  rapporté  précédemment  (pages  147  i 
151)  tout  ce  qui  peut  indiquer  la  position  de 
ces  Brisans  et  leurs  Distances  et  Gisemens  res- 
pectifs ,  tant  entre  eux  qu'à  l'égard  des  petites 
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lies  qui  sont  plus  à  terre  »  et  de  la  Pointe  Brisée  i7pi. 
de  Banca,  Suivant  le  rapport  du  capitaine  Chtmal,  D^embre. 

ces  Brisans  découvrent  ;  mais  il  se  peut  qu'à  ccr-  "^î* 
telles  lieures  de  la  Marée  »  et  sur-tout  aux  temps 
des  grandes  Marées  d'Équinoxe  4  ils  ne  découvrent 
pis  dè  Haute-mer.  Le  capitaine  Stephen  Williams 
du  Navire  le  Sulivan ,  qui  a  lecoiinu  et  relevé 
trois  de  ces  Brisans  (ci-devant»  p.  150,  Note*)> 
dit  dans  son  Journal,  qu'au  milieu  des  Brisans  , 
il  distinguoit  deux  ou  trois  roches  qui  de  couvraient. 
D'après  son  expérience ,  il  conseille  aux  Vais- 
seaux qui  font  route  le  long  de  la  Côte  septen- 
trionale de  Bama  ,  de  ne  pas  9*en  approcher 
jiis(|u'à  avoir  moins  de  15  ou  16  brasses  :  à  ce 
i^rassiage  ,  dit  -  il ,  ils  .  auront  un  fond  vasard  ; 
mais  au-dessous  ^  ils  auroient  un  fond  dur  et  de 
mhe. 

Le  capitaine  Cro^et ,  commandant  le  Aïascarin , 
qui  ^  en»  1773»  traversa  au  miiieu  des  quatre 
Brisans  y  de  l' Est  à  FOuest^  eut  des  Sondes,  de 
17  —  16  1  y  —  14  —  1 2  —  ÎO  —  I  I 
—  12  et  14,  brasses.  (Voye^  la  Carte  de  d'Apres , 
N.*"  49^*'' ,  deuxième  Édition  du  Neptune  OrhntaL), 
Le  SêUde j  capitaine  Marchand,  qui,  en  1^91 , 
traversa  les  quatre  Brisans  de  l'Ouest  à  TEst ,  eut 
la  —  13  —  —  1 4 —  13  et  14.  brasses ,  par- 
tout fond  de  sable  y  gravier,  et  coquillages  brisés  1 
û  mouilla  à  la  dernière  Sonde  de  1 4  brasses  , 
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1791.   même  qualité  de  fond.  (  F^j'^^  ci-devant  p.  149» 

Décembre,  fin  de  la  i."  Noie.  ) 

3.°  Bri sans  dans  le  Nord  quart  Nord  Ouest  de  l'ih 
Ga^par  ^  et  Ecueil  du  Warren-Hastings. 

Je  renvoie  à  ce  que  j'ai  dit  (  ci-dev.  parag.  IV. 
p.  1 67  à  1 8 1  )  sur  les  Brisans  situés  dans  le  Nord 
quart  Nord- Ouest  de  i^îie  Gfispar  :  il  peut  rester 
qucicjue  iiicet  tilude  sur  itur  vcntahie  position  et 
sur  leur  uoiiibre  ,  mais  non  pas  sur  leur  existence* 

La  position  de  i^Écueil  du  Wamu^Hastmgs  p 
(  parag.  111.  p.  160  à  167)  est  mieux  déterminée 
par  les  Reièvemens  que  le  capitaine  Larkins  a  pris 
du  Point  où  il  resta  échd^é  durant  trois  Jours  ^ 
ét  d'où  il  relevoît  en  même  temps  l'île  Gaspar  et 
Rocittr- Navire.  Je  ne  répcterai  j)as  ici  ce  que  j'ai 
dit  de  l'identité  présumée  de  cet  £cueil  et  des . 
Brisans  que  le  capitaine  Stephen  Williams  du  Su- 
IhoR  aperçut  à  environ  6  Milles  de  distapce  dans 
l'Ouest-Sud-Ouest  de  son  Vaisseau,  d'où,  au 
même  instant,  il  reievoit  C^^zj^^r  au  Sud -Est, 
à  i  lieues»  ^  Rocker- Navire  au  Sud  demi-rumi» 
Est  (  pages  174  à  177). 

L'Écueii  auquel  j'ai  attaché  le  nom  du  Warren^ 
Hastings ,  s'étend  suivant  le  capitaine  Larkins  ^ 
sur  une  ligne  Nord  et  Sud  ;  sa  longueur  est  de 
I  Mille  <^  ou  2  Milles  dans  cette  direction  :  sur 
son  côté  Oriental,  il  forme  un  bras  ou  une 
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Pointe  saillante  qui  se  porte  vers  TEst;  et  c'est  1791J 

sur  l'Extrémité  de  cl  bias  que  le  VTarren- Hastings  Décembre.  0^ 
re^tâ  échoué  (page  i  et  suiv.  de  son  Journal)*  ^i* 

«c  Tous  nos  eiTorls  (dit-il)  furent  inutiles  pour 
déséehouer  le  Vaisseau  sans  le  secours  de  la 
Marée.  Je  parcourus  i'Écueil  avec  le  canot  pour 
en  prendre  les  Sondes  :  dans  quelques  places ,  je 
trouvai  a.  brasses  «et  »  dans  quelques  autres  ^  I 
brasse  4-  seulement  (  Ibid,  page  16). 

ce  Je  sondai  ensuite  entre  i'Ecueil  et  i'île  Gaspar» 
Je  me  dirigeai  d'abord  au  Sud-Sud-Est,  jusqu'à 
mettre  Gaspar  à  TEst;  alors,  je  gouvernai  sur 
cette  direction,  jusqu'à  ce  que  le  Vaisseau  me 
restât  au  Nord-Ouest >  et  de  là,  je  £s  route  au 
Nord-Ouest  sur  le  Vaisseau.  Je  trouvai  sur  toutes 
ces  directions,  un  Brassiage  régulier  de  16  à 
brasses  :  et  je  fus  si  convaincu  qu'il  y  a  bon 
Passage  entre  i'Écueil  du  Wamn-Hastings  et  File 
Caspar  t  <^ue,  sî*Ie  vent  qui  soufHoit  du  Nord  se 
fût  soutenu  ,  j'étois  déterminé  à  entrer  par  ce  ^ 
Passage.  Ce  qui  me  conâfmoit  dans  cette  opi- 
nion ^  c'est-  que  fe  savois  que ,  précédemment ,  le 
Hawk  et  le  Sulivan  avoient  passé  entre  '  Rochir- 
Navire  et  Gaspar  ;  et  que  ,  d'après  la  Route  qu'ik 
avoient  tenue ,  à  la  sortie  de  ce  Passage,  Tun  et 
l'autre  avoit  dû  pàsser  très-près  de  TEcueil  du 
W^arren'Hûstîngs  :  mais  fa  Brîse  du  Sud-Est  s'op- 
posa à  Texéci^on  de  mon  projet»  (p*  2  )• 
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1791*       Quoique  le  capitaine  Wîlson  [le  Cartiatic^  n'aie 
Décembre,        passé  entre  Gaspnr  et  Kocher " Nûvire ,  mais  à 
environ  t  Mille  à  l'Ouest  de  celui-ci;  il  a 
passer,  comme  les  Vufsseeux  cités  per  Larkhif ,  à 
une  très -petite  distance  à  l'Est  de  i'Écueii  du 
Warreii  -  Hastings*  ^ 

«  Le  Cantd  entre  l'Ile  Gâspûr  et  la  Pointe  En  dé 
Èanea  {  continue  le  capitaine  Larkint  )  n'ayant 
qu'environ  2  i  Milles  de  large  (  plus  exactement 
f  8  Milles  de  côte  à  côte  )  ;  du  milieu  du  Canal, 
On  Voit  dàiremènt  les  deux  terres.  Je  conseille  aux 
Vaisseaux  qui,  en  venant  du  Noid,  veulent  prencf  10 
.  ia  Passe  de  l'Ouest,  OU  le  £) étroit  de  Gaspar,  de  teiiir 

la  Pointe  de  Eantû  entre  ie  Sud  ^  Sud-£st  et  le 
Sud  \  Stid*»Oilesf  ;  car,  d'après  ie«  Relèvemens 

que  j'ai  pris ,  ils  éviteront ,  par  celte  Route ,  d'une 
part,  i'Écueii  sur  lequel  j'ai  eu  le  malheur  d'é- 
chouer, et  de  Tautre ,  des  roches  dangereuses  sur 

la  Côte  de  Bumu.  ï ?a  tourné  la  Pointe  Est  de 
cette  île  à  J  ou  4  Milles  de  distance  ,  et  j  ai  eu 
constamment  un  b<^n  Brassiage»  Je  mouillai^  le  soir^ 
à  environ  3  lieioie^  de  distance  du  plus  étroit  de 

rentrée  du  Détroit  de  Gaspar  (  Page  4.  de  son 
Journal.  ) 

On  voit  que ,  dani  cette  Instruction ,  le  capitaine 

Zarkhs  est  sur-tout  occupé  de  garantir  les  Vaisseaux 
de  rÉcueii  sur  lequel  il  échoua  ;  et  il  a  raison,  car 
ce  Bas -fond  est  d'autant  plus  dangereux  qu'il 
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'  A*eit  pbXnl  apparent ,  ét  quô  l'on  n*en  peut  avoir  \yç^i, 
connoissânce  que  lorsque  le  Vaisseau  touche.  Mais  Décembre, 
on  n*a  plus  à  s'en  garantir  aussitôt  que  l'on  a  mis     ^l*  * 
Gaspar  à  i'£st;  car  cette  île  est  plus  Sud  que 
^    rÉcueil  ;  et  alors  on  d6fit  faire  roûie  polir  passer 
à  mi -canal  entre  Rocher- Navire  et  ia  Pointe  Est 
de  Banca,  et  plus  près  du  Rocher  que  de  iHe, 
si  l'on'  s'aperçoit  que  ies  Gourans  portent  dans  te 
Golfe. 

Le  capitaine  Stephen  Williams  du  Sulivan,  a  voit 
mouillé  pat  15  braises  »  beau  fond  de  Vasë  dure'; 
âyant  ùàspùf  au  Sud^Èst  \  Sud ,  à  environ  4  lieuej 
de  distance.  De  ce  Point,  il  fit  route  pour  donner 
dan^  le  Détroit  :  il  dit  que,  en  faisant  cette  route , 
et  tsmxii  Gaspar  à  environ  a  nimbs  du  Bossoir  de 
bâbord  (  à  TEst-Sud-Esl  ) ,  il  eut  des  Sorîdes  très* 
régulières ,  mais  le  plus  souvent  un  tond  de  roche  ; 
jusqu'à  ce  que  y  étant  parvenu  par  le  travers  de 
l'île ,  H  eut  un  fond  de  vase»  (  Voye^  son  Journal  '  ). 

On  peut  remarquer  que  cette  Route  du  Sulivan 
passe  entre  i'Écueil  de  W^arren Hastings ,  et  l'iie 
Gaipar ,  qui  gisent ,  l'un  à  i*égard  de  l'autre  ^ 
Ouest- Nord -Oiiest  et  Est- Sud- Est  $  et  H  est 
probable  qu'il  passoit  à  une  très -petite  distance 
de  TEcueil ,  lorsque,  ayant  Gaspar  à  i'£st-Sud-£st^ 

 -  - ' —   III      III  -r    1 

'    •  Afemoirs  puhf'nheJ  hy  Ahx.  Dalrymple,  Afftndix  ta  Memoif 
•f  Chart  êf  Smda  aad  Banka ,  page  j  <>• 
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1791.    il  trouvoit  un  fond  de  roche  ;  mais  parvenu  par  le 
Dccembrc.  travers,  ou  à  l'Ouest  de  Gaspar ,  et  ayant  dépassé 
^^3*     le  Banc  de  roche,  il  a  trouvé  le  foad  de  vase^ 

■  4,<»  Jle  Gaspar  et  Rocher  à  l'Ouest  de  cette  lie*  ' 

«e  L'Île  Gaspar  ,  dit  le  capitaine  Wihon,  est 
assez  élevée  et  couverte  d'arbres  ;  elfe  a ,  dans  le 

milieu,  un  Mondrain  dont  le  Pic  peut  être  aperçu 
de  dix  lieues  de  distance.  On  voit,  dans  TOuest 
de  cette  île,  un  petit  Roclier  sur  lequel  on  distingue 
quelques  arbres  ;  f  ai  relevé  l'extrémité  Méridio- 
nale de  rîle  Gaspar 2iVE.ii  j  Sud-Est  ç  rumb  Sud, 
sur  la  même  ligne  que  son  Rocher  qui  m'a  paru 
en  être  éloigné ,  à  ce  gisement ,  de  3  ou  4  Miiles  ; 
il  se  dessinoii  sur  Tîle  comme  une  tache  blanche, 
et  paroissoit  plat  et  uni  (  page  22  de  son  Journal 
—  Mais  il  jlit  ailleurs  (  page  4  ibieL  ) ,  qu'un  Relève- 
ment du  Rocher  et  de  Tile,  l'un  par  l'autre,  les 
place  sur  une  ligne  Est  et  Ouest  ;  qu'ils  sont 
éloignés  l'un  de  l'autre  de  2  ou  3  Milles ,  et  que 
le  Rocher  est  de  la  grandeur  d^une  Chaloupe  »• 
*  Suivant  le  capitaine  Cooper  ,  i'îie  Gaspar  est 

d'une  hauteur  moyenne  \  elle  paroît  avoir  cinq 
Miiles  de  long  (  deux  Milles  '  )  du  Sud- Est  au 


'  La  longueur  indiquée  p«r  Cmyr^  'pauroîc  besticoup  trop 
grande.  Le  capitaine  WllsQh  ne  la  fixe  îm»  ;  mais  ba  voit  dans 
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Nord-Ouest;  elle  est  bien  boisée  ;  on  y  distingue  17^1, 
plusieurs  fan^irîères     Il  n'a  aperçu  aucun  Brisant  Décembre, 
aux  approches  de  Gaspar ;  mais  i!  en  a  vu  autour  ^3» 
de  l'îlot  ou  rocher  qui  gît,  dit -il,  à  TOuest- 
Nord-  Ouest  de  l'île .(  page  24  de  son  Journal  )• 

Un  Officier  que  Dordelin  détacha  pour  visiter  , 
rî!e  Gaspar  ,  pendant  qu'il  étoit  mouillé  dans  le 
Canal  entre  cette  iie  et  Rocher- Navire  t  y  découvrit 
une  Caverne  profonde ,  remplie  de  ces  Nids 
d'oiseaux  dont  les  Chinois  sont  si  friands >  et  qu'ils 

paient  très  -  cher  *.  * 

  '   i 

«on  journal  (  page  2.^  )  que,  au  moment  où  il  reievoit  Rocher- 
JNaPtre  par  ie  Pic  de  Gaspar ,  au  N.  62°  E. ,  l'étendue  de  Gaspar, 
mesurée  avec  le  Sextant,  étoit  vue  sous  un  angle  de  8°.  58': 
Je  Vaisseau  étoit  alors  à  1  Mille  dans  l'Ouest  de  Rocher-Navîn» 
D*t]n  autre  poi(it,  étant  à  7  ou  8  Milles  de  distance  de  llle» 
il  ravoitrcievée  du  N.  7^0  au  S.  87^  £.  :  Hie  ctoit  donc 
vue  en  entier  sous  un  angle  de  17  degrés.  D'après  ce  dernier 
Helèvement ,  on  ne  peut  pas  lui  donner  plus  de  a  Milles  6» 
longueur;  et  elle  en  auroit  moins. par  ie  premier. 

'  L*Original  dit  :  With  mat^  ÏVatetfaiis  :  fe  ne  présumt 
pas  que  ce  soient  des  chutes  d*e«tt ,  des  ciscades. 

'  Ces  Mids  sont  ceux  de  1»  SalangoMt ,  espèce  ^AU^fm , 
VHirondeile  Je  Mer  de  la  Chiée,  II  a  été  fiiit  et  répété  des 
contes  sans  nombre 'sur  la  namre  et  les  propriétés  ces  Nids; 
il  paroit  aujourd'hui  hors  de  doute  que  ta  Salangam  compose  \ 
son  Nid  avec  ie  frai  de  poisson,  qui,  dans  les  Mers  d*Me, 
couvre  ia  sur&ce  de  l*eau  dans  de  ceruins  temps  de  Tannée, 
(  Voj/fi  le  mot  HirantUlle  de  Mer  de  la  Chînt,  dans  la  Notice 
des  Oiseaux  que  le  SoUde  a  rencontrés  dans  son  Voyage  autour 
du  Monde ,  à  la  date  du  %C  Janvier  1 7^  t  .  ]  ' 


VOYAGE 
.Décembre.        RQcli^«Navir9 ,  k  jyiC'Jshfui  dt^  Angfmh 

]L4fi  Journal  <iH  capitaine  WU^on  nous  49<uie  d# 
cçtte  petlliç  Ue  mhp  description  gr9d|MUe  qui  in* 
dique  les  différens  aspecfs  soms  lesquels  elle  se 
présente  aux  Vaisseaux  qui  viewiei"  4i*  i^iprd,  ï 
iliesure  qu'ils  en  approcb^ni* 

ce' A  9  heures  après -mtdi»  dit  Wîhon,  nom 

dtcouvrîiuçs ,  de  la  tête  du  mât,  unç  peù(e  île  au 
Sud  -  Est  ;  eiie  avoit  Tappare^cç  d*un  V&i^s^^ 
a  la  voile  et  venit  «  arrière  »  et  pendant  quelque 
temps,  noUs  demeurâmes  persuadés  que  c'étoit  un 
^  Vaisseau. 

9»  A  3  heures^,  eUe  nous  restoit  au  Sud-Sud« 
£st,  en  même  temps  que  i'tle  Gaspar.é^î^  relevée 
au  Sud  73"  f  Est,  et  ia  Pointe  Est  de  Banca ,  au 
Sud-Sud-Ouesi.  Cette  petite  île  ,  qui  est  vraiment 
remarquable  par  ^eux  ou  trois  arbres  qui  sVi^veqt 
sur  son  sommet  »  a  la  ferme  d'un  dôme  »  et  sa 
hauteur  au-dessus  de  i'eau  peut  eire  comparée  à 
celle  de  la  poupe  de  notre  Vaisseau.  Dans  le 
Sud -Est  de  l'île  et  à  la.  distance  d'environ  une 
encablure ,  se  voit  un  petit  Rqqb^r» 

»  A  4  heures  -j,  elle  nous  restoit  à  TEst  ^  Sud- 
Est,  à  1  Mille  ;  et  le  Rocher  au  large  de  i'iie  ^ 
ouvert  au  Sud,  à  TEst^  Sud-Est  ^  rumb  Sud, 

a»  Des  '  Brisans  paroissem  s'étendre  àt.  environ 
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un  dciiH-mille  de  distança  de  la  Pointe  Nord  de  1791. 
l'iie,  etd'ftUtres,  à  une  égale  distance  deia  Pointe  •L)^<^embrfi, 
,  Sud  ;  mais  au-d«ià  4«     PrUans ,  le  Passage  nous 
parut  parfaitement  sain. 

:>3  Si  l'on  retranchoii  de  Tree  -  Island  les  deux 
OU  trois  arbres  qui  lui  servent  de  dais ,  et  la 
mousse  verte  qui  couvre  un^  pgrtion'  de  sa  surface  ^ 
cette  île  ne  seroit  plus  qu'un  Rociier  blanc ,  sec 
et  crevassé.  Son  élévation  est  celle  de  la  n)âture 
d'un  grand  Vaisseau  s  et  le»  arbres  de  «Remarque 
sont  assez  élevés  pour  la  faire  apercevoir  d'ime 

distance  de  cinq  lieues,  d*où ,  comme  je  i'ai  dii, 
elle  a  Tappareiic^  d'un  Yai&seau  à  la  voile  et 
vent -arrière.  Le  Rocher  qui  e«t  situé  dans  le 
Sttd-^sit  de  nie»  est  élevé  ;iu-<df»siis  de  Teau 
comme  la  Clialoupe  d'un  Vaisseau  ».  (  Voye-^  le 
Journal  de  WiUon ,  p.  2 1  à  23  —  et  aussi  page  4.  ) 

Un  Vaisseau  qui  vient  du  Nord»  dit  le  capitaine 
Chanah  découvre  d'abord  le  premier  îlot  de  Rocher- 
Navire ,  et  une  heure  et  demie  ou  deux  heures 
après  ^  son  tiot  du  Sud.  £n  relevant  celui-ci  et 
la  Pointe  Méridionale  de  l'île  Gaspar ,  i'tui  par 
l'autre,  à  l'Est  23*»  Nord,  on  distinguoit  du  Solide 
uiie  chaiue  de  Brisans  qui  lie  le  premier  îlot  ,au 
second*  ' 

Le  capitaine  Cooper,  qui  a  reconnu  Rocker* 

Navire  par  le  Sud  ,  dit  seulement  (  p.  24.  de  son 
Journal  )  qu'en  vexunt  de  ce  côté  ^  cette  petite 
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1791.    îfe  se  présente  comnie  un  VaiL>seau  A  fa  voile  ,  et 
Dtceiiibre,  qu'on  distingue  sur  son  sommet  un  arbre  :  d'autres 
^i*     Navigateurs  disent  un  Bouquet  d'arlnres» 

Si  i*on  n'est  pas  d'accord  sur  le  nombre  des 
arbres ,  on  l'est  du  moins  sur  la  figure  de  l'île  ; 
toutes  les  descriptions  s'accordent  à  lui  donner», 
quand  on  l'aperçoit  d'une  certaine  distance»  l'ap- 
parence d'un  Vaisseau  à  la  voile.  Il  me  semble  que  v 
le  nom  de  Rocher- Navire ,  qui  peut  éire  exprimé 
en  anglais  par  Saii^Jsiand,  doit  être  adopté  de 
préférence  à  celui  de  Tree Island ,  île  de  HArhre, 
ou  île  aux  Arbres  ;  car  le  Rocher  consei  vefa  lou- 
jours  sa  forme  d'un  Vaisseau  ^ivoilé,  tandis  que 
les  arbres  de  Remarque  tomberont  de  vétusté ,  et 
avec  eux  ^tombera  le  Signe  de  Recoimoissance 

6***  Passage  entre  Vile  Caspar  et  Rocher -Navire* 

On  pourroit  donner  comme  certain  que  Je 

Passage  est  bon  sur  les  deux  cuiés  de  Rocher-JSavlr^, 
Le  capitaine  Wilson  qui ,  comme  on  l'a  vu,  en  a 
passé  à  l'Ouest  à*  un  Mille  de  distance ,  a  irouvé 
I  p  et  20  brasses  de  fond  par  le  travers  du  Rocher  t  . 

'  Il  me  parott  d'autant  plus  convénable  d'adopter  Je  nom 
de  Rocher  -  Navire  ou  SaU-isUnd,  que  ,  à  une  assez  petite 
dbtance  du  Détroit  d'Entre  Banca  et  Billiion,  par  50'  de 
Latitude  Sud  ,  sur  la  Côte  Orientale  de  Sumatra ,  se  trouver 
située  une  autre  Tree-island  qui ,  sur  les  Cartes  hênçmes , 
porte  le  nom  dUe  aux  grands  Arèru, 

d'autre 
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d'autre  part,  Donklin  qui  a  passé  entre  \q  Radier  17^1* 

et  Gaspar ,  tant  en  allant  qu'en  revenant^  et  a  Décembre* 

mouillé  -à  sa-  sortie  du  Canal  ^  a  toujours  eir  20  ^3* 

brasses,  sott  qu'il  ait  passé  plus  lom  ou  plus; près 

de  Tua  ou  de  l'autre  :  Cooper ,  qui  y  a  passé  en 

venant  du  Sud»  a  eu  égalemem  19  ou  20  brasses  ; 

et  quatre  autres  Y aisséiaux^Cgiuius,  le  Royal  Aéaîral, 

le  Hat&k\  de  compagnie  avec  le  Ponsbome ,  etk  ' 

Sulivan ,  ont  eu  le  même  Brassiage,    '  ' 

'  Cependant  Iq  capitaine  LarAins  nous  dit  dans' 

son  Journal  (  page  4  ) ,  que  «  Don  Jurni  de^  Urelia , 

commandant  lu  Vaisseau  le  Saint  -  Louis ,  qui  a 

passé  septébis  le  Détroit»  eC  qui ,  dans  deux  de 

ses  Voyager»  l'a  paàsf^'eiltre  Rochtr  -  Na^e  et 

Gaspâr ,  iuî  a  ^if  que  ;'  dans  un  de -ces "deux. 

passages  ,  il  avoit  eu  quelques  Sondes  de  quatre 

brasses  »:  et  jL^rA/ffx  con|:kit  de  ses  conversaittons» 

aVéc     ^Navigateur »^  que "«p  Quoique  ;ie  Hûw^  et, 

fe  S'ttlivàn\\\  n'avoit'pas'Connoissance  des  autres  )  , 

y  ayeni-psssé  sans  éprouver  aucun  accident ,  on 

ne  voit  ^citne  raison  dé  cov^liler  à  quelqu'un  de 

les  htt(ief  'i>,  •  •    '  ■  ^ 

On  })eui  ojjposer  à  cette  conclusion  ,  que  ,  sur 
douze  Routes  connues  dans  ie  P étroit  de  Gaspar, 
cinq^^  sèuiehrèm  passènt 'entre  Rocher'-- Afaitire  et  htî 
Pointe  Éft'êe  Bûrrèà,-  ei  les  sept  auties.»  entne 
Caspaf^t  Rocher  -  Navire  ;  qu'aucun  des  Vais- 
seaux qui  dit  pris  ce'dernier  Passage  »  n'y  a  trouvé- 
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ijft*  moins  de  i&je--neuf  brasses.  Neseroit-il  pas  possible 

Décembre,  que  Larkins  et  [/relia  ne  se  fussent  pas  bien  en* 
,^3-     tendusj  que  celui-ci  eût  eu,  ainsi  qu'il  {e  disoit» 
quelques  Sondes  de  (juacrc  brasses  ;  n^is  qu'il  n« 
les  eût  tcouvées  qu'aprh  im,  mtî  éhi  Passage!  £t, 
,      en  effet,  il  a  pu  tii  avoir  de  ce  petit  Brassiage, 
si ,  après  avoir  débouquc  ,  il  a  continué  de  se 
dkige^  demie  Nord  ^ Mofd  quart  Nord^Ouest, et 
qu'il  se  soit  trop  approçM  desBasrfonds  ou  Écueils 
'qui  sont  situés  sur  ces  directions  pour  le  Vaisseau, 
qui  &oft  pax  le.  CanaL .d'^uu^  Rocher ^,î^fivke  e^ 
Caspeir»  Au  surplus»  je  neiYerrois  Aicnne  taison 
"  de  préférer  ce  Passage  étroit  au  beau  et  grand 
Passage  qui  est  QU\Gït,$ïi>^t^-  Rocher  -  Navire  et  1^ 
Pointe  £st  de  Ba»c^,,h  i|için>  qii^  ia  di^eçt^a  du 
venty  w  quelque  ctrçoa^ance  particulière  ^  ne 

/  décidassent  à  doiinei  ia  ])référence  au  premier.  LsH 

position  un  peu  incertaine  44' g'^'Uidtf^cueii  da 
Warnm^-'Muiittgs  et  Vexif^ence  soupçonnée ;,de[ 
quelques  autres  dans  son  voisinage  ^  doivent  éloi-» 
gner  les  Vaisseaux  qiji  viciiueiu  du  Nord  ,  de 
prendre  ia  Passe  entre  Gaspar  et  Rochitr^f^ùre 
oe  qui  d'ailleurs  ne  fait  qu';alQnger  InuAU  wf^t  le 
chemin  -:  et  ceux  qui  viennent  du  Sud  ,  s'ils  . (1^* 
bouquAOt.  à  la  foi  du  jour  ,  doiveut  Ç^^in^ire^de» 

se  trouvée  eoibarras^Si  niw».  P*r  /iç«#Pf»aflf,.rfH 
Nord  de'^ar/uir«  dont  le  noinbce  erUa,.  position 
ne  sont  pas  encore  bî^a. .  4<iieie^^}|i^  i  tf^^  il 
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convenoit  d  établir  comme  une  vérité  ,  en  oppo*  ^79^* 
sition  au  doute  mis.ïen  avant  par  le  '  capittine 
Larkint'  sur  le  rappo#t'de  Don  Jvan^  de  Ureita, 
que  les  Vaisseaux  qui-  se  verroient  obliges  de 
passcr^eI)lrâ:'{?^flpllr«l  i^ker'^Nanrr^i^wipta,  s'y 
engager .  avet  "sécurité  •  et:  ;]que  »  par^teif t*»  41s  -  y 
tiouveioat  un  bon  Bràssiage.  v   •  •      ^   ^  : 

•7,^  Montagne  de  Reconnoîssance  de  Banca. 

Le  capiditiè  li^i;»h  paroh'  <^ot¥vafnctf-^e^^k 

Aioiuàgne  qur  sert  de  Reconnoîssance .  sur  Banca 
pcrufJe^  V^ii^eaux  qiii  viennent  du  Nord,  eat  la 
liieme,'^  à^'ea  juge^,  •'^U«tlV  )>^J5a  ligure 'et  sa 
situation ,  '  que  la'  Montagne  de  Parmasan  (  <>ù 
mieux  Parmissang  ou  P^rm'usang  )  qui  se  voit  du 
Détroit  Àé  Bama  (  pag^;  -)»  er  Â  »  'de*  isoti- Journal 
•  Jë  :n;è  ^bU  'partâg^'Céltis  opinion.  -Lès' detot 
MuiUagiies  sont  ^  à  ia  vé#it^',  Situées  Sur  Je  mé*iie 
Parallèle  { env  iion  2'*  J^^'^ud^^'du.inokis  à  en 
juger 'par* là  •Latiéude<qtte'Itfs  Can^s  âssîgnenii'aà 
Permittang  do  'Dêtr^t  de  B^nik ,  pnr  celle  que 
^divers  ftfelèverftehis  donnént  'à  la  Muiiiagae  de 
BfiiomôissàniC€i  dil  j^éihtk^  iié-  Gasperi  'maïs  »  en 
coRmleant  lek  mêines/GaiftésV  'Ortrî  y  voit  ^  que  fe 
Mont  Permissang  du  Déirok  de  3artccr;  *shaé  dsîM 
le  Sud  et  trcs-prlès  de  la  Rivière  qui  pof  le  ie 
même *hô'm  ;  est  très-^ai*  éloigné;  de*  Itf  C^te  'du 
DéttoiC^^Qlii  rî( l'on  ^jklm^^       sa-  ^(ii«tlib»^~  ^si 
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1791.  bien  indiquée  sur  les  Cartes,  il  se  trouveroit  à 
Décembre,  une  distance  de  plus  de  cinquante  Aîilles  de  la 
Pointe  Est  de  Banca  dans  le  Détroit  de  Gaspar  ; 
et  cependant  les  Relèveniens  croisés  de  Wilson, 
ainsi  que  ceux  de  Chànai,  ne  donnent  que  vingt 
ou  vingt-un  Milles  au  plus  ,  pour  la  distance  de 
la  Pointe  Est  de  Banca  à  la  Montagne  de  Recon- 
naissance  :  il  reste  donc  entre  cette  Montagne  et 
le  '  Mont  Permis  sang  du  Détroit  de  Banca ,  une 
distance  de  vingt-neuf  om  trente  Milles.  ... 
•  Quoi  qu'il  en  soit  de  cette  opinion  du  capi- 
taine, Wilson  ;  ce  qui  est  ceritain  ,  c'est  qu'il  aperçut 
ia  Montagne  du  Détroit  de  Gaspar^  du  Parallèle 
de  2°.  03',  c'est-.à-dire ,  d'environ  lO. lieues  de 
distance  ;  et  i|  ajoute  qu'elle  peut  être  aperçue 
d'un  éloigneinent:  beaucoup  plus  grand  (  page  4 
de  son  Journal  ).  Le  .Solide,  dit  le  capitaine 
Chanal ,  n'en  éioit  qu'à  7  lieues  de  distance ,  et 
à  trois  ou  4  lieues  seulement  de  1?  Côre  ,  lorsque 
l'on  commença  à  découvrir  -la  Montagne  de 
dessus  le  Pont.  11  paroît  que  la  distançe  d'où 
elle  peut  êire  aperçue  varie  beaucoup ,  selon  que 
le  temps  est  plus  ou.  mpins  clair  ,  plus  ou  moins 
couvert;  car  le  Sulivan  y O) on  les  Brisans  situés 
au  Nord  de  la  Cô^ç  iSepte;ptrionale  de  Banca ,  et 
une  des  petites  îles  qui  sont  plus  Sud  que  ces 
Brisans  ,  sans  qu'il  lui.  fût  possible  de  distinguer 
les  Terres  de  Banca  [ci-dQwsdU  page  1  50  Note.' 
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JLa  Montagne  de  Ktccmtàs$am€  est  d'pné  I>e]{e   1 79 1  ^ 

hauteur  ei  d'une  ioime  régulière  (  WiUon.)*^  Décembre, 

8.*  Pointe  Est  de  Banca. 

Cette  Pointe  se  fait  remarquer  par  un  Mon- 
drain  éievé*,  arrondi  \        en  anglais]  et  couvert 
d'arbres-  :  on  l'aperçoit  de  loin  ;  et ,  soit  ■  que  Pon  * 
vienne  du  Nord  ou  du  Sud,  elle  scf  piaésente,  è 
la  première  vue  ,  sous  l'apparence   d'une  île  ♦ 
(Wdson,  pages  5,  ai.  etaj  ).         '       '  i  * 

On  voit  au  large  de  cette  Pointe  »  «a  venint 
du  Nord  y  un  Rocher  blanc'et  perpendiculaire  qui 
se  montre  sous  l'apparence  d'une  voife  (  Wilson  ,  ■ 
page  25  ).  Elle  est  d'ailleurs  cernée  de  Hociiers 
élevés  y  blancs  et  taillés  en  flèches.,  qui  ne  pa* 
roissent  pas  porter  au'< large  (  Wilson,  page  4)»  ' 

Le  capitaine  Chanal ,  au  moment  où  il  reievoit 
Caspar  par  Rocher-Navire  à  i'£st-Nord-£st,  .eLla, 
Pointe  Est  àt.  Banca  ,  an  Sad«^ud*Ouest rumfai 
Sud ,  apercevoit  un  îlot  dans  le  Sud  de  cette 
Pointe,  ... 

« 

île  du  Milieu  [Passage  Island,  et  quelquefois^ 
Long -Island  y  suivant  le^  Anglais}. 

C'est  ici  ,  entre  la 'Pointe  Sud-Ouest  de  l'île 
du  Afilitu  et  la  Pointe  Nord-Ouest  ^às  la  Presqufile 
de  Sel ,  quW  proprement  îa  Passe  de  fOuest  ou 
le  Détroit  de  Gaspar.  Sa  longueur  est  d'environ 
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1791;    6  Milles ,  et  les  deux  Pointes  gisent ,  Tune  à  Végînd  ' 
Décembre,  de  l'autre,  Sud  56"  J  Ouest  et  Nord  56^  ^  Est. 
'  ^3«^     Le  «SV//^^  a  mouillé  dans  le  milieu  du  Passage  sur  '  • 
17  brasses  d'eau  fonci  de  sable  et  gpvier. 

WUsun  qui  ,  comme  le  cdpitaiiie  Alarchand , 
prit  sa  route  par  le  milieu  du  Canal  et  s'y  en- 
•  tterîttt,  eut  des.  Sondes  très-régulières  ;  et  le  Canot 
qui  sondok  à  une  encablure  de  distatice  du  Vais- 
seau ,  entre  ïe  Vaisseau  et  la  terre  ,  eut  constamment 
les  mêmes  Sondes.  (  page  2  5  de  son  Jourjial  }• 
,  «  :  L'île  du  Milieu  est  une  ile  iongiie  et  couverte 
d'afbres  :  plusieurs  Mondrains  ou  Monticules 
isolés  s'y  font  remarquer ,  et  lui  donnent  de  loin 
l'apparence  de  plusieurs  îles  (Ibid,)*  . 

La'pêttie  île  qui  est  située  à  l'Ouest,  et  près 
de  la  grande  ,  n'en  paroît  dctachée  et  ne  se 
montre  comme  une  île  y  pour  un  Vaisseau  qui 
Tient  du  Noxd ,  que  Iors<)u'elle  reste  au  Nord  : 
ilors  on  voit  lés  rochers  quM'entoui^t  se  projeter 
dans  l'Ouest  à  quelque  distance;  ils  sont  de  même 
nature  que  ceux  qui  bordent  la  Pointe  Est  de 
Bmca\Ihid»  page  5).  C'est»  sans  doute ,  de  ces 
ihême  rochers  que  Witson  veut  parler,  lorsqu'il 
dit  (page  27)  Plusieurs  rochers  blancs,  et 
vraiment  remarquables  »  se  montrent  détachés  de 
i'ile-du  Afititu,  et  fêtés  à  une  certaine  distance; 
ils  sont  droits  et  taillés  en  iieches  de  clocher  ou 
ea  .aiguiiles 
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Le  capitaine  CAanai  remarque  pareiiiemeût  qu'il  1 79 1 . 
M  vit  Ja  petite  ile  commencer  l*se  dîétàchër  de  Décembrt* 

ia  grande,  que  lorsque  la  premitie  lui  le^toit  au 
Nord  17°  Est.  . 

Le  capitaine  Stepken  Williams  du  Sulivan  (étant 
à-pea-près  dans  ie  milieù  du  Passage  )  releva  Hte 
du  Aff/ieUf  qu'il  nomme  Long-Jsland ,  du  Sud  9* 
Ouest  au  Sud  75)*  Est.:  «  Et  dans  cet  arïgie  de 
Relèvement»  se  trou  voit  renfermée  »  dit-il»  une 
petite  lie  qui  est  éloignée'  de  4  èu  5  Mille»  de 
ia  Pointe  Sud  de  la  grande  ».  (  Cette  distance 
n'est  pas  de  a  Milles  ;  prise  de  la  I^ointe  du 
Siui*Onest  de  la  grande  à  la  Pointé  Nord  de  la 
petite.)  ce  Une  chaîne  de  rochers,  continue-t-il , 
prend  naissiuice  à  ia  Pointe  Sud  de  la  pcdie  ile» 
et  ft*étend  à»  i  Mille  7  att  large  de  cette  Pointé  : 
une  autre  chaîné,  d*un  Mille ^ de  longueur,  part 
de  sa  Pointe  du  Nord  ;  et  au  milieu  de  ces  ro- 
chers »  on  distingue  une  petite  ile  de  sable  faJahc. 
J'éprouvai  ici  un  Cotirani' -ipii^  me' portoit  avec 
tant  de  violence  directement'  sur  ia  eôte  de  t'tfe 
du  Milieu,  que  ce  n'est  pas  sans  quelque  peine 
que  »  avec  le  vent  à  l'Ouest  -  Noni  «  Ouest  »  je 
parvins  4  doubler  sa  Pointer  ^^Mérldionjtle  * 

Le  capitaine  Cooper  dit,  dans  une  ^^ote  écrite- 
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364.       .        V  O  V  A,C  E  : 
1791.    sur  sa  Carte,  que  la  Pointe  Sud-Est  de  l'iledn 

Dcccinbrc.  Mïlku  est .  forniee  de  rochers  contre  lesquels  la 
^3*  mer.  ,bat^  et  que  ces  rochers  sont  par^itement 
blancs ,  comme  s'ils  i^toient  de  sel*  Çene ,  Pointe 
du  Sud  -  Est  n*est  remarquable  que  pour  les 
Vaisseaux  qui  prennent  la  Passe  de  l'Est ,  ap- 
pelée    JDé^roii  dt  Cléments  ^  k  l'Est  de  Tîie  du 

'     10,^  Presqu'île  de  Sel.  ' 

P^u^iE^lts  Caries     Plans  anciens  font  de 
cette  Péninsule  une  île  sous  le  nom  d'île  de  Sel 

[  Salt-Jsldtid  des  Anglais  J;  mais  les  Relèvemens  et 
ies.ren>sM;ques.  des  Navigateurs  modernes  donnent  à 
peu-px^s  la.ç$rtitude.que  cette  portion  de  terre  esf 
liée  à  la^raftde  terre,  à  l'île  Banca ,  par  des  terrains 
as^.b^s ppjyr  que^  d'une  certaine  distance,  ils  ne 
|oien$  pas  apiçrçus.  :  V^st  particulièrement  l'opinion 
du  capitaine  Cœjter  qur  a  attaqué  les  Détroié  par  fe 
Sud  ;  li  du  que  le  capitaine  Gaspar  a  eu  tort  de 
fiyrfi  de  CQite  , partie  «saiiiaDte  de  l'île  de  Borna 
une  iie  •  diMinct^  ft.'jsépuât.  (page  a^i/  de  son 
Journal  ).     '  '  .  • 

Les  deux  îles  situées  au  Nord  de  là  Côte  Sep- 
tentrionale .de  Ja.P/esqu'He  de  Sel  ne  donnent  lieu 
\  aucune  remarque  :paritctiltère  :  ferehvoîe.à  ce 
que  j*ai  dit  ci-devant  de  leur  position  à  l'égard 
de  la  grande  terre.  {  F,  ,ipo.  parag.  IX.}  La  plus 
grande  >  qui  est  aussi  la  plus  Qrientaie>  est^  d'une. 
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hauteur  moyenne  et  couverte  d'arbres.  {  WUsong  1791* 
page  25.)»  Décembre. 

On  n*a  point  encore  reconnu  le  Golfe  qui 
s'enfonce  dans  les  terres  entre  la  Pointe  Est  de 
Bdnea  et  ia  Pointe  Nord^Est  de  la  Presqu'île  de 
Sei;  mais  on  a  lieu  de  croire  qu'il  est  rempli  de 
Bas- fonds  et  semé  d'Écueils ,  si  l'on  en  juge 
d'après  les  Sondes  qu'eut  le  capitaine  WUsonr 
lorsque ,  roulant  exécuter  le  projet;  de  mouiller 
à  la  Côte  de  Banca  et  de  reconnoître  le  Golfe  , 
il  se  porta  trop  à  l'Ouest  dans  le  5ud-£st  quarl 
Sud  .  de  la  Pointe  Est  de  i'î|f  ;  le  petit  Brassiage 
'  auquel  il  se  trouva-  subitement  réduit,  le  força  de 
mouiller  et  d'abandonner  le  projet  de  :>'ea^ager 
dans  le  Golfe  (  ci-dev-.  p.  244  ,  Note  '  ). 

Sur  la  Carte  de  Gûspitr  (  N.^  48  de  la 
Edition  du  Neptune  Oriental  de  ^  Apres  ) ,  la  Pres- 
qu'île de  Sel  est  représentée  comme  une  île  sé- 
parée de  Banca  par  sut  Canal  de  lo.i  12  Milles 
de  large  ;  sa  Côte  Orientale  est  meublée  d'ua 
grand  nombre  d'îlots;  et,  entre  sa  Côte  Occi- 
dentale et  la  Côte  de  l'£st  de  Banca ,  est  jeté 
un  .Archipel  d'autres  pietttes  îles.:  mais  il  parole 
que  ces  flots' et  cet  Archipel  sont  un  produit  de 
l'imagination  de  Gaspar  ;  et  l'on  voit,  d'après  sa 
Route  tracée  sur  sa  Carte ,  qu'il  n'a  pas  été  à 
portée  de  prendre. connoissance  du  Golfe,  ni  de 
voir  distinctement  une  partie  de  la  Cote  .Orientaib 
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1791,  de  Banca,  que  ks  Navigateurs  modernes  assurent 
Décdnbm  ne  pouvoir  être  reconnue  du  milieu  du  Canal. 

^3*  Wilson  nous  dit  que,  se  trouvant  à  5  ou  6  MHÎes 
de  distance  ,  dans  l'Est  6°  Sud  de  ia  Pointe  Est 
de  Bancd,  ii  n'avoit  point  de  vue  de  terre  entre 
le  Sud^Ou^  ét  le  Sud^Sud-Ouest  \  rumb  Ouest, 
et  que  lâ  Côte  de  l'île  va  se  perdre  dans  une  Baie 
profonde  dont>  à  la  distance  où  iLen  étoit,  il 
AVperçevoit  p9&  le  fond  (page  23  de  son  Journal  )• 
Ce  n*est  que  lorsqu'il  fût  parvenu  à  environ  6 
Milles  dâns  le  Sud  2.8*  Est  de  la  Pointe  Ociemaie 
de  Banca ,  que  ïoif^  commença  à  a|)ercevoir  le 
foad  de  la  Baie  y  mats  seulement  ét  haut  des  mâts» 

^  Ibid.  page  2.   .  )  .     •      .  •  .    ■  • 

Le  Ressif  de  la  Pointe  N9rd^Est  de  ia  Pres^ 
qutlet  de  4£r/ Write  une  attention  particulière. 
'  Cetté  Fointe ,  dit  W^sw  [Ihlâ.  page  y  ) ,  est 
cernée  de  Rochers  semblables  à  ceux  de  la  Pointe 
Est  de  Bmcài  lorsqu'ils  sont  vus  de  face^  ils  se 
des^nent  en  taches  bhmcliâs^  sur  ia  tci re  qui  !sei^ 
de  fond  au  tableau  ' ,  èt  Hs  présentent  des  . Pointes 
élevées  »  écores  et  taillées  en  Ûeches  :  ils  ne  pa- 
i^issent  pas  s*éfen  jre  fort  loin  large  ;  et  cotaime 
ils  sont  apparent ,  ils  ne-  sont  pas  dangéreux.^ 

*■  I   I  1 1       .1     I  I  l'r    I  I  wt    1 .    ■  I  III    II  II  I  II  II  Mil— — » 

'  H  est  probâble  t^ue  la  couleur  ces  ruchers  ,  qui  ont 
l'apparence  de  Rochers  de  Sd ,  fit  donner  originairement  à 
cette  partie  saillante  de  BaBca,  ^ui  fut  prise  pour  une  jl«  , 
le  nom  à'iltde  Sel,   


DE    M  A  R  C  H  A      D.  ^6/ 

Il  n*én  est  pas  de  même  du  Ressif  qui  prend  i  ^9 1  « 
naissance  à  cette  même  Pointe,  «c  If  porte  k  l'Est  D^cembn. 

et  à  I  jViiile  au  large,  nous  dit  Wilson  (  Ib'ul,  page 
)  ;  ii  resserre  le  Passage  entre  cette  Pointe  et 
l'extrémité  Jv^-Oml  de  l'île  âuMifku,  etiç  réduU 
à  y  Milles  au  plus.  Plusieurs  des  Roches  qui 
forment  le  Ressif,  sont  élevées  au-dessus  de  l'eau, 
de  la  hauteur  du  corps  d'itfi  grand  canot  de  Vais* 
seau  :  elles  doivent  être  plus  ou  moins  décourertes 
aux  différentes  heures  de  la  Marée;  mais  je  n'ai 
pu  distinguer,  continue  Wi/soit,.sif^\i  moment  ou 
je  me  suis  ti-ouvé  par  le  travers  de  ces  roches , 
c'étott  le  temps  de  la  haute  iher  ou  celui  de  la 
mer  basse.  Pendant  que  je  les  prolongtois,  ia 
Sonde  indiquoit  constamment  un  fond  de  roche 
qui  probablement  traverser  le  Canal»  sur. des  pro- 
fondeurs variables ,  et  va  se  joindre  à  Tile  du 
Alilieu  On  est  bien  porté  à  adopter  cette  opinion 
de  Wilson,  lorsqu'on  voit  que  l'île  éd.. Milieu ,  à. 
l'opposé ,  présente ,  dans  sa  partie  du  Sud  ^  des 
Rochers  dctachés  de  Tîle ,  qui  ont  ia  incme  forme, 
îa  même  apparence  que  ceux  qui  cernent  la  Pointe 
Nord-rEst  de  la  Presqu'île  de  Sel.  (  Wihûn,  p*  ^2.  ) 

On  ignore  jusqu'où  le  kessif  peut  s'étendre 
dans  le  Sud^  mais  son  étendue  dans  le  Nord  est 
mieux  connue  :  le  capitaine  Lûrkins  fut  i  portée 
de  l'examiner  de  plus  près  qu'il  n'eût  voulu  ;  aoii 
Vaisseau  tûuclia  ^ur  la  t^te  du  Ressifl . 


3l6û  v'o  y  a  g  e 

i7piv  «c  Lorsque,  dit-ii,  j'eus  relevé  mon  Vaissesia 
D^cenil>re<  de  dessus  TÉcueil  du  Wamn^  Hûstîngs ,  je  filF 
route  pour  le  Dttioit.  Je  me  dirigeois  sur  le 
milieu  du  Canal  ;  mais  ayant  eu  une  Sonde  de  i  o 
brasses  y  je  me  décidai  à  passer  à  environ  cinq 
Milles  de  distance  de  fa  Côte  du  Vent  '  ou  de  Itle 
de  Sel  (la  Presqu'île).  Je  gouvernai  en  consé- 
quence ,  ayant  de  cliaque  bord  une  ligne  de  sonde 
à  la  Mer;  et  des  deux  bords, 'feus  constamment , 
»  sur  un  chemin  de  trois  lieues  ,  un  Brassiage  de 
I  j  à  i6  brasses.  J'étois  poussé  par  une  jolie 
Brise  du  Nord'£st  qui  me  faisoit  filer  5  nœud^ 
à  l'heure ,  et  fa  Sonde  venoit  d'annoncer  i  y 
brasses  ,  lorsque  ,  lout-à-coup ,  le  Vaisseau  tou- 
clia  :  heureusement,  il  ne  ût  que  toucher  et  ne 
fut  arrêté  qu'un  instant;  et, -à  ce  même  instant ,» 
!a  ligne  de  tribord  (  du  côté  de  fa  Presqu'île  de 


*  Le  cspitdiie  Larkins  nous  dît»  quelques  lignes  pliu  bas , 
i{ue  le  vent  souffloit  éu  Nord-Est  .•  ainsi  U  Cote  du  Vent, 
par  rapport  au  Vaisseau ,  seroit  plutôt  celle  de  nie  du  Milieu 

que  celle  de  la  Presqu'île  ;  sans  doute  que  par  l'expression  de 
Cote  du.  Vertf ,  il  veut  designer  la  parlie  lie  la  Prcit|U  jlc  4UI  , 
avec  le  vent  de  Nord-Est ,  se  trouve  au  vent  du  reste  de  ceue 
même  terre,  c'est-à-dire,  sa  Pointe  du  .Nord -Est.  Mais  on 
r'entend  pas  encore  bien  comment  Larcins  qui ,  suivant  son 
ïappTrt  ,  avoit  l'imention  de  prendre  le  mil/eu  du  Canal ,  lequel 
n'a  guère  plus  de  n'x  Milles  de  large,  vouioit  se  tenir  à  n'nij 
Milles  de  distance  d'un  de  ses  cotés  :  tout  ce  qu'on  peut 
lonciure  de  son  récit ,  c  est  qu'il  s'étoit  porté  trof  à  l'Ouesu 


f 
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JV/  ]  ne  donnoit  qàe.  quatte,  brasses  ^ .-tandis. c{u*en  i7pi« 
même  temps  celle  .de*  l>âbord  en  donnoit  é^n^f.  Je  Déciembve; 

laissai  sur-le-champ  tomber  une  ancre  sur  9 
brades  ^  fond.  J'envoyai  le  Canot  couder 
entre  -  le  'Vwsc^tt  •  et  la  Terre  ;  .et  :  il  icouva  7 .  et 
10  brasses  :  mais  comme  ^'aperçus  dans. le  Sud 
^. Sud- Est  une  Roc-he  que  je  n'avais  pas  encore 
vue.,  je. rappelai  le  Canot  à.hoi:d,.«â.|e  mie  dé-r 
ctdat  à*  me  ^prieff  dails  >r£st«  podir  {>readre  et  temc 
exactement  le  raHieà  du  Canal ,  par  lequel  je 
sortis,  enliii  sans  éprouver  d'autres  accideos.  (  Voye^ 
ie  Journal  de  I^arkias.,  page         » .     .  . 

Lë,  capitaine'  Cooper  a  porté  s«r  sa  Carte , 

parallèlement  à  la  Côte  du  Sud^Est  de  rjle  ^de 
Bmca.j,  et  à  3  ou.^4.  Miaes.^de.u4^^^  une 
ligner,^, Soi|çJjps.^„  X^rU^t^  4^*8*;  ài  ITÎ  bms^s  : 
l'a^tçîicçe  sur  te.  ir^pport  d'un  Pilote  Portugais, 
S.'  Barbe  ' ,  qui  lui  a  aussi  indiqué  deux  longs 
Bànf:scjpùiraiièlei^à3€ietiè  ligne  »  et  ptlxa«ujliurge  d^4n- 
vir<Mt«3  'Milieu*  ^Lë^Sorlugals  tuti'a  dBt'qite  quel- 
quefois il  a  vu  la  Mer  briser  sur  ces  Bancs.  f  JVotc 
àxiu^L  Ul  Catlt.  45&-Cooper.^  „  _  . 

s 

'î-r  2Âinsi  écrit  dan5  J'Origtnai  :  X»"  est  wns  doute  l'abrégé 
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1791.       li  ne  s^ra  pas  inutile  d*indiquer  ici  les  difFé- 
Décembre,  rentes  Terres  <{ui  se  présentent  i  ia  vue ,  quand 
on  esc  sotû  ' du  ^Détrok  dt  GàSfor  en  wnam  du 

Nord  ;  cette  indication  peut  également  servir  pour 
ies  Vaisseaux  qui  viemient  attaquer  les  Détroits 
par  le -Sud»'  "  - 

Au  ni0*i«m  '  oïé;  le  capitaine  lP/7/0ii  relëvoit-fa 

plus  Oneiikile  des  deux  îtes  situées  au  Nord  de 
la  Presqu'île  Sei,  par  la  Pointe  Nord- Est  4e 
celte  Pres^'ildi-au  Nord-Ouest l^ord^ret  que 
|a  petite  Jle' située  4  rOuest  de  rîle  du  AfiHeà  ^  à 
peine  visible,  iui^  res.toit  au  Nord  quart  Nord-» 
Ouest  f  ii  relevoit  aussi  : 

Au  N.  F..  J  N. ,  une  très- petite  île  couverte  d'arbres | 
Au  N.  £.  4  rumb  Nord .  une  antre  tie  ; 

•  Att  N.  E.  l'rtiniB'Ew,  ime  àÎBtrfr^las-élo^gn^e;" 

Au  N.  E.  ^  Est ,  une  auti  c  fie  plus  grande  ;  etpar-délà 
celle-ci',  !*une  par  i 'autre,,  une  cin(][uième  îie7  - 

•  Au  5.  Ef^riiml»  £st,'etteore  «oe  iutrr tie  qhi y  v«é 

•  ^  dë  ^isâls<4é  l^eht ,  .avoit  j'ap^mnce  *shâ^h 

arbre  isolé  * ^"'^         *    -  ^  ' 

'  Pu  iSord  au  Nprd  ^  Nord-Eât  .i  rumb  Est,  les 
.  :  extiéfaitëb  de  l'île  •  du  'MUiéu  .^scjae  ^ecdaes 
d^iu  ■«i.%bratiiilu'd-é  1  .  i         t  !  ?  /  »     "  ■ 


"  *  Ces  petîtcs'ltes'  composent  \€t  deux  Grtfupes  située  dans 
SiÎ4l4Eii  àm       d»  AflÊ^ra,  «t.:  fôirdnflnt  «vco  cette  'les 
Passa  du  Démit  dt  Clmms».      •  («v      -  .  \,  .  '. 
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Il  rekvoù  9  &\  même  t^mps  du  côté  de  l'Ouest  :    1 79 1  • 

J^.  rOocst  i  rumh  Sud  la  Pointe  b  plas  Méfidionale  à  ^^««^ 

.  vue  de  Tile  de  Banca  ;  et  de  cette  .  pqsitipn  ,  cette 
Pointe  paroiS50it  détachée  de  i'iie  et  isolées 

La  Partîè  JMléridionale  de  Bmca,  qui  s'étend 

depuis  la  Pointe  Sud^Elt  de'AiL  Presqu'île  jusqu'à 
ia  dernière  Pointe  du  Sud-Ouest  de  Banca,  à  vue, 
ferme  une-Baie iqûi  doii être  as|ez  profittidei  car» 
de  dessus  le  Pont^  on  œ  voyoft  pas  ia^  terrer  qui 

fie  les  deux  Pointes  ;  ei  ce  n'est  que  du  haut  des 
mâts  qu'on  pouvou  apercevoir  ie  ^ond. de  ia Baie; 
Cette.|>artie  de  Ttie-de  Manca  priésenipit  un  vidf 
au.  miiien  duquel.- i&Vlève  un.'JVlQiidraih  très*» 
remarquable  qui  resipit  à  l'Ouest  |^  Nord -Ouest 
I  rumb  Novd  du  Vaisseau  i^WHsê^-  i-avQÎt.  relevé 
précédemmenii»  Bvanii  d*kvoir  f>assé,Ie  Détroit  ^  ail 
Sud  50*  Ouest,  par  Tîle  la  plus  Orientale  des  deux 
qui  sont  situées  au  Nord  de  la-  Presqu'île,.  Ce 
Monficain'  seyt  y*  av.ec  les.  îles  de  /4  Mffonnmsmità 
qui  lui  restent  à-peu-près  dans  l'Est-Sud- Est  y  i 
fairô.reconnoure  les  deux  Dt  troits ,  lorsqu'un  vient  . , 
ciierches  i'uu  ou  Tautre  par  Je.  â^ud     .  - .  ... 

'  .^11,  jeunt,  les.  yfi\\x  m  U  Vue  de  la  p^jTijk  méridifinaie,  dtM 
Détroits  t  prises  par  Dorddin  (  ri.  X.ll)  ..  on  vbit  qu'il  est  • 
£icilé  à  un  Vaisseau*  venant  du  Sud ,  de  recbnnoître  le  Cfhrétt 
dt  Gasfor,  qui  est  la  premièré  Ouverture  qiîi  4e  présenté  dii 
cdié,  de  i'Outst,  et  kAwnsn  iaqueU<t  on  «pctfQÀI'dmf  Tdoiv 
gamnen^  U  IniMte  tner  mu.  N^rd  dçs  D.itroiUi    .  .  .1 


2,^x  VOYAGE 
1791'.    •  De  la  position  où  se  ti^iivoii'i^//^0ff,  on  aper-  v 

Décembre,  cevoit  aussi,  du  haut  des  mats  ,  une  île  qui,  par 
*3*  rapport  au  Point  d'où  se  faispient  les  Relèvemens, 
paroissoit  à  uir  deini-^rumb  plus  S  ad  que  la  Pointe 
du  Sud* Ouest. de  Banca^  yxi^  ^  cpie  Ton  relevoil 
(page  précédente  )  à  rOuest  ^  ruinh  Sud. 
,.  Deux  heures  demie  après  avx>ir  £iit  ie& 
Jlelèveihens  que  je .  viens  de  ::jaipporter.v.  et  au 
snomém  où  la  Pointe  du  rr  Sud-Ouest  de  Banca 
restoit  à  i'Oue&t- Nord  -  Ouest  7  rumb  Nord,  et 
VVùÉ  éxi  MUhu>^  sous  l'apparence  ciSun  Groupe  de 
petkes  lies ,  au  -Nord  ^  Nord>£st:,  tin  reievoit  une 
petite  île  qu'à  j)Line  on  apercevoit  ,  au  Nord -Est 
^  rumb  Nord,  et  luiç  auire.j.à  i'Est  \  rumb  Sud. 
£n  :  même,  temps  »  Oa  déoouviroit  dans  i^£âty  4tt 
haut  des  mâts-»  -de.  hautes''teiires  qui  dévoient  êlr^ 
celles  de  l'île  BillUon,',  :  <   •   i     ^  -  ' 

■ 

Dans  .  cettel  position*  v  lar  sonde  indiquoit  ly 
brasses,  d'eau^  (  Voye^  le  Joùmal  df  Wihm,  pages 

3  l   Pt  32.  )  •  '  '     .  •      ;•  1     i  . 

^  ...      -  -  »  ç"*  , 

1 2**  InégulûrUéS'  dits  Son^gs^  tdams  U.  Suddei  Détroits,' 

'  Le  capitaine  Larkins  y  d'après  son  expérience, 
indique  ,,aux  ^^Navigateurs  la.  Route  qu'ils  ont  à 
suivre  lorsque ,  venant  du  Nord  ,  îls  sont  sortis  par 

le  Détruit  (il  Gaspar.  «  Je  leur  conseille,  dit-il,  de 
ne  pas  gouverner  trop  Sud  ;  car  je  présume  que  , 

c'est 


D  £  ^  A  R  C  H  A  N  D.  'â^^ 

c*est  pour  avoir  tenu  cette  Uoute,  qu'après  ma  1791. 
sortie,  du  Détrok ,  foi  eu  des  Sondes  si  irrégu-  D^mbre. 
itères ,  que ,  piusieufs  fois ,  Ja  crainte  de  rencontrer  ^3* 
quelque  Bas-fond ,  m*a  décidé  à  meure  à  l*ancre. 
D'après  les  Sondes  que  j'ai  fait  prendre  par  ie 
Canot  y  du  .côté  de  la  terre  (  <Ie  Bmica  ) ,  je  me  sais 
assuré  qu'on  trouve  tm  trés--J)on  Brassiage  à  ia^ 
distance  de  5  lieues  et  demie  ou  4.  lieues  de  ia  côte 
Méridionale  de  ia  Prâ&qu'ile  de  Sil  (  il  ne  dit  pas 
dans  quel  Gisement).  Mon  avis  est  donc ,  continue- 
t-iJ,  que,  lorsqu'on  est  parvenu  à  4  lieues  de 
distance  eu  dehors  dans  ie  Sud  de  TEmbouciiure 
du  Détroit  (  sans  doute  dans  le  Sud  du  mi  -  canal  ' 
qu'if  s'étoit  décidé  à  suivre ,  ci-dev»  p.  26^  ),ênne 
gouvi^rne  pas  plus  Sud  que  le  Sud -Ouest  ' ,  jusqu'à  ce  . 
que  l'on  soit  parvenu  à  avoir  un  J^'oRii  vasûrd  »• 
(Voye^  le  Journal  de  Larkms,  page  4.  ) 
•  On  a  vu  dans  la  i?f/tff/Vff  du  Voyage  du  capitaine' 


'  L'Ougioii  porte  Nh  to  steer  ta  tke  Southward  of  S.  W  t 
«—  J'avoue  que  je  n*entefiicls  jNis  ce  que  veut  dire  ie  capitaine 
Larhins ,  lorsqu'il  conseille  àtiie  pasgoupemer  plus  Sud,queïîb' 
Sud-Ouest  t  ce  qui  signifie  ,  en  d'autres  termes ,  qu'en  prenant 
ie  Sud-Ouest  pour  point  lîxe ,  ii  faut  gouverner ,  à  son  égard  « 
ftiutât  vàrt 'l!(7w»r -que  vccsilc  Sud  ,*  car,  4i -riitspeotion  de 
Ja  Carte  des  Détroits ,  H  sembkroit,  au.  contraire ,  que  Ton 
doive  gouverner  plus  Sud  fue  It  ^S^'Ottist,  pnisque  ia  Houte 
à  Wuen  du  Swd^Outst  rapproohefoit  trop  dti  Bané'  dont  il 
.ptroit  qu'on  doit  .soigneusement  •  éviter  ie  ^pfsinage.  (  f^^e^ 
ci-après  ce  quVn  dit  WUi$nt] 


t 
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i7pi.    Afdrc/iand{  ï om.  Il  f  p.  ^20),  qde,  le  Décembre, 
Décembre»  le  Solide,  après  avoir  débouqué ,  et  se  trouvant  dans 
le  Sud  -  Sud  -  Est  et  Sud  ^  5ud  -  Est  de  la  Pointe 
Mcjidionale  de  la  Presqu'île  de  Sel ,  passa  subite- 
'    ment  de  17  bfasses  à  9  ,  fond  de  sable  et  gravier  ; 
et  que ,  de  1  o  heures  7  du  matin  à  1 1  heures  \ ,  les 
.Sondes  ne. varièrent  que  de  8  à  9  brasses;  et  de 
I  o  brasses  à  i  i  jusc^u'à  midi  :  à  cette  dernière 
époque  »  il  étoit  parvenu ,  suivant  TObservation,  à 
5**.  30'  de  Latitude,  et  n'aperce  voie  plus  d'autres 
terres  que  la  côte  Méridionale  de  Banca  qui  s*éten- 
doit  du  Nord  Ouest  ^  Ouest  au  JSord-Nord- 
.Ouest  X  rumb  Nord. 

Le  capitaine  VTilson,  après  avoir  donné  les 
Relèvemens  de  sa  StauoQ  E  '  ,  qui  ia  placeiu  sur 
sa  Carte  au  Sud  14**  Est,  et  à  environ  1  6  Milles 
de  distance  de  ia  Pointe  Sud^-Est  de  ia  Presqu'île 
de  Sel,  a^ute  :  «  A  3  Milles  dans  le  Sud-Sud-Ouest 
demi-rumb  Ouest  de  cette  Station,  Je  Brassiage 
se  réduisit  subitement  à  7  brasses  Fond  dur  :  je 
gouvernai  beaucoup  plus  près  du  Sud  ;  et  le  fond 
fut  trouvé  de  I  5  brassés  ;  je  gouvernai  au  Sud  \ 

'  La  Pointe  la  plus  jnéridiohale  à  vue  de  Vi\e*Bànca ,  au 
N.  ^2°  O  ;  ^  les  Tenccs-  eotre  la  ^ointa-Mont-Est  et  la 
Poînte  Smd-Est  de  la  Presquile ,  au  N.  1 O  ;  —  111e  du' 
Mlieu.  dans  réfoignement  •  et  ses  dtiiërentes. sommités  parois^- 
sant  comme  de  petites  îles an  N.  1 Est.  (  Jotirnal  de  Wtls»u  , 
page  3. ) 


é 
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et  ]>Qu.  de  ;ininuie$  apr^Sv».  i«  foi>d.  revint  à    bwses;:  .  { 75^  t  • 
■  je  portai  au  Sud- Est  q^art.$ud /durant,  ip^niî^tes^  .Vl^wy^kf** 
et  j'eus  1 1  brasses, f  Ffiifd  MS^^^  :^'  }e^^  ^3» 

au  Sud.:  :  '  i  U       ■  ^.  --AiV 

»  J.e  pQççlu^  de.cettff:irr4g,i^^rtté  dans  Ies.îiqi»d«fi, 
de  cette  :diinînution  de  Brasslage ,  et  de  la  rericontre 

d'un  Fond  dur ,  que  j'avois  ctc  pendant  quelque 
t^mp^  sMr  les  bords  de  ccgr^nd  Ba^ -fqn^  ,q\^ 
s'étend  si  loin  au  St^d  de  Manca  ».  (  Page  son 
Journ^i.  )  -1 

M.  Dalrj/njj/c   observe  dans  une  Note,  que 
■<c  i'e tendue. et  ^a, nature  de  ce  Bas-Jbnd  ne > sont 
pas  encoie  bien;  dél^rn^i^es et  que  Ton  a'a.,pa^  « 
la  certittidfE}  i^u'il  ^iiie.se  j[ier:à;nie  de.^^^/zf^  ». 

1  .  »  •  ♦  . 

<  ■ 

.  13.^  Du  Détroit  i/f . Cléments ,  ou  des  Passes^de^ 

en  vnnant  du  Sud  d  en  vtudnc  du  Nord-  , 

'!  ■  -'..'î:  '    ■  :*  »  ,  ,  vil       j  -  > 

La  Route  du  cftpitaîne  ÇpopEf,  ei)  venant  du 
Sud,  est, celle' qui  passe     plus  près  <ie  Itle.du 

.  yW/7/fi/  ,^à  2  Milles  sjeuiement  de  disiaiiçe  de  sa 

entrain^  litomief.Jes  pftifes:  îles  ,  qui  le-^voiei^t  ,à 
.  t'Em}?9uçl>,i^re  Méridioaale  dn'Péjitok^de  Çkmen^s 
.Kiyi  Jiasffige.  de  /'Est.;         i  .      ,    \  .  .  7 

.»  qWf rf?  ifiSDa{ié»¥ Jequel^il,  ts^  epçré 
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1 79 1  «  i  23  brasses  /et  qu'il  a  passé  à  1  Mille  ^  de  distance 
'Décembre*  de  {*rte  'qu'il  nomme  Sandy^Bearh'^iiiittHf ,  et  que 

Cléments,  ou  Robertson,  aj^pelie  simplement  ^T^w^y- 
Island  [l'île  de  Sable].  Il  ajoute  que,  au  Word 
de  cette  ile ,  Il  a  vu  l'^u  de  couleur  Verte,  et  que 
le  Pîfbfe  portugais jen- compagnie  duquèl  il  navî- 
gaoïty'S,'  Barbe  ,'\\xï  dit  que  souvent  on  voyoit 
briser  là.  mer  dans  cette  partie.  (  Page  2*2  du  Journal 

J'observe  qu'il  peut  être  vrai,  comme  l'a  dit  le 
Pilote  portugais ,  que  ,  quelque  part  dans  ie  Nord 
ét  Smdy-Beaich,  là  mer  brise  quelquefois  ;  mais 
que  ,  cependant,  la  Route  du  Htfyal^ Adkîtal  qvA 
se  voit  tracée  sur  les  Cartes  çt  le  grand  Plan  de 
Robertson ,  ne  passe  pas  à  plus  de  1  Mille  de  dis- 
lance au  Nord  de  Sanéf^Btach^  avec  un  Brassiage 
deip— -ab  —  19  et  22'brasses;*et>e]ùè  ée  Vaisseau 
a  mouillé  sur  19  brasses,  dans  le  Nord -Ouest 
de  cette  île,  et  à  i  Mille  seulement  du  fianc 
de  sable  qui  Tehtoure.  'Mais  les  m^M^s  -Cartes 
de  Rohcnson  marquent  dans  le  Nord  de  l*île ,  à 
2  Milles  de  distance  de. la  partie  Septentrionale 
de  son  Banc ,  'uiie  -séiite  de  Brisans  *q4tr^o£fcupem 
un  es^àc^de  |ilus  de  irMillès  f  suf-tirie^igne-l^oid 
et  Sud  ;  et  et  Ressif  se  trouve  placé  'en t4't:  la, 
Route  de  Cooper  [V  Atlas)  tt  celles  du  Royal- 
^i/wmi/,  i  enviit)iï  %ii  déflfii-Mflle^  de  dist^nefe  de 
4'unèet  de  ranue  dans  'leiir^pfiiV  ^ikixSè^é^rthé. 


D  E    M  A  R  C  H  A  N  D.     ,  ^j^. 
Il  paroit  donc;  qu'en  effet  ii  existe  un  Ressif  au  17^1» 

j^-cpnuiie  I©  Pilote  pottugaisi  Décembre» 
i*a  dît  au  capitaine  Cooper ,  mais  que  ce  Ressif  ^3* 
iaisse^  entre- lui  et  iiie  »  un  bon  Passage  »  sur  ip 
2a  et*  15  bipasses»  par  lequel  ifs  jRjf^jui/- 
Aéhhrût  i  ^àssë. 

Coopêr  décret  ainsi  la  Fasse  par  iaquelie  il  est 
entré  :  «  En  allant  du  Sud  au  Nord  y  vouc^  ave^ 
dans  'c&9M$iMigtt^  ï  tribord^  xa^  Groupe  <|'îiesi  luîen 
boisées  >  «  sur  bâbord  l*île  du  Milieu  \  qui  est 
d'uiie  éiendujs  considérable  (  Page  ^a.  de  soa 
Jouiinal«'')(^'«j*i  ■ 

.  H'fMiroff  quèleDdtrolCid^fafrp  Baata'mBii/km 

n'ctoit  connu  du  capitaine  Cooptr  quÊ  par  la  copie 
que  Mu  I^alrymple  iait  graver  de  la  Carte 

défoewuafl  *dk*iG4tspattf  publiëè.  par  ^,AjfrèS'  dans 
soin;  Mpèimi'.(hieMta/  f  carr  îb  nous*  dît'  dans;  son 
Journal  (  page  a^  ) ,  ;avant  d^étrq  parvenu  à  la  fasse 

'  lOh  ttllsttc  lîiiCw>lse,d<î  <rrt)/?*r ,  daijis  sa  l^cnJc,  Middlt, 
Island  or  JWir  hUud  [  île  ^  J\/îi!leu  ov^  île  <k  Jîr/  ]  :  c'cit 
mal  à^propo^  qu*i|,coii^Dd  ces  deux  dénominations,  et'suppose 
que  l'îlé  du  MHtu  et  Ift'^P^esquHe  ' de  iV/  sont  tiiite  m£me 
tei^c^V^ une  inéifie  fle.rLâ  pireniicv» ,  q^ie-  itts  Aogkb  rimauncM. 

Cit  lfi,{pw^>ilfl.qiit  partage. en  deu)^  Qras  Ir  Pét^ejt.wtîer 
é^Enm  Èiuca.  et  SUUtûm  et  i|île,.ou  plnt6t  bî  PresfjuHe  de  ' 
J>/«  est ,  comine  on  Ta  va ,  cette  partie  saillaAte  d»  BàBca, 
quî  »  avec  ' nie  -  dn  ASSeu ,  forme -H  PM$se/  îi  fOuesr  'ou  le 
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1  ^9 1  •   par-  iiquélie  il  a  tra vefeé  qu'il  lui'  paroît  qa,*mtsfi 
Décembre.'  i'île  4tt  ^iiHeu  ài/BsÊim^  dL  y  z  un  bdn 

^3*      { c'est  !e  Détroit  de  Gaspar  )  :  «  Je  CrQirof5;mêjine,,  I 

ajoute- 1- il,  qu'il  itiiémt:;  la  préférence  sur, celui'  * 
que,'  ;!ai  pris  ;  ;ii  -  m'aj  paru  plus  Urge  «c^je^ 
serois  eji^  âgé ,  si  mon  ami  le  Portugati^ilre  S.'VSib»^!?^}. 
ne  m'en  eût  détourné  en i me  disant  que  ce  Passage 
n'est  pas  bon  *»,  ^  .  .       '  i  .    j   '  .  •  i      ;  . 

On  a  pu  juger'* par  J«;4elicïrit»Um;q»^i»:^,|tt9. 
de>Ia  ék  VOuest \  ec  .lloli  . peut: voir ,  ^  l'inspecr! 
«rsMl  dè  la  Carte  ,  que  le  Filoie  portugau.,  quoique 
Pratique  de  ces  Mers,  étoit  mal  informé «;.jtUAis. 
sans  d&iie  ,  à  i'exempla  i  de  I>eàuc9up  .d'autres , 
%i  paresse  ;et  sonv  ihsouciarioe  isfa^cciinn 
mieux  de  prendre  la  Passev  iqu^'i^  avofcv  toujciK^ 
pratiquée^  que  de  s-a$sÙK|:  M'C^leiqu/ii  ^sss^tmàir 
soit  pas  n'étoit  pas.  est  plus  fàcîie/ieiiinfiilieùire  ;nte. 
capitaine  Cooper  qui  passoit  le  I>étroit  pour  la, 
^  première^  tois ,  voyoit-^t-  jugeoit  mieux  que  iô^ 

Pratique  portugais'^  aii  Jic^u-  de  siiiVre-fe*  Sênàor 
Èarbè  :  il 'eût  a<ï  A^kMèr.  '  '"^  ^  ^  '  ^  •  ^ 
,  On  .repiarque  sur  les  Cartes  ,et  le  Plan  àQ  Robcrt- 
lon ,  dans  le  Nord  "ç>  Njord  -Est  ^.iiumb.  ide,  sa; 
Sadéte'hinnd  (  qui  est  ]k  Fiàt^Iskmd»éti€mptf^i^ 
s\ir  ' le  Parallèle  de  l'île  B^imi  -cfe'  m^èffsbri\ Strftàft' 
de  Ùooper) ,  une[JioçÂe,i^w^ereusè  qui  n'est  pas  à 
un  Mille  de  .distance $à;.ljPue&c  de  la  .Rqujte  de. 
déments»  On  lit  à  ce  sujet,  ce  ijpiv  suit  dans 
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rinstruciioii  qui  se  trouve  gravée  sur  le  Fian  du  '791- 
DétroU  de  CUments  que  M*  DalrympU  avoit  inséré ,  Décembre, 
eii  1 78 dans  sa  Collection,  deux  ans  avant  ia 
publicaiioQ  du  même  Plan  par  Robertson  : 

<c  Pour  passer  entre  les  deux  Groupes  de  petites 
lies  qui  forment .  une  des  Sorties  du  Détroit  de 
Cléments,  en  venant  du  Nord,  ou  des  Entrées  en 
\tenaiu  du  Sud,  il  faut  laisser  Tkwart-the  -  l^ay 
(ou  North^hUmd)  et  Swth^Island à  l'Est, et  Saddk- 
Island  (  la  Flat-Jsland de.  CiH^er)  à  i'Ouest  ;  tenir 
le  mi-Canal,  ou  plutôt  serrer  davaiuagc  le  cote  de 
Thwart-the-Wayf  pour  éviter  une  Roche  située 
du»  côté  de  Saddie- Island  (  Fifit-Island  de  Cooper)^ 
et  suc  laquelle  on  ne  trouve  que  m  pied  et  demi 
d'eau.  Le  Rocher  n'est  pas  plus  grand  qu'une» 
Chaloupe  de  Vaisseau  ;  et  tout  autour  de  TÉcueil  ^ 
on  trouve  j  «t  i  o  bra$ses  sans  aucune  apparence 
de  Danger.  Du  Rocher,  on  a  relevé  Tkwart~the- 
Way  à  l'Est  5  Nord-Est,  à  3  Milles  7  ou  4.  Milles 
de  distance  J*tf^is^ir-/(/ffii^  (Fiat  ^Island  de. 
Cooper  )  «  au  Sud  \  Sud  -  Ouest  quart  de  ramb. 
Ouest,  à:3  jyiilles  7  ou  4.  Milles  —  Barn- Island 
[Button^  Island  de  Cooper)  à  TOuest^  Sudr  Ouest 
—  la  Pointe  Méridionale,  d^  i!îie  du  Milieu,  à,  ' 
rOuest- Nortf- Ouest  *  •     '  , 

»  Un  Vaisseau  ({ui  veut  passer  par  ce  Détroit,, 
doit  toujours  se  taire  précéder  par  un  Canot  .gui 

soit  continuellemem  oçci^é    isonder      ,  ^ 

s  4 
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i^pi.       Le  capitaine  Cléments,  en  venant  du  Nord*     '  ' 
Décembre,  pour  passer  entre  les  îles  Billiton  et  Banca  par  le 
Passage  ou  Détroit  qui  a  ,Teçu  son  n<»my  latt^rk 
sur  la  Pointe  du  Nord -Ouest  de  BUlîun,  et  se  ' 

9  trouva  engage  ,  avec  la  t  ioue  qu'il  conduisoit  , 

dans  une  £aîe ,  située  dans  le  Sud- Ouest  de  cette 
Pointe^  qu'il  nomma  avec  raison  Tuashiwvtf'-'Baf 
[la  Baie  trompeuse]. 

«  En  venant  chercher  îe  Détroit  par  le  Nord 
(est-il  dit  dans  l'Instruction  gravée  sur  le  Pian 
que  Mr.  Dairymple  a  publié  ) ,  ^itez  soigneuse* 
ment  de  vous  engager  dans  Treacherous-Bày  qui 
est  par-tout  semée  d'Ecueiis  :  quelques  -  unes  des 
Hoclies  découvrent  à  peine  de  Easse^mer;  quel- 
ques autres  sont  à  i  — ^  *  i  1  —  2  brasses  -  sons 
l'eau  :  elles  sont  petites  ;  entre  elles  ,  on  a  des 
Sondes  de  10  —  9  —  8  brasses ,  fon4  de  sable. 
La  mer  n'y  brise  point  ;  aucun  mouvement  de 
Teau  y  aucun  cfapotage ,  n'indiquent  des  Dangers  ; 
et  la  tranquillité  y  esftelle,  que  nous  la  prenions 
pour  une  Baie  des^  plus  siWes  ,  lorsque  le  Manfield 
toucha  tout-à-coup  sur  une 'Rocher  au  Sud  de 
l'Ancre  du  Vaa-Slnart  (  le  Vaisseau  monté  par 
Cléments  ) ,  à  la  distance  d  environ  deux  enca- 
blures :  le  Pigot ,  en  sortant ,  toucha  aussi,  à  une 
demi  -  encablure  dû  VàH^SittArt  $^  et  comme  la 
Marée  perdoit  ,  ce  ne  fut  qu'avec  peine  qu*il 
parvint  à  se  déséchouen  £a  même  temps,  xioua 
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Vtmes .  <iaii$  le  Nord  dn  Rocher  du  Pkai  ,  ie  Ressif  1 79 1  • 
à  sec  ;  et  nous  avions  du  en  passer  trÀ»-près  en  Décembre. 
Tenant  prendre  le  Poste  que  nous  occupions  >»•  ^3* 

t 

24**  I}i  la  préfénnu  k  émm»  aa  Démit  é^entn  * 
Banca  et  Biiliton  sur  k  Détroit  de  Banca. 

L'opinion  ^dn  capitaine .  WUxm  ésàt  être  ici 
dfu»  grand  poids*  C«  Navigateur  ai^it  éié  spé- 

cialement  charge  ,  par  une  Instruction  des  Direc- 
teurs-, (l^ia  Cpmpag^e  anglaise- des  //s^j  Orient 
iale^,  d'examiner  avec  ieplus  grand  %éu\  im  Déirok 
i  J'Est  ik  Béttica,  afin  de  fixer  i'opinion' encore 
incertaine  ,  et  de*  s'assurer  si  ce  détroit  devoit 
mériter  la  préférence .  sur  celui  ^  de  Bmnea,,  unt 
pour  ie»  Vaî|seàtt«  qui  vont  à  la  Cktm ,  pour' 
ceux  qur  en  reviennent.  Le  càpi^me  Wilson  ',  dans 
une  Lettre  qu  il  écrit  à  M.  Dalrymple,  en  lui 
adressant  sa  Carte  du  A  6a^r  et  scs^ 

Remarques  sur  ce  Pasaage-,.  observe  que  la  coif-' 
noissance  du  Détroit  à  l'Est  dé  Banca  est  devenue 
plus  importante  encore  depuis  que  la  Compagnie 
s^st  décermittée^à  «nipleyer  éé  -grands-  Vaisseaux'  . 
pour*  son  Gommeree  avec' 

danger  du  Passage  par  Zi/j^/^jr^' (  le  Détroit  de 
Banca  )  se  confirme  tous  les  foilrs  par  les  accidens 
d'Écliouage  que  plusieurs  Vaisseaux  0nt  éprouvés,  ' 
et  particulièrement  dans  la  d^ljnièjr.e  saison  :  il 
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1791.  écrivoit  en  Novembre-  17^7»  (Voyez  page  mV 
Décembre,  ^  jon  JourflaL  ) 

ce  Je  préfère,  dït  Pll^on,  le  Détroit  par  iequel 
j*ai  passé  ,  à  celui  de  Banca ,  pour  les  Vaisseaux 
qui  revinmint  de  la  Ckitu,  Si  l'on  veut  compater 
ces  deux  Détroits ,  on  trouvera  que  le  nouveau 
est  de  beaucoup  plus  court  que  l'ancien  :  ii  est 
niénie  possible  qu'on  le  passe  sans  être  obUgé  de 
faire  un  »  seui  •  MouiUage.;  otf  $ii  ii{)n  ;a«'U|i  bon^ 
vent  el  un  temps  clair  ;  tant  aiitplus  sera-trbn  dans  < 
le  cas  de  passer  ia  uuit  à  l'ancre^..  (»  Page  j^.  de 
son  Journal.  )  ... 

•  a»  Mai»  c6  Passfige  doit-il  êti'e  également  préféré. 
p4r  les  Vabseaux.^ifî  mu- à /a  Ghinti  C'est  une  * 
autre  question  ;  et  favoue  ,  dit  W tison ,  que  ce 
n'est  pas  mpn  avis«  D/a^prd^  je^piiqu'enfiàrtam 
de  ia  vue  d<^  J&»|^rj)  (  ce.fiiQntties^iies  les  Deux^ 
Sœurs  SUT  les  Gattes  françaises  )  ,  un  Vaisseau 
u'attrjaperoît  qu'dyec.  peine  ie  Détroit  de  BUiiton  '  : 
en  second  Heu/^  jiMq/à  xe/jque  l'étendue  :des 
Dangers  qui  se  portent  au  large  xfe  ia  Pointe.  Sud- 
.  Est  de  ia  Presqu'île  de  Sel  soit  mieux  connue  , 
ii  doit  être  très  '  dangereux  d'eji  approciier  ^  et 


M.  DalrympU  obse^e^  qhe  ie^  YtitfeaAix  qui,  pour  se; 
rendre  à  \%  Chine ,  ont  pr^  cet^  Route  ,  n'ont  éprouvé  aucune 

difficulté  :  mais  qu'ii  n*e5t.  pas  douteux  ^que  ceux  qui  en  ont 
lè  projet,  doivent  préalablement  passer  à  l'Est  ècs  Brotherù 
(  Pajgc  }6  àvL  J<mmaf  à»  Wilson.  )      *'      -  '        •     ;  ' 
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J'fgilbre  égaleiiieiitt|tïelsT)angerspeuvent  se  trouver»  1791. 
au  largé  de  ces  îles  nombreuses  qu'on  voit  situées  I^t:'-'-»"^''^' 
dat)i  Je  5  u  d-  Est  de  ïth  du  Aîiiieu  qui  forme  le  côté  >  ^3* 

droh  Hû'^Piassàgè  , *&c.  »  -  •  "  ' 

'  H  pareil  que  le 'Capitaine  Wîhon ,  ato  «emps  oik^  ; 
iî  ccrivoit,  n'avoit  pas  comioissance  des  Routes^ 
du  Vaisseau 'le  Tritùn'','^commzndé  ^^x  Dordilin^ 
iyarft  sbus  se&  'oiéiès^tè'Erovence      le^  Sagf»atre , 
du  Royal- Aciiniral f  de  V Âtlas  ,  capitaine  Cooper 
et  de  tous  l'es  Navires  portugais  dont  nous  ignorons; 
Tes  tfoiii^/^i  tdus';  ët  «n  différentes  saison^ysont 
éntfés-'^dans  Je -Oëlroit  'par  le  rSudv 'èt ''n'ont» 
éprouvé  aucune  difficuité  ,  ni  couru  a*u eu ii  danger- 
dans  *ie  'Pàssagé.  On  i  doit'  même  observer  qu'ils» 
n'étoîent  pas  aidés  des  connoissances  'Se  lèurs^ 
devanciers;  et  qu'aujourd'hui ,  que  des  Journaux 
instructifs,  et  des  Flaosiievés  par  de^  N^viga^urs 
inteiligens  et  ÎAstruits,  ont  fait  connoître  avec 
déti^li'fek^diffê'rens  Pàssages  qui  sènf^otoverts  entre 
Ban<ia,çt,'BillitMp  ^ou  |>clu  s'y  engager  avec  sécu- 
rité par  ie  Sud  comme  par  le  Nord.  L'incertitude 
qui  régné  encore  sur  la  véritable,  étendue  des 
iiis^i^hâ^situéft'^aàis  lé^ïua  de  fft  'Pfed^'îfe^de 
Sel ,  et  de  ceux  qui  peuvent  exister  au  Sud  et 
dans  le  S\xd'OMf^^.^àf  }lïiQ^dtJa^Reconnoissance , 

exi^e  qu'on  attérisse  avec  précaution  lorsque  Ton   

vléiTt'db^Sud;^^blîiiîi^^^^W  B^ani'StuéS^^s^  le    *  . 
Nord  ié  Banca ,  dans  le  Nord  quart  Nord-Ouest  e^. 
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1 79  T .  rOuest'  Nprdr Ouest  de  i%^.Gaifar,  exigent  <jue 
DécemfaK.j'o]i  ii«vîgvet  aV'ec  pru4«Qce>  et  que,  l'on  v«Ue. 

altemiTement ,  lorsqu'on,  vîem  attaquer  les  Dé-  . 
troits  par  Je  Nord.  Mais  le  Dctroit  de  Banca  n'^- 
t^il  pA».'^siûiSçs  Paagers  et  ses  Bas- fonds  auxqfwls 
il  fàiitalQMier  ks  diffi/cuiil^  etiij|.}ongtMur  4e.  sa. 
Navigation  !  Du  iiioiiis>  ces,,  demc  derniers  incon* 
v.éaiens  ne.  se  joignent  point  a,u,  premier  j^dans  fe. 
JMtraiLfdtffarf  Pf^  ^iUim,,.  soit  .qjpie.  l'on 

pnoM  b  Au#f 'A  i*Est  [\it  DéiroU  d€  Ciments] 

SDtt  que  l'oa  preftre  la  Fasse  ^le  l'Ouest  [le  Dé" 
trait  de  Ga^fifin^  ,^n  gf^nérai ,  paroît  inéfiterv 
im -préfiéience  siif;  i'^iiire»  par  ks  .  Vaisseaux 
qui  vîeimAi  du  Snd^  que  .  par  ^eux  qui  viennent 
diu.  Noc4 


ATrii. 
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HUlTIÈMjE  TRAVERSÉE. 

*  '■  -  . 

J9f      4^ia  Réunion  ^^/'fiSr  Sainte-Héiè^. 

"  I.*  2}e  rUe  de  la  Réunion  à  la  vue  de  la  Côte 
•''''^'Afrique;  '      '  '  ' 

•      De  la.  viilt  dA  la  C6t0  4!A£ûqa».  à  kt.  ^ 

^roTE  LXiit'  ' 

Lifi  ai  Avril-,  à  7  heuj&es  du.^oii:  Jp  S^olieU 
prit,  spn:  fk;  D^;art,.dci  la  ?U€tv  Ai  Port 
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Saint'Dems  de  l'ilcde  'la  Méuntâh  pap  5  5*.  âSVo"    i  !• 
de  Longitude  Orientale  du  Méridien  de  Paris.  Avrft 
(  Le  Port  de  Sa'tnt'J!>ents  est  par  53^.  lo',  o". 
Comoissanc€  des  Temps  éet  Vtn  V-lil«  ) 

Le  2-8  y  le  Résultat  de  4  Suites  de  distances  de  28* 
la  Lune  au  SoicH  ,  observées  ie  matin,  et  rap- 
portées à  midi  de  ce  jour»  donnoient  pour  ia 
Xongitttde  du  Vaisseau  ,  à  cet  î[nstant ,  44.' 
de  longitude  'Ofientale;  ^»  eh  'la  comparant  4 
celle  du  Départ  le  ai  au  soir,  qui  étoit  de  j^'. 
08' y  on  volt  que  sa  Longitude  avok  diminué , 
ou  j.  ce  qui  est -la  même  'diose ,  que-son  'progrès 
vers  rOuest  avoit  été  de  10*.  24'. 
.  Suivant  le  Calcul  des  Routes ,  ce  progrès 
n'étoit  que  de  %\  17'  :  ainsi  ie  Vaîsseaû  avoit  été 
porté  dans  l'Ouest  ,  ou  en  avant  de  son 'chemin 
apparent,  de  2°.  07',  ou  i  i  5.5  Milles. 

Dans  les  5  premiers  jours  de  cette  Période  ^ 
ies  Courâns  avdient  i]^orté  ¥aisseau  dans  ie 
Sud  9  de.  2  —  de  6  —  ét-de  2  'nifntites  ,  dn  2.1 
au  24;  — -  de  34  minutes  du  24.  au  2  5  ;  —  ei  dan* 
.  les  deux  derniers  jours,  de  p  et  de  1  2  minutes , 
dans  ie  i\M;~^Ccnî)pehsatfon  ^faitè-des- 'ijuantités 
qui  se  détruisent  y  4e  mouvement  avoit  été  de  23 
Minutes,  ou  23  Milles  dans  le  Sud, 

£n  combinatlt  les"  2'3  Milles  du  Sud  avec  les 
115.5  Miiies  de  l'Ouest;  on^ràuve  que  ia  Di- 
rection moyenne  dii  Courant  avoit  été  l*Oue$t, 
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I7p2.  I  I**  7  Sud  ,  et  son  effei  sur  le  Chemin  du  Vais- 
Avril,    seau  qu'il  porioii  daii^  cette  Direciion,  de  1)7.2 

Aliiles  en  6  jours  16  heures  4,  ou,  terme  moyen, 

de  17.57  Milles  par  24  heures. 

,  NOTE   LXIV.  . 

Le  20  Avril ,  de  nouvelles  Observations  de 
29.  ^ 

Distances  ,  dont  le  Résultat  fut  rapporté  à  midi 
de  ce  jour  ,  firent  connoître  que  la  Longitude 
du  Vaisseau  devoit  être  de  39  degrés  22  minutes 
Orientale  ;  et  en  la  comparant  à  celle  du  28  ,  on 
conclut  que  le  progrès  vers  IJOuest,  en  24  heures, 
avoit  été  de  3  degrés  22  minutes. 

Le  calcul  des  Routes  ne  donnoit  que  2  degrés 
58  minutes;  ainsi  le  Vaisseau  a  y  oit  eu  un  progrès 
non  apparent  vers  l'Ouest  ,  par-delà  celui  de 
l'Estime,  de  24  minutes,  ou  de  21.25  Milles; 
en  même  temps  que ,  d'après  l'Observation  de 
Latitude  ,  il  avoit  été  emporté  de  7  jiiinutes  ou 
7  Milles  dans  le  Nord.  _  _  ^ 

La  Direction  du  Courant  avoit  donc  été  TOuest 
,18  degrés  ^  Nord  ,  et  son  ,ç#êt  .svir  la  Vitesse  du 
Vaisseau,  22.25  Milles  en  24  heures.  ; 

'        '  NOTE    EX'V.^         :  '  •  ' 

y.  .'t.  ■;l        .  ;  îii  :  '    '        .  • 
jiT.î     ;  •  Le  9  Mal,  un  Relèvement  des  Terres  fait  à 

9.       midi,  à  vue  de  la  Côie  Orientale     Afrique,  à 

, peu  de  distance  du  A|éridien  du  Cap  de  Benne- 
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Espérance,  dont  la  Longitude  détf r^iuiée  par 
de  bonnes  Obseryaiioi^ fit  ■  çonngttre  q^e  la 
Longitude  du  Vaisseau ,  à  cette,  époque ,  tétoit  de 

25**.  57'  Orientale;  et,  en  la  comparant  à  celle 
,qi4B  i'on  avoit  .conclue  .des  Observ^tioas  faites  à 
Ja  nier  et  rapportées  .  à  midi  .du  2p.  Avril  ^ 
c'est  -  à- dire ,  à  3  9"*.  22' ,  on  trouve  que  dans 
riniervalle  de  i  o  jours  ,  la  Longitude  a  diini- 
;iiué  ^> 'o^.  que  ie  progrès  vers  rOuQst.a.  été  de 

•Si  l'on  compare  entre  ^lles.  les  Longitudes 
dédi»i(^Â  du  calcul,  des  Rd.utes  pour  les  mêmes 
,épQqj^^S;da  ^^frAtril  eC  dU  9  Mai,  41  ^  53'  et 
29V  ^'S','  oïl  trouve  que  lè  progrès  apparent  veis 
rOuest  n'étoit  que  de  12*.  25';  c'est-à-dire, 
qu'il  étoit  plus  petit  que  le  progrès,  conclu  des 
.Observations  du  29  et  du  Relèvement  du  9 »  de 
1  degré,  ou  51.  Milles  f.  "  ' 

Dans  le  commencement  de  cettç  Période  de 
.  10  jQiir$,:ie^  |Coui:^ns:avpient porté; dans  le  Nord: 
'.4e  13' mii^utes/diy  29-.au  30  .Avril  ;  —  dè  3  niîr 
.ntttes  ,  du;:  ?o  Avril  au  1."  Mai  ;  —et  de  11 
minutes  du  i."au  2  ;  mais,  ies  jours  suivans,  ils 
avoieiit porté  daips  1^  J)/^ avec  une' grande  vitesse» 
et  notamment  :  di|  2.avt  3,*  dç.33-  n^inutes  ;  —  du 
4  au  5  ,  de  16  minutes  ;  —  du  7  au  9  ,  de  40  mi- 
nutes. La  somme  des  erreurs  vers  le  Sud  2^  été  de 
I OQ  minutes  :  et.si  Ton  çn  retrancha  ief  27  minutes 
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1792.   du  Nordt  il  restera  pour  l'effei  du  Courant  vers  ie 
^1,^^  i»,  11^'^  ou  73  MiUes. 
^         £n  'Ooiirt>îl«»At  ieft  73  MHIes  du  Sud  av«c  les 

5  I  Milles  ^  de  l*Ouest,  on  trouve  que  fa  Direction 
du  Courant  étoit  ie  Sud  35':;  Ouest,  et  que  la 
fatalité  de  soli>eiFet  sur  le  chemin  du  Vaisseau  a 
M  db  89.3  Milles 9  et      e&l  moyen ,  d^près 

de  ij  Aliiii^s  \y<u  24-  heures. 

Ce  oiouvmneiu  rapide  des  .Eaux  vers  ie  Sud, 

* 

'  déclinant  vers  TOuest,  ne  peut  étonner,  si  Ton 
ikit attention  que,  durafU  eeae  Période,  le  Vais- 
seau croisoit  le  grand  Courant  qui  sort  du  CanaF 
^de  Afûiâmhi^Me,  dont  la  Diif^tîon  générale  est 
ik-^peu-^pifès  Nord-Nofd-Ëst  ét  Sud-Sud-Oueél. . 

La  Longitude  que  donnoit  le  calcul  des  Routes, 
suivi  depuis  le  départ  de  i*^iie  de  éa  Réunion,  ie 
2 1  Avril  »-|ttsqu'4Ui  Relivetnetit  de  ia  C6te  é^Afri-^ 
que,  le  9  Mai,  étoit,  à  e^e^deil[i1èi<e 'époque ,  de 
29**.  28'  :  et  si  on  la  compare  à  la  vraie  Lon^lude 
•conclue  du  Relèvement,  aj".  57',  on  voit  que, 
^ans  l-interviUe  de  iB  fduts^,  l^erreur  de  4'£stitife 
^  été  de  3  ^degrés  3  i  niîftutes  ,  ►ou  d  8- 1 . 5  WSSé% 
en  arrière ,  par  i'eflet  des  Courans  qui  ont  porté 
joiirnéllementde  Vaisséan  dans  l'Ouest  àii-'deià  de 
^son  progrès  apparent  vers  'ce  côté. 

NOTE  LXVI.    '  , 

I  a.        Su^i YANT  les  Observadons  de  Longitude  faites 

le 
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le  I  2  Mài  inaiiii ,  et  rapportées  à  midi  de  ce  jour  , 
Je  progrès  vers  i*Ouest,  depuis  le  Relèvemeni  dei 
Teifres,  le  9  ,  à  viie'de  la  .Côte  Afrique,  étoit 
de  4°.  08';  et  suivant  l'Estime,  de  1°.  op' :  on  en 
conclut  que,  dans  l'intervalle  de  3  jours,  le  Vais- 
seau a  été  porté  dans  i'Ou:e$ty  par-cieià  le  chemin 
apparent  vers  ce  fcôté ,  de  2*.  y  ovL  ^i^y,^ 
Milles.  *  ^  "  '  •    *  '  * 

Dans  le  même  temps,  le  Vaisseau  ,  d'aj)rès  les 
Observations  de  Latitude,  à  été  emporté  de  i  degré 
43  minutes  )  ou  103  Milles  dans  lè  Sud. 

En  combinant  les  1 47.4  Milles  de  l'Ouest  avec 
les  1 03  Milles  du  Sud>  on  trouve  que  la  Direction 
du  Couraiî't ,  pendant  ces  3  joui^ ,  a  é%é  TOuest 
3  5  degrés  Sud,  et  son  effet  total  sur  le  chemin  du 
Vjiisseau  dans  cette  Direction ,  de  1  80  Milles,  ou 
60  Milles  par.  24  heures  :  c'm  à  raison  de  2 
Milles  ^  par  heure*'  /  ^'  ^ 

Db  ijiouveiles  Observations  faites  le  13  Mai 
mâtin,  et  rapportées  à  l'instant  dii  liiidi ,  indi- 
quolmt  que  ,  depuis  fc  mîdî  de  la  veîHe,  le  progrès 
vers  l'Ouest  avoit  été  de  o".  48'  :  et  comme  il  étoit 
de  o^  45'  suivant  ié  Calcul  des  Routes,  on  peut 
conclure  que  le  Courait ,  dfont  la  téndaiik:è  étoit 
prcccdemment  vers  l'Ouest  et  vers  Je  Sud,  iivoit 
étd  à-peu-près  nul  pendant  iej>  dernitTes  24  heures. 
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dans  . le  premier  sens  ».  puisque  fa  différence  n'est 
que  de  3  minutes,      2.45  Milles. 

En  même  temps ,  il  avoit  cessé  de  porter  dans 
le  Sud  ,  et  avoit  même  porté  ,  d'un  midi  à  l'autre, 
de  17  minutes ,  ou  17  Milles  dans  le  Nord  '  ;  et 
cette  direction ,  en  sens  opposé  de  la  première  ^ 
peut  ^tre  attribuée  à  une  forte  houle  du  Sud* 
Ouest,  qui  a.voit  dû  porter  dans  le  Nord,  et  qui 
peut*être  avgit  porté  dans  le  Nord  -  Est  ;  mais  la 
partie  du  mouvement  q:ui  appartenoit  à  l'Est  a  pu 
échapper  à  l'Observation.  On  doit  remarquer  que 
le  Vaisseau  se  trouvant  à  présent  assez  avancé  dans 
TEst  pour  être  à  Tabri  de  l'action  du  Courant 
de  Afcç^ambique ,  il  avoit  dû  cesser  d'en  éprouver 
rclîèt  sur  la  Directioi>  de  sa  Route  et  sur  la  Vitesse 
de  son.  iîiilage. 

NOTE  LXVni. 

Par  les  Observations  du  15  Mai,  au  matin, 
rapportées  à  midi ,  ie  progrès  vers  l'Ouest ,  du  i  3 
au  1  5  »  avoit  été  de  i    4' ,  et  suivant  ie  calcul 


'  Si  i*on  vouloit  combiner  ces. Mr^'^^.^^*  l'Ouest, 
tvec  les  17.  Milles,  vers  le  Nor4  »  on  tr'pitvdorolt  que  Iç  V^eau 
a  été  emporté  de  17.9  MiHes  dans  le  Noré  8*  t  Ouest  » 
mais  ce  seroit  supposer  que  '  là  Observations  peuvent  être  assez 
exactes  poUt  fiïire  reconnbttte  ^  très- petites  crreun  en 
Longitiide.  -  " 


D  E   M  A;R  ,C  H  A  N  D.        jt^i  . 

des  Routes,  de       2^':  il  paroîtroit  donc  que,  17924 
dans  l'intervalle  de  ces  deux  jours,  le  Vaisseau  Mai. 
a  été.  empçai  de  18  ,ininiutè&,  ou  14,^7,  Milles  ^S* 
dans  TEsu.'.  .  :  ,  -  . 

Dans  le  .même  intervalle  ,  il  parort  avoir  été 
porté  dans  le  Nçrd  de.  3.ininuïes ,  pu  3^  |Vlilies». 

Ces  diff^epces  saïV.ppuf,4}|5iasipz  jjpi^  I»our 
qu^on  puisse  Jes  négliger  ^  caic.ie^  OBseryatiQi|s  •  , 
de  Longitude,  d'une  part,. et, de  l'autre  ,  celles  de 
Latitude  ,  ne  s^ju ,  pjis  ^i^.H^/^Çfil^'^^  d'une  assçe 
grande  précision  pour  que  Ton;  jouisse;  décidément  ' 
attribuer  les  différences  à  l'erj-eur  de  l'Estime  :  et 
Ton  peut  douter  qi\e ,  dan^  cej^^rîige^ , .les  Çour.^K^ 
ayent  porté  dans  l'Est* 

Si  cependant  Ton  veut  adipettre  les  Résultats 
des  Observations  comme  des  termes  fixes  de  com- 
paraison, et  combiner  les  1.4.7  Milles  de.  r.£st 
avec  les  3  Milles  du  Nord  ;  on  trouvera  que,. dans 
les  deux  jours  y  le  Vaisse^ii^  a^té  empoi'cé  hors  de 
sa  Rouie  apparente,  de  i  5.2  Miiies,  ou  7.6  Milles 
par  jour*  dans  l'Ea  ix  i  Nord. 

.  lîîOTE  tXIX.  • 


«  if 


Do  15  au  16  Mai  ^  ^  raidi ,  le  -prpgp^s  yçrs  td. 
rOuest  étoit,  5uiyant,les  Observations  de  Longi-  . 

tude  faites  aux  deux  Jours,  de  2°.  10'  ;  suivant 
le  calcul  des  Routes»  de  a*",  la!  ;  il  est  donc  plus 

T  % 
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ly^i,    grand  par  TEstîme  que  paT  f Obsenracion ^  de  2 

Mai.     miiuues  ,  ou  1,6  Mille.  Ainsi,  les  Observations  de 

■ 

.    ce  jour  contirinent  ceiles  de  fa  veîite  et  indiquent 
un  petit  effet  d'un  Courant  dont  la  tendance  serolt 
vers  TEsi,  en  seiis  ^contraire  de  la  tendance  gé- 
nérale des  Courans  dans  ces  Parages. 
'    Les.  Observations  de  Latitude  ont  prouvé  que , 

'   ^"Sàtîi  lés '14;  héiires,  fe' Vaisseku  îivôil  été  porté 
d'aù^      Sud  de  9  nîinutes,  ou  9  Milles  par-delà 

,  le  chemin  apparent  Vers  c^  ■  côté.  * 

'  Eà  tbmbinâht^  léi  deui^  dififérences,  i .d  Avilie 
vefs  rOuest  et  *c|~  Milles  vers  fe  Sud /on  à  ,  par 
t*kdf!on  du  Courant,  9.2  Miiies  dans  le  Sud 


10"  Est, 


2: 


25.  *.  Le  résultat  des  Observations  de  Longitude  du 
Vji'Mai  après  midi,  irapportif/au  midi  de  ce  jour, 
et  comparé  à  celui  djés  OÉ>sèf  vatiohs  da^^6  égale* 
ment  rapporté  à  son  midi,  donne  13*.  05'  de 
progrès  vers  l'Ouest  ;  et  suivant  le  calcul  des 
Routes le  progrès  n*étoit^  qMe  de  j  i  **.  $  9  '  l  ainsi , 
dans  Tintervalie  de  9  jours ,  té  Vabseau  avoir  été' 
emporté  dans  l'Ouest,  de  1**.  06'^  ou  56.5  Milles, 
par-delà  son  progrès  ai>p^reni.  '       '  ^  ' 

lies  Observations  de  i;àtltud6  fireht  connoftre 
^    que ,  dans  le  même  temps  ,  le  Vaisseau  avoit  été 
pOiNté  assez  constamment  dans  le  Nord  par-delà  sou 
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Estime;  il  favoît  été  accideatellement  dans  le  S ùd ,   >  79  -  • 

de  I  minute,  du  17  au  i  8  ,  et  de  9  minutes,  du 
21  au  23  :  après  avoir  retranclié  les  10  minutes  ^S* 
du  Sud  »  de  jo:  mmutesi,  somme  des  erreurs  du  '  ^ 
Nord  »  il  restera  40  minutes ,  ou  4.0  Milles ,  pour 
la  quantité  dont  le  Vaisseau  a  ete  emporté  par  les       *  -  ' 
♦  Courans  dans  ie  Isiord. 

£n  combinant  ces  40  Milles  du  Nord  avec  les 
'56.5  Millès  de  FOuest,  on  trouvera  que  les^ 
Courans  ont  porté  dans  l'Ouest  35°.  25'  ^NOld  ; 
que  leur  effet  sur  le  Chemin  du  Vaisseau  a  été 
de  Milles  dans  le  cours  de  la  période  ;  et  leur 
effet  mpyen ,  de  7.7  MiUes  par  24  heures.  . 

NOTE  LWCl  .  . 

■■  ■  .  .  * 

Du '25  au  2 S  Mai,  à  midi,  \p  Progrès  vers  28. 

rOuest  a  voit  été  ,   suivant  ies   Obser^vations  de 
Longitude,  de  3°.  -44';  et  selon  l'Estime,  de 
2^  35':  la  différence  ^de .  ces  de.ux..fi^a9t}tés  , 
1.**  09',  ou  62,^  Milles,  exprime  la  quantité  dont 
le  Vaisseau  avoit  été  emporté,  en  3  jours,  vers. 
rOues%^  par-deià  ^on  Progrès  appareiit.  ^ 
Dans  ce  même  tntertaUe  »  la  même  ciausie  Tavoit 
emporté,  d'après  les  Observations,  de  Latitude, 
de  3  5  minutes  ,  ou  3  5  JVliiles  dans  le  Nond.. 
.  Les        Milles  d^  ljOuest«  combinés  avec  les. 
\  y  Milles  du  Nord,  donnent  pour  la  direction  du 
Courant,  l'Ouest  2^*^  Nord;  pour  ioa  eiîet  sur 


\ 


Digitizod  by  Google 


< 

« 

294-  .  V  O  Y  A  G  E 

le  chemin  du  Vaisseau-/ ién  3  jours,  7i  .f  Milles  ; 

et  poiir  son  eflèt  moyeh,  en  24  heures,  i'j.S 

Milles.     '  '         ^  •  .    •  V 

*♦  *   NOTEr  LXXII.        *  ' 

D  U  2  8  au  29'  Mai  à  midi ,  progrès  vers  POuest , 

suivant  les  Oijservations  de  Longitude,  1°.  13'; 
et  suivant  le  calcul  des  Routes,  i  o  j':  le  Vaisseau 
auroit  donc  été  emporté  dans  POuest,  de  .8  min* 
ou  7.27  Milles. 

La  Latitude  estimée  est  d'accord ,  le  2^,  avec 

ia  L^atitude  observée. 

•  ,  '  ■  '   f    '  _ 

On  peut  donc' considère!*  comme  nulle  faction 

des  Courans  dans  ces  24  heures  ;  car  la  différence 
de  8  minutes  ,  de  i'^tmie  à  trObservation ,  sur  le 
progrès  versJ'Ouest,  pe.uc  .étrf?  attribuée  à  Pufie 
I  autre. 

/:  NOTE.  hXXllh 

L'ES  Observations  de  Longitude  faites  ie  30, 
donnèrént  pburle  progrès  vers  i^Ouestdans  les  der- 
nières 24  heures ,  i  *.  28' ,  vt  fEstifiie  donnoit  I^ 
ap'.  Cette  légère  différence  de  i  iiïtnute  ,  ou  0.94. 
Mille,  en  piiis  du  côté  de  l'Estime,  ne  vaut  pas 
qu'on  s^eri  occupe  ;  maïs  si  Yoti  vouloit  la  combin^ 
avec  6  minutes,  ou  6  Milles,  dont  îe  Vkîssèau 
avoil  été  emporté  vers  le  Nord  dans  le  même 
intervalle,  on  trouveroit  que  le  Courant  se  dirigeoit 
nu  Nord  8*  t  Est,  et  que  sDn«efiet  sur  le  chemin 
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du  Vaisseau  a  été  dans  cette  direction,  de  6,i 
Milles.  « 

N  OTE  LXXIV. 

JL  E  S  Observations  de  Latitude  firent  connoitre 
que,  ie  30  Mai,  les  Courans  avoient  continué  de 
porter  dans  Je  Nord  :  du  30  au  3 1  »  de  13  min.  ; 
—  du  5  I  Mai 'au  i."  Juin,  de  6  min,  ;  ■ — du  i.*» 
ftu  2 ,  de  1 1  mîn.  ;  —  du  2  au  j  ,  de  3  min.  :  —  en 
tout  de  33  minutes,  ou  33  Milles  dans  l'inteirafie 
de  4  jours. 

Le  3  Juin,  une  demi-heure  avant  midi,  ou 
aperçut  i*îte  Sainte  -  Hélène,  et  en  releva  l'ex- 
trémité Orientale  à  TOuest  quart  Sud- Ouest,  à 
environ  1%  lieues  di  dhtànce  :  ainsi  Me  Vaisseau 
se  trouvait  à  6  ou  7  minutes  au  Nord  du  Point 
qu'il  relevoit. 

Mais  ce  Point  ést  situé  à -peu -près  sur  le 
PàraHèfe  de  J^mej-Tairif ,  le  Chef- fieu  de  I*îfe, 
dont  îes  Observations  de  l'Astronome  Royal  Nevit 
JtlaskeUne  ontiixé  la  Latitude  à  i  5**'  5  5'  :  isL  Lad- 
tttde  du  Vaisseau-  dévibit  dbnc  être  ^e'  i  5  degrés 
49  ou  48  minutes,  et  elle  fut  observée  de  r  5^  49'. 

Le  4,  à  9  heures  du  matin,  ia  Pointe  du  Sugar- 
Lorf  [te  Pain -de**  Sucre}  fut  relevée  à  TOuest- 
Sud-Ouest  ;  et  l'extrémité 'fa  plus  Orientale  à  vite, 
dirtcteineni  au  Sud.  Du  Poîiitou  se  fit  ce  Relève- 
ment jusqu'à  l'instant  où  le  Solide  laissa  tomber 
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1 702.   l'aucre  dans  la  Rade  de  James- l  owa  ,  le  Vaisseau 
Juin,     s'écoit  avancé  deN4  ou  5  Milles,  ou  d'environ 
•  4*       5  niinutt^s  dans  TOucst  :  on  peut  donc  compter 
que  la  Poiine  sur  le  i^lléridien  de  laquelle  il  se 
\ .  trouvoît ,  €^ç.  situ^  à  5  miiMites  à  i'Ç>&trde  ^qmfs^ 

Town  :  et  comme  la  Longitude  de  cette  VilYe, 
fixée  par  icb  Observations  de  Afaskeiine ,  est  de 
8°.,  op'.  o*'  à  I*Occident  de  Paris,  ia  Longitude 
du  Point  relevé  »  qui  écoit  aussi  celle  du  Vaisseau , 
est-  de  8*.  04,  . 

Il  n'y  avoit  pas  eu  lieu,  depuis  le  30  Mai,  a 
faire  des.pl»serva(ioos  df  Longitude  :  niais  comme 
deux  Suites  d'Observadpns  à  deux  jours  consé- 
cutifs, ont  prouvé  que,  du  28  au  30,  les  Cpurans 
avoient  très -peu  altéré  le  moSL^ès  apparent  du 
Vaisj^eau.  da^^  l'Ouest^  pfi  peut  einpioyer  avec 
quelque  confiance  le  calcul  dès  Routes  y  depuis  le 
Mai,  cKnùci  jour  d'Obsyi'vaiion  ,  jusfju'à  9 
heures  du  matin  dii  4  Juin ,  époque  à  laqueiiç 
on  a  arrêté  le  Calcul.  Le  progrès  du  Yais^.^au 
vers  l'Ouest ,  dans  cet  intervalle  ,  est suivant 
l'Estime,  de  6°.  21',  {  Vojc^  le  Journal  de  Route, 
30  Mai  et  4  Juin  )  :  si  on  iest  aîpute.àla.  |aongitude 
çoiiclue  des  Observations  de  distances  »  pour  le 
midi  du  50  Mai,  laquelle  étoit  de  1°.  43'  k 
rOccîdent,on  aura  pour  la  Longitude  du  Vaisseau, 
le  4  Juin,  à  p  heures  du  matin,  8%  64'.j  pt,  ç'est 
exactement  la  même  que  celle  que  Von,  ^  conclue 


\ 
\ 

I 


DEM  A  .RX  H  A  N  D.  297 

<ia4Ulév«meiu-:  ce  qui  {Moave  que  le  Résuiuic 
4es  Observations  du  30 ,  d'où  l'on  ëtoit  paili  pour 
régler  la  Route  en  venant  chercher  Sainte- Hélène , 
avoit  toute  TexactUiidei  qu'pn  peut  desker  |K>ur  la 

sikreté  de  la  Navigation.  :  ' 
.  II  n*eii  est  pas  de  même  de  la  Longitude  que 
i?on  eût  supposée ,  si ,  pour  se  diriger  ,  Ton  n'eût 
cju  que  le  Résultat  du  calcul  des.Jlpufes  /iepuis  le. 
Point  de  Départ  pris  à  vue)  de  la  C6te  A^Âfrique-r 
Je  9  Mai,  par  2  5^  57'  de!  Longitude  Orientale  : 
car  9  d'après  ce  calcul,  la  Lon||^ude  <iu  Vaisseau , 
lè  4  Juin,  à  p  heures  du  matin ,  devbil  être  de 
3".  6'  à  l'Occident  :  et  tofnme  Véti  a  Vu  que  la 
vraie  Longitude ,  à  cette  époque ,  etoit  de  8".  04'  ; 
1}  s'ensuit  que  la  Longitude  d'EsfiUie  étoit  en 
é^rriire,  après  x$  |ours  seulement;,  dt  ^*<04'^ou 
de  97  lieues  un  tiers  sur  le  Parallèle  de  Sainte-^ 
Mélene,  Si  I  on  ajoute  à  celte  erreur  celle  de  3%  21', 
<|ont  l'Estimé  étoit  déjà      4niin,  .qvapd  on  la. 
i^ctifia  ie  9  Mai,  à  la  vue  de  hk'Cà^'^Afrîque^,- 
on  aura  pour  l'erreur  totale  de  la  Traversée,  jusqu'à 
liepoque  de$  dernières  Observation^,  le  30  Juin» 
3)%  ou'piui  de  Ir^T'  lieues  èn  - 39- |oiiis. 
En  rappelant  toutes  les  Erreurs  de  rEçtime  dans 
Je  cQiifs  de  la  Tfayersgf ,  depuij^  l'ile  4^ Jiéuniqq 
Jusqu'à  l'île  de  SalnU^Hélm,  on  aura  le  Tableau 
suivant,  dont  le  résultai  est  d'j^cçprd  avec  celiii 
que  je  viçjiis  4e  prv^ei\JgE'   .     :...v  ■>  -  -  .  . 
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De  nie  de  LA  BèVNIOn  à  la  vue  de  la  Cote  D'ÀEtaQjUE, 


E  B  R  E  tJ  R  s  ver»  VEm  » 
ou  f»  Arriére. 


.  '  ♦ .   •  '  • . 


AVtilU 

Du  ai  au  s8/'en  7  jour*'  0/ 
Du  s8  au  29,  en  1  Vi '..•'<>.  «4. 
Du 


M 
au 


a^  ^ 

HAU^    >  en 


10  I*  oo* 


;  Eemui»  vers  l'Ouest^ 

nu  r','?  Aviirit  . 


k 


'  t 


f  1  ■ 


en  18  jours,  3.  31. 

2/  3e  la  vue  de  la  C6$e  d*4.f\MAU'£.}u$fu*mi  j9  Mai,, 
époque  des  deraihes  Otservatwtts  faites  avant  l'attérage 
sur  SJ'-^HÉLÉNJg,  ,  . 


Du  9  au  ja,  èn-:  ^-jpun»  jfi*  $9* 
Du  la  au  13,  en   ^  o.  02, 

Du  I  )  au  15,  en  a  

Du  15  au  %6,  en  ««J».'.' . 

Du  t6  an  i^,^'  '9'V'*î.«'  1.  *  o<$.^ 
Du  25  au  à8»  en   3  «'«;«*li,  09. 

Du  a8  au  ao,  en   t   ù*  ,o%. 

Du  «9  au  |o,  çn   i  . 


o».  18'. 
o.  01. 


1.  I 


O.  01. 


Reste,  en  39  jours,  Erreur  m  Arrière. 


t  <  i 


''35'. 


\  -  ' 


> 


■  Les  Erreur»  en  Avant  paroîssent  cxiraprdînaircs  dans  les  Parages  ou  fe. 
SoUde  navîguoh  i  il  est  possible  qu'elfes  appartiennent  aux  Obseryatîoiis  qui» 
par  défaut  dé  précision ,  ne  peuvent  pas  attdn^les  petiter  <!lffi^eiice»é  '  ' 
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Là  première  partie  de  cette  Traversée  ,  de  Tîle 
de  la  Réunion  à  la  vue  de  la  Côte  Afrique , 
nous  offre  les  grands  efifets  du  '  mouTement  des 
£aUjrV  .opèrent  'âes  dërangeiiiens  si  considé- 
rabiersur  la  Routé  d^im  Vaisseau  ;  tant  qu'il  reste 
exposé  à  Taction  du  Courant  de  Afo-^ambique  : 
ôti  peut- voir  dans  h  Relation  \  Tome  II,  page 
447  )  â^irahgemen$  sont  quelquefois  plus 

Cbhsidérables  encore  t  que  celui  que  le  Solide  a 
éprouvé,  et  qui' s'est  propagé  dahs  les  premiers 
jours.de  la  seconda  partie de'la  Traversé ,  du  p 
au  izdè.Mai.   •   •  v  •  1:  v  .   [.  .: 

-  Dans  cette  sedotlde  Partie  (  de  la  vue  de  la 
Côte  d* Afrique  à  i'iie  Sainte-Hélent  )  les  Courans 
ont  porté  assez  tbhsli^iiiiment  daiiis  i*Ouesiv  avec 
dçs  Vitesses  inégales  j  èt  déclinant  tâhtét  vers 
le  Nord  tantôt  vers  le  Sud.  ^ais  il  paioh  cjuc  , 
depuis  le  28  Juin  ,  que  ie  vaisseau  avoil  atteint 
le  Tropique  du  Sud  ^  les  £aux  btft '^cessé  dé 
porter  'datis  TOué^/'  on  que  du  jjioins' letir  efiet 
ëtoit  si  peu  sensible ,  qu'if  échappoit  à  l'Obser- 
yation  :  et  ceci  doit  pàroîire  extraordinaire;  car 
on  estime  qu'entre 'les  Tropiques /les  Eaux^ont-nn 
mouvèmént  générer d^Oriéiit  en  Occident  ;*ëti'bti' 
suppose  que  ce  mouvement  augmente  le  progrès 
apparent  du  Vaisseau  vers  l'Ouest,  dè  '8  ou  p 
Milles  par  ^4  heures  :  c'est,  au  contraire  ,  dans  le 
Sud  du  Tropiquie  que-  lè  Vaisseau  a  ét^  porte  dans* 
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1  Ouest,  et  ion  est  à-peu-près  assuré  qu'if  n'a 
point  éprpuvé  un  pareil  ipouvement  entre  ies 
Tropiques  ^  car>  en  4ippiiq}iant  ,à  la  Longitt^de 
observée  en  Mer,  le  50  Mai  ,  le  progrès  vers 
rOuest,  tel  que  le  donnoit  le  calcul  des  Routes 
daiis  l'iatervalle  de  cinq  jours ,  on  trouve,  pour 
le  4  juin  »  devan|  James  -  Tow;n  de  Tjle  .Sainte- 
Hélhe  ,  exactement  la  même  Longitude*que  ceHe 
qui  a  voit  cté  déteriiiiiice  par  les  Observations 
asuonomiques  MaskcUm.  ^r^ii^  vaisseau  a  été 
porté  dins  l'Ouest  »  U  faut  t  pour  que»  cet  effet, 
n'ait  apporté  aucune  erreur  à  sa  Longitude  de 
i'Attcrage  ,  qu'une  erreur  dans  le  résultat  des 
Oiîservations  faites  à  ia  ^  Mer ,  ie  50  »  ait  éié 
compensée  ))ar  une  erreur  précis|émehi  égale ,  e^ 
en' sens  contraire",  dans  TEstime  ou  le  calcul 
des  Routes,  depuis  le  30  Mai  jusqu'au  4  Juin; 
ce  qui  ne  seroit  (fls  absolument  impossible  »  niais 
Cft  qui ,  cc^^dant,;  n'est  pas  probable.  . 

Le  mouvement  des  &ux  qui  a  dérangé  le 
Vaisseau  dans  sens  de  ia  Lamude  a  été  à-peu- 
près  constant  dans  ia  Traversée  ;  mais,  inégal  en 
Vitesse,  et  tantôt  veis  lé  Nord»  ts^ntôt  vers  ieSud  ; 
on  peut  dire  cependant  qu'une  fois  hors  d'atteinte 
de  l'effet  du  Courant  de  Aîo^amkique  >  qui  , 
<(u  5^.  au  12  Mai»  avott  porté  de  103  l/lille^ 
dans  le.  Sud ,  ie.  Vaisseau  a  été  emporté  assez 
constamment  dans  le  Nord  jusqu'au  Paratfèle  de 
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Sainte- Hélène,  (,  Voyei  à  ia  suite  dès  Nctes,  le  i79*'' 
Tableau  général ,  VÏIL-  Traversée.)  ^»'«- 

NEUVIÈME  &  dernière  TRAVERSÉE. 

De  tlk  Sainte-Hélène  au  Détroit  4c  Gibraltar 

et  à  Toulon. 

.       NOTE  LXXV. 

Le  avoit  quitté  ia  Rade  de  Sainte- Hélène  5. 

le  5  Juin ,  à  1  o.  lieures  et  demie  du  soir.  Le  6 , 
•à  midi ,  l'île  lui  restoit  du  Sud-^Séd-Est  4»  Est  au 
Sud-Est  quart  £st       Sud  ;  et  d'après  i'Observa- 
tion  de  Latitude  et  Je  calcul  de  la  Route,  oii 
"coi^cliit  que  \  depuis'  '  i  o  heures  et  deihie  du  soir 
de  la  veille ,  on  s'étoit  élevé  dé  7  minutes  dans  % 
le  Nord,  et  que  ie  progrès  vers  TOiiest  avoit  été 
•  de  5  ininutes.  Mais  pour  éviter  l'incertitude  de 
vettir^'Estîme  y'iioui  pretidrons  ie  Vaisseau  appa- 
reillant de  la  Rade  de  Sainte  -  Hélène ,  le  5  à  10  ^ 
heures  et  demie  du  soir ,  et  son  Point  de  Départ 
sera  par  1  5».  $  5    o*  dé  Latitude  iSud,  et  8".  09'.  o" 
de*  Le n  g  i  t  u  d e  à  l'Oécident  de  Paris,  {  ci  -  devant 
pages  I95  et  2p 6).  Ainsi  les  premièrés  Observa- 
tions de  Longitude  ayant  été  faites  le  10  Juillet  j 
et  rapportées  aii  midi  de  ce  inéme  jour  ,  nous 
compterons  qu^entre  le  départ  de  Sainte^Hélèrie  et 
i^époque  de  ces  Observations,'  il  s'étuit  écoulé 
34.  jours  et  demi,  ou  plus  exactement,  34.)  6  jours. 
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1792.  Le  10  Juillet,  le  résultat  moyen  de  quatre 
Juillet.  Suites  de  Distances  observées^  de  là  Lune  au  Soieil  » 
rapporté  à  midi,- donna  pour  ia  Longitude  du 
,  Vaisseau  à  cet  instant ,  46**.  27';  et  en  la  compa- 
rant à  celle  de  SaintCr Hélène ,  S%  ^' ,  on  voit  que  le 
progrès  dtf  VilsSèàtt  vers  i*Ouest,  dans  l'intervalle 
de  54  Jours  et  demi,  avoît  lté  de^jS".  1 8'. 

La  Longitude  conclue  du  calcul  journalier  des 
Routes  depuis  le  Départ^  ëtoitde  43%  30'  ;  ainsi 
le  progrès  vers  l'Ouest,  suivant  l'£^tiine,  n'étoit 
que  de  35*'.  21':  i'Estitne  étoit  donc  en  erreur , 
après  34  jours  ei  demi  de  traversée  ,  de  2°.  57'^ 
ou  (  par  un  Parallèle  moyen  entre  celui  du  Dé- 
part et  celui  de  l'Arrivée  )  d'environ  1 60  Miiies, 
dont  le  Vaisseau  avoil  été  emporté  dans  POuest 
par-delà  son  progrès  apparent  vers  ce  côté. 

£n  examinant ,  dans  le  Journal  de  Route,  l'effet 
des  Courans  dans  le  sens  de  ia  Latitude .  on  fait 
les  remarques  suivantes  : 
*       De' 15**.  55*.,  ^  j  2^  21'  de  Latitude  Sud,  les 

Courans  ont  porté  le  iV aisseau  vers  le  Nord , 

de  22  minutes  ,  ou  22  JV/liM^^^n  4  jours  : 
pe  I2^  21',  à  8^  29',  ils  .ont  j^o(té  dans  le  JV^ 

de  9  Milles  en  3  jours;  .  . 
£)e  8%  29',  à  6\  55',  ppiqt.de  différence  dç 

l'Estime  à  l'Observation  ;  ,   .  -  . 
De  6\  5  5',  à  3*».  08' ,  ils  oi>t,porié  danslç  j[\ford 

de  1^  MiUesen  3  jours  j 
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De  3».  08' ,  à  o»..57' ,  dansje  Sud,  de  32  Milles  1791. 

en  2  jours.         *    '  "  JuHfet.  " 

£n  remontant  de  TÉquateui:  yers. le  Nord,  les 
Couraiu  ç^iit  porté  constamment  dan^  H  Nards 
leur  direction  n*a  été  qu'une  seule  fois  •  vers  le 
Sud,  entre  21*.  25'  et  23".  03'  de  Latitude  ,  et 
leur  effet  de  3  MiUe»  seulement  en  24  heures  : 
mais  l'observe  qu'à  cette  époque^  du  4  au  5  Juillet  ^ 
on  avoit ,  à  midi ,  le  Soleil  bien  près  du  Zénith  ; 
et  cette  direciioa  accidentelle  des  Courans  vers 
Je  Sud  9  pour/oit  bien  n'avoir  été  qu'apparente , 
et  être  VeKe^  de  quelque'  petite  Erreur  dans 
l'Observation  ;  car ,  à  l'exception  de  ce  seul  jour , 
depuis  que  le  Vaisseau  a  eu  passé  la  Ligne  ,  Ja  j. 
tendance  des  Courans, a  été  constante .  vers  le 
Nord ,  et  leur  Yîtesse  a  souvent  été  considérable 
comme  l*dn  en  peut  jugefen  compulsant  le  Jownud 
de  Route;  . 

De  o*^  yf  Sud,  k  o*.  38'  Nord,,  de  1^  Millei  en  i  jour  $ 

De   o   38  N..  i   a  34  .....  de  18  MîUei  en  t  jouri  ^ 

De  .  a    34         à   4  34  de  15  Milles  en  1  jour; 

De   4   3^         à   8  15  .....  de  43  'Mflfq  en  3  jQuri: 

De   8'  15  ....  à   9  at  itns  diffihrence  : 

De  9   %i  ....  à  11  05  ..  .-.«  de  ftft.  Mi|ies  en  i  four: 

De  1%  à  13  33, de  9  Milics.en  1  jours 

De  36   oo,«...  à  27  50  de.ai  ^Uies  en  I  joiirs 

Dé  30   05  ....  à  ^  13  de  13  Milles'^  i  |.dU. 

Jç  ix'ai  pas  fait  mention  jdes  efi^ts  moins  çomid6* 
rables  :  on  peut  les  yoir  4uis  h  Jçumal  dc  Rmi*  ' 
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1792.       Sî  Ton  résume  ,  d'une  part ,  toLites  les  cjuamiics 
Juiller.    dont  le  Vaisseau  a  été  emporté  dans  le  Nord  en 
lo.     excès  sur  son'  progrès  •appWent  1  et  de  l'autre», 
celles  dont  il'  a  été  emjpofté  dans  le  Sud ,  eu 
déduction  de  ce  même  progrès  ;  on  trouve  que  , 
dans  Je  cours  de  la  Période  de  3  4  jours  et  demi  , 
là  soniiné  des  preit^iè^es  a  été  de  24.2  Miiies ,  et 
celle  des  secondes ,  de  44  Milles  :  en  soustrayant 
la  piuà  foiLlc  de  la  plus  forte,  on  a  lyS  Milles 
pour  Terreur  que  le  Vaisseau  eût  eue  sur  sa  Lati« 
tude  ^  si  l'Brreur  de  chaque  jour  n'eik  pas  été 
corrigée  par  rObservation.  '        é  ' 

A  prcitiit  ,  si  l'on  combine  ces  7  98  Milles  du 
'  Nord  avec  les  160  Milles  de  l'Ouest,  on  trouve 
que  y  dans  Tintenralle  de  34  jours  et  demi ,  les  Cou« 
'  rans  ont  emporté  le  Vsirsseau  de  2  5  5  Milfes  d'ans  le 
Nord  3  9  degrés  Ouest,  ou  le  Nord-Ouest  6  degrés 
Nord  ,  par  -  delà  son  chemin  apparent  dont  la 
,   Direction  ,  pendant  cétte  Période  ^  a  peu  dilTéré 
de  célle  du  Nord-Ouest.*  '  -  ' 

On  peut  donc  conclure  que  ,  de  Sainte- 
Hélène  au  Point  où  le  Solide  étoit  parvenu  le 
10  -Juillet  (  32*;  A3'.de.Laatude  Nord  et  46^ 
27'  de  Longitude  '  Occidentale  )  ,  ia^néftnce 
à -peu -  près  constante  des  Courans  a  été  vers 
le  Nord- Ouest;  et  que  leur  efiet  sur  la  \^(esse 
du  Yîihseàit''à  été  ,  eii  accroissement'  k  c^fte 
Vlte!s$ey  de  '  7,4  - MiHes'  pa/  34  (lettfià  ,  qu'if 

faut 


■(.• 
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faut  ajouter  à  la  Vîteâàe  apparente  pour  avoir  ia  1792. 
Vitesse  vraie.  iuiïku 
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NOTE  LXXVL 


Le      Juillet,  le  Résultât  des  Observations  de     23. . 
re  fbur,  rapporté  à  midi,  plaçoit  le  Vaisseau  à  ' 

34  degrcs  32'  de  Longitude  Occidentale  ;  et, 
en  comparant  cette  position  à  celle  du  i  o  à  midi , 
46^  2/  »  on  trouve  que ,  datis  l'interTaHe  de  ^ 
1 3  jours ,  le  progrès  vers  VEu  a  été  de  n    5  5 

Si  l'on  compare  entre  elfes  les  Longitudes 
conclues  du  calcul  des  Routes ,  pour  les  mêmes 
époques/  ja*.  03'  le  23  ,  '43*.  30'  le*  10%'  ôn 
trouvera  que  ,  '  suivant  TEstime  ,  le  progrès  vers 
FEst  n'avoit  été  que  de  1 1  27'  :  la  différence 
du  progrès  apparent  au  progrès  réel  est  donc  de 
minutes  »  ou  22.4  Milles ,  dont  il  paroît  que 
les  Couratis  ont  emporté  le  Vaisseau  dans  l'Est. 

Les  différences  journalières  de  la  Latitude  estimée 
comparée  à  la  Latitude  observée  datiis  le  cours  de 
k  Période  y  ont  fait  connoître  que ,  à  %  fours  :près^  ,  > 

la  tendance  des  Courans  a  été  vers  le  Nord  i»'  - 

Les  deux  premiers  jours,  ils  ont  porté  vers  h  5 
Nord  de  10  et  de  8  Milles 'en  24  heures-;  '  i  ,      ,  \ 

Du' 13  au  14,  de'ia  MiHes  dans  le  Sufl^en. 
deux  jours  ;        *  '    '  '  •  } 

Ils  ont  repris  leur  marche  vers  le  Nord,  du  14  | 
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1792.  au  21  ;  et  dans  ces  sept  jours,  ils  ont  porté  vers» 
Juillet,  ce  côté ,  de  5  —  de  i  o  —  de  ^  —  de  5  —  de 
X  —  de  O  ^  de  d  Milles  par  jour  ; 

Mais  du  21  au     »  (te  8  Miiles  dans  le  Sud; 

£t  enfin ,  du  22  au  23  »  sans  différence. 

En  déduisant  les  20  Milles  du  Sud  des  5  5 
Milles  cj^  Nord,  ii  reste  3^  Milles  dont»  en  13 
'  -*  joiiirsy  ies  Courons  c«it  porté  le  Vabseau  dans  Je 
Nord  par-delà  son  progrès  apparent  vers  ce  côté. 

Si  Ton  combine  ces  3  5  Milles  du  Nord  avec 
les  az.  4jMiiies  de  i'Lst,  on  trouve  que  la  Direc- 
tloa  générale  des  Coiurans  a  été  le  Nord  32"*  j  £st; 
leur  effet ,  en  i  3  jours  ,  sur  fe  chemin  du  Vais- 
seau, .^i  Milles  |,  et  t*effet  moyen,  3  .2  Milles 
en  24  heures*  <  ' 

.       NOTE  LXXVIl/ 

24..        .1^9  ^Résultat  deS;  P^ervations  du  24  Juiliet 

coa^riçe  en  généra!  le  Résultat  de  celles  du  23.  : 
car ,  jgi)  comparant  1^  Longitude  observée  du  24 ^ 
^Ivfc^octée  à  midi»  qui  est  de  3V.  i  B',  avec 
celictdu  10»  qui  étoi^  de  46^  27' «  on  trouve 

que  le  progrès  vers  1  Esi  a  ctc  de  14".  09';  et, 
suivam,  le  calcul  des  Route:,  ,  qui  .dçj^noit  pour 

Lo^T^dft  te  3i4^'i9%  ||\  «tPour  le  ^o^  43*. 
30' ,  le  progrès  apparent  n'étoit  que  de  13".  3  5'  s 

ia  difFérfencë  esi  donç.  de  34' ,  ou  i/.;  Milles, 
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dont  les  Courtns  ont  porté  le  Vaisseau  dans  r£st 

dans  i'intervalle  des  14  jours. 

On  a  vu  {  Note  précédente  )  que,  du  lO 
au  23  ,  compensation  faite  9  le  Vaisseau  avoit  été 
emporté  de  3  5  MiHes  dans  le  Nord  :  si  l*on  en 
ôte  8  Milles  dont  il  a  été  enijjortê  dans  le  Sud, 
du  23  au  24  ,  il  restera  2.7  Milles  pour  la 
quantité  dont  le  Vaisseau^  été. porté  dans  le  Nord 
du  10  au  24. 

En  coinbinant  ces  27  Milles  du  Nord  avec  les 
27.5  Milles  de  i'£st,  on  trouve  . que  les  Qoiirans 
ont  emporté  le  Vaisseau  3.8.  Milles  {•  en  14 
jours ,  ou  2.75  Milles  par  ^[4  heiii^es  ,  dans  le 
Nord  45**  i  Est 

Ces  Résultats  différent  assez  peu  entre  eux  1 
sous  le  rapport  de .  la  Longitude ,  pour  que  l'on 
soit  fondé  à  compter  sur  ' l'exactitude  des  Obser- 
vations du  23  et  du  24  qui  se  servent  récipro- 
quement de  preuves.  On  peut  donc  conclure  que, 
dans  cette  Période  de  14  Jours  ,  du  .10  atî  24 


*  Le  progrès  yenVEst,  éxt  «3  tu  *4,  e$l>  moti^fës 
Observations,  de  a».  14'/  et,  suivant  TEstune ,^  <Ie  08': 
ia  di^ëfcnce  est  donc  de  é  minutes*  ou  4*$  Milles,  dont-ie 
progrès  obsi|^é  est  plus  grand.  SI  Ton  combine  ces  4*5  Mfiles 
de  l*Est  avec  les  8  Milles  dont  le  Vaisseau  a  été  porté  dans 
le  Sud  par  l*efièt  du  Courant,  on  trouvera  qu'il  parott  avoir 
été  port^ ,  dans  ces  14  beures  ,  de  9.1  MlUes  dans  le  Sud 
«9«iEst. 

V  * 
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1792.   Juillet,  les  Couraas  ont  porté  dans  l'Est ,  de  i  .5  j 
Juillet,    Miiles  ,  en  24  heures ,  par  les  Observations  du 
a4«      23,  et  de  i.pj  Milles  ,  par  celles  du  24;  le 
terme  moyen  est  i  Mille  |. 

On  ne  doitpas  ,  comme  je  l'ai  déjà  dit ,  attendre 
une  parfaite  Raciitude  des  résultais  d'Observà- 
tions  de  distances»  pour  déterminer  lés petius  dif- 
férences en  Longitude  ,  et  l'on  ne  peut  Tobtenir 
que  des  Horloges  ou  Montres  marines;  mais  ia 
première  suffit  ici  pour  prouver  que  les  Cour  ans 
qui,  depuis  le  6  Juin,  départ  de  Sainte-Héim , 
jusqu'au  10  Juillet,  avoient  porté  dans  l'Ouest, 
ont  commencé,  le  lO  de  ce  dernier  mois,  à 
porter  dans  TEst,  et  ont  continué ,  jusqu'au  24, 
d'agir  sur  ce  même  côté^  Observons  que ,  le  10, 
le  Vaisseau  éioit  dcjii  parvenu  à*  3  2  degrés  \  de 
Latitude  Nord,  et  que  le  Détroit  de  Gibraltar  M  _ 
situé  par '36  degrés  :  et  quoique  le  Vaisseau  se 
trouvât  sur  un  Méridien  distant  d'environ  6oq 
lieues  de  celui  du  Dctroit,  il  né  seroît  pas  sur- 
'  prenant  qu'entre  le  Parallèle  du  Cap  Canùn,  Côte 
à'^frique,  32  degrés  et  denu,  et  cehii  du  Cap 
Saint  -  Vincm  ,  Côte  Méridionale  é!Espagne  , 
37  degrés  ,  que  le  Solide  a  croisés  dans  sa 
Route   du   10  au   24  Juillet  ,   et  qui  com- 
prennent la  grande  Embouchure  du  Détroit ,  le 
mouvement  général  des  Eaux ,  dont  la  tendance 
doit  être  vers  i  i-àt,  pour  couler  ensuite  dans  la 
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MêMirrenie  *  ,  commençât  à  se  faire  sentir  au  1792. 
large,  à  cette  distance  de  six  cents  lieues.  Juillet. 

NOTE  LXXVIil. 

•  * 

.  Les  Observaiions  da  27  Juillet  ,  plaçoient  le 
Solide ,  à  midi,  à  2 5°.  3  2'  4  TOccid^ent  de  Par'n  ; 

comme ,  par  celles  du  24.,  il  eyi  ëioic  à 
1 8',  00  en  conclut  que  son  progrès  yj^||!£stj  en 
trois  jours,  avoit  été  de  6  .  46'. 

Suivant  le  calcul  des  Routes,  il  étoit.de  7% 
2,0'  :  le  Vaisseau  auroif  done  été  porté  ><if >3-4  ^ 
minutes,  ou         Milles,  dans  l'OueslSitrî  .  .'.  . 

Dans  Tintervaile  du  ^4  àu  27,,  le  Vaisseau 
fut  porté,  le  i."  jour,,  de  x  oûnMtes  :dans  le 
Nord,  :e^  le.  a/  et  le  ^.f  jQur,- *  5  ;et  de-  d 
minutç&.  d^  Je  Sud  :  <e  cpii-donne  pour  jes  ^ 
jours,  9  Mîiles  dans  ie  Ssid. 

En  combinant. ice^  , p.,  Milks  a^vec  Jes.  25,5 
Millesrdw  rOufist^  oiii^rquv^CQpt.^que^lr  direc- 
tion des!  C<»amis  éfloilu'I'Qliest  ' \  Sud  et 


*     ' .  t>     -   ^- 


•  Voyei  îc  K^vïj^r  ^/^r  tins  en  17^8  etf  17^9,  Toml  I.", 
pages  1 78  et  179*'  On  y  trouve  ;  îdânnnw  tnversée  ile  CW/^ 
à  ''tr4smr  •  Crpûr  «^(r  Tinérife  ,  b  comparaison,  journalière  du 
procès  en  Longitude ,  tel  qi|ç  le  donnoit  le  calcul  <Ics  Routes , 
avec  le  progrès  réei ,  tel  qu'il  éloît  .déterminé  au  moyen  des. 
Horloges  marines  de  FerdinoMd  Bertkoùd  :  on  y  voit  i'eiî'ct 
dtt  Counat  tcjs  l'Est  diminuant  graduelloneot ,  à  mesure 
que  le  Vaiaeau  s'approche  du  Tropique, 
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'  '792*        ^^^^         chemin  du  Vaisseau  >  27.2  Milles  » 

Juillet,    ou  environ  9  Milles  par  24  heures. 

Ici  la  directiou  des  Courans  paroît  avoir 
changé  :  car  on  a  vu  (  Note  précédente  )  que , 
du  I  d  au  '24  Juitiér;  -léur  tendance  4ïoit  vers 
27.  YEst  ;  et,  du  24  au  27,  ils  ont  repris  leur  cours 
vers  VOttest ,  ainsi  qu'ils  l'avoient  eu  depuis  le  j 
Juin'filsqu*au  10. Juillet.  Ce  retour  vers  l'Ouest 
sembieroit ,  au  prmîélr  Coup-d'œil ,  contredire  ce 
<|ue  i -ai  avance  prcccdeniment,  que  le  Solide  avoit 
pu  éprouver  à  une  très-grande  distance  au  large,  le 
mouvemeht  des  £aùx  vers  i'£$t  ;  mais  pour  prouver 
qu^k-n'f  ^pas  Obntradtdtidn^  il'  mè  suffira- de  faire 
oLs<-i  ver  que  le  Vaisseau  s*est  trouvé  dans  deux 
,  poshions  îiifférentès  ,  relativement  au  Détroit  de 
Çîhû/iar  ^viVfiémîsikie  ce  motivemétil  ties  £aux 
vers  l'Est  :  dans  la  pl'èniièrè  i^éHode  /  du  »o  «u  24 
Juiiict,  il  avoit  croise  fes  Paralièlesf  compris  entre 
5 2-  degjréS"<; .et  37  degrés,  qui  sont  ceux  qui  com- 
prennent ^agrantlBP<Ëihboéelittre  dit  l>éà'o$t;  msûs , 
du  24  au  2^7  »^  JLjLJiavigué  eutre^ceux  de-4>i-^-| 
Lt  41  degrés  y, •  là,  il  étpit  à  3  ou  4  degrés  au 
Nord  du  )?arallèle  le  plus  élç¥t?  QÙ.ie  .mouvement 
des  £aux'  Ven  -  l'£st .  puhse  <tncore*«e  Aire  sentir  ^ 
plus  Nordî  dt  i  degrés  qiie  ïe  ^aralîèfe  des  îles 
ies  plus  septentrionales  des  Açores  :  et  dans  cette 
position,  il  a  pu  trouver  de&  Courans don^tia dire c- 
tion'  étoit  vers  TOuest;  et  qui  l'ont  emponé  vers 


• 
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•ce  côté.  11  n'y  a  donc  point  de  contradiction.    17^  ^» 

Juillet. 

NOTE    LX  XIX. 

Le  ^,  Août,  à  midi,  le  Cap  Saint ^  Vincent  Août. 

(Côte  de  Portugal]  fut  relevé  à  iTst  ^  rumb 
5ud^«  à  2  lieues  et  demie  d^  distance  estimée  à 
vue.:  'Vaisseau  ëtpît  donc  plus  Nord  que  ce 
Cap,  de  0.75  MHIe,  et  plus  Ouest  de:  7^.45 

Milles  ou  9  Minutes  20  secondes. 

Suivant  les  Observations  dej^^r^^  en  1776; 

_  (Lat.     2  7^0  2^  20'  Nord. 

*  (Long.  11.  ZI    36.  Occm. 

■        ^  • 

Ainsi  Ton  devbit  avoir '^après  le  Relèvement^ 

Pour  le  Solié.  .  f  LutiW-ie^/^sr^ojf.  o^" 

(Longitude  iit30.  50.  . 

La  Latitude  fut  observée  sur  le  Vaisseau  ^  de 
37*.  o^ï  :  .difféïencé.en.moiiks  i'.  05".  '  : 
■  Les.  01»Bervadons  de  longitude  faites  sur  le 
Solide  a  voient  donné  pour  celle  du  27-  Juillet  à 
midi  (  Note  précédente  ).  .2  5  3  2'  :  si  l'on  en 
retranche  ,  le  progrès  '  estimé.  Vers^  i'£$t  dans  rin- 
terv^Ie  du  27  JuHIet  au  ^  AcSIt  à  midt ,  qui  éfoit 
de  ia°.  3  5';  il  restera  ,  pour  4a  Longitude  du 
Vaisseau  À' la  dernière  époque,  la*".  57'.  Mais» 
d'après  la  Relèvement  des.tefm»  elle  he  devoît 
être  que  de  i  i  **.  3  o'.  5  6"  (  ci  -  dessus  )  :  ainsi  ,  dans 
Tinter vaile  du  27  Juillet  au  2  Août>  en  6  jours, 

y  4 
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*79^'      avoir  été  emporté  dans  l'Est,  ou  en  avant  du 
Août.  .  progrès  apparent,  de      2.6'.  04  ,  ou  66.5  Milles. 
^*  Dans  les  deux  premiers  jours  de  la  Période ,  la 

Latitude  de  i'£stiniie  s'ëtoit  trouvée  d'accord  avec 
rObservation  ;  mais  du  29  au  31  »  les  Courans 
poritieiiE  dans  le  Sud  de  2.0  Milles,  et  de  1  2. 
Milles,  du  i/'  au  2  Août  :  en  tout,  32  Milles 
*  en  6  jours. 

X^e  mouvement  des  Eaux  vers  le  Sud  ne  peut 
stirprendre  au  commencement  d'Août  :  la  fonte 
des  glaces  et  des  neiges  du  Groè'niand,  de  V Islande, 
de  ia  LefMtftii,  de  la  Norwègt,  &c.  produit  néces- 
sairement ver^  le  Sud  un  Courant  accidentel  qui 
doit  emporter  vers  ce  côté  les  Vaisseaux  qui  ont 
atteint  les  Parallèles  situés  au-de&$us  du  Tropique 
du  No^d',  au-deià,  duquel  le  mouvement  général 
des  Eaux  d'Orient  en  Occident  diminue  graduelle- 
ment  à  mesure  cjue  les  Parallèles  s'élèvent,  et  finit 
par  être  absolument  insensible  à  deux  ou  trois- 
degrés  au  Nord  du  Tropique. 

Dans  ia  position  où  s'est  trouvé  le  Solide,  les 
derniers  jours  de  Juillet  et  les  premiers  jours  d'Août, 
hors  des  limites  du  Courant  générai  des  Tropiques , 
il  a  dû  céder  à  deux  causes  qui  se  combinoieni 
pour  le  détourner ' de  sa  Route  apparente;  au 
Courant  vers  le  Sud  ,  produit  par  la  fonte  des 
glaces,  et  au  Courant  vers  l'Est,  que  détermine 
ia  tendance  des  Eaux  ven  ie  £>éir0k  de  Giàrabar. 
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5i  Ton  combine  les  effets  résultant  de  ces  deux  1792. 
causes ,  66»  5  MUies  à  i'£st ,  et  3  a  Milles  au  Sud ,  Août. 
.  on  trouve  que  le  Vabseau  a  été  einporté  ide  74  ^* 
Mîlïes ,  dans  l'intervalle  de  6  jours,  ou  de  12.3 
Milles  par  24  heures  »  dans  la  direction  de  iXst 
a5«^iSud* 
i  HOTE  LXXX. 

Le  4  Août ,  à  5  heures  du  matin ,  on  releva  4. 

ie  Cap  Spartel  (Côte  d*  Afrique  )  au  Sud-Est ,  à 
z  Milles  T  de  distance  estimée  à  vue. 

.D'après  les  Observations  de  Borda,  en  ^776  : 

'<■ 

^     '        ,     (Lat.    55°.  47'.  20"  Nord. 
,  .(Long..  8.  14.  00.  Occid. 

Le  Va.isseau  ,  d'après  le  Relèvement,  était  plus 
Nord  qtie  le  Cap  de  1.6  Mille,  ou  1'.  40' ,  et 
plus  Ouest  de  i«6  Mille»  ou,  x  miiuites* .  - 

A     -  i    c  r-j  (Latitude.  3.5^ 4o'.  oo". 

Amsi,  pour  le  Solide, ,    -     1     \.  * 

^*  (Longitude  8.  lo*  00. 

Si,  à  présent,  on  compare  cette  Longitude  du 
Vaisseau:  y  le  j^Ao^yk  5  heures -du -matin ,  à  sa 
vraie  Longitude ,  le  2  à-  midi ,  à  vue  du  Cap 
Saint  "Vincent  ^<\u\éiô\t  (  iVbff' précédente  )  de 
11',  30'.  56";  on  voit  que  ,  dans  riniervaile  de  ' 
I  jour  17  '  heiirès  \  fe  progrès  iréel  vers  r£st  avgic 
éxé  de  3*.  15';  et 'suivant  le  calcul  das  Roulas, 
le  progrès  apparent  netoit  que  de  2^,  38'  :  ainsi  » 
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dans  t^intervalie  de  41  heures ,  le  Vaisseau  a  été 
porté  dans  l'Est ,  par  le  mouvement  dbs  Eaux,  de 

c  3  7  ,  ou  30  Milles  par-delà  son  progrès  aj>pai  ent: 
c'est  à  raison  de  plus  de  17  Milles  i  en  24.  heures* 
La  cause  de  ce  Courant  est  trop  connue^  pour 
qu'il  soit  nécessaire  de  la  rappeler.  (  Voyei  à  la  suite 
des  Notes,  le  ' F  ah  k  au  général ,  IX."*  Traversée). 

Les  erreurs  de  l'Estime  en  Longitude  dans  la 
dernière  Traversée  de  i'iie  Sainte^Hélhe^zvL  Détroit 
de  Gibrubar,  sont  réunies  dans  le  Tableau  suivant 


■ 


Juin. 
Du  ( 
JuiNei. 

Du  10 

au  2| 


Ea  i| 


au 


au  zyi  ••  •  • 

Du  171 

Apàt.}E|i  tf. 


4i 


au 


En 


Vaiiucra  ivkn(tiil 


!•  VaiiSMD  •vanfant 
vcf  a  f 'Eat. 

EHREURS  DE  L'ESTIME. 


En  Jfriki» 


t.  '^é^ 


En  Aytmt. 


o».  34. 


Moins  Oueit  

Moins  Est. . .  a*.  37'. 
Plus'^Est..  •      o.  34. 


6ïhrace»  moins  Est.'.  2.  o|< 


Somme  des  Erreurs     l'£*timc  cn^j  jours^y ,     Arriére,  j.  .00. 
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Cette  somme  des  Erreurs  se  réduit,  par  i'efîèt  1792. 
des  compensations  y  à  o^  54.'  dans  i'£st'».ou  en  Août. 
Avant ,  à  l'égard  de  la  Mê^terranie  Vers  laquelle  -  4« 
le  Vaisseau  dirigeoit  sa  Route. 

Le  Solide  passa  \t  Détroit  de  Gibraltar  le  4 
Août ,  et  le  14  9  il  mouilla  dans  la  Rade  de 
Toulon*  Comme  ce  Trajet  dans  la  Méditerranée  n'a  * 
donne  lieu  à  aucune  Observation  ni  à  aucune  . 
Remarque  y  je  renvoie  le  Lecteur,  pour  les  10 
dêmieii  jours  du  Voyage au  Jtiumal  de  Route 
qui  sé  trouve  à  la  sèitê  éu  TabkHu  dt  VÈffet  éks 
Couransj   •  '  '  \ 


bigrttzeû  by  GoOgle 


3i6  VOYAGE 


TABLEAU 

DE  VEFÏEI  DES  COURANS 

Sur  la  Direction  et  ia  Vitesse  du 
Solide,  d après  Us  Observiàions  de  Latitude 
et  de  Longitude  »  faites  à  bord  du  Vaisseau 
.  dans  le  çours  de  sa  Na  V4QA  TIOU  A  UTOUR 
jDir  Monde,  en  lyp  o ,  ly^^i  et  z/';? 

Lai/*  Colonne  énonce  ies  Époques  dies  Obser- 
vations dont  les  Résultais  sont  comparés  à  ceux  de 

VEstîme  ou  du  calcul  des  Routes  aux  mêmes 
époques. 

La  2.'*  et  ia  3.'"*  présentent  ia  Latitude  et  ia 
Longitude  observées  aux  termes  extrêmes  de  chaque 

Période ,  afin  que  le  Lecteur  puisse  juger  d'un 
coup'd'oeil  entre  quels  Parallèles  et  quels  Méridiens 
^le  Vaisseau  a  éprouvé  ies  divers  eflets  de  Courant 
rapportés  dans  ie  Tableau» 

Les  Colonnes  4.""*  —  5  —  6.^*  et  7."*  donnent 
la  diâférence  qu'on  a  trouvée  en  comparant  ie 
progrès  en  Latitude  et  le  progrès  en  Longitude , 
avec  les  progrès,  dans  l'un  et  Pautre  sens ,  tels  qu'on 
ies  a  conclus  de  l'Observation  journalière  de  ia 
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Latitude  et  des  Observations  de  Longitude  y  faites 
'  aux  deux  termes  extrêmes  de  la  Période  :  ce  sont 
les  Erreurs  qu'on  a  trouvées  daiis  les  Résultats  de 

V Estime  comparés  avec  ceux  des  Observations, 
A  insi ,  par  exemple ,  quand  on  lit  (  IL'"*'  1  raversée , 
Période  du  16  au  25  Février  1791  )  :  67  Milles 
Sud  et  9  4.  A  Miiles  O^est^  ces -expressions  font  * 
entendre  que  ,  dans  i  laiervalle  du   premier  au 
.  dernier  jour  de  la  Période,  le  Vaisseau  a  été  porté 
dans  le  Sud  de  67  Milles  de  plus  que  ne  Findi* 
qttok  la  somme  tfes  progrès  journaliers  en  Latitude , 
déduits  du  simple  calcul  des  Routes  ;  et  que  le  " 
progrès  vers  l'Ouest,. dans  le  même  intervalle,  a 
été  plus  grand  de  94*2  Milles ,  d'après  les  Résul- 
tats des  Observations  de  Longitude  faites  aux  lieux 
termes  extrêmes  de  la  Période,  cju'il  ne  l'eût  été  en 
faisant  la  somme  des  progrès  que  l'on  a  couclus 
chaque  jour  par  ie, calcul  desRoutes  :  et  ^  en  attri« 
buant  à  l'effet  des  Courans  ces  différences  entre  les 
Résultats  de  V Estime  et  ceux  des  Observations , 
nous  disons  que  les  Courans  ont  porté  ,  dans  le 
Sud  et  dans  TOuest ,  des  /juantités  exprimées  par 
ces  dilSïérences.  . 

Pour  former  la  S.*"*  —  la  9."**  —  la  i  o.'"«  et 
ia  11.°**  Colonne,  j'ai  combiné  l'effet  que  Ton 
attribue  au  Courant  dan^  le  sens  de  la  Ladtude ,  ^ 
avec  celui  qu'on  iu!  attribue  dans  le  sens  de  la 
Longitude  :  et  si  Ton  veut  continuer  l'exemple 
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précédent,  on  irouvcra  (  S.*"*  Coloniie  )  que  le 
Courant  qui  a  occasionné  un.  di^érence  ou  erreur 
dans ie  Sud,  de  6y  MiiJes^  et  une  autre  erreur  dan$ 
rOuest  de  94.2  Milles ,  a  emporté,  le  Vaisseau 
dans  rOuest  3  6  degrés  Sud  ;  et  que ,  pai  uii 
mouvement  rion  apparent  (  9."*  Coionn^  )  il  lui  a 
fait  parcourir  ^  sur  cette  ^irectiùn't.  i;i  5.7  MiUes^ 
que  V Estime  a^a  pas  pu  faire  entrer  dans  son  calcula 

En  divisant  ensuiie  ce  dernier  nombre  par  9  ,  ^ 
nombre  49s  jours  de  la  Période  (  lO,^''  Colonne ) , 
on  trouve  que  la  Vitesse  moyenne  du  Vaissisau, 
sur  la  Direction  portée  dans  Uneitvième  Colonne^ 
a  été  de  12.8  Milles  ea  vingt  -  quatre  iieure^ 
(  1 1."»»  Colonne  ). 

La  douzième  renvoie  aux  Nqus,  dans  lesquelles 
sont  détaillées  les  opérations  de  calcul  qui  ont 
conduit  aux  Résultats  présentes  dans  le  Tableau  ; 
et  les  Dotinées  du  calcul  se  trouvent  dans  le  Journal 
di  Routt  imprimé  à  la  suite  de  ce  Takitau*  - 
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T  DÊCOMP 
wis  les  ObMVvatioii 

1    S.  E. 

OSÉ 

O.' 

|EfF£T  ce 

SUR 
la  Direction. 

SUR 

la  Vitesse. 

Pcrio.J. 

Vîte«se 
moyenne 

en  r  jour. 

Renvoi 

aux 

Notes. 

MilUs. 

BmA, 

Jours. 

Mittis, 

N,' 

10. 

 i 

- 

ou 

ou 

0.  36"  s. 

ou 

.7.8. 

ou 

'  17.8. 

1  X.. 

1 

«7. 

94  «2. 

0.  J^jo  s. 

115.7. 

9- 

12.8. 

XI. 

0. 

0. 

Sud. 

22. 

I . 

22. 

187. ç. 

•  ■  >  •  •  « 

E.  i  î  0  M 

i  w. 

*  V  •  «La 

«VA 

29*0. 

I  T  «0. 

31,0. 

2« 

15,5. 

Xlli. 

38.0. 

•  ■  •  •  •  4  * 

34.0. 

.s.  41 0. 

51.0. 

1 . 

51.0. 

Idrm* 

18.5. 

#  «    «    •  «  »  • 

E.  ia»AN. 

18. 

t. 

18. 6. 

Idem, 

0.76. 

N.  i*»^  0. 

23.0. 

y 

7.6. 

Idrm» 

•  •  •  • 

■8.4. 

•••••• 

N.44«-LE 

8. 

1 0 . 4« 

XIV. 

1  „ 
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Pèrioi 
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XIXXX 


IIIAXXX 


[lAXXX 


ÏAXXX 


Axxx  *: 
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Q  u  A  T  R  j;; 

Des  lies  de  Mendoç^- 


Latitude 

Longitude 

IV  .î 

• 

observée 

ob&ervée 

Pé  R 1 o  n  F  s 

Sud. 

Ouest. 

D.  M. 

D.  M. 

> 

Juin.  , 

LA  Madré  de  Dios. 

Du  20 

9-  55t. 

i4>-  29. 

au  2  a 

9.  21. 

142.  27. 

Du  12 

9.  21. 

142.  27. 

au  24 

7-  54- 

143.  10. 

Du  24 

7-  54. 

au  2  5 

5.  42. 

•43-  49- 

Sud. 

< 

Du  aç 

5.  42. 

•43-  49- 

Juillet 

Nord. 

au  ao. 

28.  4a. 

1  oa. 

Ji. 


Milles. 


12.0. 


,1  14.0. 


En  corrigeant  l'erreur  de  l'Horlog 
ic  sillage ,  on  auroit  : 


Du  25 
Juillet. 
au  20 


S  u  D.    I  I 
5.  42.    143.  49. 
Nord. 

28.  42.  1 1 5<$. 


.» 
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'lÈME  TRAVERSÉE. 

4 

4  à  la  Cote  Nord-Ouest  de  l' Amérique, 


?T  DÉCOMPOSÉ 

pi\i  Ici  Observations. 

£  FTET  COMPOSÉ 

î  Durée 

Vitesse 

Renvoi 

SUR 

SUR 

moyenne 

aux 

S. 

£. 

0. 

ia  Divection. 

laVîieue. 

en  i  iour. 

Notes. 

Milles. 

Mil/ts. 

MiUt*. 

jRuâti, 

Millts. 

Jours, 

Millts. 

N.' 

j 

» 
1 

/ 

\ 

é 

XXX. 
XXXI. 

•  «••>•« 

•  •••••• 

Est, 

6*0, 

*  •  •  •  »  • 

6.9. 

O.410,  S. 

9«  1. 

a. 

4.56. 

•xxxif. 

17.8. 

1. 

XXXIII. 

•  •••••• 

toi 

N.4i«|0, 

15. 

XXXIV. 

;e  de  Mble  qui  mesar<»t  le  temps  pendant  que- le  Loc  mecuroit 


4}.o. 

N.36°iO. 

.71.3. 

*5- 

a .  9. 

Idem. 

a 

M 

{  Suit  U  i  ahUau,  ) 
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Pénioo 


1  •■ 


xn 


F 

d' 


SI  XIK 


Périodes. 

• 

Latitude 
observée 
Nord. 

Longitude 
observée 
Ouest. 

E  F  FE 
N. 

D.  M. 

D.  M. 

Milles. 

1791. 
Octobre. 

Du  7 
(éh.iiusoir) 

au     1 9 

l 

Avuede  l'î.O 
19.  04. 

•3-  33- 

f 

-Whyhee. 
«58.  29. 
178.  48. 

Du  19 
au  20 

»3-  33- 
13.  32. 

178.  48. 
Est. 

179.  41. 

1  ■ 

1  1 

Du  iO 
au  23 

13.  32 
13:.  40. 

179.  41. 
172.  33. 

1  

Du  2  3 

IsOVEMB. 

au  2 

13.  40. 

l4-  2^. 

172.  33. 
148.  14. 

\    3  •  °' 

Du  2 
au  4 

14. 

14.  50. 

148.  14. 
144.  ij.. 

4  • 

Du  4 

14.  50. 

1 

'44-  g 

.              -Tmr--  .'X*^  '  ' 
• 
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àME  TRAVERSÉE. 

;s  Sa  i\i  nw  i  CH  à  Ma  c  Ao. 


ÙT  DÉCOMPOSÉ 
brès  les  OHscrvittons. 

EFFET  COMPOSÉ  iDurée 

Vitesse 

Renvoi 

suft  1 

de  la 

moyenne 

aux 
Notes. 

'  S. 
1 

E. 

O. 

li  Direction. 

la  Vitesse. 

Pcrioa. 

en  1  jour. 

MiUts. 

•  - 

Milles. 

Milles. 

Rumh. 

Milles. 

Jours. 

Milles. 

- 

«  • 

f 

LII 

la.e. 

•  •  ^  •  «  • 

81.5. 

8». 5. 

7.0.  < 
<  ■. 

et 

un. 

5.8. 

Ouest* 

5.8. 

1. 

5.8. 

LIV. 

71 .0, 

Ouest. 
• 

5- 

24.0. 

LV. 

■ 

i 

É 

•  •  •  •  •  • 

97.0. 

0.i«f  N. 

97.0. 

1 0, 

9.7. 

JbVI. 

£.11*  N. 

41.75. 

2. 

10.87. 

tvii. 

« 

• 

{  SuUU  Tableau.; 
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•XXXI 


XIXXl 


Latitu<te 

1  Longitude 

PiKIOPES. 

■observée 

■ 

obiervéc 
_P  U  B  S  T. 

D.  ^. 

D.  AL 

179». 

Mai. 
Du  a8 

aa.  06. 

Est.  I 

0.  58.  j 

0  UBST.' l 

au  29 

0.  ' J»  1 

Du  29 

20.  52. 

1 

0.  15. 

au  jo 

19.  13. 

h-  ( 

Du  }o 
au.  3  1 

19.  13. 

A  vue  de  cT," 

'5-  49-  1 

1 

45- 

-HÈLÈXE.  . 
7.  27. 

N. 

 1 


6.0. 


Du  5 

JÛJLLET. 

au  I  o 


NEMVIÈJ. 


Du 

10 

au 

Du 

au 

24 

Du  24 

au  2T 

;  T-"  ■' 


'5-  55' 
Nord. 

3^.  23. 


8»  09. 
4<^*  a/. 


»i98.o, 


3»- 

M- 

46.  27. 

4t. 

4». 

34-  3*- 

41. 

4». 

34-  3*- 

4'. 

42. 

ja.  18. 

42. 

32.  18 

Al. 

1 1. 

V  1 
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ET  Dl^COMPOS 
après  les  Observations. 


EFFET  COMPOSÉ 


S. 


E. 


•  •  •  •  •  t 


SUR 

O.      I  ia  Direction. 


0.94. 


7.Z7. 


•  •  •    «  • 


Ouest. 


SUR 
la  Vitesse. 


Darée 
«k  It 

Périod. 


Vîtesie  Renvoi 

moyenne 

en  I  joar, 


\î;!!:s.      Jcurs.\  Mil/es. 


7,17. 


6»  I. 


35.0. 


I . 


4- 


7.27. 


8.25. 


Notes. 


LXXII. 


LXXIII. 


LXXIV« 


•  ♦ 


VIE  et  dernière  TRAV.ERSÉE. 

.J^NB  au  DÈTMIT  DE  GtMKALTAR  tt  à  TOULOH, 


•  •  •  •  • 


aa.4. 


8.0. 


160.0. 


•  •  ♦ 


5.5- 


N.~39«  O. 


N.  320^  E. 


41  .<$. 


9. a. 


27  .  2. 


34  t. 


7.4- 


3. a. 


9.2. 


9 .  o. 


LXXV. 


LXXVf. 


LXXVII. 


Lxxvm. 


l  Suit  le  Tableau.  ) 
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JOURNAL  DE  ROUTE 

I 

DU  NAVIRE  LE  SOLIDE  \ 
Dans  sa  Navigation  jiuroun  du  Monde, 

m 

en  i^fia ,  i^p/  et  iprpj2. 

Par  le 'capitaine  PHosper  C  h  anal. 

Les  titres  des  Coloitniés  indiquent  suffisamment 

ce  que  chacune  contient  ;  mais  il  est  nécessaire  de 
faire  connoure  par  quelle  voie  le  capitaine  Chanal 
est  parvenu  à  qiiélques-uns  -des  Résultats  qdl  y 
sont  portas.  '  "  ' 

Les  Colonnes  de  Latitude  et  de  Longitude  , 
estimées  et  observées  ,  présentent  la  Position  du 
Vaisseau  ^  d'après  ie  calcul  des  Routes ,  et  d'après 
les  Observations  V /M^ffi^/'mirftfirr  dextme&  de  chaque 
jour  ,  à  moins  qu'ii  ne  soit  spécialement  énoncé 
que  c'est  sa  Position  à  une  autre  époque  de  la 
journéé* 

La  iMvtoAé^'isîv/kéè  ésit  celle  qui  a*  été  déduite 

chaque  jour  du  calcul  des  Routes ,  en  rapportant  au 
Résultat  du  dernier  jour  d'Observation  -le  progrès 
en  Latitude  estimé  daais  rintèrvsiUe  des  deux 
époques»  "  ^    '  "  *  '  - 

La  Longitude  estimée  ^^t  le  Résultat  du  calcul 
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des  Routes  depuis  le  dernier  J^oint  de  Départ  $ 
rapporté  à  la  Longitude  de  ce  point» 

La  Longitude  observée  est  le  Résultat  moyen 
des  Observations  de  Distances  de  la  Lune  au 
Soleil  ou  aux  Etoiles  ,  rapporté  à  l'instant  de  Midi 
du  jour  où  elles  ont  été  faites  ;  ou  la  Longitude 
déduite  du  Relèvement  d'tine  lie,  d'un  Cap ,  âcc. 
dont  ia  Position  est  fixée  par  des  Observations 
astronomiques.  * 

La  situation  des  Astres  ^  l'un  à  Fégard  de  l'autre  j 
telle  qu'on  la  voit  dans  la  Colonne  des  Remarques 
et  Observations ,  présente  leur  situation  dans  le 
Ciel  à  l'instant  où  leur  disunce  a  éjté  observée  ; 
ainsi  »  Dist  O  ~  C  »  indique  que  la  Lune  étpît 
à  rOrient  du  Soleil;  et  3  —  0,  qu'elle  en  étoit 
à  rOccident  :  il  en  est  de  même  pour  les  Distances 
de  la  Lune  aux  Étoijbs. 

La'  Longitude  ^t  donnée  dans  cette  dernière 
Colonne  telle  qu'elle  a  été  conclue  à  l'instant  de 
rO))servation  :  elle  a  été  rapportée  à  celui  de  ,tuidi 
par  le  calcul,  des  .Routes  «  pour  .être  inscrite  ».  à 
cette  époque ,  dans  la  cinquième  Colonne  du  mois» 
La  lettre  Aï  désigne  le  Résultat  du  capitaine 
Aiarchand  :  —  Ch,  celui  du  capij^ine  Chanal.  Les 
JLettres  A.  (.  abréviation  de  ante  meritUem  )  in-r 
diquent  que  Theure  est  avant  Midi  :  P.  M.  (  ahré«< 
viduoii  de  post  meridim  )  ,  que  l'heure  est  après 
Midi.  .  . 

Chaque 

t 
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Chaque  détermination  de  la  Déclinaison  de 
rAigtiîile  aimantée  porte  av^c  elle  l'indication  de 
la  .  méthode  qui  a  été  employée  pour  la  connoître 
par  Observation. 

Tous  les  Rumbs  de  vent,  dans  la  Colonne  des 
Rtmarques  ,  &c«  sont  corrigés  de  la  Déclinaison 
de  FAigdfllie  et  rapportés  au.vnu  Nord  du  Monde. 

Dans  l'intervaiie  du  1 4  au  29  DéceAibre  1 790 , 
et  dans  celui  du  5  au  14  Août  1792.,  pendant 
lesquels  ie  Vaisse^iu  à  navigué  dans  la  Méàiurrmétg 
il  n'est  point  fait  mention  de  la  Longitude,  parce 
que  l'on  dirigeoit  sa  Route  sur  une  Carte  plate  ; 
on  y  a  suppléé ,  en  indiquant  ciiaque  jour  le  Chemin 
qui  a  été  parcouru  d'un  Midi  à  l'autre ,  ainsi  que 
la  direction  de  la  Routtf.  et:  en  rapportant  dans  le 
Journal  les  Relevemens  qui  étoient  faits  à  vue  des 
Terres  :  ces  Données  ,  combinées  avec  la  Latitude 
observée,  donneront  la  Position  du  Vaisseau  pour 
chaque  îour  à  Midi. 
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ÉPOQUES. 

ROUTE  RÉDUITE 
coftlticÉE. 

CHEMIN  1 
aMTo  »  iT 

cor.igé. 

LATITUD. 

Observée 

Nord. 

DÉCUMAISOM  1 

de  l' Aiguille  ainuntce^  1 
N  0  B  D-O  U  EST.  1 

i7S>o. 

UEUtS. 

D.  M. 

Dècem». 

'4- 

Point  (fc  Dép.irt  à  U  vue  <la  Op  JfW/,  Kfttnt  à 

r£.N.  £.^£.à  11  lieues. 

'y 

S.  4  s.  0.  a*  0, 

41.  17. 

16. 

1  rO.  i  S.  0.  7  lieues. . 

39.  3^» 

17. 

S.  ^  S.  E.  3*  E. 

i6,j|. 

39*  08. 

1 

18. 

S.  i  S.  E. 

',;o. 

19. 

S.o'3*S. 

• 

1 

4 

S. 

t 

1 

ai. 

0.  s.  0. 

tel. 

0.  i  s.  0.  y  S. 

37*  33» 

»3- 

Le  Cap  de        tu  Nord ,  i  6  Geues. 

37.  0^  • 

B 

»4- 

Le  Cip  àtGmm  àfO.  5.0.  i  S.  à  é  U. 

1 

(  Le  Cip  de  Tom-M«fbiiu  k  l'O.  ^  N. 

36*  ao^ 

oS.  Atup»  occ  1 

La  Mont,  de  VgUt-MIafii  au  N.  O.. . 

»7- 

La  mène  au  N,  O.  6* 

3«.  09. 

a8. 

Qut€!'di''Fm0  au  N.  ; 

£.•••**•>. 

36,  3*» 

« 

La  Mont.  d'Estejtana  fSUnmSft' 
mejaj.  à  l'O.  N.  O.;  celle  de 
4«^aauN.N.E. 
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33  i 


0 

j"^  T\  ^  '  c 

c 

'7- 

i8. 

V  £  N  T  S 
«t 

ÉTAT   OU  Clfi.t. 


Ali 


«A. 


«  •  *  »  •  •  « 


N*  OtfmJ  fmis  ;  et  temps 

clair. 

Du  N.  O.  au  R  modéré, 
beau  tetn|>5. 

Du  N.O.ài'O.foib.  temps 
couvert. 
DerO.N.O.  àl  O.  S,  O. 
foible ,  beau  ctd. 
De  fO.  S.  O,  «u  N.  O. 
aceompefné  de  n/iles 
temps  couvert. 
Du  N.  O.  à  TE.  N.  E.  vi- 
riable  et  ffùu  ,  lemjis 
couvert. 
De  l'O.  au  N.  O.  nfaJè* 
violentes ,  temps  couvert 
Du  N.  M  N.  Eibible,  pluie 
par  ifitmdlos. 
N.  N.X  fiib^leçielmm^ 
geùx. 

Du  N.  au  N.  O.  variablei» 

icger ,  beau  ciel. 
De  TE.  au  N.  O.  par  le  S. 

foible  ,  beau  ciel.  ' 
De  l*E  «tt  N,  frûs»  be«tt 

temps. 

Du  S.  O.  au  N.  Q,  oilme 

par  interv.,  beau  temps. 
Cafme  ,  risées  du  S."à  J'0„ 

roses ,  beiu  temps. 
Q-  N.  O.  briic  légère  et 

besu  .temps. 
Do  S.  E.  à  PC  finis ,  fprsins 

et  pluie ,  échirs  /  temps 

iMir'éplis.  ' 


sa* 


A£MABQU£$,, 
ET  OBSERVATIONS. 


Le  14  M  mittn,  le  SouDB  Jâic  voile  du 
Pott  de  MaraêUU. 


Le  16,  à  7''  du  matin  ,  aperçu  i'iie  de 
norca  au  S.  O.  ^  Q.,  à  7  lieues. 


Du  il^jeu  Ao  ,  vent  violent  et  une  très- 
grosse  mer  ;  resté  à  ia  cape. 


U  »»,  à  /  du'  matin ,  aperça  la  Cdte 
<l'£^^#aiiN.O.f  p. 


Le  26 ,  les  Courans  a  voient  peitéle  Vaif> 

seau  à  TE.  d'environ  6  lieues. 

Les  27  et  28  ,  Us  portèrent  au  S.  £,  de  Ja 
même  :^uantité. 


Le  19  »  i  midi ,  aperçu  le  Mmit  GtSiuitar 
kVOJS,  O.  f  O.  ;  dans  l'iprés-midi ,  passé 
le  D/troit  de  ce  nom}  i  9^  du  soif  en  étoit 
délMu^tté» 
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■ 
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•  8. 
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01. 

x6. 
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A  II  vue 
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l6  Tfticrift 
19.  06, 


•  «  •  •  l  < 


£i.  46. 


19.  eo.  Aaip.  ort* 

'    à.  • 
19.  to*  jur  ^LfkXOÊk, 

19.  jo.  Amfik  occ* 


17.  jo. 


14*  30.  Amp.  occ. 
«4.     Amp.  occ. 

13.  to.  Amp.  occ. 


14.  {Point  da  Rd^omciit  de  Tile  d« 


»J. 


t 

*  »  r 


>4.  )  A  l'aiMK  duuU  B«ip  de  U  Pt^/é,  II*  Sf'Yago. 
17.  J  ... 


14.  12.  Amp.  occ. 
14.  12.  pardftAstni 
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12. 

15. 
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'5- 

16. 

'7- 


D KGB  ES 
du 

THERW. 


de  U  G  bec. 


'7.5- 
«7.J- 


VENTS 
«t 

ÉTAT  DO  CIBL. 


Derlàl*C.N.£.fhi«ptr 
grains ,  temps  couvert. 
N.  E.  frais,  nuageux. 

Du  N.  O.  au  S.  S.  O.  va- 
riable, foibles  grains. 
Ou  S.  £.  au  N.  £.  brise 

fmîclw ,  cid  oiMgeux* 
Ou  N.  RE.  à  l'E.N.  C. 

joli  frai*  et  bmihe.. 
N.  variaBle,  ciel  nuageux  et 

br»me. 

Du  N.  O.  au  N.  E,  finUe . 
et  beau  temps, 
N.  variable,  foible  et  brume^ 
N.  E.  jelit  bHxe ,  del  nua- 
geux. 

DuN.  Eau  S.  E., finis  et 

temps  beau. 
E.  S.  E.  frais ,  temps  clair. 

E.  beau  frais  ,  it/em. 
E.  brise  modérée  et  farouii- 
ïard. 

Dt  rs.  s.  E.  à  r£.  N.  E. 

variable,  IbiUe»  brume 
épaisse. 

Ou  N.  £.  an  N.  variable , 
frais ,  temps  coovert  et 

brumeux, 
Dn  N.  .111  N.  E.  frais,  temps. 

couvert  el  brumeux. 
Du  N.  a«  N.  E.  variable , 

folblé,  pcoasscs  et  pluie. 
N,  N.  £.  brise  ftaîdMet  beau 

temp>5. 

N.  £.  modéré ,  temps  beau. 
N.  N.  £.  frais  «  temps  beau. 




REMARQUES 
£T  OBSERVATIONS. 


Le  19  ,  à  8^  du  soir,  vefevé  le  Otp^Spartel 
au  S.  &  I  Seue  l  ;  peu. après  .  perilulaTerre 

de 


v.ueé 


Le  4  >  i  10^  du  matin  ,  vii  l'île  Salvagt  au 
S.    S.  O.  3»  O.,  à  4  ou  5  lieues. 

Le  5  ,  à  i""  45'  après  midi ,  aperçu  lePicde 
Ttw^t  an  5. 6*  t. £..  i  5;  fieues. — Ce  jour 
vu  les  pieaiiers  Pëis*m-voia$tt, 

Le  6.  à  5^  ~  du  matin ,  vu  i'ile  de  Palma 
»"  S.  S.  E,  7  S,  8  4  10  lieues  ;  et  à  3*  de 
l'aprcs-midt ,  vu  l'île  de  Fernu  S,  S.  £, 
Le5,,à3''4^'P.M.l 

Long,  \C6„,  a  1  •  4 j  '  00'  Oc. 

)>ar  ar  suites  Q.,»  C>  ) 

Les  1 1,  la,  13, (a  mer couvcrie âe  Gatiivs 
[MonujquiS'Vàtmsj.  —,  Dans  la  nuit,  les 
Eaux  lumineuses.  —  Vu  des  Poisson-v^Ms, 
un  Kfgt/i»  et  «les  bandes  do  Mèr^ouitu» 


Lo.  14  •  ^  9''  r  maun  ,  vue  de  I'ile  de 
Ma^o  au  N.  N.  O.,  ^  A  Midt  «  fa  Peinte  S. 

de  l'ifeau  N.  à  I  II  de  dist  A  3*>de]*après- 

midi ,  vue  de  l'île  X'  Yaf9  au  S.  O.  f  O. 

Le  I)  au  matin  ,  mouillé  dans  Baie  de 
U  PrajM  de  f lie  S.'  -Yago^' 
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/ 
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1  lo.  j7.  Amp.  occ 
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Sud. 

0.  12. 

Sud, 

23.  i(. 

•     •  ••«••• 

II.  09.  Amp.  oec. 

3- 

1.  05. 

0.  53. 

24.  19. 

9>y  ftS* 

7.  00.  Amp.  oit. 

*•  33» 

m.  Ajp. 

8.  53.  p«r  %  Asim.  | 
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iJ. 

21, j. 

22. 
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21,0. 

24. 

22,0. 

25. 
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26. 

20/>. 
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28. 
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ai. S- 

30. 

3'- 

21,0. 

I. 

22,0. 

2. 

22,0. 

23,0. 

4- 

VENTS 
ÉTAT  DU  CIEL. 


N.  E.  finis ,  b«ttt  cjd,  léger 
broifillird, 

temps 


^AOêê  brise, 


Dcl'E.  N.  E.al  £,moûéré, 

Du  N.  N.  E.  à  !•£»  N.  £. 

mpdéré  »  ciel  nuigei». 
Ou  N.  E.àrE.fbifcle,pief. 

<juc  calme ,  beaeriei. 
N  F,  variab.  presi]uecalme, 

temp5  lourd  brume. 
Variable,  caiine  et  pluie 

abondante. 

Variable,  ciimeee  gnins  par 
tntarv.^ongeelpluie. 

OuN.JE.  i  rE.pMrgraias, 
tempaongeoic,  pluie. 

De  TE,  au  S.  E.  petit ,  par 

grenades,  temps  humide» 
De  TE.  au  S.  S.  E,  petîts  gr. 

calme  par  interv.,  pluie. 
Do  S.  £.  m  S.  feibie,  grains, 

pluie  et  temp»  couvert. 
S.  L  medéré ,  beati  cempt , 

nuageux  par  intervalles. 
Du  S.  au  S.  S.  E.  modéré» 

temps  nuageux. 
S.  £.  \  $,  modéré  .  beau 

temps. 

S.  E.  brise.  fMÎdie  égale , 

ciel  iioBgc&9i.' 
S,  £.  iolie  brise  C  beiA 

temps»  .  ^ 


REMARQUES 
ST  OBSBIIVATIOIISL 


Le  1 S  en  matin ,  appareillé  de  la  Baie  de 
Le  19  •  TU  «n  petit  ^ev/fr-m-^Mve. 


l  e  2f  ,  vu  des  Marsouins ,  des  DoraJts, 
des  Thons,  et  des  Poisson-yolans, 
Le  x% ,  vu  ««  /ÏMR. 


Le  2j  ,  vil  les  mêmes  poissons  en  grand 

nombre  :  ta  Mer  lumineuse  pentlant  b  nmr. 

Le  26,  vu  des  HlromieHes  .û-  mer  ttt  les 
mêmes  poissons  :  la  Mer  iumineuse  la  nuit. 


Le  29  .rencontre  d'un  Navire.  \'o  quantité 
d'Oiseaux  de  mer  ,  enti-e  antres  des  Fwf. 

Jus{{u'au  %  Février,  le  Vaisseae  lut  cons< 
tanment  suivi  par  de  nembreMes  troupes  de 
ThoHtti  àtB^tittsi  on  en  prenioit  assez  pour 
ttDurrît'tetttl'Éqiiipag^e  à  discrétion  :  on  vit. 
le  2  ,  line  troupe  de  Adarsouirts ,  à  l'apprcche 
desquels  les  Thons it\ti Booites  disparurent. 

Le  ^  .  vu  «les  Péir^ê  naên  entre  autres 


X4 


p 
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19.  Amp.  9irt, 
43.  Azim. 

17. 
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«^0.  Amp.  ort. 
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OO.  Azim. 

19. 

Ai- 

lu 

«4* 

ai. 

36.  35. 

£0. 

04, 

24. 

37.  04. 

14*  Azim. 

« 

41. 

a& 

lO. 

38.  10. 

•             «  •««- 

Azim. 

1 

St. 

17. 

35' 

»7. 

44* 

• 

s 

8. 

lé.  pla«,  Aziin. 

„ 

f  . 


Digitizod'by  GoOg' 


DE  MARCHAND. 


337 


o 

DEGRÉS 

Y  E  N  T  s 

c 

9 

Al 

'  ei 

• 
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tr  KT   ©U  CIBl. 

An  imm 
dthGhec. 

s.  E.  J  S>  hrùe  noéitéê  > 

beau  temps. 

S  1,5. 

£.  S.  £.bri«e modérée» beau 

ciel. 

7- 

Da  S.  £.  au, S.  S,  £.  frais. 

beau  ciel. 

S. 

S.  E.  >  S.  joli  frais ,  beau 

9* 

DdTe.  »  fE.  s.  E.  mô- 

déré  ,  beau  t<?mns. 

10» 

t.  s.  E.  brÎM  modérée , 

temps  eris. 

1 1. 

£.  S.  E.  modéré ,  tempi» 

gris. 

E*  S»  £,  niodéré  ,  beau 

cieL 

13. 

De  f  E.  S.  E  à  TE.  N.  E. 

foible  ,  beau  ciel. 

14. 

Variabfe,  interr.  decalmeet 

cfc  pluie  ,  temps  couvert. 

E.  N.  E.  petite  brise,  temps 

•  • 

i<r 

nuageux. 

Du  N.  N.  E.  au  N.  E.  mo- 

déré ,  hpn  temps. 

'7- 

»3,o. 

E.  A  N.  modéré,  beau 

ciel. 

18. 

Du  N.  N.  E.  «ttN.  N.O. 

frais  ,  beau  temps. 

19. 

20,0. 

Du  N.  0.  au  S.  E.  par  i«  S 

foible,  grenasses  .  t.  ^ris. 

10. 

De  l'E,  S.  E.  d  i  £.  petite 

brise,  benitemps. 

DerE.«iiN.  N.  £.ittr.ei 

gremtset ,  ciel  nébaleux. 

ai. 

De  rE.N.E.aiiN.£.  jofi 

frai« ,  ttmp»  natgenx. 

R£MARQU£$  • 
ET   O  B  S  B  »  V  A  T  I  O  N  S, 


Leé,à4«  4/P.M.Uf. 

Lenf.  I  et  \  i8*«4WOe. 

par  4  suites  0  —  C   jCh  . 
Le7,  à4*'  14' P.  M.  \M. 

Long.  \et  '  29*o8'oo'Oc. 

par  1  suites  0 — C- 
Le  8,  à4So'P.M.  30»oi'oo'. 
Long;  >C%..  19.  jj,  00. 

par  1  sttîtt*  0  —  C  /MiL  19.  58. 00  Oc 
Le  ; ,  i  5*  f    P.M.  \M..  31*  31' 00'. 
Long,  |ûl.  ■  "o. 

pir  a  sotte*  0  — C  /Mil.  p,  17.  |oO& 

U  I*,  14*     P.  M.  liH. .  11*4}'  15». 
Long.  >CA. .  3}.  i>. 

par  4  suites  0  —  C  ;MiI.  33.  49. 44, 
etune suite  C— ,ô  Po//ux..CA.  n.'jo.  t4. 

Milieu  des  5  suites          iJ>40' i9.0c. 

Le  15,  à  8'  30' P. M..) 

par  z  suit.  C-/î//^/«  J^--  '^'^ 
^Atdtknm — C  ) 

Le  16,  i  9*  00' P.  M.  V 

•     ^        n      f  \Cb.) 

Le  1 8  ,  va  «ne  Hir^dtllt  dt  mtr»  , 


Le  3.0 ,  vu  un  Fou» 

Lésai  et  aa  ;  vo  pioyeiurs  Himdt^dk 
wtar  et  ^ud^ues  Fm*, 
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>4. 

34. 

JO, 

♦3- 

18. 

•  •  ■  •  •  •  • 

f»«  01*  par  6  Aziin. 

35» 

i«. 

3$- 

06. 

♦3« 

*9* 

«  *  •  >  *  •  •  < 

lit  57*  Amp^  «rt. 
II.       par  3  Arâb 

4- 

3*. 

37- 

•3, 

t 

44- 

44- 

46. 

40* 

ts.  03.  Aoif.  ort. 

Î7- 

39- 

c 

38. 
37» 

ts, 

«7. 

4*. 
4& 

9%, 

36. 

31- 

II.  4s.  Aiûn. 

t. 

3<î. 

54. 

36. 

48. 

47- 

•3- 

ii..45.  pa'  4  Azim. 
1».  M.  Anp.  «ce. 

37* 

34- 

38. 

.  00. 

49* 

47* 

14,  tob  Azim» 

38. 

4'- 

38. 

44* 

99. 

53- 

JO.  Amp.  oce. 

f  1. 

39» 

40. 

OJ. 

i4- 

oc 

j|.  16. 

17.  3<.  Auni» 
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o 

c 

5» 


M. 
I. 


3- 
4* 

6. 


to. 


DEGRÉS 
du 

THIIIM. 


£1,0, 

17,0. 


VENTS 
et 

tTAT   DU  CTCIi. 


Du  N»  Ea  MtN»  N«  E,  mo- 
déré» t.  sembre ,  pet.  phiic. 

Du  N.  N.  E.  au  N.  modété , 

p'iin  du  N.  O.,  t.  couvert. 
Du  N.au  N.  E.  foib.  interv. 

<ie calme  et  grains,  pluîe. 
Calme,  beau  ciel  ;  N.  O.  var. 

léger,  temps  nuageux. 
DttN.O.j0.iaih.t.cliir, 

mu  S.  S*  O.  temps  ndr  orag. 
Du  S.  E»an  S.  i  S.  O.  dûs, 

temps  couvert  ,  brumeux. 
Du  S.  au  S,  O.  var,  par  gre- 

najses ,  temps  nuageux. 
Du  S.  O.^S,  au  S.  S.  £. 

ibiUe ,  temps  bramenx;» 
Du  S.  S.  E.  au  N.  O.  pir  le 

N.  foible  ,  beau  temps. 
Du  N.  N.  O.  i  ro.  N.  O. 

frais ,  par  gratns  et  pluie. 
De  ÏO,  N.  O.  au  S,  S.  O. 

gr.  frais  et  grains,  t.  pluv. 
5.  O.  par  grains  «t  rafales , 

temps  couvert. 

Du  S.  S.  O,  à  ro.  N.  o. 

léger  et  inteml.  de  cdme, 

beau  ciel. 
Du  N.  O.  léger  au  N.N.O. 

ft'ais ,  beau  temps. 
Du  N.  au  S.  £.  par  le  S.  O. 

frais,  temps  orag.  et  pluie. 
DuS.E.  joiifriû»ttN.£. 

léger ,  temps  chir. 
Du  N.  N.  E.  M  N.  O.  fîtts 

et  foible  par  interv.,  léger 

brottiUurd  »  beau  temps. 


REMARQUES 
BT  OJISBRVATION& 


Le  14»  va  ^iittté  de  PAnh, 
U  15,4  fo4'  A.  M.  ÏM,^  47*  ^  35% 
Long.  )Ch..  47.  41.  52. 

par  6  suite*  ^^-Q^  iMil*      44.  13  Oc 

Le  26,  k  8^  00^  A. M  \Jli.„  48*  17'  5 5% 
Long.  }C3t...  48.  oy.  o j. 

par  6  suites  3     0.  jMil,  48r  a|.  |o  Oc 

Le  17,  va  une  Twrne  et  des  Sat^k$ir*  ;  oH 
voyeat  constamment  des  Pétfith  gris  et  bronst 


Le  1 ,  vu  un  Albatros  et  quantité  de  Pif' 
mis. 


Le  4  ,  vu  des  Goëtnu»  ou  Croîsears, 
Le  5  ,  la  Mer  clapoteuîf  et  fes  Faux  blan- 
châtres   îndiquoient  le  fond  ;  sondé  sans 
trouver  fond  à  ixo  brasses. 

On  voyait  constamment  des  PhnU  gtîset 
bruns  ,  et  des  Mhiervt* 
Le  8,  à  I*  5»'  P.  M.  yti^  48»  o8'  oo% 
Long.  }GI..  48.  4».  oo« 

Mil.  48.  35. 00.  Oc 


par  4  suites  0  —  C 

l  oujours  les  mêmes  Oiseaux  à  U  vM* 

Long.  [r-L 

_      }Ch...  5|.  40.  to. 

par  4  suites  0  —  C  .  et  (  /    '  A 

«  »  M    iMd.  53.40.  tc.Oc 

a  suites  C—jai**»'*»»')       ^>  ^  ' 

L•II.I4*|*'*.M.^        ,     ,  , 

'  J/w...  56"  i7'  11'. 

_      le»...  îô.  26. 40. 
par  4  suites  0—C.«/w.,     ,         *  A. 

ismteC — ^  Poiituu  j 


Google 


VOYAGE 


ÉPOQUES. 

LATITUD. 
Eniiaé» 

Sun. 

LATITUD. 
Observée 
Sun 

LONGIT. 
Efdmée 
0  C  C  1  l>> 

LONGIT. 
0  c  C  1  0. 

DÉCLINAISON 
de  rAIgnlIlc  simMiitCr 
No  n  D-EsT. 

D.  M. 

D»  M, 

'79** 

Mars»  tu 

IJ-  *>•• 

56.  i8. 
« 

16.  }i,  Amp.  ort* 

17.  ook  A»». 

4t.  39. 

41.  40. 

38. 

4 

41.  je. 

4».  15. 

j6.  14. 

■ 

M- 

4r.  08. 

40.  59. 

5^.  18. 

57.  46. 

17.  00.  Amp.  occ. 

4'*  '4* 

41*  01* 

56.  ^4. 

•  *  •  •  •  •  • 

v^,  00.  Amp.  occ. 

17. 

* 

4«.  o& 

4»'  «4- 

59.  li,* 

4j.  07, 

4î»  •4» 

59.  38. 

•  •  ••••  .♦ 

18»  59.  AttJm.- 

■  «9- 

4j.  17. 

4>  «>• 

41.  41. 

4&.  24. 

59.  Ijp 

«i« 

4».  49- 

4*.  17. 

4».  »8. 

59.  4^. 

60.  }4* 

\  18.  05.  Amp.  occ. 

42»  05. 

\  18.  18.  Asini. 

»!• 

41*  i4- 

4}. 

62.  01. 

61,  15, 

19.  15.  Aflip.  occ. 
l  18.  48.  Azioi. 

• 

44«  «S» 

44.  00. 

< 

1 

44.  01. 

43*  ÎJ» . 

<j.  *3- 

DE  MARCHAND. 


34.1 


o 
c 
» 


•3« 


•4. 


DECHES 

TMUM. 


1  i.o. 


18. 


19. 


10, 


A2. 


*3- 
z4* 


10,  j. 
10,0. 


VENTS 

M 

iTAT   DV  CIEL. 


,  REMARQUES 
ET  OBSERVATIONS. 


15.  i     11,0.  ^ 

17.  13.7, 


0erO.S.afbil>foanN.O. 

léger  ,  temp»  clair. 

Du  N.  O.  au  S.  S  (  ).  grand 
(Vais  ,  rafales  ,  bruine  et 
pluie. 

Ou  S.  O.  au  S.  S.  O.  grand 
ihiU ,  n£  pettntw  »  temps 

DuLS^'oT^raî»,  au  S.  E.  foib. 

temps  clair  ,  rosée  la  nuit. 
Calme  ,  puis  N.  N.  O.  joli 

frais  ,  beau  temps. 
Du  N.  O.  irais  ,  temps  clair, 

à  10.  var.  -foible ,  temps 

couvert. 
Dero.  N.  p.  au  S.  O.  gmnd 

frais ,  temps  diafg^  à  Vho- 

rizon. 

I3u  S.  O.  au  S.  S.  O.  prand 
frais ,  raf.  pesantes ,  temps 
clair. 

Du  S.  O.  au  N.  N.  O.  mo- 
déré ,mtervdfes  de  calme 
beau  temps  ,  rosée  la  auit 

B^rCau  S.  S.  O.  léger , 
beau  temps ,  rosée  la  nuh 

Du  S.  au  N.  N.  O.  léger, 
beau  teni[>5  .  rosée  ia  nuit. 

Du  N.  O.  joli  frais  .  à  l'O, 
léger,  variab.  beau  temps. 

Du  S.  S.  E.  au  S.  S.  O.  gr. 
héU  »  par  gtains ,  ploie  et 
grêle  ,  temps  couvert. 

Du  S.  feibie  et  calme  ,  au 

N.  N.  O,  fraif,  beau  temps, 
horizon  enibruioé. 


Ch.,.  {(S.  39.  oe. 


^04.„  ;7"3A  if'  Oc. 


JLe  ii,à4'^44'  P.  M. 
Long. 

I  SMUe  C  —  Jutguiut.  )       ^   *  * 
Le  15,  à  8^  tjCP.M.] 
Long. 

par  X  S.  C — 9Ugntus  ,| 

On  voyoit  i  o  ii  st  irnment  des  Pétrtts  t  des 
Albatros ,  des  Oiseaux  iit  ttmpiti  :  du  1 1  au 
13  ,  vu  des  paquets  de  Goémon  ,  un  Canard 
Lmrdaud.  un  PigtM  Uêtie  Amuaifat,  ua 
PtugMim,  à»M«ÊUiti*  «t  quelques  Bakùus» 
f  i  30'  P.  M,  70  \ Brasses,  F,  deiaUe 
£017/  \  gris  6a  ,  mélangé 

(  à  8'-  00'  P.  M.  -5  j  de  noir  et  de  bl. 
Le  18  ,  vu  un  petit  Oiseau  de  terre ,  une 
PoideduPurid Egmont,  unC^brantahuessos, 
et  en  outre  les  mêmes  oiseaux  qu'auparavant. 
Le  »t  kV^  00'  P.  M.  85 \BiUses .  fejwl  de 

!è  1.  «o.  Af  M.  65/  saille  gmfiover> 
i  8w  00.  A.  M.  s  s  >  ditre,  tacheté  de 
à  8.  00.  P.  M.  55  l  jaune,  de  noir  et 
h  minuit.  .  ,     60 7  de  tifanc, 
Vu  des  Veaux  marins  et  une  BaUiae. 
Lei3,à7'' 28' A.M.J 
^  Long.  ^1?  jo'oo'Oc. 

par  I  S»  C-  *  de  XAi^t.  ) 

Le  a),  à  8^  P.  M.  70  brasses ,  fond  desaUe 
gris  très» fin. 

Le  24 ,  vu  beaucoup  d'herbes  marines  et 
un  Pigeon  blanc  Arftarctiéfue :  étfttttipiiiUnÊC» 
jours  peu  d'autres  oiseaux, 

La  2  j  ,  à  S''  A.  M.  70  brasses  ,  sable  gris , 
verdâtre ,  parsemé  de  points  faunes  et  blancs. 
Le»j,à8''34' A.M.)iW...  63'ao'37». 
Long.  /C», . .  '^-j.  M-  -3- 

pir  4  suites  9    0«  éj.  aj.  oo» 
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ÉPOQUES. 

LATITUD. 

£stimcc 
Sud. 

LATITUD. 

Observée 
Sud. 

LONGIT. 

Estimée 
0  c  C I  0. 

LONGIT. 
Observée 
0  c  c  I  0. 

DÉCLINAISON 

de  t'Ai^uiMe  aimantée, 
N  0  R  0  -  Es  T. 

A  M. 

D,  M, 

D»  M» 

m  M, 

1791. 

Mails, 

45»  33- 

4J-  Î7- 

4S- 

• 

19.  54-  pv  1  Azîm. 

47.  oj. 

47.  oj. 

($4.  48. 

21.  00.  Amp.  ort. 

48.  00. 
« 

■  < 

,  • 

08. 

r 

49*  50. 

( 

•r 

ii,  4^.  . 

.  .  1 
«  •  •  «  •  *««» 

1  • 

<  1 
>  I 

,  t 

XI,  38*  Aainu 

4 

r 

■ 

jo.  44. 

■      «  • 

r 

*  *  1 
'  1  ' 

4^ 

j 

•  1 

53. 

l 

1 

1  '                V  " 

•  ■  u 

.  ^  .1. . 

/ 

■ 

• 

•••• 

23.  ao.  Acipi. 

1  • 

• 

i 

1 
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c 

99 

au 

«t 

«1 

■ 

TNKMM. 

ÉTAT   DU  ClfijU 

1 

AïKdnMM 

«3.0. 

Du  N.  N.  6,  m  &  S.  0. 

firait  «t  fiaililc,  <bttti  temps. 

*7- 


«6. 


3«w 


10.;. 


la.o. 


3'. 


9,0. 


Du  N.  O.  ^,11  S.  O.  îo!t  frais, 
temps  beau  ,  vir.  calme  et 
briiim  le  soicw 


REMARQUES 

KT     OBSER\  ATI0NS- 


De  l'O.  variable ,  fcûitle .  au 
N.  O.  bon  frais  par  ^ninSf 
temps  couvert. 


Ouest  ywàûAe ,  bwii  fi«rs , 
en  ^me,  temps  coavcrt* 


Le  26  ,i  midi ,  65  hnats,  wble  gris  fin. 
On  veydt  des  Km  mto^,  des  Baîtines, 
desilferMirjÉ^.despi^eud'lierbes  marioes, 
elles  oiseaux  ci^dessiisdtésen  peliiefURotité, 
Le  «7,  à  9^  01' I  A.  M.  lyW.  j 

Long.  [et  I  64*4|'45'Oc 

par  X  suites  3  -r-  ©.    J  CA.  ) 

i Brasses  ,  ?iLfe  ,  ver- 
dfttre^mcicdenoir 
etdeUanc 

"  ^)  à    7j  jBrtMes.ssUeipds, 

"      no«  et  j«ttiie ,  no 
pei^vasard. 


io^>*»«<  •  Se 


DefO.  ■iiN.N.  O.  Jolie 
brise ,  teaips  dair* 


Le  a»,  à 8'  2/  A. M."] 
Long. 

par  4  iuites  5  —  0,  ct(' 


Du  N.  N.  O.  au  N.  O.  brise 
modérée,  temps beaa^  hu 
mide. 


\M..,  <5»oj'  30'. 

Ch.  .       C  r  ,  00. 

par  4.  suiics  j  _  y ,  et;  ^ 

»  suite  ^»r4'^«  -  5.  j^^'  »i 

à  4^  A.  M.  80  Br.  sabfegrisetnott 

à  8"  P.M.  8a.l^-**'*«'.«i»«n^ 
Le  28/  I  wcbeet  «oquiUag. 

J  f  Br.jsMegrisvasard, 

à  Minuit... 80  <  mêié  de  gravier 
(  jaune  et  noir. 
Onvoyoit  journt  lieraent  des  Pétrels ,  des 
AI^MTos,  ittAlcjfons,  des  Pingouins  et  <jucl- 
ques  Pifftm*  ihme*  Jbitânti^* ,  des  VêMx 
mmâ  \Ai»IiUn9iiiiistX  ^Me^ncs  Bahbus. 

Le  19.  en  vit  la  mer  cewerte  d'une  espèce 
de  Cheyrcttts  rouges,  entre  deux  eaux. 

^  (  à  4*  A.  M.  90  br.  sable  jau.  noir  et  bf. 
^  I à  ii''  P.  M.  95.  sable  i^ris ,  et  grev*  jau» 
Le  30,  à  7"  4/  A.  M.'j        ,       ,  _ 
Long.  ^^...^aa'.,% 

par  a  suites  5  -  0 ,  et]  ^;^l£ZiI1_L3. 
I  suite  AMt»fi,  -  >  17.  «4  Oc 

Le  3 1 ,  i  8^  ?.  M.  9»  bnssesp  grtTÎers,  pe- 
tits caiUoux  et  co(]uHIages  vivans  :  à  Minuit , 
et  depuis,  point  de  feodà  130  brasses. 
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Il  ÉPOQUES. 

Ir 

LATtTUD.  ] 
E«tinic« 

S  V  D. 

LATITUD. 
OiMcrvte 

U    D.  j 

L-ONGIT. 
Estiince 

0  r  r  t  D. 

LONGIT. 
Observée 

0     c  ;  n 

• 

DECLINAISON 
de  TAiguill*  afmftntcct 

N  f  >  M  D  -  E  8  T. 

Ù.  M. 

D.  M. 

D.  M. 

j4,  07.  1 
Point  de  De 

5?.  5^. 
part  a  ia  vue 
53.  56. 

de  la  Terre- 

•    •    •    •      •    «  • 

des-Etats, 
66,  08. 

* 

Il  ^ 

55- 

SU 

66.  an 

- 

1  ' 

• 

4  •  •  •  •  *  • 

1 

k 

1  ^ 

57' 

37- 

Î7*  ^t* 

66.  36. 

• 

if 

17. 

66.  |$* 

- 

1  6. 

57' 

47' 

«  •  •  . .  •  • 

69.  07. 

• 

1  " 

si. 

71.  o8. 

•  *•••  *  m  » 

,8. 

38. 

7i.  ;6. 

Î9* 

»> 

19*  ■4> 

♦ 

7i'  47« 

) 

Il    -  *^ 

H 

» 

59«  54* 

78*  ai. 

1 

Il  "* 

44* 

79»  "J* 

77»  'J» 

Il 

8o»  o6» 

5S>- 

8i.  34. 

• 

1  'é- 

85.  43. 
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7- 
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.10. 

4>5* 

'i- 

14. 

1 
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34? 


VEH  TS 


et 


£TAT   OU  CIEXm 


Calme  jusqu'à  midi  ,  entait* 
du  N.  O.  au  N.  N.E.frw, 
temps  gm, 

DaN.N.E.èrC.N.  E.jba 
fxûs  ».t«mpf  hram.  tidvi  de 

cafme  ,  et  du  S.  O.  frais. 
Du  S.  S.  O.  î  f'O.  gros  frais 

et  graini  violens  .  «ccomp. 

de  grél^  et  de  neige. 
De  l'O,  au  S.  S.  O.  modéré, 

par  graitu ,  smvi|  dé  neige 

et  <leigrêle,tcmpi  couvert. 
Du  H.  N.  O.  m  S.  léger  . 

suivi  de  calme»  temps  couv. 

pluie  et  neige  par  înterv. 
Du  S.  S.  E.  au  S.  E.  joli  frais. 

temps  gris,  neige  et  grésii. 
Du  S.  S.  E.att  N.  N.  £.  lég|;r, 

temps  gri«,  «ce.  ' 
Du  N.N.  £.4  rO.N,0. 

légpt»  et  6à$  ^  iaienr. 

tciÉps  couvert. 
Do  N.  N.  O.  à  l'O.  N.  O. 

modéré,  n > ' ageux  et  brum. 

suivie  grains. 
Dei'oSj.O.iu  KO.ftib, 

■MSDrnp.  de  gr.,n,  binm. 
Ptt  &  S.  O,  à  l'O.  gr.  iSrais , 

raf.  et  gr.»pet.  pl.  cC.g|ré«d. 
De  l'O.  au  N.N.O.  frais  par 

grains,  brume  et  pet.  pluie, 
bu  N,0.  iO.au  N.  N.  £. 

frajs,  temps  couv,  et  pluv. 

N,  N.  O.  modéré  ;  au  S.  P. 
gr.  £raU,  accomp.  de  fortes 
n£des ,  temp»  brameiiit. 


R-EMÀRQUSS 
BT  OISERVATlONi. 


Le  I."  Avril  à  midi ,  on  aperçut  la  Tîrrr/- 
dtS'Etats  au  S.  i  S.  O,  1 7  i 

Les  30,  31  Mar«'«t  1.**  Avril ,  vu  quantité 
de  Pdtfds,  Mk/taro»  t^PhtgnUit» ,  PhagmÊ», 
et  4m  PigtomsilMHCM  Antarcii^s ,  beaucoup 
de  Vtaux  marins,  de«  Battittes  et  dei 
M<iTsouîns  :  passé  à  travers  quantité  éLAlgttt 
marints  par  gros  paquets. 

Le  2  et  le  j  ,  ea  vit  peu  d'oÎKSux  de  tonte 
espèce. 

Le  4 .  OH  vk  def  Damigrs  peur  It  1.**  fois , 
«n  QittAraiththuss0s  et  les  mimes  aotres  oi' 
seaux  ^tt*attpftnivsnt,  itfali  en  petit  neml>re. 

Le  5.  on  vit  beaucoup  de  P/treh  et  de  jpém 

miers ,  et  l'on  en  prit  plusieurs  i  l'hameçon 
on  contiaua  devoir  de  ces  oiseaux  ,  Alba- 
tros,  des  QutbrantahucssQs ,  des  Pingouins . 
des  Alc/0$fs ,  des  MoiutUi,  mais  en  plus 
petite  ^autilé.   •  . 


Le  11,44'-  ij'P.M.  \M.\ 

Long.    .       J  «-t  >77f  oS'eo*0<; 
psr  1  suites  0  «»^C  ,  )^) 

On  voyoit  constatnmAit  des  Damiits 
Pt'trtlsgris,  des  Albatros,  et.  (fe  temps  à  autre, 
Jes  Qttttrantafiuessos  ,  des  Pingouins  ,  des 
MoMttts  et  des  Coupeurs  ti'eauf  on  prenoit 
assez  souvent  des  Damiers  et  des  Pétrthgris 
avec  one  ligne  de  ptehe. 
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7.0. 
■r- 
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R£MARQbL:> 

r  T     o  B  s  K  R  V  A  T  I  o  N  s, 


DuS.O.  à  l'E.  frais  pargr., 
suivis  de  neige  et  <lt  grêfe. 

Du  S.  O.  au  N.  N.  E.  MX. 
iég..  t.  beau,  brume  à  I  hor. 

Ou  S,  C  eu  S.  gr.  frais  pj  r 
graiasr  suivis  de  neijge  et  àe 
grile.  teunps  couv.  et  plaie. 

Du  S.  S.  E.  au  S.  S.  O.  grand 

frais  par  gr,  .  mfme  temps. 
Del  O.S  O  a  i  S.  S.b.fV. 

et  grains,  suivis  de  neige  et 

de  grêle  ,  temps  nuageux. 
Pu  S.  S.  E.  léger ,  t.  gris  ;  au 

N.  L  ^  N.  fiais»  L  chargé! 
Du  N.  £.  au  N.  N.  E.  violent 

et  rafales  pesantes  ,  temps 

brumeux  ot  pluvieux. 
Du  K.'i  N.  E.  au  N.'N.  O. 

jolifrais^temps  brumeux. 
DuN.O.iN.àl'O.iN.O, 

gr.  frais  ra&fenx,  t.  <t>uv. 
De  ro.  à  i'O.  S.  O.  beau 

frais  et  temps  clair. , 
D«rO.  au  S.  p.  bon  fitais 

par  grains,  temps  nuageux. 
Du  S.  O.  i  S.  au  S.  o.  joli 

trais  .  temps  nébuleux. 
Souffles  del'O.  N.  O.  temps 

gris  ;  ensuite  d»  N.  N.  £• 

au  fi.  léger. 

N.  i  N.  £.  fctii  frab  ,%einpe 

couvert. 

DuN.N.E.àrE.N.E.petit 

frais,  t.  brum.,  petite  pluie. 
DeTO.  jN.O.au  N.O.:N. 
ieger .  beau  temps. 


Le  19,  à  9^  m/  p. 


Long.  f 
par  I  suiic  de  de 

la  m. 


I  sur  c  oc  1  jcy»f  uc» 


}c»«  9j«44'oo'Oc. 


:I.e  ZI  matin^  forcé  de  mettre  à  la  cape  par 
un  vent  furieux  et  une  mer  trés-duie  qui  lâti< 

guoit  beaucoup  le  Vaisseau. 

On  voyoit  toujours  les  mènes  oiseaux ,  k 
l'exception  des  i^iugouias»  , 


et  >  9|«i8' jo'Oc. 

a.) 

M.  ^ 

96*09'  jo'Oc. 


et 


1^14,  à  8''  3j'  A.  M. 
Long, 
par  %  sMÎies  3  —  Q. 
Leis.à9^£3'A.M.J 

Long.  . 
«par  z^uiies     —  0  ^('h. 

Le  i6,  vu  une  Pvuie  du  Port  Egifiunt  jon 
voyoit  ea  outre  tes  mêmes  oisesux.. 


Le  29,  on  vît  un  vol  nombreux  d'oiseaujt 
de  Pespéce  .^es  Goiltttes ,  affact  vers  k-  S.  O. 

Depuis  le  jo  jusq»!  ail  4.  ,  on  vit  seulement 
quelques  pamiers  fit  *jiie!ques  Albatros  :  \e 
nombre  eu  «fimtnuoit  chrf4ue  jour. 
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16. 
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11,5. 

« 

14.0. 
•4.J; 

ij>,o. 
*i,o. 

10,0. 
10,0. 

20,0. 


VENTS 
£tat  du  ciel. 


DiiN.'N.O.aii8.pirrEt 
▼ar.  frais.  suivîj  de 

pluie  et  neige ,  temps  orag^ 
Du  S.  S.  O.  à  i'O.  hon  fr;iis 

par  grains  ,  temps  couvert. 
De  i  O.  auN.O.  i  O.  bon 

frais,  rafaleux,  temps  cou  y. 
Du  N.  O.  MI.5.  S.  £.  par 

I'O.       «c  gnins  ,:tenps 

brumeux  et  petite  pluie. 
)3u  S.  au  N.  £.  var*  lég«r, 

temps  nuageux. 
Du  N.  N.  E.  au  N.  O.  ^  O. 

♦ 

frai*  par  gr. ,  temps  couvert. 
N.  O.  i  O.  joli  frais ,  beau 

N.  £.  pétit  Ipir.  Item 

temps. 

De  rO.N.  O.foibfeau  N.i 
N,  E.  joli  frais,  beau  temps. 

Du  N.  E.  i  N.  au  N.  N.  O. 
par  grains  et  fortes  rafales, 
temps  ctiv. 

Dero.N,o.iro.|S.o. 

De  i'O.  au  S.  petit  bm» 

beau  temps. 

S.  £    jolie  teû«,  iieeu 

temps. 

De  l'E.  S.E.au  N.  J.N.  O. 

modéré ,  accompagoe  de 

gran» .  temps  cçu^cf  c 
DuN.  mN.N.O.  léger. 

par  giaÎM ,  temps  ceuve»/. 
DMN.ai»N.iN.O.I«iUe. 

temps  nuageyx,. 


REMARQUES. 
BT  OBSBIIVATIUNS. 


Le4 ,  vu  une  PouU  du  Port  d'Egmont. 


'  On  ;ic  TogreN  plus  ni  Ommim»  ni  PMf, 
ni  À/iaaw  t  «tepuis  le  5, 


Les^i^l'48'P.M.  .^1 

I*ng.  et  [  96»  yy'  00*  Oç, 

par  6  suites  0     ^  C%. 
Lej,  à4''o/P.M,  ).^/.) 

Long.  Jet  >  97»  oV  ùo'Oc 

par  z  suites  0  —  C-  jOi.)' 

Le  9  ,  vu  une  Baltint t  une  Hirondellt  de 
mtr  et  une  Alouette. 
L«  10,  va  quelque*  iUmiêdkf^^m», 
I.é  la»  vn  une  Fréga», 


Long. 


et  !  98°  j4'  00»  Oc. 


par  î  suites  p  —  C.et.^j 
i  S.  C—  VÉpi  «ie  US..  ) 

^L«»  13,  14  et  I  j^,  V»  ^uel^i^  Hirondellts 
dtmtf. 


L«  i^,va  des  Bwltt*  •téem  G^ltttts 
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DEGRES 

VENTS 

39 

du 

n 

TMCR  M  ■ 

STAT    DU  CISL. 

Au  ilfMiu 

<)ebCI*c(. 

'7- 

11,0. 

Da  N.aa  N.  N.  O.  foible  . 

temps  nuageux. 

i8. 

21,0. 

Du  N.i:N.O.tuN.p.iN. 

foible ,  beau  temps. 

'9- 

'9-î- 

Del'O.auN.  E.,iE.  psr  S. 

prestj.  Cdinie  ,  tempi  nuag. 

lO. 

Du  N.iN.  E.  au  N.  E.i  N. 

léger,  temps  nuageux. 

2  t. 

lég.»  surri  d«  ««taw»  bvay  t. 

»3»o. 

Du  y,  O.i  N.auN.  E.  iN. 

to  ble,  intervalle  de  calme, 

24'0' 

De  TE.  à  TE.  S.  E,joUe 

brise ,  beau  temps. 

i4* 

±3.5. 

DaN.E.tN.  ài*C.N.  E. 

niAdéré .  temps  nuageux. 

25. 

D«  f  E.S.  E.  au  S.  £.ibible, 

beau  temps. 

a4,o. 

S.  £,  foibltt ,  beau  tempa. 

»7- 

23,0. 

Du  S.  E.  au  N.  E.  Ic'g.  suivi 

28. 

de  calme,  beau  temps.  - 

Calme  ,enatttur  du  N»  £.  au 

Nv  N,'  E.  fbîb.  beau  temps. 

Du^.  N  E.  ittN.  0.  joli 

frais ,  tempe  nuageux. 

}0, 

Du  N.  ài'0.aeeonipagné<ie 

in^aîns    tpmrn  rottv«*rf 

13,0. 

Du  N.O.  au  S.  0.  par  gr.. 

te^nps  pluvieux  ,  couvert. 

1. 

21,0. 

Du  N.  N.  0.  auS.  S.  O. 

fbiUe ,  interv.  de  calme , 

temps  arageDx» 

(*)  ^ 

Calme  ,  ensuite  du  5. 0.  au 

S.  ioiifms ,  lempa  grû. 

AfiMARQUES 
ET  OBSERVATIONS. 


Le  17.  im  deux  FtiWt-ew-qtmus, 
Pcpois  le  18^  vu  cobitammeut  dès  Frè- 
tes, des  Paillt-tn-quetUtkhnns  rouges  ,  et 
auti  es ,  par  fois  des  Mouetteset  des  Bonitts. 
Le  23,  vu  beaucoup  de  Poîhtm-vplait*, 
Lcij.àS''  31'A.M. 
Long.  * 
par  6  suites  ^  —'0. 
Lea4;à  10"  3' A.  M.  lil/.  | 

Long.  >  et  >i  iy^4'oo"Oc 

par  2  suites  ^  — Q.    )Ch.)  \ 

Le2j,  à  8'  j4.'yv.M.  ) 

Long, 
par  2  S.  Afi tares  —  3> 
et  X  suites  ^  —  0. 
Leaé.-iS'  ia'44'A.M.)/l/. 

Long.  V  et 

par  a  suites  ^ 0.   J  Cft. 
Le  17.17*41' A.  M. 

c*^"î:.-  et  t.i-aj'jo- 

par  I  S.  a  de  IM/^  —3,  f  J 

et  2  suites  5  —  0.  j 


t4*  49' 00' Oc. 


Oc 


(*)  On  peut  remar<{uer  «pi'entrc  tes  Tropiques  . 
les  «eoi*  nesMdilem  psi  tou)ioiifs  de  la  ]«Ariie  de 
i'fsr  ;  car  on  vait  que ,  du  29  Mai  au  j  Juin,  entre 

les  Parallèles  de  i3  degrés  troi>  quarts  et  i  j  <?er,rés 
iroh  quarts  Sui' ,  !c  Sellât  a  eu  ,  durant  cinq  jours, 
ies  vents  —  Ju  Nora  à  rOucj>ti  —  du  Nord-Ouest 
au  Sud-Ouest  |>ar  grsins';  —  du  I)^efd'Nord-OuC8i 
au  Sad«Sad-Ouest;  *  dn  Sud>Oues<  au  Sud  : 
ceci  expliqtie  comment  !cs  îles  OcciMc maies  ont 
pu  et  peuvent  encoie  commuiui^uer  avec  les  îles 
Mtucfs  ,  à  leur  égard  ,  à  !*£«  et  au  AW.  Celte 
parles  Jmrnéux  de  Remte 
de  tons  lctN.ivig  <i'  urs  qui  ont  ttavetsé  le  4?ra«i{- 
Oeim  «Mrs  les  Tropiques. 
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LONGIT. 


o  c"  c  r  D, 


M.  D.  Al. 


IJ.  47. 


14.  I|. 


t|.  If. 


I».  10. 


II.  Il* 


lOu'  ift 


9.  4«. 


54- 


9^  J>- 


117.  49. 


ISS.  SI. 


'*4«  33' 


m6.  47. 


i|o»  J4. 


•  .  •  •  •  •  I 


1X7.  10. 


I  £9. 


131.  08* 


IJ5.  5». 


0ÉCUflAISOM 

<le  i'AtgotlIe  «imantic» 

N  o  R  D  -  F  s  T. 


M. 


•  ••  •  • 


I»  lOi  par  la  Axim. 


s.  43.  pw  4  Axim. 


j.  '07.  j»ar  10  Aziin, 


^  oj.  pu  6  Azinu  [ 


4.  17.  par  8  Afjia. 


4*  5»*  par  ^  Asim. 


|.  jS.  par  10 


4.  §8.  Atnp.  ort. 


Point  d' Arrivée  à  la  vue  des  Marquesas.        \        50.  p«  6  Azim. 


En  Panne  i^evi-nt  fa  Bre  He  /«  MmÙ»  df  jDi9S 
de  SantA-Uirtstina. 


•DE    M  A  K  C  H  A  N 
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JOURS. 

VENTS 
•t 

ÉTAT   DO  CIEL. 

3* 

Ou  S.  S.  £.  «u  S.  £.  ^  S. 
ioti  îxvi%  ,  temps  Kris. 

4- 

»3,o. 

S.  E.  biÎM  fiwdw  >  btMi 

1 

De  r£.  S.  E.  an  S.  E.  brise 
ftiîde ,  Imi«  tempe» 

4 

E.$.  E,  jolit  bdie,  beau 

E.  S.  ^b|itt  nod<rl««bafo 

8, 

I>ftrE.S.E,  m  s.  E.  Mo- 
déré »  Imm  tvnupc» 

< 

OePE.  S.B.  mS,E.«o. 

De  i'E.  S.£.  il%iéger. 

M* 

De  !  £.  à  !'£.  S.  £.  ieger  , 
beau  temps. 

k 

De  TE.  N.  E.à  rE.iS,E. 
,  niAdéré»  bstu  tempi; 

>3» 

Vtmb.,  calme ,  beau  temps. 

REMARQUES 
BT  OUSËRVATIONSi 


On  voyeit  constamment  des  Pailh'ta- 
qututs  4  bcMia  rongea  et  aoties .  des  PtàMm' 
inUm*,  et  de  temps  i  autie  dea  Fmu,  des 
FHfiUu»  A»(M^niné^âtm,  des  HironétlUt 
dt  mer  et  des  B«ai9ts. 

Le  I  et  le  3  ,  vtt  des  M^touiat» 

Le  5  .  on  vit  une  petite  C^km* 

Long.  (  f 

)  et  )ii7»3|»oo'Oc 

par  4  suites  ©  —  C .  et  1  ^1 

1  suites  C—  jE/;/  fie  iiSc- ,  ' 

Long.  }et  |la9•4&'IJ*0&• 

p•r4  aiiîtea  O     C  30;) 
LeS.àj'^i'./^.M.  ^  , 

Long.  >i»i*i3'oo*Oc. 

p.ir  î  «mtes  O  —  C,  et  ^1 

2  suitesC — Epi  àc  nç  . 

On  voyoit  toujours  ies  mêmes  oiseaux,  et 
eo  outre  des  (hitn»*. 

Le  f  o,  va  des  PtÎMttH'^/dmtêftMutëihs 
mi0St  les  premiers  qn'eii  vojreit  de  celte 
espace. 

L«io,àV45'34'?.M.') 

Long.  M/...  136»  lo' 55». 

par  8  suites  0  —  C .  )^'^  -  '3^-  '4-  55- 
a  suites  C  —  vïfftor^j.  jj,pt 
a  suites  Jteptlus  —  J 

Bes  II  et  li,  v«  quantité  d*6iaeaiw,de 
toute  espèjce,  les  imtmes  que  ci-dessus. 

Lé  ri , A  lo''  Ldn  matia ,  aperpi  file  de 
iaMoifaletia ,  une  des  Marqutstts  «  an  S*  O. 
^  S.:  à  midi  elle  restoit  au  5.  C,  et  {'Se  «finr^ 
i'fW'iw  à  ro.,  à  14  lieues  de  distaoce. 
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DÉCLINAISON 
de  i'Ai^ilte  aimaotc«> 
Non  d1  Est. 


18. 


19. 


! 


Point  de  Oépwt  de  la  Baie  de  ta.  Médn  A  Dhs. 

•  «.r.  •  •  • }  9*  s j S'  I  I f'i**  *9* 


H- 


Dan*  U  Sait. 

3.  18.  |o.  par8  Aaâm.| 

4.  1 5.  00,  Ainp»  occ 

3.  09.  4j.  pnr  9  Azim. 
1.  49»       Amp.  occ. 


A  vne  êtVfhMarekaiiJ,  «ne  des      déeovtgrtts.  \ 


9^ 

11 

■4i.   a;.  . 

9.  Al. 

9*  if. 

14a.  I«» 

#41.  J^. 

A  vue  de  l'île  J?a«jr.  *  • 

«-  i4-  18.         I141.  4^  I 

A  vue  des  Hes  Motte  et  C&Mrnf* 
7-  44-       ?•  54-    '41»  »4l* 


4.  31.  par  Azim. 
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i6. 


•7- 


i8. 


19. 


ZI, 


22. 


=3' 


24. 


0 

DEGRÉS 

s 

•  du 

(M 
* 

•  THCHM. 

.  AH-<l«ilU 

*laGlMe. 

.4. 

26,0. 

24,0. 


2^,0, 


24,0. 


27,0. 


27,0. 


VENTS 
et 

tt  AT   DO  ClSl. 


N.N.  £  frais,  suivi  de  calme, 
beau  temps» 

Du  N.E.àrE.  N.  E.  léger, 
suivi  decifane,  betu  temp 


E.  N.  £.  brise  fraîche ,  beau 
temps. 

N.  E.  acccmpag.  Je  rafaiei  ; 
calme  et  pluie  par  interv. 

N,  E.  par  risées,  ct  grenats, 
de  pluie  ,  temps  beau. 

Ou  R'  L  «aN.  N.O.tecoin* 
psgné  «le'iaiales  «m  grains, 
tcjttps  |rfnviciix. 

bu  N.  N.  O,aiiN.£.  Ù 


De  l'E.  au  S.  moééti , 
beao  temp*. 

Du  S.  E.  à  l'E.  N.E.  accom- 
pagné de  rat.  et  pluie  par 
interv.,  temps  dair. 

De  TE.  1  N.  E,  à  TE.  joli 
irais*  temps  beau. 

De  i'E.  à  l'E.  N.  £.  joli  frais, 
temps  beau. 


REMARQUES 
ET  OBSBaVATlONS. 


Le  14  .  à  S*"  du  matin  .  mouillé  dans  la  Baie 
de  ia  Madré  de  Dioi  de  l'île  Santa  Chrhtiiia. 

Le 20,  à  1 1*"  soir ,  Départ  «le  la  Baie  de 
la  Madrt  dt  DioM» 
•  Le  21 ,  au  point  du  jout,  OB  vît  au  N.  O. 
7"  O.,  une  île  haute  qui  fut  nommée  ile  Aîar- 
chandii  midi,  l'Extrémitt.'  occid.  de  cette  i\f 
rest.  au  N.  ^  N.  O.  2°  O.:  une  Pointe,  nommcc 
Pointe  de  ['Obélisque  ,  au  S,  £.  ;  £.  2*  £. 

Le.2.à/23'A^M.U^ 

Long.  f     fi4i' 25*00' Oc. 

par  é  suites  3 — (J) .  ei  /^^  jLat.Sud.9*2o'. 
2S.«tdc  l*^/^/r— >  ] 

Le  centre  de  l'île  Marchand  restant  alors  à 
l'E.  S.  E.  4"  I  S.:  dist.  tlu  ri%'3ge,  4  mUfes. 

Le  2.3,  à  midi  une  île  découverte  la  vciile. 
qu'on  avoit  nosiimée  ile  Baux  ,  restoit  de  TE. 
6*  N.  À  l'E.  S.  E.  2"  S.  à  6  lieues  1  de  dislance  ; 
et  deux  Ilots  on  Rocbers,  déconvertsiematin, 
^*on  avoit  Aommés  Its  Dtus  Ffir**,  ttilt.  du 
N.  0.7"  N.  au  N.  N.  0. 6*  O..  à  |  ou  4  li. 

Pendant  toute  la  journée  du  23.  on  croyoit 
voir  d'autres  Terres  du  S.  O.  à  l'O.;  l'horiion 
dans  cette  partie  reita  constamment  charge  de 
gros  nuages  amoncelés. 


i43»o8'oo''Oc. 
Lat.Sud.  S' 01'. 


Le  a4,À  10''  40'  A,  M. 

Long, 
par  %  suites  ^  —  0. 

Une  ile  découverte  la  veille  ,  qu'on  avoit 
nommée  ile  Masse  ,  resto't  alors  de  l'E.  5  N. 
E.  I»  N.  à  l'E.  i  S.  E.  t"  E.,  à  5  lieues  :  une 
autre  île  découverlc  le  matin ,  et  t^ui  fut 
nommée  iie  C^dna/^  restoit  d«  !  £.  N.  E.  l'E. 
àrÊ.iN.  E. 

Les  22||t3  et  24  ,  on  vit  quanti}d  de 
de  Frégates ,  de  PaiUtHn-^ttus  et  de  ^«s 
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24,0. 


3* 

4. 

S' 

6. 
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8. 

10. 

1 1. 

VENT»  ' 
et 

Atat  du  C|£I« 

i  I  '  i  •  t  •  •■  ■  • 


De  l'E.à  re.  5.*E.  briM 

fraîche ,  beau  temps. 
De  l'E.  S.  E.  à  TE.  iN,  £. 

par  grains  et  pluie. 
De  IX  S.  E.  au  N.  E.  bt'Uç 

tnndMe ,  beni  fcaps. 
DérE5.£.à  rE.i  N.£. 

léger ,  temps  bettt. 
De  n.  S.  L  «ttN.ËWiw 

mocitrée  ,  beau  temps. 
Uel'E.  yN.  E.  à  l'E.  N,  F 

jolie br.,  beau  t.,  int.  de  gr. 

suivis  d'ondées  de  pluie. 
Der£N.£.àr£.S.E.mo> 

d«ré,parfniiis»t.coiiv.  ' 
P«  N.  E.  au  S.  E.  mwiftble . 

aowinpb  de  fMjns, ,  i«aip« 

couvert  ,  orageux. 
Du  S.  E.  au  S.  toible,  pluv. 

suivi  de  calm«,  t.  orageux. 
Var.  et  calme, beau  t.,ensuite 

S.  S.  £.  léger,  temps  brum. 
DÉ  S.  à  ro.N.O.  lég,»  «ttivi 

de  gr.  et  tb  |iliûe  ,  t.  coûv. 
DeCO.  au  5.  E.  par  S.  joli 

fr.,  accomp.  de  gr.  par  int. 
De  i'E.  au  N.  E.  léger,  suivi 

de  calme,  t.  couvert,  brum. 
Du  N.  E.  au  N.  N.  £.  ;oii 

frais ,  beau  temps. 
DaN.N.E.tuN.E.  jetîfr. 

grains  et  ploie  par  iniferv;' 
Du  S.  S.  E.  au  N,  E.  medcri, 

et  frais  par  raf,  t.  brum. 
Du  N.  E.  à  l'E.  N.  E.  fr.  par 

graina  et  nf.,  temps  brum. 


REMARQUES 
>T  OB«ERVATtON4. 


Long.  jet  |i43*4«*p«^Oe. 

par  2  suites  3  —  0-  J^^  J 

Les  25  ,  a6  et  2-^  ,  on  vit  peu  d'oiseaux , 
seulement  i]uel^ues  J^atiit-ta-^ucut*. 

Le  iS  apfés  nidi,  on  vit  qéiuilîtë  d*of seaux 
de  toute  f sfléce ,  qui  dirigeoient  leur  vol 
au  S.  «emlnie  jour ,  I  6^  ||da  soir ,  une 
apparence  deTetre  se  montroit  à  f  O.  ;  S.  O. 
j°  O.  •  on  fouvema  à  l'O.  /uscju'à  1  heure 
aprts  uTinuit  ,  et  On  passa  le  reste  de  la  nuit 
en  panne  ;  mais  ,  au  jour  ,  on  qe  vit  rien.  Ob 
continu*  de  voir  ,  jusqu'au  30  ,  quantité  de 
Puitte-nt'fMtiut,  ^Hinmd^tS'dt-m»,  *des 


Le  % ,  «pritf  luidî,  dépassé  un  tranc  d'arbre 
fui  poraissoît  potier  depub  peu» 


Depuis  le  10  ,  on  oe  vo/oit  ^u'ua  très* 
petit  nombre  d  oiseaux. 
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et 

1H£ilM.. 

£t'at  du  ciel 

de  I3  Clice. 

De  l'E.  N.  E.  au  N.  E.  i  N. 

1 

trais  par  grains  ,  t.  nuag. 

Ou  N.  E.  1  E.  au  N.  E.  joli 

fr.,enilt'es<le  pi.  par  intcrv. 

N.  E^E.  jolie bfue,  i>eau 

temps. 

Du  N.E.iE.  au  IS.  E.  j  N. 

hrise  fraîche ,  beau  îcmps. 

|6. 

io,o. 

N.  E,  joli  frais  ,  temps  coiiv. 

grenasses  par  intervallei. 

.»7- 

DaN.E,tE.MiN.  EiN. 
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job  mis,  temps  nuageux. 

A  II 

terv.  de  calme,  t.  nuageux. 

19. 

N.  N.  E,  var.  foible  .  petite 

pîiiîp  par  intervalles. 

10. 

Calme  rt  ri  sers  ,  Viirïable  . 

temp:>  beau. 

au 

Do  5.  E. «u  S.  0.<var.  [é£er, 

xL 

gr.  pirinterv.,  K  nuageux. 

Dtt  5.  S.  E.  au  S.  léger . 

23. 

Du  S.  S.  £.à  i;E.S»E.brIsc 

modérée ,  temps  nuageux. 

H- 

Du  S.  E.    E.  à  l'E.  \  S.  E. 

modéré  ,  beau  icinp's. 

De  l'E.  S,E.'à  TE.  j  N.  E. 

jolie  brise,  temps  nuageux. 

•7.5. 

Dei'E.  an  S.  E  brise  modé- 

rée ,  temps  gris. 

«6,5. 

De  l'E.iN.£.àrEjiS.  E. 

28. 

modéré ,  temps  gTxs. 

15.5. 

De  l'E.  iN.  E.  au  S.  E.  lé- 

ger ,  temps  nuageux. 

18.0. 

Dei'E.  Bo  S.     0.  foible . 

sufvide  calme,  be|u  temps. 

SB 


■  REMARQUES 
ET  OBSERVATION  t. 


Le  t  ^,  on  vif  une  Tortut ,  à/ti  DoradtS^  et 
«{ucltfues  Paiilc-tn-qututs.  * 

Le  15  ,  VII  quantité  de  Coilmu,  et  des 
PoisMÊ-wUms  À  étux  »ihs  rouges* 

Leao,è/î4' A'M  \M,\ 

Long,  }     r  J^*»<î'«w»'Oc. 

par  4  suites  5  —  0.  )ch.) 

Le  20,  vu  un  PaUle-en-queue  ,  un  Qufhran- 
rahuessos  j  un  Requin  et      s  ^Marsouins, 

Du  21  au  13,  on  vit  ^  Alcyons,  des 
bratrtûktutsos t  dea  Bmîu*,èt»  Marsmtînst , 
et  l'on  d<passt  quelques  feuilles  4e  Plintes  • 
fi^nef  ;  «m  vil  encore  qnelqlies  P^iU^n- 
queues  jusiju'au  24* 

Long.       '      I  et  ;  154»  3^' 00"  Oc. 
par  4  suites  3»  —  0.  }Cfi.) 
Le24.à  8Vo4' A.M.;/î/.l 

Long.  }  *M  '  ^ 3*  4*' 

par    suites'^— 0.  jQi,^ 

On  voyoit  journeiletnent  des  AUymtSt  des 
Oiseaux  de  temptte  ,  des  HironAelles  de  mer, 
des  Pftrch;  et  (]uel(|ues  Qtiehrtmiahtuutt. 
Lei6,  a  8  i.'iA.M.U/.j 

Long.  ?  et  I  ijtt*  19'00'Oc. 

par  t  lyiites  3  —  0. 

Les  16  0t  27  ,  .dépassé  quantité  de  Subs- 
tances flottantesj  de  la  forme  des  Oursins  e^  de 
couleur  brune  ;  vo  Jits  MoHtufluS'V^lettes. 

Le  28  ;  au  matin  ,  on  vit  quantité  de  Caé- 
îanJs,  X Hirondelles  de  mer,  et  plusieurs  vols 
d  aulrei  oi.se^ux  cjui  parurent  des  oistaux  de 
terre  :  on  vit  aussi  des  Ahllusques-V/lettes. 

Le  29 ,  vu  ttn  Poinam  dt  mfK  [  Fucus  gi- 
gameus  J  :  on  voyoit  toujours  les  mimes 
oiseaux.  '  ^* 
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05. 
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57. 

oe. 
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<*4*  1^*  Asia. 
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du 

- 

dfbGfaat. 

15,0. 

15,0, 

1. 

1. 

5- 

>.7- 

4- 

9.0. 

5- 

«. 

* 

7« 

8. 

9- 

10,0. 

10. 

ii*j> 

Il» 

la. 

lOjO. 

•3- 

«4.. 

10,5, 

'S- 

VENTS 
et 

^  T  A  T    DU    CI  K  L. 


D«I'E.N.E.àrO.N.O.par 

S.  foibîe,  beau  temps. 
O.  modéré  et  iriis  ,  tenps 
couvert. 

De  TQ.  S.  O.  à  10.  N.  O. 
gr.  Trais,  t.  couv.  et  lirdRi, 
Oer0.àl'0.$.  o.  grana 

frais,  temps  couv.  et  bfum. 
De  ['O.S.  a  au  S.  S.  O.fr.. 

temps  couvert  et  brumeux. 
Dn  S.  j  S.  O.  au  S.  E.  frais , 

accomp.  ileraf.,  t.  couvert. 
DuS.i  S.  O.  auS.  E.  l>eau 

fnfs,  temps  nuageux. 
Du  S.  £.  au  N.  £.  frais,  suivi 

de  xàî.  .temps  broni.etpluv. 
De  r£.N.  £.au  S.  IbiUe, 

temps  gris  et  brumeux. 
Du  S.  O.  à  l'E.  S.  E.  var. 

foible,  t.  gris  et  brumeux. 
Du  S.  O.  «u  S.  E.  \  S.  rar. 

léger,  temps  conv.  brom. 
Calme,  ensuite  du  N.  O,  an 

N,  N.O.  léger,  beau  temps. 
Du  N.  O.  léger  ,  au  S.  S.  O. 

fuible  ,  temps  cl.iir. 
Du  S,  S.O.  au  S.  E.  variable, 

presque  c:iime ,  pluie. 
S.  S.  £.  frais  et  foible,  petite 

pluie. 

S.  S.  E.  iétwt  t  temps  bnun. 
et  jietite  pluie. 
Du  5.  S.  E.  au  S.  S.  O.  f6ib. 

temps  gris. 

HIsccA      N.  au  S.  foible, 
beau  temps. 


REMARQUES 
ET  OUSERVATtONS. 


Lès  |i^eC  3 1  »  TU  des  BaUhit*  et  des  /'«i- 

reaux  iit  mer. 

Le  I."  Août  \  dépassé  une  racine  t!  r<r:>r.  . 

Les  3^14,  dépassé  plusieurs  Poireaux  tit 
mer,t\.  quelques  feuilles  à' Algues;  le 4,  vu  «ne 
grosse  pièce  d«  bois  flottante  >  et  un  vol  de 
petits  oiseaux  de  tene»  On  voyoit  en  outre 
journellement  des  Qtuhrm^^tssos ,  des  Pé- 
trels,  lies  HirofîdeUes  efem»  ,i»ÈG«éfiUiih, 
et  des  Oiseaux  de  tempête. 
Le  5,  à  a''  li'  ia"P.M.j/Vr.  \ 

Long.  ■' et  .'i43»a9'4i*Oc. 

par  4  suites  ©  —  C    )  Ch.  ) 

Le  6»  vu  des  Macarttuc ,  et  quantité  de 
Poinaux  de  mer* 

Le  7*  dépassé  une  pièce  de  bois,  quantité  de 
Poireaux  et  autres  Plantes  de  mer.  Vu  une 
Baleine  ,des  .Macttretix  et  des  .Mcttettff  :  ?es 
Eaux  avoient  line  couleur  venlàtre.  Ce  jour, 
à  j**  î"  du  soir  ,  aperçu  U  Côte  d  Amérique ,  et 
à  6'-,  relevé  le  MomJUl  Engana  i  f£,  5.  E* 
I*  E.,  à  fa  distance  de  14  ou  1$  lieues.  : 

Le  8  .  i  midi ,  l'extrémité  du  Op  Eu- 
gaho  restoit  à  l'E.  S.  E.  S"  S.,  la  Montagne  à 
l'E.  i  S.  E.  <r  S. 

Le  9,  à  mitii  ,  la  Pointe  dn  Cap  del  Ettgitno 
reitoit  à  TE.  i  S.  £.  4'  S.,  la  Montagne  à  l'E. 
4»  S. 

Le  10,  à  midi,  la  Pointe  du  Cap  del  Engmio 
restoit  a.rE.  6*  N.,  à  2  lieues  f. 
Le  i&  .  i  lo^  dn  matin,  mouillé  dans  TEn- 

irée  de  TchinkUâné. 

Pendant  qu'on  étoit  à  U  vue  du  Cap  del 

Enganù ,  on  vit  ccn.Uamment  des  Plongeons , 
dci  Macareux,  des  Baleines  ,  des  Veaux  rtia- 
rias,des  Marsouins,  et  divers  oiseaux  de  mer. 


I 
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N  o  «  D. 
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A  l'ancre  dan»  la  Baie  de  Tchinlatmé* 


Point  de  Déput  tde  la  B«ie  de  TekhfâM* 


18. 


i4. 


•  •  •  •  •  •  > 


*  \  ■   •  • 


«    •  »  •  •  4 


14.  JJ' 


1 37.    1 6. 


DÉCLINAISON 
de  l'Aisuille  «Iniantce't 

N<>»D-Otl  BIT. 


B,  Al. 


i|7*  10. 


29.  }o.  Amii.  oce. 

29.  00.  Amp.  ort, 
iB.  oz.  A^im. 


54.  18.  \ 


;4-  »*• 

54.  AJ. 

54. 

ÎJ-  55- 

5j.  40. 


Naviguant  à  petites  voi 
les,  et  souvent  en  panne, 
à  vue  de  la  Cote  Occî- 
ilentâie    cies    îles  de 

QiittA-Ch(irloïte ,  pen- 
dant It  Chaloupe 
vbîteU  fa  C6te  et  en 
levMt  It  Plan. 


^ed  by  Coogld 
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3h 


.18. 


>9* 


14. 


*7' 


a8. 


19. 


30. 


5'- 


DEGRÉS 
du 


10,0» 

>!.$• 
II,». 

13,©. 
13.5. 

11,0, 


VENTS 
et 

tr  AT   t>  V  CIEL. 


Ou  S.  S.  E,  lit  s.  petit . 
t»mp$  épais  «  pluie  conti- 
nue. 

O.  iéger ,  temps  beau  . 
suivi  «le  cilneetide  bfume. 


R  E  M  A  R  Q  U.E  S 
ET  OISEKVATIONS. 


5»S.^.  modéré  »  temps  bru- 
meux et  pluvieux. 

DuS.S.E.èro.S.O.vt^ 
iéger ,  beau  temps. 

Vfliîabie  léger ,  ensuite  du 
S.  O.  an  N.  O.  Joli  fnh 
l>eau  temps. 

N.  O.  brise  fiuiclie,  et  temps 
clair. 

O.  N.  O.  Ipger,  be(Mt  temps, 
suivi  de  caime* 

De  ro.N.o,ii*o.AS,d. 

petit ,  temps  beau. 

Dei'p.S.O.àl  O.  N.  O. 
foible ,  temps  clair. 

Pe  Vo.auN.  N.  O.  foible 
et  caime  »  temps  beau. 

Du  N.  O.au  N.  £.fiHbleet 

cal(ne  ,  temps  l'eau. 

De  rO.  N,  O.  au  N.O.  brise 
modérée ,  temps  beau. 

De  l'O.  N.  O.  au  N.  N.  O. 
Krisc  modér. ,  temps  beau. 

JJem  «  brise  iiaîcbe  et  beau 

temps. 

DuN.  O.àl'O.N.O.brise 
Êratcbe ,  beau  temps. 


Le  2 1 ,  appareillé  de  la  Bue  de  TeàiiMtSfi/. 
A  midi, ie Cap ^4r/£M!f»SSeïestoit  au  N.  O. 
6"  O. 


M. 


Le2s.i9«4o'A.M.j 

Long.  I  et  [i37»3i'|o''Oc. 


par  a  suites  31  —  0 

Le  11 ,  à  midi ,  1%  Côte  À'Am/ritjue  s'éten- 
doitder£.N.E.àr£.,  à  18  li.de  distance 

A  7^  du  soir,  les  îles  de  Qium-QMfhtte 
«uS.  E..  Bàyfîenes. 

Te  25  ,  à  midi ,  l'Extrémité  N.  dèllle  Sep- 
tentrionale de  Queen -Charlotte  restoit  au  N.E. 
6"  N.;  une  petite-île  sur  !a  Côte  i\c  la  grande 
ile  de  ce  nom  ,  au  S,  2.  ou  3"  F.. 

Le  24,  à  midi,  l'île  Septentrionale  de 
Ofêmi-C^aHam  restoit  du  S.  £.  ^  S.  à  1  £. 
S.  E.  I  l'Entrée  de  Qoak-Sajf  an  S.  E.  ;  S. 
»*iS. 

Le  ^5.  à  midi ,  la  Pointe  N.  défile  Septen- 
trionale de  Queen-Charlotte  restoîti  TE.  S.  E., 
et  Chak'Bay  au  S.  E.  \  E.  3"  S.  ' 

Le  2.6.  à  miiii,  la  Pointe  N.  cic  i'ile  Septen- 
trionale de  Queen-Charlotte  restoit  au  S.  E. 
G"  E.,  Ctoak-Bayw.  S.  E.  l  S. 

Le  27,  i  midi ,  la  même  Baie  restoit  au 
S.' S.  E.  \  -E..  la  Pointe  N.  de  file  Septen- 
trionale de  Queet; -Charlotte  à  l'E,  >  S.  £« 

Le  28,  à  midi ,  les  îles  de  Queen-Otarlotte 
festoient  du  N.  E.  f  N.  an  S.  E.  ^  S.,  à  4  lieues. 

Le  29.  à  midi  ,  un  îh't  iur  la  Côte  de  la 
grande  ile  de  Qtteen-Otariotte  restoit  au  N. 
^  N.  £.;  les  Terres  les  plus  S.  i  vue,  au  S.  E. 

Le  30,  à  midi,  I'ile  du  Hj^^  restoit  au  N. 
£,  5*      à  environ  4  Milles  de  distance. 

Le  3  i  ,  à  midi  ,  I'ile  du  Hyippa.  restoit  au 
N.  £.  6*  N.,  à  1^  ou  6  Milles  de  distance. 
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ÉTAT    DU  CIEL. 

Au^<2rs>iis 

lté 

Du  N.  0.  àro.  N.  0  brÎM 

A* 

Du  N.  N.  0.  au  N.  N  E 

brise  niodcrée,  temps  gris. 

a. 

Du  N.  0.  à  l'O.  foib.  temps  ! 

couvert  et  brouill;artl 

De  rCXaa  N.  O.  f>ria«  iraî. 

Du  N.  O.  m  S.  S.  0..  var 

■ 

ToililP     tiltwi  Ai»  ^afiM*     mt  * 

brouilltiril  cpâifs,  I 

6. 

lit  <> 

^7.  a  I  L.  0.      tOiD.  Sdivl 

»7. 
/• 

Du  S.  £.  au  N   0    nar  S 

foible  et  calme.  L  couvert. 

8. 

0.  N.  0.  léeer  brouilIarJ 

suivi  de  beau  temps* 

De  l'E.  N.  £.  au  N.  I£«reret 

r 

lO. 

1  t,o. 

Du  iN.  N.  E.  au  i>.  E.  '  S.' 

joli  frais  ,  temps  brumeux. 

f  f , 

Du  S.  0.  à  rO  N  0  iolLe 

'  blÏM  .  bcAU  temns.. 

11. 

i8|0. 

be  l'O.  N.  0.  àfO.  S.  0. 

foible  et  oline)  t.  niMg. 

>  }• 

j 

De  10.  N.  0.  au  N.  0.  iolt 

frais ,  beau  temps. 

1  ç .  t. 

gris. 

'5- 

17,0. 

De  i  O.N.O.  ài'O.iS.  0. 

modéré,  beau  puiscouv. 

i6. 

16,5. 

DefO.^N.O.auN.N.O. 

joli  fnis ,  temj»  couvert. 

'7- 

i8,g. 

Du N.N.^aaN.  £.  frais» 

tcmpscottverc  et  iuruineux. 

* 

REMARQUES 
BT  OBSERVATIONS. 


L«  t."  Septen^e,  à  midi,  les  Extrémités  à 
vue  des  îles  de  Qattn^artoue  restoient  du 

N.;N.  E.>aS.  E.  iE» 

Le  4,  à  4''  aprc5  midi  ,  aperçu  la  CtfM«/',^'- 
rique  d.i  N.  N.  E.  au  N.  E.  ;  £. 

Le  4.  à  4'  zj'P.  M.  \M.\  ^.4 

Long.  S     !  ' -9'  5^'  y^' 

par  s  «lûtes  0  — C-    'Ot  1 

Le  5  ,  i  midi,  la  Pointe  N.  Ati  Berkhy-SoimJ 
restoità  l'E.  ;  N.  E.,  NootkorSouaJ  au  N. 

Le  6 ,  à  midi ,  Berkity-Sound  restoit  à  TE. 
^-  S.  ,  à  4  ou  5  lieues  :  à  5''  du  soir  ,  mouillé 
par  ju  brasses  ,  tond  de  s^ble  noir  et  vaieux', 
à  2  p  ou  3  lieues  de  la  Cote  ;  la  Pointe  N.  de 
BerkU^  Samd  à  i'E.  4"  S. 

Le7  »  à  1**  2  après  midi,  appareillé  .pour 
s*cf oigner  de  la  Côtei 

Le  8 ,  à  7  du  soir ,  l'Entrée  de  Berkhv- 
Souiitt restoit  au  N.  E.  î  E..  à  6  lieues  ,  d'où 
l'on  prit  ie  Point  de  ûeparL 


Le  12,  VN  des  Ahutut*  dê  mr  et  un  petit 


Le  I  j  ,  an  prit  à  bord  un  petit  oiseau  4e 
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ÉTAT    DU    C  I  K  L. 

i8. 

>7»5- 

Du  N.  N.  E.  au  N.  E.  grand 

fViiis,  suivi  de  grains, temps 

couvert. 

10,0, 

Du  N.  E.  au  S.  E,  léger  , 

temps  clair. 

ao,o. 

Du  5.  E.  au  S.  •  S.  £.  joli 

frais  >  par  grains  ,  temps 

- 

■luigeux. 

11. 

»l  .0. 

Du  S.  S.O.niS.S.£.foib. 

mi  me  temps. 

*%»  , 

»«»!• 

Du  S.  S.  E.  au  S.  E.   E.  mo- 

»léré.  tfinps  couvert,  suivi 

de  Ueau  temps. 

Du  5.  E.  «u  S.  $,  E.  joli 

frais  «  temps  cftir. 

24* 

buS.£.i  E.àl'£.  foible. 

tfnips  couvert. 

L)e  1  t.  0.    h.  au  i>.  L.  -  L. 

ieger.  suivi  de  calme,  beau 

temps. 

16. 

Du  S.  El.  ^  E.  au  S.  S.  E.  foib. 

et  cilme .  temps  clair. 

OerC^S.  E.fwib1e  i  IT. 

N.  E>  modéré,  bettt  temps. 

C.  jolie  hctse  y  beau  temps* 

£,  brise  fr;^cbe,  beau  temps. 

30. 

2£f  J. 

De  l'£.  au  N.  £.  jolie  brise. 

beau  temps. 

1» 

N.  £.  ;  £.  joli  fnis  »  temps 

clair. 

X, 

Du  N.  à  rE.  jolie  briie  . 

temps  sombre. 

}' 

*4,o. 

Dcl'E.  àrr.  s.  E.  mO(îcré, 

suivi  de  grains,  t.  nuageu% 

R  K  Al  A  R  Q  U  E  S 
£1'  OBSËRYATfONS. 


Le  1 8,  vu  les  premiers  Poisson-wlans ,  et 
un  petit  oiseau  de  terre  de  IXspéce  des 

Serins. 

Lp  !9,<l4n$l.isn.ttinée,  j  » 

et  rapportée  à  midi. ...  f      f  ,  ^. 

f^-«  /  '  '  (  '39' 03'*»' Oc. 

par  1  suites  ^  —  ©.  } 
Les  »o  et  ir  ,  va  des  Pait/t'tn-ftutUiS  et 

des  QuelranmAuessos. 
Le  il .  à  8'  A.  M.  i.'If.) 

I.onn;.  >  et  >i4i*a4'_jo'Oc 

par  4  suhes  3  —  O.  jCk,} 

Le23.à9^l7'A.M.j^/.j 

Long",  I  et  îi4|*3<'oo*0«. 

par  %  suites  ^  —  0.  JCï.J 


On  voyoir  journellement,  depuis  ]c  21  , 
des  PoissJti  .vth'ans  .  des  FaiUe-en-ijtteues  , 
des  Alouettes  iL-  nur,  et  ,  de  tem£s^«utlx  , 
des  et  de*  XJtirrf</(fj. 


Le  30, àl»- 01' P.  M.  \M...  f 49» 47' 30*. 
Long.  /CA. .  149.41.  30.. 

par  4  suites  0  —  C    '  Mil.  145^.  44.  30  Oc. 

Le  t ,  à     i8'  3 î'  P.  M.  j /l/...  1 5  I  •  »  8'  5  i'. 
Long.  '/CA..  iji.  13.  i'8. 

par  4  suites  0  — ^  C  jMil.  1 5 1, 16. 00  Oc. 
Le  *  «  va  des  Herbes  marines. 

Long.  '/ et  }i5j*  i7'30*Oc. 

par  a  suites  0  —  C-  )Oi. 
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VOYAGE 


EPOQUES. 


LATITUD. 
Ettimce 


LATITUD. 

M  r,    [.  D 


«79'' 


^W.     )      D.  M- 


19.  09. 


19.  13. 


LONCIT. 

£>(imée 

O  r  r-  ;  n. 


158.  tt. 


LONGIT. 

Obicnrte 
O  c  c  I  n. 


D.  M. 


DÉCLINAISON 

4c  rAigiiLIIe  aimaritce, 
Nu  110- Es  T. 


D,  M, 


Octobre,    4.  {  Point  de  Ilelèvcment  de  i'ile  o-Wh^hie. 


8.  00.  Azim. 


S» 

18. 

;7« 

19. 
.0 

te. 

13. 

Lonsltu  Je  * 

ijo.  j4. 
1^8.  13. 

• 

1 

19. 

19. 

r,  a  % 

00. 

IJtin. 

îdtm. 

Ai»- 

du  soi 

Whyh 

et ,  Départ. 

"1 

19. 

(9. 

158.  a9. 
•  ■* 

/ 

$. 

19. 

•y» 

4*. 

8.  05.  Azim.  • 

19. 

19. 

4;. 

18. 

..«*««».. 

0.  jo.  Azun. 

19, 

Î7- 

16. 

47* 

9.  00.  Azinu 

09. 

M. 

10. 

■  16^ 

00. 

tu 

10. 

8.  03.  Amp.  OCC 

1  A» 

19. 

o8. 

18. 

53- 

06. 

•  •   •   •    •  •  • 

0.  21.  /»fim» 

'3- 

26. 

«7« 

10. 

•  •  •    •  •  «   ■  ' 

8.  4i*  Axim. 
•8,  14.  Amp.  oee. 

14. 

'5' 

5*« 

4«. 

»i. 

8.  56.  Azim. 

M- 

14. 

47- 

14. 

45. 

169. 

38. 

9.  24.  Azim. 

9.  51.  Amp.  oce. 

16. 

'4. 

<4« 

i& 

16.  14.  Azim. 
10.  y^.  Amp.  OCC. 

»7* 

;o. 

'3- 

39- 

'73* 

37- 

•  .  .  .  •    ■  • 

18. 

r 

'i- 

37- 

'3- 

34- 

•7î- 

4a. 

19. 

• *.•«.•.« . 

177. 

»3- 

178.  48. 

Orient. 

lOk  5^.  Azim. 

3*-» 

13. 

178. 

48. 

179.  41. 

<o.  j8*  Azim. 

I 


ijiyitizta  by  GoOgle 


1)  E     M  A  R  C  li  A  N  D. 


itr. 

19. 


0 

DhCh  Là 

du 

tnBRM. 

4- 

5- 

6. 

24.0. 

7. 

3-4,0. 

8. 

9* 

25. 0. 

1 0, 

2  î  O- 

Tl. 

It. 

14. 

■*  C  ' 

»5« 

»7- 

V  E  N  1  s 
ÉTAT   DU  CISL- 


Del'E.  kl'E.  N»  'E.  brhe 
mo<iêré« .  be»ii  temps. 
DuN.  E.àrE.N.  Err«i«. 

beau  temps. 
Uu  N.  E.  a  TE.  S.  E.  frais, 
intcivaltc  de  culme  ,  temps 
b««u. 

De  i'E.  S.  E.  k  h,  léger . 
calme  ptrinkerv*»  t>  betu. 

D«rO.  s.  o.  àlX  S.  Lpar 

s.  var.  foible  ,  temps  clair. 
Calme,  ensuitetfu  S.  àù  S.  E. 

foible  ,  temps  liua^eux. 
De  !•£.  au  N.  E.  foible.  int- 

de  calme .  temps  clair. 
Ou  N.  £.  à  l'E.  modéré , 

beau  lempi. 

Du  N,  r.  à  rC.  ÎQlie  brise . 

beau  temps. 


BT  OBSERVATIONS. 


Le  4.  à  to*  du  mattn,  aperçu  file  a-IVàykee 

il  O.  N.  O.     O.:  à  midi,  elle  a'ëtendoit 
rO.  1*  i  N.  au  N.  0. 7*  O.,  à  U  dimnce  ^e 

8  00  »r»  lieues. 

Le  j,  a  midi  Ja Pointe  S.  (\e  i'iho-iy/ivfief 
restoit  àl'E.  N.  E.  j"  E.,  et  i'Extrémité  O. 
à  vue,  au  N.0.8*  N. 

Le  6,  i  midr .  l'île  o-Wk^e  s'étendoH  du 
N.iN.O.  ^N.  à  TE.  5.  E.  :  &:  dis» 
taîtcl ,  I  lieue  ;  du  rivage. 

Le  même  jour,  à  6*'  du  soir,  l'île  restoit  du 
N.  E.  à  TE.  S.  E.  1"  ;  E.  :  à  1  lieues  de 
distance  du  rivage  le  plus  proche. 

Le  7,  à  midi ,  l'jie  o-Wh^hee  restoit  du  N. 
8'  E.  à  l'E.  S.  £.  }';£.:  distance  ,  a  fièues 
1  du  rivage. 

Le  8,  à  S**  ;  dti  matin  ;  aperqi  l'île  Mtwu 
au  N.  N.  E.  8»  E.  ' 

Le  9.  à      ~  du  soir  ,  on  apercevoit  encore 


E.N.  E*Wise  fraîche,  temps  I«  commet  de  t'iie  û-Whyht€  i  !'£.  4*  ;  N.  : 

distance  ,  4''-  lîei  es. 

Le  lu.  à  midi ,  IMe  Aiovi  se  raontroit  au 
N.  N.O.  j  N.,  à  j4  lieues. 


clair. 
JJem ,  ititm. 

fJm,  modéré,  temps  beau. 

l)erE.N.  E.  àrE.iN.£. 

jolie  brise,  temjis  nuageux. 
De  l'E.  i  N.  E.  i  l'E.  N.  £. 

frais,  suivi  de  grains,  temps 

nuat^e  IX. 

De  IT.  N  E.àl'E.  modcré 

suivi  (le  grenasses ,  temps 

nuageux. 
£.  par  grains,  suivis  de  pluie, 

temps  couvert. 
DerE.èrE.N,  E.niedi«é. 

temps  clair. 


On  voyoit  constamment  ,  depuis  les  îles 
SanJvich,  des  Fous,  de^  /■  r'-'s^ates,  des  Faiiie- 
en-<jutues,^Aes  Goefeites,  des  Poisson-veJans, 
et  par  lois  des  Thons  et  des  Bonites. 


Le  19.89^41'  A.M.  J/»/. 

Long.  /  et  ^i78«|yoo^Oci 

par  1  suites  ^  «-^ 0.  ]Clh. 
U*o,è8''a6'|9'A.M.l.4/. 

Long,  ?  et  ^  I7J>"  j4'flO*Or. 

par  a  suites  3  —  0.  iClUi 


V  VOYAGE 


LATITUD. 

LATITUD. 

LONG  II. 

LONGIT. 

DÉCLINAISON  1 

ÉPOQUES. 

Esrimcc 

de  l*AîniiIie  aimsuitica  1 

,N  0  R  P. 

No  vOw 

0  it  1  E  M  T. 

0  II  1  c  N  T. 

No>D-E«T.  1 

ÙCTOMnM.  %u 

i>*  AT. 

Ù.  M. 

rj.  34. 

»3-  3*' 

179*  23, 

1 1,  ox,  Aziiiii  1 
1 1.  08.  Amp.  occ*  1 

34- 

i|.  36. 

177.  'f7. 

t 

«««••«« 

11.  07.  Azim.  1 
li.  35.  Amp.  ort.  1 

ai. 

ij,  40. 

ij;  40. 

•7i- 

17».  33. 

II»  49.  Azim*  1 

.3.  43. 

13.  44. 

173.  09. 

•  ••• 

1 1.  4^*  Azim.  1 

13.  48. 

13.  4^. 

170,   33,  . 

•  •••    «  •««■ 

13,  05.  Azim,  1 

f 

13.  49. 

»3*  4J' 

167.  }6. 

»     «    •      ■     •     •  »« 

1».  27.  Asm*  j 

ij.  48. 

13.  ji. 

1 6  08. 

ij.  36. 

13.  4*. 

163.  08, 

•    «•••••••  »l 

1 1.  o5<  Aztm»  1 
lo*  39.  Amp.  occ  1 

*?• 

i|.  43. 

•  • 

1 6o»  4^« 

■  «**•••«• 

lo.  10.  Axiin.  1 

30. 

tj.  «4. 

13.  »4. 

158.  36. 

■* 

9.  40.  pir  8  Axâm.  1 

1)6*  19. 

8.  04*  Aùm.  1 

* 

NOVEMB.  t. 

'3-  44- 

13.  4i. 

1  j4.  41. 

f  •  •  •         m  9  »  m 

8.  08.  par  j  A«tisi.  1 

14.  x^» 

■  3fi. 

i4s*  14* 

7.  27.  Asim.        -  1 

1 

}' 

14:  >y. 

1 5.  06, 

fjo*  51. 

«44«  34* 
on 

144,  IJ. 

\  '1 

14.  IJ. 

14.  30. 

148.  Ij* 

/  r»^       Ml       Itlilîc  H 

\  c«rrieé  1  mire 

1    (lu  1  Cl  cHIm 

!     Q*    IX»  A*V<"**  1 

15.  13. 

IJ.  30. 

147.  29, 

5.  50.  Azim.  1 

<• 

ij.  j8. 

i6.  01. 

1 46.  19^ 

•  •*•• 

5.  16.  Aàm.  1 
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ta 

o 

c 

M 

• 

DEGRÉS 
du 

TH  E  l.M. 

VENTS 
et 

T  A  T    DU  CIEL. 

R    P   M    A    u  0  1 1  I-'  < 

IV   Ht   i'I    i\    IV  Vf         Kê  ^ 

ET  OBSERVATIONS. 

lie  Ia  c  lue- 

FINE  talU  hnsC'  li*an 

»i  f  vu  lin  pciii               lie  icriu  |  dciii* 

temps. 

bfable  à  un  Ptuvigft  t%  aiiaotité  d'otseftiix  <le 

9.  % 

*>•>• 

îiitn  .  iAan 

nier. 

26,0. 

n««  l'F  1  M  F  i  TF    V  C 
••-'C  1 1.  -  i>,  c  a  1  11.  IN.  c 

jviie  iNTiVf  ceinps  nuageux* 

P«r     #11110  ^  Vlr* 

*>»>" 

**•        «if  HHM  9    Ersiiu  uBr 

Li0      ^  vu  un  Afstf^ii  de  tcfra .  ei  divAfs 

ois^aâit  ae  nCF    \n%  au£  Fous  .  FwwMAt^  . 

i^*      iniis  pv  Klinn*  Cl 

1 

i6. 

De  l'E.iN.  £.  à  TE.  N.  E. 

brise  fraîche  ,  beau  temps. 

*/• 

*>»"• 

De  TE.  N  E  à  l'F  i  S  F 

moacrc  »  ima  Temps. 

«S 

M* 

l'c  9  i*F  1  M  r  jwîcA 
1  Cw  a  1  Cw  j  ri.  Cm  'Mua 

un  voyoK  Q9  vcmps  i  siivrc  les  mcnci 

iiivucicc  «  iCinoa  vCIIII. 

De  !'£.  i  N  E  à  l'E  N  E 

ffiiis    suivi       flrraîns  ak^a 

p  I  U  1  L'. 

De  l  £.  S.  E.  k  TE.  N.  E. 

• 

• 

de  pliric:. 

\jm  k  ^  vu  lUift  Mille  Afoutttâ  éÎMchtm 

Le  s     1^          M    1 JA  \ 

« 

liHnifl            >  et  )iAfi*ox'  00' Or. 

IdtM.  tmoi  niiivlMiic. 

nar  A  «uites       —  if.     1  C/t»  J 

z% 

l-.'t.  1  C«*  au         i3»  V/,  Vrff.  pdl 

rai*  temps  COUV.  Ci  plUV. 

par  i  ouiics                    t  \^iiê  9 

h 

z4,o. 

S.  S.  E.  bon  frais.accomp.  <ic 

Le  4.  a  3''  apréf  midi ,  aperçu  l'île  Tiaiaa  k 

ra(.  temps  pluvieux» 

1  0.  ;  N.  vl.,  et  1  de  JHujfpaa  au  M»  N.  O,  \  O. 

*5,o. 

Jiiem  firats  »  niâles  et  ploie  par 

A  5^  1  *  Tle/tfj»  restoic  de  VO,  S,  O.  f  O.  au 

intervaiies,  taR|M  orageux. 

N*  0.  ;  0.  i  1  lîcues  ,  fe'  Pic  de  Saypan  au 

Dn  S.  5.  E.aaS.t S. 0. mo- 

N. i  N.  0.,  l'île  A'Aguigan  au  S.  O.  i  O. 

déré,  beau  tem;>s. 

Le  5,  à  midi,  l'Extrémité  N.  âc\'\\e  S<iy<ian 

Var.  foihic,  calme puinterv. 

resloit  nu  S.  E.  '  S.,  à  4  lieues  ,  et  son  Extrc- 

beau  temps. 

1  mité  occidenuie  au  S.  ^  S.  £. 
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VOYAGE 


ÉPOQUES. 


179 1. 
NaVEMB.  7. 

8. 

9- 
to. 

II. 

14. 

»5' 
16, 

«?• 

18. 

19. 


LATITUD. 

LATITUD. 

LONGIT. 

1 

LONGIT. 

DÉCLINAISON 

Estfrrifr 

Observée 

Estimce 

Observée 

de  l'Afguille  rtimantée, 

N  0  H  u. 

N  0  M  u. 

On  1  K  NT. 

U  u  1  EN  r. 

N  0  H  D  -  Es  T. 

D.  M. 

£>.  M. 

0,  M. 

D.  M. 

t 6.  07, 

16.  li. 

4*  ji*  Aditt. 

itf.  47. 

17.  03. 

4*  3^  Azim* 

tS.  09. 

18.  00. 

141.  jj. 

i8. 

iS.  48. 

140.  oc 

•    •  «*#**«• 

X.  58.  AUB. 

19.  )4. 

ty.  41. 

138.  08. 

•  ••• 

1.  32*  Aain* 

fto,  «4. 

20.  x6»' 

i3«.  *7. 

2.  12.  kàau 

11.  Oj, 

2,1.  05* 

»34»  57- 

%,  17.  Ai^. 

Z 1 .  Z7. 

fp. 

13  a.  J7. 

11.  46. 

131.  16. 

Al»  50. 

2r.  34. 

118.  21. 

1  *».  o4S. 

0,  00.  Azim. 

21.  48. 

2r«  18* 

1 

0.  12*  Azun. 

l^.  \(. 

'H-  47- 

Foitit  du  HeScvemcnt  de 

i'iie  Foriiuiseu 

s 

2(.  48. 

118.  28^ 

3.x.  17. 

■  16.  47; 

► 

22.  34» 

114.  3î. 

îz.  44. 

nj.  3}. 

Al.  (   Point  du  Pelèv^mcnt  de  Pedra-Branca. 
f..  «..j  az.    24.    (113.   00.  I 


L'SIe  Z«/ji^77«r^resl«nt  au  Nord  i  un  tfeim*inî11e. 


1 
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O 

i)£GRÉS 

VENTS 

C 
» 

du 

Cl 

'L'  H  i  J-.  ''1  . 

F,  T  A  T     D  '  '    r  I  I"  L. 

Au  dr«>it 

• 

de  la  (ilave. 

7» 

Dcl'E.  N.  £.  à  i'£.  iég«r. 

beau  temps. 

8. 

a;,©. 

N.   E.    brise  fraîche  ,  et 

(^ucl^uei  grcnas^es  ,  beau 

temps. 

9- 

2,5,0. 

DaN.&irE.  S.  E.  modéré. 

Mmps  couvert. 

lO. 

De  PE.  N.  E.  au  K  N.  E. 

mr»ci('ré  ,  beau  temps. 

1 1< 

Dt>  N.  E.  ^  E.  .1  l'E.  modéré» 

temps  nuageux. 

1  z. 

25,0, 

De  l'E.  à  TE.  S.  E,  joUe 

brise ,  beau  temps. 

24,0. 

£,  S,  E.  modéré,  temps  clair , 

«uivi  «le  laftles  et  pluie* 

14. 

24,0. 

N.  E.  Irise  modérée .  beau 

temps. 

'5- 

22,0. 

Var.  foible ,  temps  orageux» 

suivi  de  rafales. 

16. 

i2,0. 

DuN.N.E. auN.  E.  frais. 

.  beau  temps. 

'7- 

24.0. 

Ou  N.E.  à  l'E.  N.  £.  mo- 

déré .  beau  temps* 

18. 

aj.j. 

Ou  N.  £.  ^  E.  i  iX  bnse 

fraîche  ,  beau  temps. 

'9- 

2X,0. 

Du  S.  S.  £.  au  N.  pjr  E. 

accompag.  degrains  et  raf. 

temps  couvert  et  pluvieux. 

19,0. 

N.  E.  frais  »  suivi  de  rafales. 

temps  gris. 

Dei'E.  N.  E.  au  N.  frais. 

1 

accomp.  de  rafales  et  ploie. 

temps  bnimeiiv. 

ZI. 

1 1 ,0. 

Du  N.  N.  £.  au  N.  N.  0. 

grand  frais  ,  accompag.  de 

rafaies ,  temps  couvert. 

R  £  .M  A  R  Q  U  ES 
ET  OHSERVATION?. 


Les 8, 9, 10  et  tj,  oo  vf I  beaucoup  d'oi- 
seaux de  mer  de  toute  espèce ,  les  mimes 
qu'auparavant ,  outre  «itres  beaucoup  de 

PaiUe-en-qtteuts. 
Le  16,  à 9-  2y'  A.  M.  \M.  \ 

Long.  1  *  W  ' 

]>ar2  suites  3)  —  0.  \Ch.) 

Le  17,  à  7**  du  madn .  aperça  les  fies  Moul- 
T4$ia^Xfim  è  TO.;  à  midi ,  la  grande  He 
Boul  restoit  de  fO.  ^  N.  O.  1*  O.  à  VO. 
N.  O.  I*  O.  ecviren  7  lieues  ;  b  petite  île  de 
ce  nom  restoit  à  l'O,  3*  S.,  et  le  milieu  du 
Canai  cjnl  U»î  scpaje  à  l'O.  6"  N. 

Le  incine  jour ,  à  j**  du  soir ,  aperçu  llie 
Formasa  à  l'O.  \  N.  O. 

Le  1 8»  à  midi>  la  Pointe  5.  de  Fomosa  res- 
toit à  l'E.  N.E.  7  N.,  eoviroa  4  Geues  \, 

Le  Ao ,  i     I  dtt  matin  ,  on  aperçut  fes 
Côte5  de  la  Ckint  au  N.  O.:  depuis  minuit , 
la  Soiult"  in Jiqnoil  22,  ij  et       brasses,  l"o;id  ! 
Je  5iib(e  gris  ;  on  avoit  plusieurs  Bâtimeasde 
pèche  chinois  à  U  vue. 

Le  zt  ,  à  7''  ;  do  matin,  aperçu  Ftênt- 
BroHcak  VO.\  $.'0,|*S,;  la  Sonde  indi* 
^uolt  de  )5  a  30  brasses,  sable  gns  ,  et  on 
avoit  toujours  quantité  de  Bateaux  pêcheurs  à 
la  vue.  A  9''  Petfru-Branca  restant  au  N.  à 
2  milles,  on  mit  en  panne  jusciu'à  midi,  aîten» 
dant  un  PiloTe.  Le  soir  du  même  jour,  raouiilé 
sur  iS  lirassc-i ,  vase  molle,  ayant  la  Grandt- 
Ltmt^  au  S.  O*  et  l'Entrée  de  U  BëU  Pnftmdi 
au  N.  p.  ;  N.  à  a  lieues. 

Le  %Xt  au  matin,  appareillé  ;  i  mil<fi. rangé 
l'ile  Lipg-Ting  à  peu  dè  distance  «a  Sud  ;  et 
à  j"-  i  après  midi  ,  mouillé  par  i  j  brasses  , 
vase  ,  le  Pic  de  l'Ke  Ch't-Chow  restant  au  N. 
N.  £.  r  E.  à  i  mille  de  terre.  ; 
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15,0. 
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IJ.O, 
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A  1,0, 

8. 

1  >  9- 

1  10, 

1  II. 

VENTS 
tTAT  DU  CIEL. 


REMARQUES 
BT  QBSEHVATIQNS. 


Du  N.  O.  m  N.  N.  E. 
grand  fr«is.«ccomp«goé  de 

rafales  ,  temps  couvert. 
Du  N.  au  N.  £.  modéré , 
beau  temps. 

Du  N.  N.  E.au  N.  joli  frais, 
temps  bctu* 

DnN.  au  N.  N.  E.  fratt, 
temps  beatt.  y 

Du  N.  au  N.N.  E.gr.  frais  et 

rnf.  violentes,  ttmp»gris. 
Jiitm,  idem» 

N.  N.  £.  modéré»  beau 
temps. 
Idem,  idtm. 

Nord  modéré  ,  beau  temps. 
Idem  firûs ,  temps  daîr. 

Du  N.  au  N.  N.  £.  frais, 

temps  couvert. 
JJi/7i  modéré  ,  temps  nua- 
geux. 

/dm  frais  ,  temps  cliir. 

l>uN.^N.E.anN.E.^  E. 

accomp.  deraf.,  t.  couv. 
N.  E.  grand  frai«  ,  temps 

cinir. 

/<//;«,  itlem,  . 

Du  RE.  an  N.N.  E-briae 

f'ra'che .  temps  clair. 
Du  N.  N.  E.  au  N,  £.  frais . 
temps  couvert. 


tmif  ,k  ^  da  Matin  »  appiveillé  |  le 

même  jour,  à  1 1^  ;  avaat  midi ,  mouillé  dan» 
la  rade  de  Aîacao  par  j  brasses  7  ,  fond  de 
vaseroolfe  .  ia  Ville  de  Macao  restant  à  l'O. 
N.  O.  i  O.  à  a  lieues  ,  la  Pointe  Peac  de  l'île 
Monuufha  au  S.  O.  ;  S..  VAt  Ling-Tiag  su 
N.  N.  E;.  i  E.,  et  le  Pk  de  Imh-Tm  à  l'E.  N. 
E.^N. 

Le  26  ,  comme  on  aveit  perdu  tin  \tmt  en 
Élisant  le  tour  du  Globe  par  fQuest .  on  en 

ajouta  un  à  (a  date  du  Vai5seaa,«trfMi  compta 
Novembre  au  lieu  de  26. 


Le  3 ,  i  1^  après  midi ,  on-leidi  raticn,  el 

à  j'^  i  ,  *on  mouilla  près  te  Typa  ,  fa  VIHe  d^ 
Miicao  restant  à  l'O.  N.  O.  f  N..  fePic  de 
i'ile  Montanh  i  au  S.  O.  ~  O. 

Le  6  ,  à  6'>  du  :»oir,  appareillé  de  la  Rade  de 
Macao,  ; 

Le  7, 1  o^  ^  après  mintfit  ,f  Eactrânité  S..de 
la  Gtandê^Ladrime  restolt  à  i*E.  f  ^  ou  a  ii., 
d'oà  Ton  prit* le  Point  de  départ. 

Le  <; .  à  1'  \  du  matin  .  étant  sor  lo  Banc  de 
Aîaccleesjield ,  la  Sonde  rapporta  brasses , 
fond  de  petits  co<|uili:tges  brisés*  mêlés  de 
pttirs  graviers  ooirs  et  blancs. 

Le  to  ,  vu  une  Couleuvre  sur  i'ean. 

Le  •  I ,  vu  quantité  de  Ftm*  j  i  4^  ^  du 
soir  ,  aperça  les  Troit-Fritts  &  fO.  ^  S.  O. . 
environ  5  lieues  \  à  mmult  suivant,  on  aperçut 
i'ile  Puli}-S4ipàiUk  au  S.  O.  i  O.  ;  et  trois  j 
qaartsd'heure  après  ,  elle  fut  relevée  directe- 
ment à  l'O.,  à  4  ou  5  milles  ,  d'oà  l'on  prit 
un  Point  de  départ. 
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i<5. 


22,0. 
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VENTS 

Cl 

ÉTAT    OU  CIEL, 


mo- 
déré ,  teilpps  couvert. 


REMA  RQUKS 
ET  OB3ERVATI0N& 


De  i'E.  au  N.  E.  fnU  pw 
graiiu ,  temps  couvert. 


Du  S.  E.  \  E.  au  N.  E.  mo- 
déré ,  par  ^rciiassc»,  temps 


couvert. 


Vir.del'E.N.£.«uN.  O. 
pu  S,,  gnins  et  pluie. 


I 


Du  N.  N.  O.  au  N  N.  E. 
modéré,  temps  couvert  et 
pluvieux.  - 


grains  et  pfuie  , 
temps  comrert. 


Du  N.  O.  au  N.  0. 1  N. 
modéré ,  temps  beau. 


Le  13  ,  vu  des  HironiltlUs  Jt  mtr  «les 
Fous  :  i  1 1''  V  du  soir,  la  Sonde  rapporta  49 

brasses  ,  fond  de  vase  molle. 

Le  14,  la  Sonde  rapporta  successivement 
4;  ,  )o  et 4^  brasses,  fond  de  vaje  et  sable 
vaseux. 

Le  I  $,  i  tf^  do  matio  ,  aperçu  Paio^ltmo» 
au  S.  S,  O.;  la  Sonde  indiquait  36  k  38  bnss.. 

fond  de  vasedure  ;  à  6*^ dû  matin,  l'Extrémité 
S.  E.  de  cette  île  restant  au  S.  S.  O.,  on  aperçut 
Pulo-Pissang^u  S.  ^  ().;  à  i"-  i  après  midi  , 
Pulo-Aor  fut  relcv  c  un  S.S.O.  à  4  uu  j  licues^ 
d'où  l'on  prit  un  Point  de  Départ. 
Le  16  f  on  Vit  des  Coulatyrts  sur  la  mer. 
Le  17.  à  p**  ^  du  matin,  vu  une  lU  au 
S.  S,  0,j  à  jo^  ^,  Jâ  Soitde  rapporta  ao  brass», 
fond  de-sable  etdo'vase  ;  ou  voyoit  dea  Cm- 
leurrrs,  et  tics  morceaoK  de  bois  qoe  la  mer 
ciiarioit.  A  3'  i  du  soir  ,  on  aperçut  fa  côte 
de  l'île  Batica  du  S.  au  S.  S.  O.;  on  mouilla 
aus&itôt  par      brasses,  fond  de  sable  et  vase, 
la  Pointe- Nord  ,  ou  Pointe  Ptmat  de  l'île 
Bfxnc^é  restant  au  S.  4uel<jues  degrés 
l'Extrémité  O.  de  la  céte  de  la  même  île  à 
vue ,  au  S.  S.  O. 

Le  18  ,  à  7''  f  du  matin  ,  on  leva  l'ancre. 
A  miili  ,  la  côte  N.  de  Bnnca  s'éiendoit  du 
S.  £     î^.  ai»  S,  O.  \  S.  diitance  6  lieues  ;  la 
Sonde  rapportoit  19  et  ib'  brasses  ,  fond  de 
sable  et  vase.  ^  3''  ;  après  midi  ,  mouillé 
psr  16'  brasses  ,  fond 'de  sable';  graviers  et 
C04)uiUes  ,  la  côte  de  ftle  BaiteA  restan  t 
de  TE.  \  S.  E,  au  S.  O.  ;0.  ^  dist.  du  rivage  , 
3  iieues.  Les  Couraos  portèrent  à  I'E.  S.  E. 
toute  la  nuit  «  et  dans  la  matinée  du  1^ ,  au 
S  S.  O. 
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lO. 


44,0. 


VENTS 

et 

£tat  du  ciel. 


Du  N.  au  N,  O.  fraU  »  beau 
tunps. 


Dulf  O.auN.  N.afnii, 
accompag.  de  grains,  tUDp» 
nuageux. 


ZI. 


i^.o.    [Du  n.  o.  ~N.  au  N.  ;o 

btiM^beaiitempi. 


REMARQUES 
ET  OBSERVATIONS. 


le 


Du  N.  O.  m  N.  N.  O.  mo- 
déré ,  beao  te^ips» 


H'S'    i)t  l'a  ni  N.  O.  modéré , 


Le  19, 1  1^  f  apfièa  midi,  on  appareifti. 
A  6^  dtt  sttir ,  momllé  par  18  bnasei.  aable 
grialin*  mélé'^e  coquillages  cassés  ,  Hle 
Bartca  restant  du  S.  S.  E.  au  S.  O.;  îe»  Couf 
rans  portèrent  à  l'E.  S.  E.  pendant  qu'on 
resta  à  i  ancre  jusqu'au  21  au  matin. 

Le  2 1 ,  à  7**  ;  ,  appareillé.  A  midi .  ia  Pomic 
Pisaat  de  lUe  Amm  reatoit  de  TO.  f  S.  au 
S.  0. 4*  O.,  la  partie  de  ae  câte  à  vae  du 
côté  de  i'E.,  au  S.  £.  ^  S.  ;  la  Sonde  indiquoit 
19  iwaaaea,  fond  de  roche  et  graciera.  A  6*^ 
J  du  soir  ,  mouillé  par  14  brasses  ,  fond  de 
sable  ,  graviers  et  coquHIcs  brisées  ,  la  Pointe 
Bris/e  de  i*ile  Battca  restant  à  f'O.  S.  O. 
$*  O.  Les  Courans  ponèient  au  ii.  £.  et  à 

Le  AA,  à/  5</  dtt  matin,  appaieillé.  A  midi, 
l«a  Extrémités  ^itnm  htmfi  M«maga9  aur  i'île 

BancA  festoient  du  S.  S,  O.  au  S.  O.  4»  O.. 
ia  Pointe  Est  de  Banca  au  S.  E.  z»  S.,  l'île 
Caspar  à  i'E,;  fa  Sonde  rapporloit  14  br.  fond 
de  sable  et  graviers,  mêlés  de  pet'ts  coquillages 
briséa*  A  6'"  40'  du  soir  ,  on  mouilU  dans  le 
D/tnh  dt  Giupar  par  17  ht,  fond  de  aable 
et  graYtera ,  vu  Mçndnîji  sur  la  pointe  Ett  de 
Banca  restant  au  N.  N.  0. 1*  |  N.,  VlUsGaspar 
au  N.  1  N.  E.  2»  E. .  la  Presqu'île  de  Sil  du 
S.  5.  O.  à  rO.  \*  s.  Les  Courans  portèrent  au 
S.  S.  E.  et  au  S.,  i  mille  et  demi  par  heure. 

Le  23  ,  i  6^  J  du  matin  ,  on  appareiifa  ;  à 
y'  i,  on  étoit  hors  du  Détroit  de  Caspar.  A 
midi»  la  paitie  S.  £.  de  l*i|e  Bmik*  watoit  du 
*s  O.'  au  N.  K.  d.  i  N.;  la  Sonde  indi- 
qooit  10  à  1 1  braasea ,  Hand  de  aabte  et  grav. 
A  7'"  ï  du  soir  ,  mouillé  par  12  br.  f,  fond  de 
Siibîe  et  vase  .  hor^  tfe  vue  de  terre.  Les  Cou  - 
rans portèrent  au  3.  £.  ;  H,,  ensuite auS«  S.  O. 
foihles. 
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VENTS 

ETAT    DU  CIEL. 


Variable  par  gn^*  temps 
coavcru 


DerO.N.O.aaN.N.O. 
modéré ,  betii  temps. 


Du  N.  O.  au  S.  foibie  ,  par 
gnitu  r  temps  couvert.  • 


Del'O.S.O.  àf&ptrN. 
léger,  suivi  «le ctbne^temps 
gris. 


De  10.  S.  O.  au  S.  S.  O. 
frais  ,  beau  temps. 


REMARQUES 
T    O  B  S  E  X  V  A  T  I  O  M  S. 


Le  14.  a  11  du  matin,  tppweillé,  et  à  j**  du 
soir  ,  mottiUé  par  10  hruset ,  ssbfe  vueiuc. , 
Les  Cottfans  portêrem  à  !'£.  S.  E.'easujte  a» 
N.  O.  tréffeible. 

Le  35 ,  1 8^  du  matin,  appareillé.  A  midi  f , 
aperçu  la  Côte  de  Sumatra  à  l'O.  à  6  ou  7  li.; 
à  8''  du  5oir  ,  on  mouilla  pir  iz  brasses  ~, 
fond  de  vase  et  coquilles.  Les  Courans  por- 
tèrent il  !'£. ,  prenant  tantôt  du  S.  tantôt 
da  N. 

Le  té  ,  i  ^  f  dn  natîn,  a|^ardllé.  A  7^, 
aperçu  les  Dtax'Smur*  en  S.  O.;  i  midi  elles 
restoîent  au  S.  O.  et  S.  O.  f  O.  ,  à  «ne  Iteue. 

A  4''  \  ^"  soir,  mouillé  par  10  bra.ses  ,  sable, 
vase  et  coquilles  ,  les  Deux-Saurs  restant 
du  N.E.  !  N.  au  N.  N.  E.  i  N.,  à  i  lieuc 
Les  Counns  portérent.au  S.  S.  O.  jusqu'à  mi- 
miit,  ensuite  eu  N.E. 

Le  27  ,  à  6**  f  dtt  matin ,  «ppareiflé.  A  midi» 
l'ilc  Mcridiomile  des  Dtux-^Stntrs  re^toit  au 
N.  N.  E..  et  une  grosse  Montagne  sur  file  de 
Sumatra  au  S.  O.  A  4'  î'prcs  midi  mouillé 
par  17  brasses  ,  fond  dç  vase  ,  1'  \c  tiu  Nord 
restant  au  S.  O.  j  S. ,  le  Cap  ,S.  Nutilas.  de 
i'ile  Java  du  S.  S.  E.  au  S.  ;  S.  E.  Le  CooiMit 
port»  au  S.  i  nison  de  demi^iieue  par  iienre 
jDsqu'à  S*"  da  soir,  cnsiûte  au  N.  E* 

Le  18,  i  é^'l  du  mHÎn,  appareiHé.  A  midi  » 
la  prit  te  J',  Nicolas  de  I'ile  Java  restoit  au 
S.  S.  E.  j"  E.  ,  l'He  (fu  Nord  au  S.  O.  S. 
A  4"*  \,  mouillé  par  20  brasses,  fond  de  sable 
et  graviers,  IMe  du  Nord  restant  à  i*0. 
S.  O.  ;  O.  à  I  lieue  ,  la  Grande-Toque  au  S.. 
Les  CourMis  portèrent  au  S.  O.  rapidement 
jusqu'à  6^  I  df  soir,eo»ttiteaa  N.  £.  jns^'at» 
lendemain* 
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î8j 


e 

c 

aa 


OEGIU8S 


thum. 


*9. 


Al>-<i(«M 

4*bOfaM. 


30. 


3»' 


1. 


VENTS 
et 

^  T  A  T   DU   C  î  E  L. 


REMARQUES 

F-  T  OBSERVATIONS. 


Du  S.  S.  O.  àrO.  s.  0.fbis« 


Du  S.  O.  au  S.  S.  O.  ùaist 
beau  icoi^j. 


fdtm,  ijttm. 


Du  S.S.O.ài  O.S.OJég.. 
temps  beau. 


Du  S.  S.  O.  irai  S.  o. 


Le  2p ,  ia  mer  fut  étale  à  10''  du  matin  :  on 
appareiih  à  midi.  A  7^  du  «oir  »  mouillé  par 
%%  hmics ,  fond  de  nble  et  vaxe«  file  «/v 
N0rd  restant  tu  N.  O.  |  i  |  de  Hene  , 
V\\td»MltifltwS.  ~  S.  O.  l'O.  Les  Courans 
portèrent  au  N>  E./ 1  ntUe  pu  heure  juaqu  eu 
iendemain. 

Le  30,  on  rcita  à  l'ancre ,  (a  mer  fut  étale 
toute  ia  matinée  :  après  midi,  le  Courant  poria 
au  S<  O.  jusqu'à  du  soir,  cniuiltau  N.  £. 
jusqu'au  lendeimin  matio. 

Le       7^  I  da  matin , •^■letM.  A  midi, 

nie  duMineu  rcstoit  au  S.  S.  O.  ^  O.X^t  du 
NcrJzu  N.  N.  O.  ^  O.  A6''  du  soir,  mouillé 
proche  l'ile  Remov  par  30  brasses  ,  fond  de 
graviers  et  coquillages  brisés,  i'ilc  <iu  Aiilieu 
restant  du  S.  £.  au  S.  S.  £.  4°  S.,  ie  Pic  de 
Craçatoa  «n  S.  O*  f  O.  A  8^  du  xeir ,  les  Cou- 
ransqui  avoieni  porté  au  $,X>.  ctua^rentde 
direction  et  portèrent  an  N.  £.  toute  la  nuit. 

Le  i.**»i6^dttniatin  .  les  Coutins  prirentt 
leur  rMrectton  au  S.  O.  A  7'';  ,  on  appareilla. 
A  midi,  le  Pic  de  Sambuuricou  restoit  à  l'O.  j  , 
S.  o.,  le  Pk  de  Cracatoa  au  S/  O.  \  O.,  l'ile 
duMilim  &  i'£.  ;  S.  A  6^  ^  du  soir ,  mouillé 
]Mr  30  brasses  »  fond  de  sable- vaseux  et  co> 
quilles ,  l'île  de  Cmmum  et  les  iles  adjacente* 
restant  du  S.  O.  àf  O.  S»  O7;  le  centre  de 
l'ile  Sahesse  au  N.  O.  Les  Courans  portèrent 
au      E.  jusqu'au  lendemain  ■f'  *  du  matin. 

hcXfk'f'  î  du  matin,  appareille  avec  le  Cou- 
rant au  S.  O.  A  midi,  l  ilc  tfu  AliUeu  restoit  à 
i'£.  N.  £.  ;  £.,  le  Pic  de  l'île  Sanéoitrtcou  au 
N.  O.  ^  O.  A  ^  S.,  mouillépar xa  br.^.  fond 
de  vase  J'i»  JknlmifltrMv  rest,  du  N.  O.  ;  N.  an 
N.,  1*1;  OuMDM  et  les  tlfts  adjacentes  du  S.  ^  S. 
O.  au  S*  O*  î  O.  De  ce  moment  le  Cour,  porta 
au  N.>peu  après  au  N,  E.  jusqu^au  lendemain. 
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£POQU£S. 

LATITUD. 
Estimée 
Sud. 

LATITUD. 
Obseivte 

S  V  D. 

LON  GIT. 

Estimée 
Orient. 

LONGIT. 

Observée 
Orient. 

DÉCLINAISON 
><{e  l'Aiguille  «imanlcc, 
rNO  BO— C*$T. 

D,  M, 

M* 

D.  M, 

'79** 

Janvier  y 

0,  x2,  Amp.  oit* 

{ 

Point  de  D 

E  le  Kcicv/  fai 

départ  suivan 
().  04. 

t  à  midi. 

102.  Jj. 

y 

O»  ^Of 

Q.  39. 

■  A%  tA 

7»  37* 

7*  >7* 

1  n  1 

1  V  I  a 

NORO.OUB3T. 

7- 
8. 

0.    c  0, 
39- 

».  54. 

98.  JJ. 

••••«»• 

v«  «y*  Ainpi  vcca 
N  0  HD^EST» 
0.  19.  Aum* 

t  VA        4  % 

A.  AziM. 

1 9m  49* 

1     rhn     A  7 1  m 

-1  f« 

1 

1  la  mRi 

II.  J7» 

1  1  ïft 

1 1.    5  J. 

A:^                        «.«  ^ 

>•  03.  Amp.  occ* 

•  * 

1  dVk  I 

1  ^  S.A. 

i(  A      A  MPI  A^  AVfr 

* 

•3*  3°' 

01.  08. 

•  ••  •  •••• 

A     c  1      A  :sint 

r  '          il  1 

I A     il  < 
14.  4— 

88  rt 

«  •  •  •  •  •  * 

!•  OS»  AXinb 

Mit 

I  (  .^9 

JW» 

1 

17, 

16.  ^J. 

16.  51. 

84.  09. 

•  •  *  •  •  •  • 

I,  46.  Amp.  oit* 

18. 

17.  48. 

•  ••••••••• 

81.  67, 

•  •  ■  a  •  >  • 

2,  02.  Azinu 

19. 

18.  40. 

18.  50. 

79*  Al. 

77-  3i' 

2.  54.  Asim* 

M. 

- 

19»  '  t6. 

19.  38. 

77.  07. 

\ 

>••••««  > 

1 

4.      A«ip.  occ 
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DEGRÉS 

V  S  M  T  S 

c 

du 

«  «t 

» 

m 

1  H  F  K  '.t 

f  t'  A   T     ri  T     r  T  F   T  _ 

4 

At  dttnis 

* 

deb  Glace- 

Da  5.  0,  «IO.toi]He,beau  ^ 

temps. 

4- 

Var,  foibfe  ,  pluie  ^  suivie  de 

beau  temps. 

26,  Oi 

uci  \Jw  vt*  \f*  tr.  par  grains, 

ftu  9*  C*  iMDay  MW  cenips. 

6. 

n*  l*ir  C  V  mé  Q  Q  F  inli* 

i^e  1  &•  0a  £•  Ml  o<  9*  JCw  loue 

brise ,  beau  temps. 

7. 

d.     ^  o*  |ou  irais  »  'beau 

temps. 

8. 

Du  S.  5.  £.  au  0.  ~  b.  L. 

modéré ,  beau  temps. 

9» 

Du  S.  £.  ^  S.  au  S.  foible , 

beau  temps. 

10. 

Dtt  S.  ^  S*  E»  tn  S:  E.  ;  5. 

modéré  ,  beau  temps. 

II. 

Du  S.  ^  $.£.  au  S.  £.  léger. 

• 

beau  temps. 

12. 

Du  0.      c..  au  0.  ;  5.  KJ. 

modéré  ,  beau  temps. 

Du  S.  S.  £.  a  1  E.  d.  £.  jolie 

brise  f  beau  temps* 

14. 

mit  . 

n_  c   E  •  c  CCI? 
Ua  5*  Ë.  ^  5.  an  d«  o.  E» 

lîaii ,  temps  clair. 

Uu  0.  0.  Et»  an  9*,  El*  Dfise 

fraîche,  beau  temps. 

Uu  0.  L.  a  1  c.  D.  t.  mo- 

déré ,  temps  nuageux. 

«7- 

S.  E.  brise  fraiclie ,  beau 

temps. 

jB. 

DiiS.£.|S.ir£.S.E.fr., 

■ 

pargraîrts,  temps  nuageux. 

19. 

E.  S.  £.  brise  firàîcbe ,  beau 

temps. 

20« 

a4,o. 

liiffÊit  modéré  t  temps. 

•REMARQUES 

ET  OBSERVATIONS: 


Le 3.  à  C^dld matin,  b  Marée  cbangjet  et 


fond  de  vase  molle,  le  centre  <le  Sambouricou 
restant  à  r£.N.  E.  x"  N.  le  Pic  de  CracatmiM 
S.  £.  l  S.  Les  Ceurans  conrîmièrettt  è  l'O. 
S.  O.  jusqu'à  8^  du  sobrj  deu  >Is  portéieiit  à 
rO,  N.  O.  jusqu'à  minuit. 

Le  4,  depuis  minuit,  les  Courans  portèrent 
à  rO.  s  o.  et  au  S.  O.  A  lo''  du  matin  ,  on 
appare  il!  A  midi,  l'ile  de  Cracatoa  et  les 
îles  adjacentes  restoicnt  de  l'E.  à  l'E.  S.  E. 
8'  S.I'ile  du  Prince  au  S.,  d'où  l'on  prit  un 
point  d.e  Départ. 

Le  on  étoit  hors  du  Détroit  de  USndtt 
et  Ton  n*apcreevmt  plus  le*  Terres. 

Les  6  et  7,  vu  quantité  d»  Fws  et  des 
Pa!Ue-en-qtieues. 

Les  10  ,  1 1  et  12  ,  vu  beaucoup  de  Fous 
de  frégates  et  de  Paillt-cn-queueSt  ainsi  ^ue 
quantité  de  Thons  et  de  Boni  tes. 

Le  1 1 ,  à  4''  ~  après  midi ,  on  apençut  au 
S.  S.  à  6  lieues  «  une  île  basse  qu  on  juget 
devoir  Itre  b  plus  5«ptentiionaie  des  îles  Jt* 
Cocos, 

Le  ijf,  après  midi,  parléàun  Vaisseau  de  la 
Compagnie  hollandaise  tjui  alîoit  à  Batavin 

Les  13  et  14,  vu  ics  mêmes  oiseaux  en 
plus  petit  nombre. 
Le  i6,à8*53'48'A.M.j/W. 

Long.  >  et 

par  4  suites)  — 0* 

Le  17,  vu  un  Pailïe-en-queue  à  hbtMWomgt*» 


8;«  ifWOr. 


Long, 
par  4  suites  3  ^  Q* 


77* 
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ÉPOQUES. 


179». 
JANVtEtU  ftl. 

«S* 


«4. 
*7- 


/ 


LÀÏ  i  i  UD. 
-  Sui». 


X».  jw. 


LATITUD. 
Observée 
Sud. 


■9.  5?. 

10.  oo* 

19*  48. 

19.  51. 

19.  45. 

19*  46* 

19.  38, 


«o.  10. 


ip.  4^* 


19*  5x« 


19*  4*^. 


19.  37. 


LONGl  T.  LONOi  T 


Eniméc 
'Ont  tMT. 


75. 


7J.  09. 


71.  13. 


68.  14, 


Obtcrvcc 
Ol  I  EN  T. 


•  «  •  9  •  • 


DLCLINAISON 
de  l'Aiguille  aimantict 

NOHD-OUKST. 


6d«  4'*     *  ■  •  ■  •  < 


6^.  04. 


fto*  01.      »o*  04.      âj.  00. 
i'île  Bûdri§»ê  >  i«  matiii  


30. 

FÉVRIER,  » 
* 


f9.  57. 


io.  09. 


•9'  47« 


$7»  47* 


55-  4î. 


I 


Long.(i'Arr.  utivant  ie  Relèvement. 


éi.  24. 


7." 


$>•  54» 


A  l'ancre  au  Port  du  Nord- Ouest  Àt  i  îleUe  Fraoce. 


I 


Jdnt  de  O^rt  i  11  vue  de  IHe  de  £fmrrf. 


»o,'  04. 


20.   4$*      ^o*  >9 


54* 


Leng.  d'ArnàltvuederaeAiwfifo/i 


d.  Il*  Aziin. 

6.  28.  Ainp,  occ. 

7.  1 1.  Amp.  occ 
B*  07.  Anak 

9,  eo.  iUjja* 

9*  53*  A^P*  ose. 

10.  18^  Amp.  occ. 


I».  18. 


Digitizedby  Google 


1 


DE  MARCHAND. 


3«7 
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DEGRÉS 

V  £  N  T  s 

c 
» 

«lu 

ti 

TfISaN. 

ÉTAT   »«  CIEL. 

éetâGtaMi 

De  l'E.  S.  £.  à  rE  }  S.  E. 

modéré  ,  temps  dair. 

%x. 

De  !'E.:S.E.àr£.inQdéré, 

temps  ciair,  1 

xy 

24.0. 

£.  variable  modéré,  beau 

temps. 

E.  iéeer,  temps  dk&r. 

■ 

beau  temps. 

De  l'E.  S.  E.auS.E.BUNléfé. 

beau  temps. 

Vf* 

De  i'E.  S.  E.  au  S.  E.  jolie 

brise ,  beau  temps. 

De  i'E.  ^  S.  E.  à  !*£.  S.  E, 

msdiéfé  »  temps  drir. 

Ou  S.  E.  à  TE.  S.  E.  jolie 

brise,  beau  temps. 

S.  £•  iofie  luise»  been  temps. 

■ 

> 

■ 

• 

19* 

S.  S.  E.  brise  légère,  betu 

temps. 

REMARQUES 
ET  OBSERVATIONS. 


On  voyoft  constamment  des  FatUffM- 
qututs  à  brins  roug«j{t  et  autres. 


6a*  19' oe' Or. 


6i*  00' oo'  Or. 


Le  i< ,  w  ^e  petites  GotUms  grhi*. 

Long.  S  et 

par  4  suites  3  —  0.  )Ch.] 
JiLkJf'  34' 44"  P. M.  lA/. 
Long.  >  et 

par  X  suites  0  —  O  )Ch.. 

Le  même  jour,  à  6^  do  seir  »  en  tper]pBlflle 
Éoétig^  à  1*0*  ;  S.  O.  i  eavizon  14  lieues. 

Le  aS ,  i  Ju  matin ,  111e  Rodrigue 
restoit  au  N.  E.  1'  N.,  ce  qui  donna  pour  Point 
de  Départ ,  60°  28'  <^e  Lon;TitucJe  Orientale. 

Le  30,36'';  du  matin ,  aperçu  J'ile  Ronde  a 
rO.  5  N.  o.  quelques  degrés  Ouest:  i  S**,  on 
aperçut  l'iie  de  Francê.  A  1 >  l'île  Emd$ 
restait  au  Nord*  A  4^  apr£a  midi,  on  moaifla 
à  l'Entrée  du  Port  du  Hwd-Otitst  de  file  de 

Le  31  Janvier,  au  matin  ,  mouillé  dans 
îe  Port  du  Nord- Ouest ,  où  l'on  séjounu 
jusqu'au  18  Avril  suivant. 

Le  18  Avril  ,  après  midi  ,  on  fit  voile  du 
Port  du  Nord- Ouest  de  llle  de  Frtmc$:  et  à 
tl*  du  soir,  on  lelevala  Pointe  des  CMomlers 
au  N.  £.  i  N.  a«  £..  et  Fitnkotw  S.  E.  7*£. , 
d^oà  l'on  prit  un  Point  de  Départ. 

Le  19,  à  i  du  matin  ,  aperçu  l'île  Bour- 
bon [  île  de  la  Réunion  ]  au  S.  O.  ;  O.;  ï  midi, 
«Ik  restoitduS.  S.  O.^  O.àia^  S.  0. 2^  O. 
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LATITUD. 

LATITUD. 

LONGIT. 

LONGIT. 

 ( 

DÉCUNAISON 

ERiraée 

Ofcfervée 

Estimé* 

4e  f  Aïfpiille  ùnuntée , 

1'  n. 

s 

l'  D. 

0  R  I 

F  T 

1   ri  î;  I  F  s-  T. 

j 

N  0  r;  n  -  f  )  '.'  r  T. 

D. 

D. 

jir. 

D. 

D.  M. 

AVRtL,  M. 

• 

A  rAnoe  <Imi»  U  Rade  a«  X.  J>mM  delile  Bûm^w, 

— 

1  Point  de  Départ 

i  ia  vue  de  l'i 

e  Bvureun. 

• 

[  •  •  • 

•    •  •     *  • 

48. 

■  ■  ■  « 

•  •  ■  •  •  • 

13.  08. 

•1. 

%u 

33- 

07, 

*3- 

00. 

*!• 

06. 

5'« 

i8*  ae»  Amp.  oit. 

H- 

ai. 

»4. 

»3' 

. 

»5- 

04. 

38. 

49. 

Mb 

,^ 

48. 

49* 

23.  00.  Aziin. 

*7« 

4». 

16, 

39' 

47- 

47. 

II. 

44. 

41.  44« 

43.  11*  Amp.  or  t. 

-7- 

;7' 

V- 

JO. 

41. 

53- 

39.  42. 

• 

x8. 

a8. 

18. 

39* 

»3« 

aj. 

03. 

»^ 

37» 

ad.  17.  Azim. 

a. 

£9. 

3<S. 

04. 

47.  13.  Axim. 

3- 

if). 

30. 

48. 

34- 

;j- 

4* 

«4. 

J»« 

oS. 

33v 

47. 

3»- 

tu 

3^ 

4(* 

3»* 

3>* 

S3' 

3». 

'3' 

44.  34*  Azim.  1 
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VENTS 

CZ 
90 

du 

et 

• 

TRSIIM. 

ÉTAT    DU  CIEJL 

M* 

Du  fi.  E    «n         fi   P  mi. 

»!• 

Da  s.  E.  à  TE.  S.  g- 

{>€su  temps* 

AS* 

L/C  t          l^t    K«  «Il  W*  fuD* 

Du  S.  E.  j  £.  au  N.  E.  mo- 

ucrc  ,  lemps  gris. 

De  l'E.  N.  £.  au  N  E.  mo- 

Da  N.  EL  jut  S     mr  felli 

A  1,0. 

Du  S.  E.  au  N.  E  variable 

■  n  lit  If*      cm  vS   tfitf  fvnftnaicftAtf 

■  kjiLiic  ,  3U1VI    UC  KlCIlllS^C* 

Ci  lie  piuic* 

i 

i^c  1  L«*  i^.  i:,*  a  1      irais  par 

«S. 

BrAins  et  ofuifi  «  IIu:id^ 

E. S.  E. brise  fniclie«  beau 

temps. 

Du  S.  £.  i  l'E-  S  E  fnis 

temps  cîair. 

30. 

19,5. 

E.  S.  E.  brise  fratcbe,  temps 

couvert. 

'  1. 

DerE.S.  £  à  l'E  modéré 

1.  ' 

AtfO. 

De  TE.  Na  E.  ««  N.  mo- 

déré ,  beau  temps. 

4* 

Variable  foible  v  temps  no»- 

geux. 

5- 

17,0. 

Du  N.  N.  £.  au  S.  0.  grand 

foi»  »  pernifa,  temps  nuag. 

6. 

DaS.O.  èrE.^N.  E.roib. 

«iiif ide  grand  frais,  t.  clair. 

REMARQUES 
ET  OBSStlVATIOMS. 


Le 20,  à  9^  ~  du  tiuttia  ,  mouillé  dans  la 
Bade  S,  DenU  de  llfe  Bouton,  par  10 
braates ,  lend  de  sable  et  frnvier ,  laêié  de 
<oqoiile9-btis<ei»  ^ 

Le  21,  i 7^  du  soîi*  ,  appareillé;  et  I  7*  1, 
S.  Dents  restoît  au  S.  E.  4°  S..  TExtrémité 
occidentale  à  vue  de  l'ile  Bûurhou  i  YO. 
S.  O.  3*  S.,  d'où  l'on  prit  un  Point  de  Départ. 

On  voyoît  constamment  des  Paille-ea~ 
fututs  depuis  le  départ  de  Tile  de  Fnmti* 


Les  i(>  et  17  ,  on  vit  encore  des  Paîtlt-en- 
qututs,  un  Albums,  et  des  Coupeurs  d'eau. 


Lea8,àa^45'jp.M.|J/.) 

Long.  S     [41*  4/  ja'Or.  ' 

par  4  suites  0 — jC/i.) 
Le 49. à}''  lô'P.M.j.'l/.  ) 

Long.  >  et  >      oa*  30*  Or. 

par  3  suites  0  —  C>    ^  Cii  ) 


■  s» 

On  veyoit  constamment  des  Aikmr»*,  des 
Pitnh  bms*  et  des  jUejftns, 


Les  ;  et^^ ,  00  vU  UQ  plus  gpnd  nombre 
des  mimes  eisfausî  et  ^ne^ues  Damitr», 
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LA  111  UD. 

LA  ri  1  uu. 

L  0  N  0  1  I . 

LONG!  1 . 

DLCLlNAloUN 

ÊPOQU  ES. 

£stiincc 

Observée 

£stifnée 

Observée 

de  l'Aiguille  »imaniée* 

Sud. 

S  V  D. 

Or  1  C  M  T. 

Oui  titT. 

D.  M. 

D.  M. 

D.  M. 

T 

MAI»  7* 

?*• 

JO»  00* 

•  •  * 

t. 

«9*  41. 

1 

5J«  33* 

19.  «8. 

Point  Je  Déptft  à  Ja  vue  «le  b  CBu  d'Afrique» 

1  \ 

33-  33- 

11. 

34.  4^' 

26.  ao. 

1 

IX. 

34.  a». 

14.  48. 

2t.  49' 

a;.  |o*  Aibi. 

24.  53.  Amp.  oec 

34*  $$• 

34.  38- 

24.  o3' 

21.  01. 

\ 

14. 

»3- 

24.  00. 

1  ri 

« 

■ 

»*•  4»t 

19.  ^7. 

2j.  jS^Aaim..-  . 

4 

17.  47. 

■ 

1 
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o 

G 
S 


8. 


1 1. 


»3» 


'4- 


i6. 


DEGRÉS 
du 

THKMi. 


19,0. 


16,0. 


18,0» 


14,©. 


14,0. 


18,0. 


i7,P. 


15,0. 


i;,o. 


vV  E  N  T  S 
et 

ÉTAT    DU  CIEL. 


DerE.iN,E.ittN.O.iN. 
gnuid  fiMtt  suivi  de  aàme, 
temp*  dair.  " 

DuN.  O.  à  rO.  S.  O.  gran  d 

frais  par  grjin»,  temps  cUir. 


Du  N«  à  rO.  Tir.  boa  finis , 
temps  bctii. 

DttN.O.&0.»rO.S,0. 
gjniul  finis  *  (afides ,  temps 
couvert  et  pluîe. 

S.  O.  foibJe .  suivi  de  caioie, 
beau  temps. 

De  1*E.  N.  E.  au  N.  E.  joli 
frais ,  beao-  temps. 

Du  N.  E.  à  10.  S.  O.  par 
N.  et  O.  variable ,  frais  , 
temps  couvert. 


REMARQUES 
£T  OB$£HVAÏION& 


De  t'O.  au  s.  £.  par  s. 
déré»  suivi  dipgraus,,  temps 
couvert. 

Dn  S.  £.  à  r£.  S.  £.  mo- 
déré ,  beau  temps. 

Dei'E.S.  £.  au  S.E. modéré, 
beau  temps. 


Le  8,  à  3''  après  midi  ,  on  aperçut  Ja  CSte 
ii'Âfrtijut  aux  environs  tle  la  Pointe  de  Natal, 
restant  du  N.      O.  au  N.  O.;  N.  i"  O. 

Le  9.  à  midi  ,  la  Côte  A' Afrique  restoit  dn 
N.  O.  \  O.  %•  O.  au  N.  1*  O.,  d'où  l'on  prit  un 
Point  de  Départ.  Le  mime  jonr  ,  à  à*"  après 
n  idi ,  la  Solule  rapporta  75  brasses  »  Ibod  do 
gravier  et  coquilles  poiurries.  Dans  ce  mo- 
ment ,  la  Côte  A' Afrique  fut  relevée  de  i'O. 
4-N.au  Sj.  e.  iN.  2«  N. 

Le  10,  resté  à  la  cape  par  un  vent  furieux 
et  une  mer  atireuse.  Un  ne  cessoit  de  voir 
des  AHéMvs,  des  Damitrs,  des  Pétrth  et 
des  JJcywis. 

Les  1 1,  au  lever  du  soleil,  le  Cap  d$*  Mo^- 
fut  relevé  au  N.  N.  O.  3"  O. 
Le  iA,à9«  i8'.i4«A.M.|^.) 

Long.  }  *W  **' 

par  z  suites  3  —  0.  ]CJi.] 

A  iTii<'i,  ks  environs  duCap  «/«ff  AlontagHts 
restoient  du  N.  ;  N.  E.  y  N»au  N.  O.  3»  N., 
1  10  ou  t  a.tieues  de  la  Câte  :  point  de  féxA 
à  100  brasses. 
Le  13*  à  lo**  50'  A.  M.  \M.  \ 

Lon^.  yet  >  44*oi'4o*Or. 

par  2  suites  î  —  0.  )Ch^ 

Le  f  3  ,  on  vit  mk^  MaiKhts-d§-^*l»Mf9* 

Le  15,  à  S*-  43'A.M.|.4f.| 

Long.  j>  et  /  aç»  I»'  00' Or. 

par  z  suites  3>  —  Q.  ' 

Le  i  j  ,  à  j**  après  midi ,  aperçu  la  Terre 
{ les  environs  de  la  Btfy  4ts  Vtufut  )  au  N.« 
i  toute  Yue. 

Long.  jet  (  1^04' &a'6r. 

par  X  suites  ^  —  0.    iCh  ) 

Le  même  jour ,  à  midi ,  la  Soode  rapjporta 
9  j  brasses ,  sable  tin  vaseux. 
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VOYAGÉ 


ÉPOQUES. 

LATITUD. 
Estimée 
Sud. 

LATITUD. 
ObMivée 
Su  0. 

LOMGIT. 
Estfmie 

Ojtf  IM 

LONGIT. 
Obseirvée 
On  1  KNT. 

DÉCUNAISON 
de  l'Aiguille  afti»mie. 

N  ORP-OUEST. 

Mai»  17. 

D. 

jir. 

D.  M. 

D. 

iw. 

D.  M, 

34- 

5». 

10. 

33- 

44. 

33«  45' 

aj,  a8.  Ainp.  wt. 

19. 

19, 

IJ.  zp. 

?5' 

49* 

• 

• 

31.  59. 

.4. 

37- 

■ 

- 

11. 

lé. 

11. 

39- 

•    •  A  ■  •   •  4S. 

Al.  34*  Azîni. 
»i*  49*  Amp,  occ* 

«fi  «A^ 

10, 

33» 

*}• 

17. 

04. 

*7»  »3' 

9» 

34. 

1 

M. 

SA, 

ad.    1 1. 

8. 

41. 

• 

- 

2f.  «8. 

8. 

30. 

4*  4»* 

%Q*  o6>.  Amp.  ert. 

oe. 

zj.  48. 

'J- 

a.0.  14.  Aùin. 

1 

a»» 

aa.  4p. 

aa. 

3.Ù 

M.  , 

ai.  06. 

5- 

5^ 

0  C  C 1  Du 

1  aow  08.  Amp.  ort,' 
1  19.  54.  Amp.  occ 

20 

p. 

ao.  j2. 

4. 

0.  15. 

•  ** 

r 

30. 

»^',*3' 

3« 

>•  43f 

19.  17.  Aziin. 

3'- 

ï7. 

39- 

17.  aé. 

34. 

1 

»7. 
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DEGRÉS 

VENTS 

» 

et 

TH  EKM. 

ÉTAT    DO  CIEL. 

<le  11  Cbce. 

'7- 

»  J.o. 

Du  S.  S.  E.  à  TE.  S.  E.  mo- 

déré ,  beau  temps. 

|8. 

'5Ô- 

De  l'£.  N.  E,  au  N.  N.  E. 

mcxiéré ,  temps  beau. 

19. 

«  î.o. 

Ou  N,  E.  à  l'0. 1  N.  0. 

lëger»  niivi  de^g^ùiM, 

temps,  f  ouvert. 

io. 

12,0. 

Du  S.  0.  au  S.  S.  0.  gpmd 

frab  ,  par  raiales,  lemps 

couvert. 

15.0. 

Du  S.  au  S.  S.  £.  brise  fraie, 

beau  temps. 

2Z. 

S.  S.  Ë.  brise  modérée ,  beau 

ciel. 

15,0. 

A/rM,  variable,  petit  inia> 

temps  nuageux. 

^4. 

16,0. 

Del'E.S^E.auS.S.O.lf- 

ger,  suivi  <le  cdne»  temps 

convert. 

*5- 

DuN.auS.O.parl'O.  petit 

irais  ,  heau  ttmpî. 

16,0. 

Du  S.  S.  0.  au  S.  £.  mo- 

déré ,  temps  gris. 

17. 

17,0. 

Du  S.  E.  au  S.  S.  E,  léger  , 

cafane  par  iotcrTaile,tcmp5 

a 

gris. 

28. 

•/»>• 

U9  1  \J*  9»  V/.  au       -9*  \9» 

iCger,  temps  nuageux*  < 

29. 

18,0. 

Du  S.  i  l'E.  S.  E.  modéré . 

beau  temps.  ' 

30. 

t8,«. 

De  TE.  S.  £.  au  S.  £.  bme 

fraîche  ,  temps  brumMXi, 

suivi  de  beau  temps. 

3'- 

19,0. 

S.  E.  brise  modérée»  beau 

• 

temps. 

REMARQUES 
ET  OBSEHVATIOHS. 


Le  17,  à  i**  du  matin  ,  une  lîgtie  de  1 50  br. 
ne  trouva  point  le  fond  :  on  étoit  alors  à  l'O. 

du  Banc  Aes  Aiguilles.  Dans  h  matinée ,  on 
doubla  le  Cap  de  Bonne-Espérance ,  qui  devoit 
rester  à  midi  au  N.  £.  ^  N.,  à  1 2  ou  1  j  iieues  : 
le  brouillard  qui  couvroit  la  terre  emptcboit 
de  le  voir. 

On  voyoît-constammerit  des  ÀWatr9s,  des 
Damiers  t  «!es  Pitnlt  »  des  Mc/oés  et  des 

MnnckeS'^-xeîours. 

Le  22,  vu  des  Marsouins  ;  le  23,  vu 

des  Baleines.  Les  Albatros  et  les  Damiers 
commençaient  à  diminuer  ;  on  re  voyoit  plus 
de  Pétrels  ni  de  Mançhes-elt-ytlours. 

Long.  4*  38'oo'Or. 

par  r  suhe  0  — C  ) 

Le  même  jour,  à  1 1^  du  soirt  vu  un  météore 
très-lumineux.  Dans  la  nuit  du  25  au  26 , 
dépassé  quantité  de  MoUa  ^ques  Vélettes  :  la 
Mer  étoit  lumineuse  :  on  nç  voyoit  plus  de 
Damiers  ni  à' Albatros, 

Le  27,  dépassé  une  pièce  de  bois. 


Le  29,  à  i"-  27'23'P.M. 

Long, 
par  X  suites  0  — ^  C 


W..  o-  J3'i/. 
,0..  0.5^,45. 
Mil.  o.  j-j.  00  Or. 


Vu  des  MotliÊ^iH*  VéUtus,  ét%  D^féde* 

et  de  grosses  Bahines, 

Le  *9,à  2'  4 1  '  I  o" P.  M.  \ M...  o»  22' 00*. 

Long.  \Ch  .,   o.  25.  00. 

par  2  suites  Q  — ^C-  jiVlil.  o.  aj.  30  Oc, 
Le 30,  à  3'46'49'P.M.  j/W. 

Long.  >  et     I»  ^7' 00' Oc 

par  f  suites  0  lŒ 

Dans  r^rès^midi  du  j  1  ,  en  vit  un  Fm, 
et  l'en  fîit  surpris  de  voir  aussi  un  Skumwr 
dans  ces  parages.  ' 
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VOYAGE 


LATfTUD. 

LATITUD. 

LONCIT. 

LONClT. 

DÉCLINAISON  - 

ÉPOQÛËS. 

£si 

Observée 

tîtimce 

de  l'Aiguille  aimantée. 

&V  0. 

0  c  c  1  u. 

.  .  - 

0  C  C  I  l>. 

NoilO-OU£»T. 

D, 

M, 

D* 

•79»» 

• 

u  RIEMT. 

1* 

tC 

16. 

•3- 

0. 

H. 

17.  4***  AZUII* 

Occio. 

i. 

■ 

47- 

f« 

* 

\%*  15»  Ampi.  occ. 

49- 

a. 

........j 

15,  19.  AmjK  orc. 

15*  o6*  Azin* 

57- 

«  ■  •  •  • 

3- 

00. 

- 

.  Point  d'Arrivée  à 

h  vue  de  i'ile  S:''Héline. 

.  Aj 

^-M.  j 

%v  I-..- 

jS.  03»  30', 

S* 

J  ■ 

A  fMicK  dans  h  lUde/de  111e  S,'*Mlàu, 

4 

Point  <te  D^p^ 

à  U  vue  de  l'ile  S:*'Hélint. 

•  •  • 

.  •  •  • 

48. 

* .  • 

oo  i4*  00. 

• 

ai. 

53- 

8. 

08. 

■  •  ■  •«  *•• 

1 5  •  04.  Aziin. 

8. 

14. 

ou 

'3- 

i5- 

.  8. 

47- 

é 

9- 

'3- 

24. 

9» 

•  •«••••«  • 

1  <«  06.  Azim.  ' 

IV 

Al* 

Itt. 

• 

1  r. 

09* 

II. 

10. 

11* 

i'- 

il. 

9- 

'3- 

•9- 

H. 

-/  • 

8. 

ay. 

•4. 

14. 

6. 

6. 

55« 

O». 

12.  Acfin. 

M» 

>• 

48. 

39» 

17. 

49- 

16. 

4. 

4. 

'9- 

37- 

1 1.  z4<  Azim. 

\ 

'7- 

3- 

1 1. 

3- 

^  ■ 

08. 

£1. 

1  i  1.  i4>  Azim. 
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JOURS. 

DEGRÉS 
da 

TMSRM. 

V  E  N  T  i 
«1 

^.  T  A  T   DU  CIEL, 

• 

ET  OBSERVATIONS. 

4tlaGbet. 

1  1. 

IO>0> 

Oe  l'E.  S.  E.  «1  S.  £.  s  S. 

téttct .  beau  tcmos. 

S,"'H//tf2ê  A  midi  et>reamr&l*0  tS  O 

1  '* 

■  ytw* 

Ou  S,  à  l'E.  i>.  £.  vsriabic  , 

À  1.1  II  1  < f 9 ri *#sn V î f/i n    t  t  li#»ii#c 

léger,  beau  temps. 

1  ^* 

Du  S.  S.  £.  à  i'£.  S.  £. 

de  l'île  Sj*'lJ^U'nf  rf'<:toit  an  S    ùt  la  Poînr*»  ^ 

ToiUc .  bcdu  temos. 

du  Pitin  ilé  stitr^-  ait)   S          -ï'^O   A  ir.'*  L 

1  A 
1  *• 

1  0.  t. 

S.  £.  Iéi£er.  bcftu  temDs. 

mouillé  dsn^  la  K&d^         S^^m'ffJIJtnf  nar   ■  7 

brasses  .  foiul  dé  subl^  ^ri£  fin  •  {&  PAtiit»  du 

1  ' 

f  Q.flu 

S.  E*  ligtie  t  VIT.  tt  cmlme , 

/^i/ii  A  suttê  f fistant  jii  N  £.  i  E  s*  E  la 

"                      wop»#v  ofctpKtMO*                    Aàw     J  b«  A 

beau  temps. 

Pointe  .4iiK»^M  au  S  S  C  l'S  <>t  I0  PavSlInn 

Du  N.  à  CO.  N.  O-  iécer 

flU  CvûtiVi*rnÉ<kmi»nf  911  ^    1.  Q    P  i.* 
uu       vu  T  kl  II  vlllviii  aU  «J«  ~         C*  A 

B^9u  t6mps. 

1  ^' 

De  rO.  N.  O.  à  l'O.  foible 

Le  C  à  midi      l'iltî  S"~MfieMe  rf»<toit  du  ■ 

temps  nuageov. 

S.  s.  E.  A'^  £.  au  S   F.  i  E.  a»  S.,  d'où  l'on 

I  S. 

Du  S.  S.  O.  au  S.  £•  léger  , 

prit  ie  Point  de  Départ. 

■  *y  7f  il  nndi  ^  on  t vvvi*  kiiwvkw  i  tw  «v* 

1  ° 

S.     iéw^^  nKimiie  calm^ 

beitt  lemM. 

Les  8, 9  et  io,  vu  de<  iuw/et  des  Btnitts. 

1  in. 

De  )'£»  S.  E.  au  S.  E.  léger. 

Les  10  et  1 1 1  vtt  des  Maftvmtns, 

beau  temps. 

1 

lO.O. 

Du  S.  E.  ■  S.  à  l'E.  S.  E. 

t 

fraie      n;il*    orrainc  ti^mnc 

couvert. 

s 

* 

1 

iO,0. 

S.  £.  variable  ,  modéré 

accompagne  de  grenasm , 

teitiDs  nitaMu]^ 

Dm  s.  e.  k  TE,  frais .  ptr 

grains ,  temps  naageux. 

1  «4 

£l,0. 

S.  E.  brise  modérée  beau  ; 

I.e  r4  ,  vu  <^uantité  de  Fm/,  des  i*tf/7/f* 

temps.  , 

en-qufuis  et  dei  C^ëlitus. 

1 

ir.5.  . 

S.  £.  jolie  brise,  beau  temps. 

2a,o. 

De  TE.  S.  £.  à  i'E.  brise 

modérée  ,  beau  temps.  ' 

1 

£.  jolie  hà$9 ,  beau  temps. 

Le  »7 ,  vit  des  FrigatÊS  et  des  /turx. 

Bb 


VOYAGE 


ÉPOQUES. 

r 

LATirUD. 
Estimée 
Sun. 

LATirUD. 
Ob«ervc« 
Sud. 

LONGIT.I 
Eitim«« 

0  C  C  I  D. 

LONGIT. 
diservéc 

DÉCLINAISON 
de  l'Aii^uille  aimintéc» 
No  n 0 — 0  II  Ta 

Juin»  i8. 

D»  M, 

D,  M, 

D,  M. 

1.  4f. 

1.  37. 

aa.  4(, 

1 

10.      Amp.  ort. 

19. 

ow  41* 

0.  57. 

a4< 

10.  46.  Azioi, 

* 

Nord. 

Nord. 

20. 

0.  IX, 

0.  38. 

15.  19. 

•  ••«•«•««• 

9.  1^.  Azîin. 

11. 

».  06» 

a.  34. 

26.  30. 

•  •*«•«•*• 

8.  é^*  Azîm. 

SI. 

4. 

4*  54- 

27.  a5. 

8*  oa.  Aaîm. 

6.  xo. 

•  •*•••  •  • 

a8.  03, 

■  «««• 

8.  14.  Azini. 

M- 

7.  18, 

28.  04. 

■ 

* 

*>• 

7.  3x, 

8.  i;. 

28.  49. 

8.  ^4*  Azinu 

^  ai. 

9.  ai. 

'  30.  ai* 

■  •«■«oo«»* 

7.  08.  Aaim. 

10.  43. 

■  I.  Oj* 

31.  ji.^ 

■  ' 

1».  i4* 

12.  AO. 

33*  44- 

13.  24. 

3;.  19. 

30. 

14.  ji. 

14.  ;8. 

3^.  ai. 

5.  37,  Aaim. 

JuiLUsr.  1* 

1^  31. 

i6.  37, 

« 

37.  aj. 

tf,  00.  A»m. 

t. 

18.  fO. 

38.  s». 

3- 

«9-  M- 

19.  49. 

40*  08. 

•  •  •  •       •  •  •  • 

4* 

ai.  H- 

ai.  a;. 

40.  58. 
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DCGBÉS 
du 

THP-R  M  . 

VENTS 

t.  T  A  T    D  V  riri. 

REMARQUES 

El    0  B  S  r  n  V  A  T  I  0  N  s. 

18. 

s.  E.  ~  E.  modéré ,  bctu 

Le  18  .  vu  auantité  de  PûissOÊÊ»¥ù/MJ  . 

temp5. 

quelques  TAoas  et  des  Fûus. 

19. 

S.  E.  7  S.  ioUe  brise  .  beau 

t 

temps. 

\ 

20. 

i  I .  C. 

/(ftm,  modéré ,  beau  temps. 

S 

5.  E.  1  £^  moiléré,'  beau 

Le  xt  p  Mj»  quantité  ét'PûwtK-'Votams  et 

'  temp5. 

des  B«nitts. 

*>»>• 

Du  S.  L  frais  ,  au  S.  S.  £. 

•  ■ 

modéré ,  par  cmof  »  tenu»» 

couvert. 

?* 

Du  S.  S.  0.  au  S.  S.  E.  frais  , 

temps  couvert  et  pluie. 

ad. 

Dn  S.  $.  E  au  N.  N.  E.  p.ir 

i'O.  foible ,  calme  et  pluie. 

x<. 

Du  N.E.^  N.  au  K.E.  mo- 

déré,  temps  nuageux. 

x6. 

A3  .11. 

Du  N.  £.  à  l'E,  N.  E.  jolie 

brise ,  temps  nuageux. 

i 

Du  N.  E.  jE.au  N.  E.i-N. 

friis ,  temps  nuageux. 

28. 

IJi^m  f  iel(in. 

29. 

Da      N.  E.  1       N.  E. 

enmaasea  ec  brame ,  temps 

■ 

couvert. 

30. 

DuN.  E.  ,iF.àrE.iN.E. 

moiléré ,  beau  temps. 

«. 

Del  E.iN.  E.auN.  E.;N. 

frais,  raf.ifeux.  beau  temps. 

1. 

a,i,o. 

De  l'f'.  N.  E.  au  N.  £.  trais  , 

Du  2  au  11 ,  ou  renconlroit  constamment 

par  grains  ,  tempa  couvert. 

Avk  R^aUns  du  Tvopiqut*  ^ 

3- 

De  TE.  auN.E.|E.  frais. 

\ 

beau  temps. 

4- 

De  l'E.  N.  E.  au  N.  £.  mo- 

déré ,  béan  temps. 

Bb  5 
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39»  VOYAGE 
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ÉPOQUES. 

LATITUD. 

Estimée 

N  ri  P  D . 

Li&TlTUD. 
(Miicrvée 

Non  D. 

LONGIT. 

Estimée 
0  C  C  I  D. 

LÔNGIT. 
-^Observée 

0  c  c  f  D. 

DEÇUNAISON 

«ie  t'Aiguille  aimantée, 

N  0  R  D  -  0  U  E  s  T. 

n.  M. 

/J,  M, 

D. 

y»f. 

D. 

M. 

D.  Ai. 

179  a. 
Juillet,  y 

XI.  .  03. 

41. 

404 

4  *  ■  *  > 

»  *    •  • 

>• 

36.  Azim. 

6. 

30. 

42. 

08. 

6. 

j(>.  Amp.  occ« 

•  •  •  ■  • 

.  . .  . 

7- 

^5- 

l6*  00. 

41. 

19. 

*  «  *  ■  « 

•  ■  •  • 

7- 

35.  Azim. 

a. 

»?• 

vj,  50. 

4»- 

37* 

8. 

00.  Azim. 

9- 

JO. 

03. 

^0.  05. 

43* 

01. 

•  •  •  ■  » 

*  «  •  « 

9* 

54>  Azim« 

10. 

10. 

3».  aj. 

43- 

30. 

46. 

aj. 

9- 

4£>  Azim. 

34* 

0;. 

34.  i;. 

44. 

3Î- 

•  ■  •  •  • 

•  •    •  • 

la. 

a  6.  Azlffl* 

3J* 

44* 

5«* 

'3- 

^9.  Aciiii* 

M* 

44- 

45. 

14. 

36.  07, 

44. 

*  *   •  • 

•  •  »  *  ' 

i4<  30.  Azim. 

»J- 

3i- 

36.  .03, 

.43. 

33- 

•  •  «  • 

r  •  *  «  • 

a8.  Azim. 

16. 

36. 

43* 

%\. 

»  *  «  •  » 

»5* 

3i>  Ainjk*  ort* 

17. 

36. 

43- 

36.  5a." 

43* 

%  •  «  ■ 

k  •  •  •  * 

«5* 

04.  Ampi.  «rt. 

18. 

38. 

»3- 

38.  18. 

4'* 

3Î- 

■  -  •  *  > 

i£. 

40.  Azim. 

19. 

39- 

j8. 

39.  ao. 

39- 

■  •  ■  «  • 

»  *  •  • 

19. 

08.  Azim. 

ao. 

• 

40. 

a;- 

40.  15. 

V' 

Î3- 

•  •  •  •  • 

«   •  •  • 

ai. 

30.  Ainp.  occ. 

40. 

57- 

4».  03. 

3«. 

«3. 

M. 

! 

41. 

31. 

4t.  24. 

♦ 

33* 

•37/ 

é 

* 

- 

DE  MARCHAND. 


^99 


o 
e 


6, 

7* 
B. 


lO. 

Il« 
ll« 

,4, 

'5- 
t& 

18. 
19. 

40. 
21. 


DEGRES 

du 
THCRM. 


[ 

Au-ilt-sriî 
(W  U  <>Uee. 

£1,0. 


21,0. 

19,0. 

>S<q. 


VENTS 
et 

ÉTAT    DU  CIEL. 


REMARQUES. 
ET  OB«^VATIONS. 


De  l  £.  a  i'E.  N.  E.  modéré, 

par  grains,  suivi  de  pluie. 
E.  variable,  par  grains  et 

pluie ,  temps  nuageux. 
Jdm ,  idm. 

De  l  E.  à  1"E.  N.  E.  frais, 
beau  temps. 

Idem ,  idenu  Le  r o,  à  S*"  2i'  A.  M.  \M. 

Long.  .         let  J  46- 22*  30' Oc. 
Der£.N.E.ll*E;jorifrais,  pr  4  suites  3  ^  0.  \Ch.. 


beau  temps. 
De  rE.ài'C  S.  E,  foible, 

beau  temps. 

Du  N.  au  N.  £.  foible,  beau 

tempç. 

DuN.  N.E.auN.E.folbIc, 
beau  temps.  ■  > 

Variable  foible  et  beau 
temps. 

Calme .  beau  temps. 


Le  •  & ,  vu  des  Mollusquts  Véltnts, 


Le  1 1  •  vtt  une  T»rbi*, 


Du  S.  5.  O.  au  N.  O.  ~  N.      iç  yj  ,  vu  ^Kéi«^t% Bonites  t  dépassé  une 

léger  ,  beau  temps.  j  pièce  de  boî». 

De  rO.  T^u  N.  o.  joii  frais  , 

beau  temps. 

N.  O.  modéré ,  beau  temps. 


DuN.O.àrO.modétfJé- 

ger  brouillard,  beau  temps. 
O.i&O.  modéré,  beau 

temps. 

O.  ;  N.  O.  modéré,  temps 
brumeux. . 


Le  1 7  ,  rencontré  dedx  grosses  pièces  de 
bois. 


Le  il  ,  v\i  des  Poisson-yoUns  et  des 

A'ioiiusquts  ye'etrt-s. 

Le  22  ,  vu  une  Tortue. 

t      .  •  i .  . 


VOYAGE 


1 

• 

1 . 

LATITUD. 

LAXn  UD. 

LONGIT. 

LONGIT. 

DÉCLINAISON 

1  EPûOlIES 

11/51  im  c  c 

Obicrvce 

Observée 

de  l' Aiguille  aimantée. 

N  O  R  0. 

N  0  a  o- 

0  C  c  1  0. 

0  c  c  1  0. 

Non  o-U  u  K  s  T. 

i>.  jir. 

/>.  ^. 

D,  M* 

D,  m 

1  Juillet.  %i. 

Al  Ax 

34*  3». 

1  xA 

4'»  4*. 

32*     1 V* 

Al.  Àé. 

lit-              A.  XIIM- 

4''  48. 

4  t.  43. 

^5.  16. 

fti»  17.  Anp.  occ. 

*7- 

4'.  »?. 

41.  13. 

M.  35, 

3a, 

1  « 

40.  54. 

40,  j4. 

20.  1^. 

«9. 

40*  1^ 

i8.  »3. 

39.  37' 

•  ••«•••• 

i«.  37. 

3'- 

38.  48. 

38.  18. 

i4«  09. 

■ 

Août,  i. 

38.  09. 

II.  39. 

37.  14. 

•  •*• 

to.  •  00. 

Point  de  Départ  à  U  vue  do  Cap  SJ-Vinetttt. 

.1 

37.  0*. 

II.  31. 

Jtf.  17. 

3^.  oS* 

10.  14. 

£i.  I«»  Alîill. 

3J.  49. 

■  ••••••• 

s.  53. 

Point  «l'Arrivée  à  la  vue 

du  Cap  Sparte/. 

A  5''  tîu  M. 

3;-  49-  1 

8«  16. 

A  midi. 

3^.   oj.  1 

fl   •   •  1 

•••••••i 

'  t*,  cé,  Azîm. 

La  Pointe  de  GiinUtar  restant  à  l'O. 

1 

et  le  M«»t  «Mr  Singts  au  S.  O.  £  S. 

t 
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o 

c 


M. 
a8. 


30. 

I. 

4- 


DEGHES 
du 

THERM. 


Au  tîtJJO» 

19,©, 

i8«o. 

18,0. 

18,0. 

17,0. 

17,0, 

17.  J' 

17,0. 
19,0. 
19,0. 


VENTS 
et 

ÉTAT    DU  CIEU. 


De  10.^  S.  O.  auN.O.  mo- 
déré ,  temps  bruineux. 

Du  N.O.  if  O.  léger,  temps 
brumeux. 

De  rO.  N.  o.  au  N.  N.  E. 
modéré  ,  beau  temps. 

Du  N.  tu  N.  O.  fràit  temps 
nuageux* 

Du  N.àrO.  N.  O.  modéré, 
beau  temps. 

Del'0.irO.N.O.mo<lérê, 
temps  nuageux  ,  brume 
iégére. 

De  l'O.  N.  0.att  N.  E.  mo* 
déré ,  temps  couvert  et 
brumeux. 

N.  E.  j  E.  frais,  temps  cou- 
vert. 

N.  E.  I  N.  Mi,  beau  tempe. 

Du  N.  E.;.N.au  N.^N.  £* 
joli  frais ,  beau  temps. 

Du  N.  E.  «u  N.  N.  O.  joli 
frais ,  beau  temps. 

Del  Lal  O.  parN.foibIc. 
beau  temps. 

De  l'O.  au  N.  O.  modéré, 
beau  temps. 


REMARQUES 
ET  OBSERVATIONS. 


Le23,à2"'  i/43"P.M.l^. 

Long.  J  et  )  34»  13' 00' Oc. 

par  i  suitci  j0  —  C«  J^^- 

On  voyoit  constamment  des  Mollus^Bes 

Long.  \^^\  3**05' oo'Oc. 

par  2  suites  0  —  C-  \Ch.) 

Le  1  j ,  vu  une  petite  Coihm  Uancht  et 
deux  Torttits. 

Long,  I  et  )  15'  14' «o'  Qc 

par  X  suites  0  —  C 


Le  I."  Août  ,  dépassé  plusieurs  paquets 
d'Herbes  marines  entrelacées  ,  nommées  i-tf- 
crrx  * 

Le  1  Aoftt  «  i  y  ï  <lu  matti» ,  aperça  la 
terK  au  N.  du  Gap  S»*'Vinetnt,  A  5*"  du 

matin  ,  la  partie  dé  la  Côte  qu'on  voyoit 
restoit  du  N.  i  N,  E.  au  S.i  S.  O.  Dans  la 
matinée  ,  passé  dans  ('eç  !/tç  As  Courans' 
qui  portoient  au  S.  t.  A  muii  ,  le  Cap 
S.'-Vinctnt  restoit  à  i'E.  ~  S.,  à  i  iieues  j, 
d'où  i'on  prit  le  Point  de  Départ. 

Le  4  Août ,  à  j""  1  _  du  matin  ,  aperçu  la 
terre*  A  5*,  reconnu  le  Cap  Sftartei  qui 
lestoit  an  S.  £.  à  a  ou  £  MUIes  ;  de  distancé 
estimée  i  vue.  Les  Courans  portoient  rapi- 
dement à  l'E.,  vers  le  D/troit  GîBraltAr. 
A  6'",  entré  dans  le  Détroit  ;  on  le  traversa 
dans  la  m  itinée  ,  et  avant  midi  on  cingioit  à 
toutes  voiles  dans  la  /1/rW/frrr<w/Xr.  , 


ff 

9  * 


4.02  VOYAGE 


LATITUD. 

LATITUD. 

ROUTE 

DLCLINAISON 

Estitnic 

Observce 

R  u  0  u  1  T  e 

de  i'Ai(;uille  aimantée. 

N  0  B  U. 

N  0  R  0. 

corrigée. 

N  0  H  1)  -  0  u  t  ST. 

■ 

D.  M. 

179a. 

Août,  y 

jtf.  if. 

3<.  31. 

E.iN.  E.4»N. 

34.0. 

6, 

17.  il. 

N.  E.  ;  E.  E. 

*  • 

7* 

% 
% 

38.  34. 

39.  40. 

19.  »j.  Ainp.  ort 

a. 

39'  »«• 

/ 

39.  3î. 

N.  i  £. 

17.5. 

^ 

9- 

40.  Oj. 

40.  17.. 

N.  E.  i  N.  r  N. 

18,0. 

%%,  00,  Alim. 

10. 

40.  35. 

40.  4j. 

N.  E.  *•  N. 

13.0. 

It. 

4i<  o4< 

4i*  (>• 

N.  £.  i  E.  a*  £. 

14.7. 

■  2, 

4i.  38. 

41*  4>' 

'h 

4^  04. 

4»*  09. 

N.  £.  4*  E. 

A  ia  vue  du  Cap  Sépet ,  Rade  de  Toulon, 

< 

> 

k 

DE  MARCHAND. 


JOURS. 

DECRÉ& 
ou 

1  1  r  ■  I!  >l  .  ■ 

VENTS 
et 

MARQUE^ 

ET    0  b  i  h  M  V  A  1'  l  0  N  S. 

dril  CliM. 

« 

20,0, 

D«  rO.  au  N.  0.  modéré , 

f 

Le  j  ,  à  midi ,  la  Pointe  de  Uts  Rùquttas 

beau  teniDs. 

restoil  au  N.  N  E.  '  E    à  i  ou  A  lisiiei. 

Le  6.  à  ntridi.  1#  C^ii  d<!  P^ot  nstolt 

au  N. 

11,5. 

Du  S.  S,  E.  var.  fbibfc  ,  pui< 

Le     à  midi ,  le  Cap  S.'-Antotiio  restoit  au 

Ail  s  Cl    vrflic     l^mnc  K#*aii 

N  A"  0   ieWant  BtiiiJarHitkVCi  ^  O  «t*  O 

a 

o 

23,0. 

Ou  N.  O.âtt  N.  E.  modéré; 

Le  9  ,  à  midi,  la  Montagne  à' Oropisa  res- 

tait ati  N  0  1  N  1  AU  «.*  N    la  Cl»nGiittra 

VU  tV.  V^a  ^           I  Vil  A    l-^»!  w  XtfB|P%MMP«'U 

àrO,4'S. 

9» 

De  TE.  5.  E.  «u  S.  O.  vir . 

Le  ^JeCap  Or0pfsarestokkVO,&O»4*O. 

1 

lO,  . 

Du  N.  E.  au  N.  var.  foible, 

l  e  in  ,  îa  Côte  A' Espngne  s'étendoit  du 

N.  N.  E.  à  i'O.  S  0.  à  0  tieuffs  «le  distance. 

it. 

Vsriâltik  AmIiI#  tfllM>vttU#  rte 

Lj^  t  f  f*  Jlffiiiiit  ^Atiffvftfeoit  M*  M  I  Alt  ^ 

calme ,  beau  temps. 

à  3  lieues* 

11. 

De  rO.  S.  0  au  S.  foible , 

Les  lA  et  1}  ,  traversé  le  Ccifê  dt  Lytm 

prej^oe  caime,  beau  temps. 

hors  de  vue  de  terre. 

'3- 

De  i'O.  S.  0.  à  10.  foible, 

Le  14.  **'  matin,  aperçu  leCap  Sepet.  Après 

beau  temps. 

midi  du  même  jour,  mouille  dans  la  pctuc  hade 

de  Tom/mr  par  3  brasses  : ,  iônd  de  veie. 

14. 

O.  modéré .  beau  temps. 

s  1 

Fin  du  Tome  III. 

^  1 
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ADDITIONS 

À  LA   RELATION   DU  V0YA6E.. 

N.  B,  L'Impression  des  deux  premiers  Volumes  de 
cet  Ouvrage  étoit  terminée  avant  ia  fin  de  l'An  VI  ; 
mais  celle  des  trois  derniers  ayant  exigé  un  temps  assex 
considérable ,  J'en  profite  pour  insérer  à  la  suife  do 
Tome  m  quelques  AdSthns  auxquelles  a  donné  lieu  fa 
publication  récente  de  deux  Voyages  dont  je  n'avois  pu 
avoir  connoissance  lorsque  je  m'occupois  de  la  Relation 
du  Voyage  du  capitame  Marchand* 

L~   A  D  D  1  T  I  O  iN. 

Pour.l^IntrodttCthn,  Tome  1^*^  page  cxx;  et  sulv. 

J E  me  suis  borné  dans  V INTR  ODUCTION  à  faire  Poat 
un  exposé  très-«ommaire  des  Expéditions  à  la  Côte 
du  Nord'  Ottist  de  l'Amérique ,  qui  sont  postérieures' 
à  ceiïe  de  ia  Pérouse  ;  et  J'ai  annoncé  que  Je  Cou- 
veraernent  britannique  avoit  expédié  des  Bâtimens 
pour  vérifier  et  compléter  les  Découvertes  qui 
avoient  été  faites  dans  ces  derniers  temps  entre 
le  48.*  et  le  60. •  Parallèle.  Le  Voyage  du  capi- 
taine Vancouver' ,  publié  à  Londres  vers  la  lin  de 
Tannée  dernière. (An  VI  )^  et  qui  ne  nous  est 

'  A  Voyage  of  Discoi  arj  ta  thi  Nwtk  Pac^  OceoM ,  Md 
round  te  Warid  &c*  By  Captain  Gtùrgt  Vanenrttt  Lmd«n , 
1798.  3  Vol.  grand  avec  uo  Atlta, 


d  by  Google 


4o6  ADDITIONS 

Pour     parvenu  en  France  que  dans  le  commencement  de 
ri«»t«Kiuctio«.        VU  ,  a  rempli  parfaitement  cet  objet;  et  l'on 
peut  dire  que  cette  partie  de  la  Côte  du  Nouveau 
Monde  est  actuellement  mieux  connue ,  sous  ie 
^        rapport  de  ia  Géographie ,  que  ne  Font  -  été  »  et 
que  ne  le  jeroiat  peut-être  jamais,  des  parties  de 
l'Ancit;!!  Continent  bien  plus  à  notre  portée  ,  et 
que  les  Européens  fréquentent  depuis  qu'ils  se 
livrent  à  la  Navigation.  L'Introduction  au  Voyage 
"  dû  capitaine  Marchand  peut-être  regardée  comme 
l'Introduction  au  Voyage  de  Vancouver  :  celui-ci 
doit  fixer  toutes  les  incertitudes  ;  et  en  lisant  ie 
Précis  des  Découvertes  qui  ont  été  &ites  depuis 
l'année   1537  jusqu'en  1790,  on  suivra  avec 
curiosité  et  intérêt ,  sur  les  Caries  précieuses  qui 
accompagnent  ia  Reiaiioa  de  Vancouver,  des  Routes 
que  les  Voyageur»  anciens  nous  avoient  à  peine 
indiquées;  on  recoiiiioitia  les  Terres  qu'ils  n*a- 
voient  qu'entrevues;  on  saura  ce  qu'ils  auroiem 
voulu  que  nous  ignorassions  tou|our$;  et,  en 
admirant  l'immense  progrès  qu'a  fait  la  Science 
de  la  Navigation ,  on  ne  refusera  pas  un  tribut 
d'éloges  et  de  reconnoissance  aux  Savans  qui  ont 
perfectionné  cette  Science ,  et  aux  Navigateurs 
infatigables  qui  ont  su  tirer  de  son  perfectionne- 
ment, un  si  grand  avantage  pour  parvenir  à  com- 
pléter la  Découverte  et  la  Description  des  Côtes 
Ûccidentales  de  V  Amérique  du  Nord, 


■  \ 


1 


I 

\ 

% 

A  LA   RELATION.  4.07 
IL*  ADDITION.  • 

Pour   Us    ÎLES    LAS    AfARq.USSAS  DE 

Me  NDOÇA. 

Un  V OY AGE  dans  les  États-Unis  d'Amérique  ' ,  Peiiri«»ifes 
public  à  Paris  dans  le  mois  de  Veniose  de  la  ^«''«P*» 
présente  année»  An  Vil  (  Mars  1799.V.  st.  ) , 
nous  donne  l'Extrait  d'un  Voyage  fait  en  17^2, 
daiis  le  Grand-Océan  ,  par  le  capitaine  Robert , 
Américain  ,  commandant  le  Navire  le  Jefferson , 
du  port  de  cent  cloquante  tonneaux^  parti  de  Bos-- 
ton  t  le  29  Novembre  1 79 1 . 

L'Expédition  du  capitaine  Robert  avoit  pour 
objet  la  Traite  des  Pelleteries  à  la  Côte  du  Nord'- 
Ouest  de  V Amérique;  et;  comme  le  capitaine- ^f^f^r- 
chand ,  il  relâcha  dans  la  Baie  de  la  Aîadre  de 
Dm  de  rîle  Waiûtaho  (ou  Santa- Christina)  qu'il 
nomme  Wkoanwow.  11  ne  se  proposoit  pa»  seule- 
ment ,  par  cette  Relâche  »  de  se  procurer  de  i*eau 
et  des  raîiiiichissemens  ,  mais  encore  de  construire 
un  Bâtiment  de  90  tonneaux  dont  ii  avoit  à  sou 
bord  les  principales  pièces  prêtes  à  être  montées  » 
et  qui  lui  a  servi  dans  la  suite  à  seconder  le  Jef- 
ferson 4ans  la  Traite  des  Pelleteries. 

*  Voyagt  dans  Us  États-unis  d'Amérique ,  fait  en 
9^'97  t       /d  Rochefoucauld- Ldmcowrt*  Paris,  Du  Pont^  Ai$ 
VIL  8  Vol.         Tome  111,  pages  19  à  sa. 
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^8  ADDITIONS 

Povrkf  ilet  L*Extraît  de  ce  qui  concerne  les  îles  las  Mat" 
0  ASm^fë,  ^^^^^^       j],j.^^jgç^^  n'occupe  que  trois  pages, 

quoique  le  capitaine  Robert  ait  séjourne  pendant 
quatre  mois  à  Madn  dt  Dhs et  qu'il  eût  pu 
nous  donner  des  détails  très  - intéressans  sur  Tile 
Wahîtahô  en  particulier,  et  quelques  notions  moins 
incertaines  que  celles  que  nous  avons  sur  les  autres 
fies  du  Groupe;  mais  il  ne  parle  que  des  Habitaiis 
dfe  nie  où  il  s'étoît  établi  ;  il  en  parle  même  très- 
peu  :  le  capitaine  Chanal  à  qui  j'ai  communiqué 
cet  Extrait ,  trouve ,  et  avec  raison  y  beaucoup 
d'inexactitude  dans  le  peu  qui'  a  été  dit  ;  et  j'avoue 
que  je  n'y  ïi  rien  trouvé  qui  doive  cire  ajoute 
à  la  Description,  telle  que  je  l'ai  pu  faire,  de 
J*ile  et  des  Insulaires  »  d'après  les  matériaux  qu6 
nous  ont  fournis  les  Voyageurs  qui  Tavoienc  visi- 
tée avant  le  capitaiiie  Robert. 

Suivant  le  Capitaine  américain ,  les  Habitans 
des  îles  de  Mendoça  «  n^ont  pour  armes  que  dîs 
pieux  de  bois 'très-dur ,  ettrh-bîen  aiguisés,  et  de 
longues  frondes  avec  lesquelles  ils  jettent  de  fort 
loin,  et  avec  beaucoup  de  justesse,  d'assez  grosses 
pierres  ».        '  ' 

Je  ne  sais  si  par  pieux  bien  aiguisés  il  entend 
parler  des  lances  longues  de  neuf  à  onze  pieds , 
et  des  piques  ou  javelots  dont  ils  font  usage  à 
la  guerre  ;  mais  indépendamment  d'une  espèce 
de  sabre,  fait  d'un  buis  très -dur,  de  la  forme  ^ 
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d*une  paie  d'aviron ,  il  a  omis  de  faire  mention  Pour  ic$'iics 
de  l'arme  k  plus  redoutable  dans  la  main  d'un 
homme  ^es  Mmdoça ,  de  la  massue  de  Casuarma 
dont  un  des  bouts  est  terminé  par  un  gros  nœud, 
et  qu'ils  se  plaisent  à  orner  de  sculptures.  L'usage 
de  la  fronde  avoit  éié  remarqué  par  les  Français; 
ils  sont  d'accord  avec  !e  capicafne  jRo^frr  sur  fa 
grande  distance  à  laquelle  ces  insulaires  peuvent 
lancer  une  pierre  y  mais  ils  ne  conviennent  pa^  de 
même  de  leur  adresse  à  frapper  au  but.  (  Voye-^ 
devant ,  Tome  I.*' ,  pages  .1  86  et  i  87.  ) 

Le  capitaine  Robert ,  en  pariant  de  la  tentative 
que  firent  les  Habitans  d'une  île  voisine  (  sans 
doute  celW d^ê-I^ahoa ,  la  Domînica)  pour  enle- 
ver à  l'ancre  le  petit  Bâtiment  qu'il  avoit  construit, 
^it  qu'ils  se  présentèrent  «  avec  une  flottille  d'unie' 
-vfngtaiqe  de  canots  de  fuatn- vingts  dix  pieds  de 
longueur  ». 

Les  Français ,  à  leur,  arrivée  dans  la  Baie  de  /a 
Madré  di  Diûs ,  reçurent  la  visite  de  cinquante 
canots  venus  d*â-Hhah0a  t  la  longueur  de  la  plus 
grande  de  ces  embarcaiioiis  n'excédoit  pas  2  5  ou 
30  pieds  au  plus  (Tome  1.** ,  pages  1  84-1  86  ). 

Le.  Capitaine  américain  ajoute  que  les  Habitans 
d*6'Hivû/iQa  sont  fn  état  .continuel  de  guerre  avec 
ceux  (}i£L  WahUaho  :  mais  les  Français  les  ont  vus 
vivre  en  bonne  intelligence  ;  et ,  à  la  première 
visite  qu'ils  firent  à  la  Baie  de  h  Madré  de  Dhs^ 
\*  Ce 
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Pour  ic5 'es  les  NatuTels  des  deux  îks,  réunis  et  confondus 
de  jii4vdi>çA.  ejjsenfibié,  sembloient  ne  former  qu'une  sçolè  peu- 
plade. Je  ne  garantirois  cependant  pas  quë  celte 
harmonie  ne  soit  jamais  troublée;  car,  depuis  ce 
premier  jotu*,  oh  ne  lèi»  *à  pas  vus  à  terre  coiiimu- 
nfquer  entre  eux;  niais  les  pirogues  dés 'deux  îles 
pagay oient  pêie-mêlé  à  l'entour  du  vaisseau  ,  et 
Ton  ne  voyoit  jamais  s'élever  de  querelles  entre 
ies  hommes  des  deux  Nations.  Les  blessures  qu'on 
aperçoit  à  plusieurs  des  Habitahs"  de  VakUahS , 
attestent ,  à  la  y cnic  ,  qu'ils  ont  des  guerres  à 
soutenir  y  et  il  est  probable  que  c'est  principale- 
ment contre  ceux  d^â^Hivdh'àa ,  leurs  plus  proches 
yoisiils  :  ceux— cî  en  généra!  *se"mdninént  pFus 
belliqueux,  moins  faciles  dans  fe  commerce  de  la 
vie  que  ies  premiers  ;  et ,  comme  leur  île  paroît 
peu  ^nile,  il  sé  peurijné'ia  stérilité  et  h  diseife 
qui  en  est  la  suite,  les  portent  quelquefois  à  faire 
des  incursions  chez  leurs  voisins  qu'une  terre  tou- 
,  jours  féconde  entretient  dans  une  pérpétudle  abôti- 
diance;  mais  on  ri'eh  peut  j>a$  conclure  que  l'itat 
de  guerre  soit  l'état  habituel  des  deux  Peuplades. 

ce  Les  mariages,  dit  le  capitaine  Rùiert ,  ne 
durent  que  tant  qu'il  plàh'aux  fnàrîés  ,'^tir-tont  aux 
Tiomniies  qui  conservent- "^une  grande  supériorité 
sur  les  femmes  ;  ils  ne  mangent  jamais  avec  elles.  Les 
mêmes  habitations  côtitiexinent  soureiit  les'^ères  et 
ies  enfa^nsf^  mémè  quand  ceux-ci  sont  maries  - 
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Le  Capîtahie  américain  a  du  avoir  plus  d'oc-  Pour  les  iïM 
casions  que  Je  Capitaine  français  ,  de  s'assurer  ^'^  ^^''^A'»* 
si  les  Habitans  de  WahUahô  cfonnoissent  quelque 
règle  dans  le  mariage  :  mais  ,  comme  Je  Tai  dit , 
à  en  jnger  par  leur  conduite  ,  on  pourroit  croire 
que  chaque  homme  est  Je  mari  de  toutes  les 
femmes,  et  chaque  femme ,  la  femme  de  tous  les 
hommes.  (  Voyei  Tome  L"  ,  page  172.)  Quant  à 
Ja  supe'riorité  des  hommes  sur  les  femmes,  il  ne 
paroît  pas  qu'ils  en  ayei\t  d'autre  que  celle  que 
Ja  Nature  a  doûnée  au  plus  fort.  Mais  les  femmes 
sont  admises  à  manger  habituellement  avec  les 
hommes  :  le  capitaine  Chanal  qui  a  assisté  plusieurs 
fois  à  Je^rs  repas  ,  a  vu  les  hommes ,  les  femmes  et 
les  enfans  manger  en  commun  et  se  nourrir  des 
mêmes  mets  (  Tome  L*' ,  pages  205  et  266  ). 

Suivant  le  capitaine  Robert,  il  y  a  dans  cette 
îie^cc.urt  Roi  qui  esn  héréditaire^  et  des  Chefs  de 
Village  qui  le  sont  aussi  if  y  a  encore  une  certaine 
incgaUté  dans  les  familles  qui  toutes  donnent  au 
Koi  et  aux  Chefs  de  grands  témoignages'  de  rjsspect  : 
la  propriété  est  reconnue  et  tréspectée  :.ie  nombre 
des  Domestiqïies  et  des  Esclaves  est  proportionné 
à  cette  ])ropriétc  r: Le  vol  des  productions,  ' 
comme  de  toute  autre  thdse^  y  est  piini  sévère- 
ment, et**fâ:  ^punition  y  est  onùmnée ,  par  (gs  Chefs 
iraprh  un  jugement  qu'ils  rendant  '. 

On  a  vu  (  Tome        pages  .207  à  2,1  x  )  que 
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Peuriciffes  ni  ies  Anglais,  Cw>k  et  MM.  Forstir,  ni  les 

t  AfyMdoça  l^iançais ,  Marchand ,  Ckanal  et  Rohkt ,  n'ont  pu 
démêler  quelle  est  la  forme  de  Gouvernement  de 
ces  Insulaires  :  tous  s'accordent  séuiemen^  sur  un 
point,'  c'est  que ,  si  ceux  qui  ont  quelquefois  i'ap- 
parence  d*être  les  Chefs  ,  ont  en  effet  quelque 
autorité ,  elle  ne  se  manifeste  par  auéun  acte  ;  et 
que  les  prétendus  Sujets  ou  Vassaux  ne  paroissent 
avorr  aucun  égard  pour  la  Majesté  ou  la  Seigneu- 
rie; ce  qui  est  bien  éloigné  de  ces, grands  tcmoi- 
gnages  de  respect  que»  suivant  le  capitaine  Rahert, 
toutes  les  familles  donnent  au  Roi  et  aux  Chefs  : 
on  peut  dire  que  si ,  dans  Tîle  de  Wahttaho,  il  existe 
des  Dignités  9  ceux  qui  en  sont  revêtus  se  plaisent 
à  garder  Vincognitp*  Les  Voyageurs  qui  ont  précédé, 
le  Capitaine  américain  n'ont  point  aperçu  cette 
inégalité  des  conditions ,  qui  distingue  des  Maîtres  ^ 
des  Domestiques  et  des  Esclaves;  on  a  de  ia  peine 
à  croire  que,  si  cette  inégalité  étoit  établie,  elle 
eût  échappé  à  l'observation  des  Anglais  et  des 
Français  :  par-tout  où  est  un  Maître,  il  est  em- 
pressé de  montrer  quUi  a  des  Valets  et  des  Esclaves 
pour  ie  servir.  Quant  à  ce  Tribunal  des  Chefs  pour 
j"g^r      vols,  et  infliger  la  peine  du  délit,  il  faut, 
que ,  depuis  ie  départ  du  Siflii/e ,  le  Code  criminel 
de  WakUM  se  soit  bien  perfectionné  ;  car  on  a  vu 
que  le  Chef  qui  fit  restituer  le  fusil  du  capitaine 
Marchand  n'assembla  point  son  Conseil  pour  juger 
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ie  Voleur  ;  il  ne  prjt  conseil  que  de  sft  Ma^ue  Pour  ics  hci 
(Tome  L" ,  pages  63  et  21 1  ^« 

Le  capitaine  Robert  s'étend  peu  sur  les  pro- 
ductions naturelles  du  pays  ;  il  dit  seulement  que 
«  La  Pomme  de  terre  et  les  Cannes  à  sucre  y  sont 
cultivées  ;  que  les  Volailles ,  qui  y  sont  en  petit 
nombre  ,  et  les  Cochons  de  Race  chinoise,  qu'on  y 
trouve  en  quelque  quantité  ^  se  mangent  ritis  et 
que  les  Poissons  sont  mangés  crus»» 

Je  présume  que  ia  Pomme  de  icrrè  dont  il  est  fait 
mention  dans  cet  Extrait,  est  l'espèce  de  Patate 
dont  il  est  parlé  dans  le  Voyage  de  Marcjianà 
(  Tome  L" ,  page  128');  il  n*y  est  pas  dit  si  cette 
racine  est  cu/riva-  à  Wûhita/iâ ,  ou  si  elle  est  une^ 
production  spontanée  de  la  terre.  A  Tégard  de  là. 
Canne  à  sucre,  ie  capitaine  Chanal  nous  assure 
(  Tome  I/*^,  page  151)  que  les  Naturels  de  l'ire 
n'en  connoissent  pas  le  prix  :  eHe  n'y  étoit  donc 
<  pas  cultivée  à  Tcfpoqua  du  Voyage  des  Français. 

Ce  mehie  Capitaine  que  )*aî  consulté  sur  l'es* 
pèce  du  Cochon  que  Ton  se  procure  aux  Mar^ 
quesas-  de  Mendoça ,  ne  pense  pas  qu*il  soit  de 
JRace  eâinoist*  Le  Cociion  de  la  Chine  a~  le-  corps 
gros  et  rond  ;  et  ses  jambes ,  courtes'  et  minées  , 
ne  sont  pas  proportionnées  au  corps  :  le  Cochon 
de  Wahîtahô  est,  en  général,  de  petite  taille,  mais  ' 
il  est  proportionné  comme  ceitti  de  nos  climats. 
Xa  chair  du  'Cochon  chinois  est  si  grasse ,  qu'elle 
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ooriesiies  eu  cst  fadc ,  et  rassasie  bientôt;  au  lieu  que  ceîuî 
Mtndoça.  Wahkaho ,  quoique  gras ,  a  la  chair  d'un  goût 
exquis  ;  on  en  mange  avec  autant  de  plaisir  que  de 
celle  du  Mouton  dont  elle  a  à-peu*près  fa  saveur  : 
elle  est  fort  supcrieure  à  la  chair  de  nos  Cochons 
de  iaic  dont  on  n'estime  que  la  peau.  Il  est  pro- 
bable que  l'excellente  qualité  des  Cochons  de  cette 
iie  est  due  à  la  qualité  des  fruits  dont  ils  sont 
nourris,  les  mcnies  que  ceux  qui  font  la  principale 
nourriture  des  Hommes  qui ,  suivant  le  rapport  de 
Cook ,  admettent  les  Cochons  à  leur  table  ;  (  Q^devant 
Tome  i^' ,  P'^g^  ^79')  >  sans  doute  ,  n'est  ni 

fréquent  ni  général ,  et  l'on  peut  croire  que  les 
Cochons  ne  sont  admis  à  leur  table ,  que  comme 
nos  Chiens  sont  admis  à  la  nôtre. 

Le  capitaine  Robert  a  observé  ,  comme  les  Fran- 
çais, que  les  Naturels  de  l'île  mangent  Je,  Poisson 
cru  :  on  a  vu  (  T.  l",  pag..  1 8 1 .  )  que  quelquefois 
aussi  ils  mangent  le  Cochon  sans  l'avoir  fait  cuire. 

Nous  serions  peu  instruits  du  caractère  et  des 
moeurs  des  Habitans.  .de  Wahkaho ,  si  nous  ne  les 
connoissions  que  par  le  rapport  du  Capitaine  amé- 
ricain :  on  trouve  seulement  dans  l'Extrait  de  soa 
Voyage,  que  ce  pendant  quatre  mois  qu'il  a  sé- 
jôiirné  dan$  l'île  »  il  a  vécu ,  en  .générai ,  en 
très 'bonne  inteHigence  avec  les  Naturels  dont  un 
grand  nombre  Tassisioient  dans  ses  travaux  ;  mais 
qu'Hn  jour  il  leur  prit  envie  de  s'emparer  de  son 
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petU  Vai&seau  à  moitié  construit ,  et  quVoe  réu-  Pour  les  He» 
syon  considérable  de  ces  Insulaires ,  letir  Roi  à  ^f^^^f^' 
la  tête  ,  moiîtrèrent  si  évidemment  le  projet  d'at-  *  . 

taquer,  que  le  capitaine  Robert  dit  s'être  vu  obligé 
d'user  de  force  pour  les  repousser;  qu'avec  les. 
trente-six  hommes  qui  composoient  son  Équipage  » 
il  fit  feu  sur  les  Nciturels ,  en  uui  plusieurs  ,  en 
blessa  beaucoup  d'autres ,  et  les  mit  tous  en  dé- 
route ;  que  le  lendemain ,  ils  vinrent  demander  la 
paix  et  lui  apporter  quelques-uns  de  leurs  blessés 
à  guérir  ».  ;  ' 

C'est  en  rapprochant  tous  les  faits  coonusi  et 
les  opinions  des  Voyageurs,  que,  dans  la  Relation 
du  Voyage  du  capitaine  Marchand ,  fai  esquissé 
le  caractère  de  cette.  Peuplade  qui ,  sous  plusieurs 
rapports»  pourroit  avoir  à  se  plaindre  4es\£uro- 
péens  bien  plus  que  ceux-ci  n'ont  à  se  plaindre 
d'eilç  (  Tom.  I.*',  pag.  199  )•  Ce  que  j'en  ai  pu  dire 
«uppiéera  en  partie  au  sileiiçe  du  Navigateur  amé- 
ricain-; mais  nous  devons  regretter  in^niment , 
qu'ayant  séjourné  quatre  mois  i  terre  ^^yant  vécu 
en  société  habituelle  avec  les  Naturels  de  l'île  ,  il 
ne  se  soit  pas^  un  peu  piu^  occupé  à  étudier  et  à 
nous  faire  connoître  une  Race  d'Hommes  qui  pa- 
roissent  être  encore  à  la  période  de  la  civilisation 
ou  l'Homme  n'est  plus  sauvage ,  et  ou  il  n*est 
pas  encôre' policé  :  quelle  riche  moisson  eût  pu 
faire  un  Voyageur  philosophe  ! 

Ce  4 
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ouriesîi»     Le  capitaine  Robert  dit  crue  «  ia  liqueur  fo- 
mentëe  que  les  Naturels  de  Vahttûhô  font  avec 

-  line  racine  jaune  qu'ils  appellent  Hary  (  et  que 
le  capitaine  Chanal  croit  être  celle  du  Gingembre , 
Tome  1/%  page  185  )>  est  antiscorbutique,  et 
qu'ifs  l'emploient  comme  un  remède  contre  ie  mal 
vénérien  ,  très -commun  dans  ces  îles  depuis  les  pre- 
mières visites  des  Européens,  et  dont,  tout  l'équipage 
du  Jeffersw  fut  infecté  '  a». 

On  a  vu  dans  la  Relation  du  Voyage  de  Afar- 
thand  (  T.  1.*' ,  p.  1 77  )  que  le  chirurgien  Roblct 
ne  dit  pas  que  Tile  fût  déjà  infectée  à  l'époque  de 
ce  Voyage  ;  du  moins  les  symptômes  de  ia  maladie 
ne  se  manifestoient  pas  parmi  les  Habitans  :  il  s'en 
manifesta  cependant  chez  quelques  individus  du 
Solide,  après  que  le  Vaisseau  eut  quitté  l'île;  mais 
on  fugea-  qu'on  pouvoit  l'attribuer  autant  à  ce 
qu'ils  avoient  apporte  qu'à  ce  qu'ils  avoient  pu 
recevoir  :  une  seule  ann«e  auroit  donc  suffi  pour 
que  le  mal  eût  fait  d'effrayans  progrès*  Que  de 
reproches  ont  à  se  faire  les  Européens  \  quelle 
portion  de  la  Terre  habitée  sera  exemple  du  âéau 
qu'ib  portent  avec  eux  (  Mais,  sur  ce  points  on  ne 
doit  pas  espérer  que  jamais  ils  se  corrigent,  et 
la  leçon  du  passé  est  perdue  pour  ravenir. 

■  D'après  ce  qui  en  est  dit,  cette  boisson  se  prcpare  comme 
VAva  des  TaYtienc  ,  et  d'une  manière  aussi  dcgoûtame  pour 
lies  Européens. 
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Le  Caphaine  américain  ne  paroît  pas  avoir  été  Pour(es5i« 
iiappé  des  belles  pVopuriions  des  Habitans  des 
Atendoça  au  point  où  l'ont  été  les  Espagnols ,  les 
Anglais  et  les  Français  :  on  lit  seulement  à  la  fin 
de  ^extrait  de  son  Voyage  :  cela  Race  des  hommes  * 
et  des  femmes  est  belle  ». 

IlL-    A  D  D  I  T  1  O  N. 

* 

Pour  le  Groupe  d'iles  situé  dans  le  Nord ^  Ouest  des 
Marques  AS  de  Mendoça. 

Le  capitaine  Robert  en  auitXàntVû^lTahUM 

c  ;  1      At  ,      »      ■    '  Groupe 

nt  voiie  pour  les  îles  Sandwich,  N.  o. 

ce  II  assure»  est  il  dit  dans  l'extrait  de  son  voyage',  Mmdaç*, 
avoir  sur  sa  route  découvert  un  Groupe  d*\les  dont 
auçuh  Navigateur  n'a  encore  parlé,  qui  ont  leur 
gisement  par  le  8.""  degré  40  minutes  de  Lati- 
tude Sud,  140  degrés  de  Longitude  Ouest  de 
GreenwUk  [  1 42  deg.  y  O.  de  Paris  ]  :  ii  les  a 
reconnues  sans  débarquer,  en  a  nommé  l'Archi- 
pel, Washington ,  et  a  donné  à  quelques-unes  des 
îles  les  noms  de  Adam,  Jefferson.,  Hamilton,  ôlc. 
Ces  îles  avoient  été  vues  Pannée  précédente  (i  79 1  ) 
par  le  capitaine  Ingraham  du  Vaisseau  Hope  [V Es- 
pérance ]  de  Boston  ;  mais  il  n^avoit  fait  que  les 

 .  _  ^    ,  9 

'  Voyez  le  Voyage  dans  les  Etats-unis  par  la  Rochefoucauld- 
Liaacourt,  Tome  iii ,  page  aj. 
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apercevoir  et  ea  désigner  le  gisement.  Le  capi- 

du  N.O. 


'c-.ir 


le  Groupe  ^.^^  Robiri  dit  avoir  mis  àJerre  dans  cet  Arciii- 


AUnJcça.  pel  à  Newiievt ,  qu'il  a  nûopiinée  Adam' s  Jstând 
(  Latitude  8  deg.  5  (5  min,  ) ,  un  Vieillard  de  soixaiiit- 
quinze  ans  qu'il  avoit  trouvé  à  la  Baie  de  fijsso- 
lution  [  la  Aîadrt  dg  Z>ios  J  de  l'île  Wùhanwovr 
f  Wahkakô  ]  ,  et  cjui  y  étoît  depuis  long  -  temps. 
Ce  Vieillard  étoit  né  dans  ce  même  Archipel 
Washington ,  à  Onhawa  que  le  capitaine  Robert  a 
appelé  rile  Âîassathusetts*  Il  à  relevé  les  Côfek 
de  quelques-unes  '  ». 

On  a  vu  dans  la  Relation  d\x  Voyage  de  yl^arcIuinJ 

«  Il  a.  « 

(  T.  Il,  p.  377  )  »  que ,  pendant  que  le  Solide  étoil 
mouillé  dans  la  Rade  de  ^^ir^,  le  capitaine 

7uil  fut  envoyé  à  bord  d*un  Vaisseau  américain  dont 
ie  Capitaine  éioit  malade  ^  ^ex  qu'il  apprit  de  lui 


*  Il  n'est  pas  dit  à  quelle  choque  le  capîtaînc  R&hert  n 
connu  ces  îles.  :.xm  ne  trouye  dans  j'Extrait  de  son  Vpy«|^ 
d'autres  dates,  que  celle  de  son  départ  de  Boston^  ie  2^ 
TS^ovcmbrc  1791  ,  et  celle  de  sa  relâche  dans  le  Grand-Océan , 
le  5  Juillet  (  1792),  à  l'île  cs^:igt\o\e  S/iiht  ~  Àmhroist  (Lati- 
tude 26  degrés  15  minutes  Sud)  où  séjourna  deux  mois  et 
demi ,  et  se.  .pi^çura  •  par.  la  chass«^  j  j  n|ille  peaux  de-  (''ao» 
Marms  çt  ,ui^  ^^de  .qoantité.d^imiie.  Il  a  d&  arriver  k^ta 
M^re  dt  'Dips  vers  ie  commencement  de  Septembre  :  et'» 
comme  il  y  a  fait  un  séjour  de  quatre  mois ,  on  peut  sup- 
poser que  eVst  dans  les  'derniers  (ours^de  Décembre  i^gt 
ou  les  premiers  de  Janvier  179]  *  gu*il  a  . aperçu  le  Groupe  du 
l^ord -Ouest  àti  Al arquesas  dt  Mead^ça* 
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que  y  dans  le  commencement  du  mois  de  Mai  Pour 
1701 ,  en  faisant  route  des  îles  de  MtndoujL.  à  ia  ^;*'"f'' 
Côte  Nord-  Ouest  de  V Amérique ,  il  avoit  dëcou- 
vert  dans  Je  Nord  -  Ouest  de  ce  Groupe,  iiii 
,  second  Groupe  aussi,  étendu  que^ie  pi.çwier  qu'il 
avoit  imposd  des  noms  aux  îles  donit  il  est  comr 
posé  ;  mais  qu'il  ne  s'y  ëtoit  point  ^rvêié.  On  ne 
pouvoir  pas  douter,  d'après  la  Latitude,  et  le  Gise- 
ment qu'il  indiquoit  »  que  ces  xies  i^e  fussent  les 
mêmes  que  ceiles  que  le  capitaine  Marchanp 
avoit  découvertes  un  mois  pins  tard  ;  mais  nous 
ignorions  le  nom  de  ce  Capitaine  qui  le  premier  les 
avoit  vues  sans  en/aire  la  Reconnoissance  :  l'Extrait 
du  Voyage  du  capitaine  Robert  nous  apprend  que 
le  premier  Ca])itaine  se  nunnne  Jngraham  ,  et  qu'il 
commandoit  le  Navire  iç  Hope  de  Boston. 

C'est  ce  même  Groupe  que  le  Capitaine  Robert 
a  reconnu  vers  ia  fin  de  ,1792  ou  le  commence- 
ment de  1793  ,  et  qu'il  a  nomme  Archipel  de  '  - 
Washington,  en  nous  laissant  ignorer  si  c'est  le  nom 
qui  lui  avoit  été  imposé  par  le  capiuine  Jngraham, 
quand  il  en  fit  la  première  découverte  au  mois  de 
mai  17^  1 .  On  doitregretter  que,  dans  l'Extrait  du 
Voyage  de  Robert,  que  j'ai  rapporté  ci-dessus  en 
emier,  il  ne  soit  pas  fait  mention  du  nombre  d'îles 
dont  ce.  Groupe  est  composé. 

Mais  cet  Extrait  nous  fait  connoître  les  noms 
que.  les  Naturels  du  Groupe  donnent  à  deux  de 


^    ..  0  i.y  Google 
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Pour     leurs  îles  :  Newheve  ,  ou  Niouhive  pour  la  pi  onon- 
*L  N.  o.'^  ciation  française ,  et  Onhaura ,  ou  •  Onhéoûa.  On 
4««  Mmdoftu  reconnoît  au  premier  coup  -  d'œii  ie  nom  de 
Niouhiv€  dans  celui  de  Neeo-heeya,  ou  Niohîva, 
prononciation. française ,  lequel  se  voit  écrit  sur 
la  carte  de  Tupia  (  Pi.  VII  )  ,  à  côté  de  la  plu»  « 
Occidentale  des  deux  îJes  du  Sud  de  l'Archipel 
qui  comprend  les  Marqutsas  de  Aicndoça  :  ec  ^ 
lorsqu'on  sait  combien  les  noms  propres  des  îles 
'  du  Grand  Océan  prennent  de  sons  dilFérens  en  pas-^ 
sant  par  diverses  bouches  européennes  ,  et  quels 
change niens  les.  diâiérentes  orthographes  leur  Ibnt 
éprouver  ^  on  n'est  pas  éloigné  de  reconnottre 
û'Haneaneap  îe  nom  donné  par  Tupla  à  fa  plus. 
Orientale  des  deux  lies  du  Sud  du  même  Archi- 
pel, dans  le  nom  Onhawa  ou  Onhéoûa ,  que  fe 
capitaine  Rokirt  dit  être  celui  d^ine  des  fies  qu'il 
a  reconnues.  On  peut  donc  dire  que  nous  con- 
noissons  les  noms  que  Tupia  donnoit  à  cinq  des 
(les  de  TArchipd  qui  comprend  dans  ie  Sud  •Est 
ie  Groupe  des  Marqnesas  dt  Mendoça» 

Je  remarque  que  ces  deux  derniers  noms  sont 
appliqués  sur  fa  Carte  de  Tupia  à  deux  des  îles  du 
Groupe  du  Sud^Est,  celui  des  Mendofa,  tandis  ipie 
nous  voyons  par  le  récit  du  Capitaine  Robert, 
qu'ils  appartiennent  à  des  îles  du  Groupe  du  Nord- 
Ouest;  et  ceci  peut  confirmer  ce  que  f  avois  soup- 
çonné, (  Vojei  Tome       page  z  / 1 ,  Note \  )  c'est 

1 
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tfa*^  dressant  la  carte  sous  la  âïçtée  de  Tupia  (et  Pour 
la  méprise  peut  venir  de  lui-même  )  on  a  appliqué 

au  Groupe  du  Nord  -  Ouest ,  ks  noins  qui  appar-  ie»  AJfitJof^i, 
tiennent  au  Groupe  du  Sud -Est,  et  à  celui  du 
Sud^Esi  les  noms  de  celui  du  JVS^n/-  Outst  :  et  en 
efiêt,  nous  avons  vu  que  les  noms  de  o~Niteio  , 
(t-Uiva-Hôa  et  W^ihitahê  ,  lesquels  sont  trois 
noms  du  Groupe  du  -Smi-J^st  ou  des  Mendoça  » 
ont  été  appliqués  «ur  la  carte,  à  trois  des  îles  du 
Groupe  du  Nord  -  Ouest  ^  celui  qu'ont  reconnu 
suc<;essivemeut  les  capitaines  Jngraham,  Marchand 
et  JRiokiri^ 

%  *  â 

J'ai  donné  dans  les  Planches  IV  et  VI  de 
VAîJas  de  Afavthand,  le  Pian  des.  îie^  .qui  çoiu-; 
poseiu  le  Oroup€  du  'J^erd  -  Ouest ,  nommé  par  In 
Capitaine  français  $kf.  de  4a  Ré^glutien^  tel  qu'il  .a 
clé  levé  par  le  capitaine  Chanal  qui  i'a  assujetti 
aux  Observations  de  Latitude  et  de  Longitude  et 
aux  Relèvemens  «tes  Terres  faits  aur. le.  Vaisseau 
le  Solide  :  et  sur  le  Plan  N.'  2.  c^e  U  Planche»  IV, 
j*ai  âguréj  ce  même  groupe  tel  qu'ii  a  été  calqué 
sur  le  grand  Planisphère  d^Arro^smith-^  ^hivé 
à  Londres  en  1794*  Nous  ignorions  alors  en 
France  qu'en  1792.,  positiieuiciuent  à  la  Recon* 
noissance  faite  par  le  capitaine  Rolwrt ,  le  Croupi 
du  Nord"  Ouest  eût  été  visité  par  Un  Capitaine 
anglais  ^  et  que  ce  fût  d'après  le  .plan  leyé  par  C9 
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>our  dernier  Navigateur  que  le*  Géogtxpiie  Àrrow^smitk 
avoît  porté  fe'Grôupe  sur  son  Planisphère.  (  Voyei 

Mtndofa,  Tome  II ,  pages  j/p  à  381.  )  Ce  n*est ,  comme 
je  Tai  dit  »  i]ue  dans  les  premiers' mois  de  la  pré« 
sente  année Aifi' V  II  ]  tfue  nous  avons  connu 
le  Voyage  de  Viihtou\rer  publié  ^l' Londres  vers  'îk 
fin  de  Tan  VI  [1^798  v.  st.  ]  j  et  dans  lequel  le 
Capitaine  Anglais  'dc>nne'un"exti9it  de  la' Navi-^ 
galion  du  Dctdahs ,  sous  lè  commandement  du 

I^icuienant  Hcr^cst ,  dans  fe  cours  de  laquelle  ce 
Navigateur  ,  après  avoir  reîiiché'daiis  ia  Baie  de  la 
Madn  àt  Dios ,  île  de  Wahîtahé,  a  reconnu  et  visité 
le  Groupe  du  Nord-Ouest.  L'impression  des  deux 
premiers  Vnlames  de  mon  Ouvrage  cfoit  termi- 
née depuis  queiques  mois  et  les^  Franches  étoient 
tirées,  lorscjtte  J'ai  reçu  le  Voyage,  de  Vancouver  s 
mais  j*arilj0titéà^4'^f/tfr<là  Voyage  de  Màr<hantt, 
sous  le  N.**  VI  l>is,  une  Cartç  cjui  e-st  une  copie 
de  ceUe  que  le  Lièutenaât  iiiiFi^^^jr  et  l'Astronome 
^(T^rA  qui  itacëômpagn6it'43nt'leVée  du  Groupe  du 
Nord-Ouest  t  *t  je  vais 'dOtlttr^Ja! Traduction  de 
1- Extrait  que  Vancouver  a  inséré  dans  son  Joui'nai  ; 
de  la  partie  de* céiuf'  d*Htrgèit','  qui  concerne  la 
i-econnoissa»eè'de  ce  Groupe. 'le  pl^eiiféràî  K  la 
suite  de  ia  Traduction  ,  <|uclques  observ^ations 
auxquelles  peuvent  donner  lieu  ia  Carte  et  le  Récit 
^ie  Mûrihand,  ct)mparéi  Weé'^  le  - Rapport  et  in 
Carte  d'/Z^r^^W.  .  . 
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EXTRÀÎT  BU  JOUfiNAL'^DV  LîEUT£NANT  Pour 

HERGEST\  ^e  Crn.,pe 

du  N.  U. 

Le  Dœdalus  avoit  mouillé  dans  la  Baie  de  la  ^^th  Mmd&^A. 
'Madr^di  Dios  /le  21  Mars  1792  *;'* 
'  en  apparéilla  lé  29  du  même  mois ,  et ,  le 
3  o  '  dans  la  matinée  ,  il  eut  la  vue  de  quelques 
Hes  que  le  lieutenant  Hergest  |ugea  être  des  îles 
nouvellès  (|u'avatit  lui  aucun  Navigateur  n'arort 
aperçues.  '  '  '  " 

*  '^^If  en  découvrir  d'abord  trois  :  Tune  au  Nord 
qûart'de  Nord-£st  du  Compas '^i  l'autre ,  au  Nord 
quart  de  Nortf^Ouest  (h  troisième,  au  Sud-Ouést 
quart  de  Sud.  On  se  dirigea  sur  la  partie  Sud- 
Ouest  de  la  plus  Orientale  des  îles  où  Ton  trouva 


••  ^^Vditeomffr'st  Vojfagé.  VoM  II,  page  85  à" ^5, 

'      Qltc  date  du  SI.  :^44fx,  qui  %t  trcruve  i  k  piige  85  ^ 

Journal  de  Vancouver.  (Vol.  II }  est  remarquable,  parce  que, 

dans  la  suite  de  l'Extrait  qq*il  donne  du  Voyage  du  Dadalus, 

on  trouve  quelques  méprises  évidentes  sur  les  Dates. 

'  *  L*OrJgintd  (pages  90  et  91  )  doiine  les  dates  du  29  Oc' 

tgire  et  dn  )o  ùctcbrt  ,        sont  bien  évidwnnfcitt  le  29  et 

ie  30  Mars,  puisqu'on,  voit  dans* le  récit,  que  le  Dmlalus  n'a 

passé  que  quelques  jours  à  Tancre  dans  la  Baie  de  la.  Madré  de 

Dios ,  où  ,  comme  on  l'a  vu  ,  il  avoit  mouillé  le  2z  Alars  1792. 

*  Le  Journal  à'jlrrgcst  ne  fait  pas  mcntioii  de  la  Dcclinaf- 
son  de  l'Aiguille  aimantée  ;  mais  ,  d'après  les  Observations  faites 
sur  le  Soliiie  le  21  Juin  1  79  '  ,  à  vue  de  l'île  Alarchand  [VW^ 
Trevcnen  d'Hfrgest]  elle  étoit  de  4°  32'  Nord -Est.  {  V^oycî 

JvurnnI  de  Route  du  Solide^  Voyage  dgAIarckand,  Ci-dcvani 
page  354.  ) 
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Pour      une  bonne  Baie  avec  une  plage  de  Sabie.  Quelques 

^du  ^^^^  ^^^^^  g»ent,  dans  ie  Sud*£st  de  la  Baie; 
êsê  MtHt/fifa,  et  une  ouverture  étroite  f  Gully ] ,  que  i*on  drstin- 

guoit  dans   sa  partie  du   Nord- Ouest  ,  doiiiioit 
l'espérance  qu'on  pourroit  y  faire  de  l'eau.  A  l'Est 
de  la  pointe  Sud  de  la  même  Côte  (  la  côte  Méri- 
dionale de  Pite  ) ,  se  montroît  Fapparence  d*une 
autre  Baie  également  bonne;  mais,  à  la  Côte  occi- 
dentale, la  mer  qui  brisoit  annonçoit  qu'elle  y  avoit 
^  peu  de  profondeur.  £n  eâèt  »  en  remontant  dans 
le  Nbrd  ,  fe  long  de  k  Côte  de  l'Ouest ,  oni 
xecomiut  qu'elle  n'est  pas  abordable  ;  mais  ie  Bri- 
sant lie  porte  pas  à  plus  .d'un  quart  de  mille  da 
rivage.  Cette  côte  ne  présente  ni  Anses  ni  Ouver- 
lures,  et  seulement  un  Littoraf  de  roche  ;  et,  à  ia 
hauteur  de  sa  Pointe  du  Nord  -  Ouest,  on  voit 
se  détacher  deux*^  petits  îlots  de  rocher.  Cette  fie' , 
peut  avoir  6  lieues  de  circuit  :  sa  Latitude  est  de 
8  degrés  50  minutes  Sud*  ,  et  sa  Longitude  de 
degrés  %  \  minutes  à  TLst  de  Gnenwick 
f  141  •  degrés  29  minutes  ^  à  FOuest  de  P/fris  }v 
Elle  est  habitée  par  une  Tribu  d'Indiens  qui  moif- 
trèrent  les  dispositions  les  plus  aiuicales  ;  et  quel- 
ques-^uns'  se  rendirent  en  pirogues  à  bord,  du 


L'Échelle  de  ft  .  Carte  originale  qui  se  trouve  dans  h 
Vffyage  4c  VaneâUPer , ^ctt  cotée,  p^r  méprise  »  8»  dtgjeé»  et 
90  degrés,  tu  lieu  de  8  degrés  et  9  degrés* 


Dadalus, 
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Dtfdalus.  Les  vallées  de.Tiie  sont  couvertes  de  Pour 
Cocotiers  et  de  Bananiers;  et  ie  terrain,  sur  toute  ^'''T 

'  du  N.  O. 

sa  surface,  présente  beaucoup  pius  de  verdure,  et  dcM^ndcfo» 
annonce  pius  de  fertilité  ,  que  celui  des  îles  qu'on 
venoit  de  quitter  (  les  Marquisas  de  Mendoça  )* 
Cette  fie  fut  nommée  Rhu*s  Island  [  fie  Rhu  ]. 

»  En  l'abandonnant ,  on  gouverna  sur  l'île  la 
plus  Méridionale  à  vue  «  iaqueiie  se  montroit  dans 
J'éloigiiement  comme  un  Rocher  d'une  élévation 
remarquable;  et  tout  proche  de  Tîle,  vers  le  milieu 
de  sa  longueur  (  prise  du  Nord-Est  au  Sud-Ouest) 
se  voyoient  trois  iiots  ou  Rochers  taillés  en  Pics» 

»  On  manœuvra  pendant  fa  nuit  de  manière  à 
ne  pas  s'éloigner  de  File;  et  au  point  du  jour, 
on  se  dirigea  sur  sa  Pointe  du  Sud  >  Ouest.  £n 
'  approchant  de  la  Côte  »  on  reconnut  que  Ttle 
est  bien  cultivée  et  très-peuplée^  Le  Vaisseau  se 
vit  bientôt  entouré  de  pirogues  :  elles  portoient 
plus  de  cent  Insulaires  qui  s'empressèrent  d'offrir 
des  noix  de  Coco ,  des  Bananes ,  &c.  qu'ils  échan- 
gèrent contre  des  grains  de  verre  et  d'autres  baga- 
telles :  leur  conduite  fut  des  pius  amicales.  A  la 
Pointe  Sud- Ouest <  de  rîle,  se  trouve  une  excel- 
lente Baie  qui  présente  une  pi  âge  de  sable  dans 
sa  partie  du  Nord-£st  '.  On  voit  d'autres  Baies 

'  Voyez  ce  qui  Cil  dit  de  cette  Baie  dans  le  Voyii^e  dô 
Jiianh»ihd  ^ui  i*a  fait  viiitcr,  (Tomcl.*^',  page  ^34.} 
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sur  la  Côte  Méridionale,  et  Ton  en  remarque  par- 
du^o!  ^<^uiièrement  une  qui  paroît  s*enfonçer  dans  les 
4u  MhêA^  terres  sur  une  grande  profondeur ,  dans  l'Ouest 
de  la  Pointe  Sud -Est  de  Tîie  ;  une  îlette  qui  a 
l'apparence  d'un  clocher  de  Cathédrale  '  ,  se  fait 
remarquer  jpar  le  iravers  de  cette  Pointe  »  dans  ie 
voisinage  de  laquelle  se  voient  aussi  d'autres  rochers 
et  îlots.  De  la  Pointe  Ouest  de  l'île,  qui  est  aussi 
la  I^ointe  Occidentale  de  la  Baie  la  plus  belle  et 
la  plus  profonde  de  celles  qui  se  présentent  dans 
cette  partie,  la  Côte  fait  un  coude  et  court  dans 
le  Nord-Est  ;  et  de  même  que  la  Côte  Occiden- 
tale de  rîle  Hiou ,  elle  est  de  roclie  et  annonce 
la  stérilité.  Cette  seconde  île  reçut  le  nom  de 
Trevenen's  Island  [île  Trevenen]"^  :  elle  est  située 
à  p  degrés  14  minutes  de  Latitude  Sud  ,  et  220, 
degrés  z  i  min,  de  Longitude  à  i'£st  de  Greenwkh 
[141  degrés  5  9  minutes  |  à  l'Ouest  de  Paris.  ] 

35  Dans  la  matinée  du  i."'  Avril  %  on  prolon- 
gea la  partie  Méridionale  de  la  troisième  des  îles 
qu'on  avoit  découvertes  :  elle  fut  nommée  Syr 

C'est  l'îlot  nomme  U  Pic  par  le  capitaine  Marchand, 
(Tome        page  230.) 

*  C'est  ille  Marchand  du  Solide, 

'  Cette  date  est  la  même  dans  l'Original ,  page  ^3  :  ce  ^ 
confirme  ce  que  j*ai  dit  (à-dw*  page  423  Note  ')  de  Terreur 
des  deux  dates  préqédentes 29  et  30  Oetohe-,  $u  Uea  dm. 
29  et  30  AfMNé 
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Htnry  AîarMs  Island  [Ile  de  H*  Marth]    Immé-  Pour 
diaiemeiu  à  l'Onest  de  îa  Pointe  du  Sud -Est, 

du  N.  O. 

la  Poititt  Martin  ,  s'ouvre  une  Baie  pio£oade ,  écê  Mmufofi», 

parfaitement  abritée  ,  qui  présente  -  sur  son  con~ 

tour  une  p^^ge  de  sabie  :  on  ne  la  Ttsita  pas  ; 

mais ,  sur  l'apparence  ,  on  jugea  qu'elle  doit  runner  ^  , 

;  un  Port  très- commode  et  très-sûr.  On  aperce- 
voie  dans  le  fond  de  la  Baie  tine  ouverture  à  la 

.  Côte ,  que  quelques  personnes  de  I*Équipage  sup- 
posèrent être  l'embouchure  d*un  ruisseau  ;  mais 
M.  Hergest  jugea  qu'une  île  d'une  si  petite  éten- 
due ne  pouvoit  pas  fournir  à  unre  rivière  qui  se 
déchargeât  à  la  mer  par  une  si  grande  ouverture  ; 
et  il  étoit  porté  à  croire  que  c  étoit  plutôt  une 
Crique  ou  une  Anse  étroite  et  profonde.  On 
nomma  cette  Baie  Comptrolln^s  Bay  [  Baie  du  i 
Contrôleur  ].  ■  ♦ 

»  Le  Dœdalus  reçut  ici  la  visite  d'un  grand 
nombre  de  Naturels  qui  étoient  venus  dans  des 
pirogues  à  pagaies  et  à  voile  ;  les  manières  de  ces 
Insulaires  étoient  amicales  ^  et  leur  conduite  tut 
très  -  honnête. 

'  »  A  deux  lieues  environ*  dans  TOuest  de  la 
Pointe  yf/tfr///f  (  vers  le  milieu  de  la  Côte-Méri-- 
dionaie  de  i'ile  )  ,  est  un  très-beau  Havre  qui 
s'enfonce  dans  l'intérieur  »  à  travers  une  contrée 


Cc5t  nie  Baux  du  SoMé.  ''''''' 

Dd  a 


c 


V 


ADDITIONS 
Pour  des  plus  fertiles ,  et  de  Taspect  le  plus  agréable. 
^duï'cT  ^^g^ff»  accompjagné  de  M,  Gooch,  fut  en 
AuAUfiihfo.  canot  visiter  le  Port  et  en  prendre  Tesquisse  :  on 
lui  imposa  le  nom  de  J^ort  Anna  Maria  [d'Anne 
Marie  y  \i  est  également  facile  d*y  enuer  et  d'en 
sortir  ;  aucun  danger  n'est  caché  sous  l'eau  ;  il 
suitit  d'cvUtT  ceux  qui  découvrent  assez  pour  être 
aperçus  :  la  profondeur  est  de  24  brasses  à  l'en- 
trée ;  elle  diminue  graduellement  »  et  Ton  trouYe 
encore  7  brasses  k  un  quart  de  mille  du  rivage  :  le 
fond  est  de  salde  fin  ,  et  les  terres  qui  environnent 
le  Ba^in  le  mettent  parfaitement  à  Tabri  de  Ja 
mer  et  du  vent,  sur  toutes  les  directions  :  un  mis* 
se^ù  vient  s'y  décharger  et  offre  une  aiguade  des 
meilleures  et  des  plus  commodes  :  enfin,  on  peut 
dire  que'  ce  Havre  réunit  tous  les  avantages  qu*ii 
est  possible  de  désirer. 

^  La  culture  paroît  très-soignce ;  la  popula- 
tion eH  (rès-nombreuse  ;  ei  la  Race  d'hommes  qui 
occupe  çette  i(e  est  affable,  honnête >' et  empressée 
de.procurer  aux  Étrangers  tous  les  Rafraîchissemens 
que  le  pays  peut  icuirnir.  Ceux-ci  ne  pou  voient 
qi^e  prendre  i^bpiniuu  ia  plus  favorable  des  Habi- 
tais ,  d'après  le  bon  accueil  qu'ils  recevoient  sur 
cette  terre  hospitalière,  de  ia  part  des  Chefs  et 
de  plus.dç  sei;^e  cent3  des  Naturels  qui  s'étoient 
nssemblés  sur  le  rivage  ;  et  cette  opinion  se  for- 
tifiait encore  en  voyant  la  .même  harmonie  régner 


Digiti^ca  by 
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à  bord  du  Vaisseau  où  les  Insulaires  apportèrent 

et  échangèrent  une  grande  .quaatit(i  de  iiuits  et 
quelqu.es  Cocboiis 

»  Après  avoir  visité  lè  Port  diAnna  Mariai  on, 
continua  de.  prolonger  la  Côte  Méridionale  ,d^ 
I*île  Henry  Martin  ;  et  lorsqu'on  eut  doublé  sa 
Pointe  du  Sud  -  Ouest  ^  on  remonta  dans  le  Nord 
le  long  de  la  Côte  de  l'Ouest ,  Côte  de  Fer»  qui 
n'offre  m  Baies  ni  Anses  où  un  Vaisseau  puisse 
mouiller  :  elle  présente  cependant  quelque  ver- 
dure ;  mais  rien  n'indique  une  grande  fertilité  » 
et  I  'on  n'aperçut  ni  habitations  ni  babitans. 

w  Peu  de  temps  avant  le  coucher  du  soleil  ^ 
on  découvrit  dans  le  Nord-Ouest»  à  6  ou  7  Ueues 
de  distance,  une  Terre  qui  parut  n*être  qu*un 
grand  Rocher;  on  ne  voulut  pas  pendant  la  nuit 
s'éloigner  de  i'iie  de  Syr  Henry  Alart'm  :  mais 
comme»  le  lendemain  matin,  on  n'eut  pas  l'espoir 
de  s'élever  jusqu'à  sa  Pointe  du  Nord- Est ,  on 
l'abandonna.  Sa  Côte  du  Nord- Ouest  se  pic^cnie 
comme  contenant  quelques  petites  Baies;  et»  vers 
son  extrémité  du  Nord'£st  ».  la  terre  qui  se  creuse 
brusquement  à  partir  de  cette  Pointe»  et  revient  sur 
la  Côte  du  Nord»  paroi i  former  dans  cette  partie 


*  Le  capîtaiîie  Alarcficind  n'.ïvoir  pas  reçu  un  accueil  rncmis 
amical  à  l'île  de  son  nom,  la  Jreveneade  Hergcstu. {ToiJiQ 
pages        à  *4j.J 


ADI>ITIONS 

iPouf  une  Baie  semblable  à  Comptrollcr's  Bay  de  la  Côte 
duN  o'^  du  Sud,  mais  moins  profonde  que  ceile-cî. 

»  Le  milieu  de  l'île  de  Syr  Henry  Martin  est 
siluc  à  8  degiés        minutes  de  Latitude  Sud, 
•  et  220  degrés       minutes  de  Longitude  à  l'£s$ 
de  Crttnwick  [142  degrés  1  minute  \  à  TOuesc 
de  Paris]  :  elle  a  environ  1 6  lieues  de  circuit. 

»  Quand  oa  prit  le  parti  d'abandonner  cette 
Ile,  OR  découvroit  un  autre  Rocher  dont  iessom» 
meu  se  monuoient  à  fleur  d'eau  à  i'£st  et  au 
Nord  de  celui  que  ,  la  veille  au  soir,  on  avoic 
aperçu  ;  .M.  i/(?r^^jr  représente  ces  Rochers  comme 
dangereux.  Ils  gisent  à  TOuest  quart  de  Nord- 
Ouest  ,  et  à  environ  6  lieues  de  distance  »  de  (a 
Cote  Occidentale  de  ïile  de  Hsnry  Mariui  \ 


*  Cette  position  des  Rochers  à  l'cgard   de  î'ile  de  Henry 
Mariin ,  telle  que  le  Journal  la  donne  ,  n'est  pas  conforme  , 
à  beaucoup  près,  à  celle  qu'ils  ont  sur  la  Carte  qui  accom* 
pagne  l'Extrait  du  Journal  :  sur  la  Carte,  le  milieu  des  deux 
Rochers  est  placé  à  1 1  lieues  de  distance  entre  l'Ouest  ~  Nord- 
Ouest  et  l'Ouest-Nord-Oucst,  par  rapport  à  la  Pointe  du  Nord- 
Ouest  de  llle  //.  Marti»,  )m  partie  de  llle  la  plus  proche 
des  Rochers  ;  fa  distance  est  de  1  o  lieues  7 ,  si  on  la  mesure 
entre  cette  même  Pointe  et  la  Côte  Orientale  du  Rocher  de 
TEst,  c'est-à-dire  >  à  la  plus  courte  distance;  et  elle  est  de 
Utues  -^^  si  Ton  mesure  entre  la  Pointe  de  Ille  et  la  Côte 
Occidentale  du  Rocher  de  tOuest,  Si  Ton  trouvoit  la  Latitude 
et  la  Longitude  db  ces  Rochers  portées  dans  le  Journal ,  on  se 
fixeroit  sur  la  position  que  te  lieutenant  Hcrgt^t  %  entendu 
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(  Ces  Rochers  sont  nommés  sur  la  Carte  Hergest's  Pouf 

Rocks)-'.  ^  ■ 

3>  Après  avoir  quitté  Hle  Henry  Martin,  on  ^^Mmdof^u 
en  découvroit  deux  autres  dans  le  Nord* 

Le  j  Avril  madn  * ,  on  longea  du  Nord  au 
Sud  la  Cote  orienule  de  ceile  de  ces  deux  der- 
nières lies  qui  gît  au  Sud -Ouest  par  rapport  à 
l'autre,  et  qtii  est  la  plus  grande  des  deux.  Sa 
Côte  est  de  roche ,  et  ne  présente  aucune  Anse  y 
aucune  place  où  l'on  puisse  mettre  à  terre.  Quoi- 
que sa  surface  soit  couverte  de  verdure ,  on  ne 
voit  aucun  arbre  s'élever  ;  seulement  quelques 
arbustes  ,  quelques  touffes  d'arbrisseaux  ,  se  font 
voir  de  distance  en  distance  sur  les  Rochers  ;  et 
cette  Terre  disgraciée  paroSt  n'avoir  d'autres  habi* 
tans  que  les  Oiseaux  qui  peuplent  V Océan  entre  les' 
Tropiques  :  on  les  voit  en  grand  nombre  dans  les 
environs  de  l'île  qui  semble  être  leur  rendez- vous, 
généraL  L'aspect  de  la  Côte  du  Nord-Ouest  n'est 
pas  aussi  sauvage;  et  quoiqu'elle  soit  également 
de  roche,  elle  produit  des  arbres  en  quantité  sur 
les  âancs  des  collines  et  dans  les  vallées  :  elle 

k 

j 

donner  tux  Rœhirs  à  l*^rd  de  lllej  mais  le  définit  d'accord 
entre  le  Jouniaf  et  la  Qirte  iaiise  une  grande!  incertitude  sur 
cette  position. 

■  Ce  iont  ics  Rochers  les  Deux  Frères  du  Journal  et  de  i» 

Carte  du  capitaine  ATarchand, 

f  Cette  date  est  la  mcme  dao»  i'OriginaL 

Pd4 
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Pour  otfre  quelques  Anses  d*un  débaïquemezit  facile, 
le  Groupe        ^^^^^  2JdXve&  sîiuëe  vers  ie  milieu  de  i'iie  ;  et 

du      O.  ^ 

énMêttdoça.  ia  Configuration  qu*a. celle-ci  dir  c6fë  du  Nord 
lui  fit  donner  le  nom  de  Battery  Cove  [Anse  df 
ia  Bailerie]*  A  une  lieue  ei  un  peu  plus  au  Nord 
de  cette  Anse^  est  une  Baie  que  M.IA,  ,Hergest 
et  Cûûck  visitèrent  :  ils  trouvèrent  que  l'ancrage 
y  est  bon  sur  un  iond  de  beau  sable  fin  sans 
mélange  »  et  ie  hrassiage  régulier ,  de  1 8  à  5  brasses. 
Un  ruisseau  d'excellente  eau  se  décharge  dans  ia  • 

Baie  ,  près  criiii  pelil  bois  de  Cocotiers  ;  ou  mu  à 
terre  dans  cet  endroit.  Ou  reconnut  une  place  où 
avoit  été  faite  une  iniiumation  ;  et  »  à  environ  un 
mille  de  cette  sépulture,  sur  le  fianc  d'une  colline, 
etoit  bâtie  une  hutte  :  mais  on  n'aperçut  aucun 
habitant ,  ni  aucun  indice  qu'il  y  en  eût  eu  depuis 
peu  de  temps  :  il  étoit  cependant  évident  que  quel* 
que  circonstance  pouvoit  quelquefois  y  en  ame*- 
ner  ;  et  cette  considération  décida  M.  Hergest  à 
renoncer  au  projet  qu'il  avoit  eu  d'abord  de  ikire 
abattre  quelques  Cocotiers;  il  employa  d*autres 
moyens  pour  procurer  à  son  équipage  cuiq  uoix 
de  Coco  par  personne. 

»  Le  ressac  à  la  Côie  est  si  peu  sensible  que 
Ton  y  débarque  saîis  peine  ;  et  Ton  a  toute  {kcf- 
litc  à  faire  de  l'eau. 
'  .  »  Après  avoir  visité  cette  dernière  îie>  et  avoir 

reconnu  qu'elle  s'étend  de  8  milles  en  longueur 


I.- 
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*ur  2  de  largeur ,  et  qu'elle  est  située  à  7  degrés  ^^^r 
5^  minutes  de  Latitude  Sud,  et  219  degrés  47-  ^JJ^^q^ 
minutes  dé  Longitude  à  l'Est  de  Greenwich  [142  éuMauhfê* 
degrés  3  ^  minutes  i  à  l'Ouest  de  Paris  ]  ,  on  la 
quitta  ie  matin  du  jour  suivant;  et,  à  ia  distance 
d'environ  une  lieue  dans  le  Nord*£$t  de  celie-ci  » 
on  en  découvrit  une- seconde»  de  forme  circulaire 
et  beaucoup  plus  petite  '  ,  avec  deux  îlots  au 
large  de  .  sa;  Pointe  du  Sud ^  Ouest     On  donna 
à.  ces  deux  îles  le  nom.  commun  de  Roberts's  IsUs 
[  îles  de  Robert  s  ]  ^ 

.  3»  M.  Hergest  remarqjue  que,  tandis  qu'il  navi- 
gua entre  les  Marquesas  de  'Mendoça,  et  entre  les 
dernières-  Iles  qu'if  avoit  vkitées ,  il  essuya  frë- 

(jucniinent  de$  rafales  pesantes  et  beaucoup  de 
piuie« 

'  »>  Il  compare  les  Habitans  de  ce  Groupe  à  ceux 
des  Marquesas ,  pour  la  couleur  et  pour  la  taille  ; 

maïs  sous  le  rapport  des  manières,  de  la  conduite  , 
du  vêtement  et  de  la  parure,  ils  se  rapprochent 
plus,  selon  lui,  des  Habitans  d'o-TaM  et  de  ceux 


*  Il  paroît  qu'il  y  a  ici  une  transpo  [ion  d'époques;  car 
Hergest  avoit  dû  voir  cette  seconde  jIc  lorsqu'il  iongeoit  ia 
Côte  Orientale  de  ia  première  ,  et  non  pas  lorsqu'il  eut  mis 
celle-ci  entre  lui  et  ia  seconde. 

'  La  Carte  d'Hergest  marque  un  troisième  îlot  à  une  lieue 
^  dans  iç  Norfl-Oucat.de  U  Pointe  du  Nord- Ouest  de  lUe. 

'  Ce  sont  les  iles  Afasse  et  CAonai  dti  cepitaine  MkrckoBdi 


4-34.  ADDITIONS 
Pour     des  îles  de  la  Société  ^  avec  cette  différence  cepen- 

Ic   Groupe    ^^^^  j^^^ 
duN.O.  ^  •»        j  I 

4e«  /fcfM^^tf.  Sur  la  première  connoissance  que  j  eus  de  la 
rencontre  que  ie  Dadalus  avoit  faite  de  ces  îles 
(  dit  Vancouver  kla,  suite  deTExtrait  qu'on  vient  de 
lire  du  Jouriial  du  lieutenant  Hergest  ) ,  je  conclus 
qu'il  étoit  îe  premier  qui  les  eût  reconnues;  et, 
en  mémoire  de  sa  Découverte!  et  comme  un  hom- 
mage à  rendre  à  mon  malheureux  ami  ' ,  le  cpm-» 
pagnon  de  mes  travaux  pendant  ie  premier  temps 
de  ma  navigation  dans  ces  Mers  ,  j'imposai  au 
Groupe  entier  . le  nom  de  Hergest's  Islandst  Mais 
j'ai  su  depuis  que  ces  îles  avoient  été  découvertes 
antérieurement  par  des  Navires  des  Etats -ums, 
et  que,  lorsque  le  temps  est  clair,  elles  peuvent 
être  aperçues  de  l'île  Hood,  la  plus  Septentrionale 
des  Marquesas  de  Metuhça  s  elles  pourroient  donc 
être  considérées  comme  appartenant  à  ce  dernier 
Groupe,  quoique  ni  le  Navigateur  espagnol  (Min- 
,  éifia )  qui  découvrit  les  Marquesas ^  ni  Je  capitaine 
Cook  qui  les  visita  postérieurement,  n'ayent  eu  con- 
noissance des  lies  qui  composent  ie  Groupe  du 
Iford'Ouest 

La  ReconNOISSANCE  qu'a  faite  ie  lieute- 
nant Hergest,  du  Groupe  d*îles  situées  dans  ie 

*  M.  Hergest  et  M.  Gonch  furent  massacres  dans  Ja  suite 
pAc  les  insulaires  des  Sandmck» 
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Nord- Ouest  des  Afarquisas  de  Aitndùfa,  va  me  Pdur 
servir  à  rectifier  sur  quelques  points  celfe  qui  -en 
avoit  été  faite  dans  le  mois  de  Juin  17^1  par  le  <ie« /ie/«v<%4. 
capitaine  Marchand* 

D'après  la  position  que  le  Planisphère 
d* Arrowsmith  avoit  donnée  à  l'île  Riou  à  l*égard  de 
i  lie  Trevenen  ' ,  j'avois  pu  supposer  que  son  île 
Mhu  étoit  rîie  PJaie  du  capitaine  AdarcAand;  mais 
on  voit  par  la  Carte  de  Hergest ,  que  l'île  Rîou  est 
située  à  environ  7  lieues  de  distance  de  Côte  à 
Côte,  et  directement  à  IXst  du  milieu  de  la  Côte 
Orientale  de  Tîle  de  Henry  Martin  (  qui  est  l'île 
Baux  de  la  Carte  du  Solide  ) ,  et  à  environ  i  o 
lieues  de  centre  à  centre  :  le  capitaine  Aïarchand , 
d'après  la  route  qu'il  a  tenue ,  n'a  donc  pas  pu 
apercevoir  cette  lie  Hiou,  qui  paroît  moîns^levée 
que  les  autres  ;  il  n'en  a  jamais  été  plus  près  que 
de  12  lieues  ;  et  elle  étoit  masquée  pour  lui  par 
son  île  Baux ,  lorsqu'il  .passoit  dans  l'Ouest  de 
celle-ci* 

Il  faut  ajouter  sur  la  Carte  du  Solide  l'île  Riou 
du  Dœdaius,  dont  on  placera  le  centré  à  10  lieues 
à  l'Est  du  centre  de  l'île  Baux  où  elle.se  trou- 
vera située  à  8  degrés  54  minutes  de  Latitude 
Sud,  et  141  degrés  56  ou  57  minutes  à  TOc- 
cident  de  Paris* 


•  PUnchc*  IV,  Vi  et  Vi  bu;  et  Ton».  li,pag.  578  à  381. 
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■ 

Pour        A.*"  Le  lieutenant  Hirgest  fixe  la  Latitude  de 
m'T  «o»       Trevenen,  l'île  Marchand  du  i'^//^,  à  o 

cfu  N.  O.  ^ 

éti  Âitntiofa.  dcgrës  14  mirîutes ,  et  sa  Longitude  à  220  degrés 
21  minutes  à  TEst  de  Creenwich,  ou  141  degrés 
5p  minutes  à  l'Ouest  de  Paris;  et  cette  posi* 
tion  répond  sur  sa  Carte  au  centre  de  l'île  :  mai», 
d'aprcs  les  Observations  de  Marchûmi  et  de  Cha- 
nal  sur  le  Solide,  faiies  à  une  très -petite  distance 
de  la  pointe  la  plus  Occidentale  de  la  même  île  ^ 
et  rapportées  à  son  centre ,  sa  Latitude  est  de  5^ 
degrés  21  minutes,  et  sa  Longitude,  de  142 
degrés  19  minutes  (  Tome  L*"',  page  %6o)  i  les  Lati- 
tudes diffièrenc  donc  de  7  minutes  »  et  les  Longi- 
tudes de  20.  11  n'est  pas  dît  dans  l*Extra«  du 
Journal  ù&Hergest  si  la  Latitude  a  été  observée  ,  m 
par  quels  moyens  la  Longitude  a  été  déterminée* 
J'observe  que  la  Longitude  fixée  par  Hergfst  éta- 
blit la  diiicrence  de  Mcridien  enire  le  Grc)U|)c  du 
Nord^Ouest  et  celui  des  Marque  sas ,  plus  petite  de 
20  minutes ,  ou  d'environ  6  lieues  f ^ue  la  diffé* 
rence  qui  résulte  des  Observations  faites  sur  le 
Solide  :  car  je  5upj>ose  Hergest ,  comme  Font 
fait  Marchand  et  Chanalf  a.  admis  la  Longitude  de 


'  Il  seroit  possible  qu*dlc  ne  fôt  <pi*estim/e  i  car  on  t  vu 
ci -devant ,  page  433 ,  que  Hergest  se  plaint  d*ftvoîr  essuyé  des 
ra&les  pesantes  »  et  btaucoup  de  pluie,  pendlnt  qu'il  naviguoît 
entre  ces  tiei* 


uiyiii^ed  by  Google 
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la  Baie  de  la  Madré  de  Dîos  des  Marquesas,  telle  Pour 
qu'on  la  conclue  des  Observations  faites  dans  ie  ^^""î* 

•  du  N.  O, 

$econd  Voyage  du  capitaine  Cook  '  »  et  que  c'est  Mvidof*. 
à  cette  Longitude  qu'il  a  rapporté  celles  des  îles 

du  Nord-Ouest.  Le  lieutenant  Hergest  place  sur 
sa  Carte  la  Côte  Orientale  de  son  île  Trevenen 
[Vu  Marchand  \^  à  139  deg.  ^4  min.  à  TOuest 
de  Greenwkh ,  ou  141  degrés  5  4  minutes  à  l'Ouest 
de  Parts  :  mais  la  Pointe  Occidentale  de  la 
Domimca  [o-Hivah'6a  j  des  Marquesas  est  située  à 
141  deg.  3 1  min.  \  (d'après  les  Observations  de 
Cook  qui  placent  le  milieu  de  l'île  à  141  degrés 
22  minutes  )  ;  i'îie  Trevenen  ne  seroit  donc  pas 
éloignée  de  1 1  lieues ,  dans  le  Nord-Ouest  1  de  la 
Pointe  Occidentale  de  la  Domintca  :  et  peut-on 
supposer  que  le  capitaine  Cook  qui ,  par  sa  route  , 
s*est  porté  jusqu^à  cette  Pointe  de  la  Domimca ^  et 
même  un  peu  au  large  de  la  Pointe ,  n'eût  pas 
aperçu  une  île  élevée  dont  la  distance  n'eût  pas 
été  de  1  I  lieues  î  Je  pense  donc  que  la  Longitude 
déduite  des  Observations  et  de  l'Estime  du  SoUde, 


*  Voyez  ci  -  devant  Note  XXX,  pa^re  6(}.  Mais  indépen- 
damment  de  ia  diftèrence  de  Mcridieni  estimée  d'après  le 
calcul  des  Routes  ,  Marchand  et  Chanal  ont  déterminé  par 
'  les  Observations  directes  feites  le  22  et  le  24  Juin ,  la  Lon- 
gitude de  rîlc  Alarchandtt  celle  des  îles  du  Nord  (ci. devant 
Journal  de  Route,  page  354  )i  «t  le  résultat  de  VEiûtùc  ne 
diffcroit  pas  de  celui  des  OI>scrvitioQS. 
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Pour     laquelle  porte  le  Groupe  du  Nord-Ouest  à  20  mîn* 
le  Gronpc  pjyg  ^  l'Occident  que  la  Longitude  qui  lui  est 
At^M^thça.  donnée  par  le  Journal  et  la  C:arte  de  Hergest , 
doit  être  préférée  à  celle-ci  qui  rapproche  trop 
les  deux  Groupes. 

Si  cette  preuve  ne  paroissoît  pas  stiffisante  pour 
faire  adopter  la  Longitude  de  l'île  Marchand [Tre-^ 
venenj ,  telle  qu'on  l'a  conclue  des  Observations 
faites  sur  le  Solide ,  préférablément  à  celle  que 
donne  à  cette  île  la  Carte  levée  sur  le  Dœdalus ; 
je  ferois  observer  que  le  capitaine  Marchand  a 
aperçu  l'île  qui  porte  son  nom  »  du  Mouillage  de 
la  Baie  de  la  Afadre  de  Dîos  (Tome  L",  pages 
224  et  225  );  et  que,  deux  jours  de  suite,  par 
un  temps  des  plus  clairs,  il  a  relevé  cette  lie  (ou 
plutôt  son  pic  le  plus  élevé  )  entre  l'Ouest- Nord- 
Ouest  et  le  Nord -Ouest  ^  d'Ouest  du  Monde. 
La  Latitude  de  la  Baie  de  fa  Madré  de  Dios , 
d'après  les  Observations  du  second  Voyage  de 
Cook,  est  de  9*  5  5'  30",  et  celle  de  l'île  Marchiind, 
à  son  milieu,  est,  d'après  les  Observations  faites 
sur  le  Solide,  de  <Q.i'  :'la  difiérence  des  Parallèle* 
est  donc  de  34  minutes  |  ou  34  Milles  ^.  Si,  avec . 
cette  différence  de  Latitude ,  et  l'angle  du'Nord- 
Ouest  j d'Ouest  [33"*  45'] ,  on  résout  le  Triangle 
loxodromique  ;  on  trouve  que  la  diâérence  de 
Méridien  entre  les  deux  Points  dont  on  a  les 
Latitudes,  doit  être  de  j  i  Milles  7  ou  5  a  minutes 
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15"  (par  le  Parallèle  moyen  de      Jj')  î  celle  p»»' 
qui  résulte  de  la  Longitude  de  l'île  Afarckanil  o* 

déduite  des  Observations  du  Solide ,  et  comparée  des  Mt»*i0iÀ, 
à  la  Longitude  de  la  Madré  de  Dm,  n'est  que 
de  50  minutes  ^"  \  elle  esc  donc  plus  petite  de 
*2  minutes  i  o"  que  celle  que  donne  le  calcul  du 
Triangle  ;  elle  n'est  donc  pas  trop  grande ,  quoi- 
qu'elle excède  de  20  minutes ,  la  différence  de 
Méridien  que  la  Carte  du  DœAdus  a  donnée 
entre  son  ile  1  rcv^nen  [Alarcluuid]  et  la  Baie  de 
la  Madré  de  JDios  :  et  Ton  peut  voir  que  ia  diffé'- 
fence  de  Méridien  entre  les  deux  Points  seroic 
beaucoup  plus  grande  encore,  si,  en  conservant 
l'angle  de  gisement  de  33°  45',  ol^ervé  de  la 
Madrc  de  Dios ,  on  admettoit  ia  Latitude  de  9* 
14'  (au  lieu  de  p"*  21'}  que  le  lieutenant  Her^ 
gest  a  donnée  à  l'île  Trevenen  [  Afirchand ]  ;  czt 
alors  la  différence  de  Parallèle  entre  cette  îie  et 
Maér€  de  Dm ,  seroit  de  41  minutes^  ^  (  au  lieu 
de  3  4'  7  )  ;  et  la  différénce  de  Méridien  devroic 
être  de  1  degré  3  minutes  (au  lieu  de  5  2'  1  5"); 
tandis  que  ia  Carte  du  Dœdalus  (en  prenant  toujours 
pour  la  Longitude  de  la  Madré  de  Dios  ^  celle  du 
2.'  Voyage  de  Coek  )  ne  fait  la  différence  de  Méri- 
dien que  d'environ  un  demi- degré.  ^ 

Je  pense  donc  que  Ton  ne  peut  pas  hésiter  à 
préférer,  pour  Tîle  Marchand  [TrevenenJ,  la  Lon- 
gitude déterminée  par  lei>  Obiéfvauoiii»  d\x  Solide ^\ 
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4-^0  ADDITIONS 
Pour  .  à  celle  que  lui  a  doimce  la  Carte  du  Dcedalus  $ 
*L  N  cT  P'"*  petite  que  la  première  de  ao 

éti  Aùadofa.  miiiutes  :  je  ne  serob  même  pas  étonné  que  /  dans 
la  suite,  de  nouveîfes  Ol'servations.ne  prouvassent 
qu'il  faut  augmenter  de  quelque  chose  la  difFé- 
*  rence  de  Méridien,  à  i'égard  de  Aiadre  de  Dios, 
que  l'oit  a  conclue  des  Observations  éxxSolUk  faîtes 
à  vue  de  son  île  Marchand, 

3«''  Le  Journal  du  Dœdalus  donne  pour  la  position 
du  centre  de  l'île  de  Syr  Henry  Aîartin  [l*ile  Baux 
du  Solide'],  8  degrés  51  minutes  de  Latitude,  et 
220  degrés  minutes  à  l'Est  de  Greenwich ,  ou 
142  degrés  1  minute  ^  à  T Ouest  de  Pans*  D'après 
les  Observations  et  les  Reièvemens  faits  par  les 

.  ,  capitaines  Marchand  et  Chanal  (  Toine  1/',  page 

260)^  la  Latitude  du  milieu  de  i'ile  est  de  B 
degrés  5  4  minutes ,  et  la  Longitude  de  1 42  de- 
grés 2  5  minutes  :  la  différence  entre  la  Détermi- 
nation du  Dœdalus  et  celle  du  Solide  est  donc  de 
3  minutes  sur  la  Latitude  et  de  24  minutes  sur  ia 
Longitude.  La  différence  de  Méridien  entre  cène 
lie  et  la  précédente  ne  seroit  que  de  2.  iniiiutcs 
suivant  Hergest ,  et  eiie  est  de  6  minutes  selon 
Marchand  Chanal  {  ceux-ci  ont  conclu  ia 
différence  ne  .Méridien  des-  deux  îles  par  des 
Reièvemens  faits  sur  l'une  et  sur  l'autre  en  même 
temps,  et  des  Reièvemens  croisés  \  mais  j'ignore  par 
quelle  voie  le  premier  est  parvenu  à  déterminer 
«  cette 
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cette  différence ,  telle  qu'on  la  déduit  de  la  posi- 
tion relative  que  ces  deux  îles  ont  dans  son  Journal 
et  sur  sa  Carte. 

4.*^  La  Cote  de  l'Ouest  du  plus  Occidental  des 
Hergest's  Rocks  [les  Deux-Freres  du  Solide'\^e%t 
située  sur  la  Carte  du  Dœdalus ,  à  8  degrés  37 
minutes  ~  de  Latitude ,  et  1 40  degrés  20  minutes  à 
rOuest  deGreenmch,  ou  142  degrés  40  minutes  | 
à  rOuest  de  Paris  * ,  et  sur  la  Carte  du  Soliik, 
à  8  degrés  42  minutes  de  Latitude  et  i  42  degrés 
5  5  minutes  de  Longitude  :  la  différence  des  Lati-  ' 
tudes  est  de  4  minutes  et  demie ,  et  celle  des 
Longitudes  de  1  5  minutes.  De  la  Tue  de  l'île 
Alan/iûnd  [Vî.  de  Henry  Martin  des  Anglais],  le 
Solide  a  fait  route  directement  sur  les  Rochers  les 
Deux-Frires  :  il -n'a  passé  qu'à  un  quart  ,de  Mille 
à  rOuestdu  plus  Occidental  ;  et,  de  cette  posi- 
tion, on  a  pris  le  gisement  du  Rocher  à  l'égard  de 
la  Pointe  Nord -Ouest  de  l'île  «  les  Deux-Fûres 
sont ,  l'un  par  rapport  à  l'autre ,  Est  et  Ouest» 
Coinme  il  n'est  pas  fait  mention  dans  le  Journal 
du  Dœdalus  du  moyen  employé  pour  fixer  la 
position  dés  Rochers  à  l'égard  de  l'île  de  Sir 
Henry  Martin  ;  et  que  leur  distance  à  cette  île 

'  Je  compare  à  la  position  que  la  Carte  donne  à  ces  Rochers  ; 
car  on  a  vu  ci-devant,  (page  430  Note  '  )  que  la  position  que 
icur  donne  le  Journal  est  très-dilicrente  de  celle  qu'ils  ont 
sur  ia  Carte.  ' 
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Pour     telle  que  ia  donne  le  Journal  est  très-diâiérente  de 
du^'^o^  celie  qu'ils  ont  sur  la  Carte  qui  l'accompagne;  je 
^  Mmdvça,  pense  que  nous  devons  nous  en  tenir  à  la  position 

qui  résulte  de  ia  Route  et  du  Kekvement  du 
Solidf, 

5/  Le  résultat  des  Obseryadon^  de  Latitude  et 

de  Longitude  faites  par  les  capitaines  Aiarckand  et 
Chanal  le  24.  Juin  (  Tome  L*',  page  261),  com- 
.  '  biné  avec  des  Relèvemens ,  place  le  milieu  de  i*ile 
Afasse  y  c'est-à-dire  ,  la  partie  élevée  la  plus 
Sud  du  petit  Groupe  des  îles  Roberts  de  ia  Carte 
anglaise»  à  8  degrés x>u  8  degrés  1  minute  de  Lati- 
tude, et  à  142  degrés  f  2  minutes  de  Longitude  : 
ce  même  point  est  situé  sur  la  Carte  anglaise  à  7 
degrés  57  minutes  de  Latitude,  et  140  degrés  i  3 
jninutes  7  de  Longitude  à  l'Ouest  de  Greenmch, 
ou  1 42  degrés  3  3  minutes  ^  à  l'Ouest  de  Paris  s 
la  différence  entre  les  deux  positions  es^t  donc  de 
3  à  4  minutes  sur^es  Latitudes,  et  de  i  8  minutes^ 
.  sur  les  Longitudes*  On  voit  que,  sur  la  Carte 
française ,  les  îles  Miasst  et  Chanal  occupent  en-» 
semble  1 6  minutes  en  Latitude  ,  tandis  que  le 
Groupe  des  îles  Robms ,  qui  représentent  les  pre- 
mières sur  la  Carte  anglaise ,  n'y  occupent  que 
10  minutes.  Elles  ont  été  placées  sut  la  Carte  du 
Solide  d'après  ua  KelèvejnLut  (corrigé  de  la  Décli- 
naison de  TAiguilie  aimantée pris  le  24  Juin  à 
midii  à  l'instant  de  l'Observation  pour  ia  Latitude^ 
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et  porté  dans  le  Journal  manuscrit  du  capitaine  Peur 
Chanal  comme  il  suit  :  l'île  Masse ,    de  l'Est 

•        du  N.  O. 

'30  degrés  Sud  à  l'Est  8  ou  10  degrés  Sud,  à  6  A»i M«iuioçté_ 
iîeues  de  distance  s  Tile  Chana!,  de  l'E^t  à  l'Est 
I  o  degrés  Nord  ,  à  1 2  lieues.  Si  Ton  vouloit  attri- 
I}uer  à  luie  erreur  dans  les  Rdèvemens  du  Solide,  , 
la  différence  de  6  minutes  qui  se  trouve  entre 
l'espace  que  le  Groupe  de  ces  îles  occupe  en  Lati- 
tude  sur  une  Carte  ,  et  celui  qu'il  occupe  sur 
l'autre  ;  il  faudroit  supposer  qu'il  a  été  commis 
une  bien  grande  erreur  sur  la  distance  de  6  lieues 
à  laquelle  le  Solide  s'estimoit  de  l'île  Masse  qui 
étoit  la  plus  proche.  Je  présume  donc  que  fa 
différence  des  Parallèles  entre  lesquels  le  Groupe 
se  trouve  compris ,  doit  être  plus  grande  qu'elle 
ne  Pest  sur  la  Carte  du  Dœdalus.  Mais  je  pense , 
en  même  temps,  que  la  configuration  et  la  dis- 
position de  ces  îles,  telles  qu'on  les  voit  sur  la 
Carte  anglaise,  est  préférable  de  beaucoup  à  celles 
qu'elles  ont  sur  la  Carte  française  :  le  lieutenant 
Hergest  les  a  visitées ,  les  a  reconnues  avec  assez 
de  détail ,  tandis  que  le  capitaine  Marchand  ne  les 
a  vues  qu'en  passant,  et  d'assez  loin  pour  laisser 
une  grande  incertitude  sut  toute  autre  Détermination 
que  celle  de  la  diUérence  de  Parallèle  des  deux 
points  extrêmes  du  Nord  et  du  Sud»  et  leur  posî** 
txon  relative  à  l'égard  de  l'île  Baux  du  SoR^,  l'île 
de  Henry  Martin  du  Dœdalus, 
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444-  ADDITIONS 
Pour       £n  résumant  les  différences  que  nous 
le  <^>oupe  avons  reconnues  entre  les  deux  Cartes ,  on  voit 

du  N.  O, 

•Ui  Altitilo^n.  que  toutes  les  Latitudes  et  les  Longitudes  de  !a 
Carte  anglaise  sont  plus  petites  que  celles  de  la 
Carte  française  ;  savoir: 

En  Latit.    En  Long. 

VoxxxVWt  Marchand^  o\x  Trevenen   7'  20* 

Pour  l  'île  Bauxj  ou  Henry  Afart'm ,  ...   3.  24.» 

Pour  les  Dtux  Frères,  ou  Hergest's  Rocks,  4  -J.  i  j  • 
Pour  rtie  Masse ,  la  partie  Sud  de 

Roberes  h'   3.  18* 

D'après  les  raisons  que  j'ai  exposées  ^  je  pense 
que  Fa  Carte  anglaise ,  en  donnant  au  Groupe  du 

Norà-Ouest  une  Longuude  moins  Occidentale  que 
celle  qui  résuite  des  Observations  du  Solide ,  rap- 
proche trop  ce  Groupe  de  celui  des  Marquesas  de 
Afendaça*  Quant  aux  Latitudes ,  en  supposant  que 
toutes  celles  qui  sont  portées  dans  le  Journal 
à^Hergest  soient  observées ,  ce  que  l'on  ignore  ;  les 
différences  avec  celles  qui  ont  été  observées  sur 
le  Solide,  à  l'exception  de  la  première  qui  est  de 
7  minutes,  sont  assez  petites  pour  que  l'on  puisse 
croire  qu'elles  tiennent  à  ia  différence  des  Instru- 
mens 9  à  la  manière  d'observer,  &c.  Et  on  poiuroit 
prendre  pour  les  vraies  Latitudes,  fes  milieux  entre 
les  Résultats  donnés  par  les  deux  Navigateurs  , 
d'autant  plus  cpi'elles  ne  sont  pas  rapportées  à  un 
point  déterminé ,  tel  qu'un  Cap ^  un  Port,  &c.^ 
nuis  au  centre  de  chaque  ik\ 
iv 


I 


A    LA   RELATION.  44^  * 

Si  je  voulois  dresser  ijne  Carte  du  Groupe  situé  Po^r 
éans  le  Nord -Ouest  des  Marquesas  de  Mendoça, 
|e  fèrois  usage  des  posidons  que  nous  fournit  le  de,  mw^i^ 
Journal  du  Solide;  mais  j'emploîrois,  pour  l'étendue 
et  la  configuraiion  des  îles,  auxquelles  j*ajouterois 
Riou*s  Isldnd,  celles  que  leur  doiuie  la  Carte  levée 
dans  ie  Voyage  du  Dœdalus  ;  car,  à  l'exception  de 
l'île  Alarihaud  [la  Trevuiai  allergcst  \  ^  autres 
n  ont  été  vues  par  le  SoJide  que  d'.une  distance  qui  / 
ne  permet  de  présenter  que  les  niasses;  au  lieu 
qu'elles  ont  été  visitées  pour  la  plupart ,  et  rele- 
vées plus  en  détail  par  le  Dœdalus*  Nous  devons  au 
lieutenant  Hergest  la  connoissance  de  l'excellent 
Havre  ^ Anna  Maria ,  à  la  Côte  Méridionale  de  ^ 
nie  Baux ,  ou  Henry  Martin,  et  d'une  Baie  située 
sur  la  même  Côte  prés  sa  Pointe  du  Sud -Est, 
laquelle  s'est  présentée  avec  la  plus  belle  appa- 
rence, et  semble  ^promettre  un  bon  abri  :  c'est  une 
découverte  vraiment  Utile  que  celle  de  deux  bons 
Ports  dans  une  île  peuplée  et  fertile ,  au  milieu 
d'autres  îles  qui  le  sont  également»  et  dans  un 
Parage  où  il  'importoit  de  connottre  des  lieux  de 
Relâche  qui  puissent  procurer  de  i'cau  et  cIls 
Rafraîchissemens  aux  Vaisseaux  qui  traversent  le 
Grand  Océan, 

Ce  que  nous  lisons  dans  l'Extrait  du  Journal 
du  Dœdalus  sur  le  caractère  pacifique  ,  oâicieux  et 
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I 


Pour     hospitalier  des  Naturels  de  ces  îles,  s'accorde  par- 
4tt  N.  o!*  avec  ce  qu'on  en  a  lu  dans  ia  Relation 

é€$  MnJoçé,  du  Voyage  de  Marchand  (  T,  I    ,  p.  1 67- 168-172.) 

On  a  vu  (  ci-devant  page  418),  par  l'Extrait  du 
Voyage  du  capitaine  américain  Robert  »  que  les 
Naturels  du  Groupe  du  Nord -Ouest  communiquent 
quelquefois  avec  ceux  du  Groupe  du  Sud- Est  ^ 
puisque  ce  Capiiaine  a  rencoairé  à  Madré  de  Bios 
de  Wahkahû,  une  de&  Marçuesas ,  un  vieillard  de 
soixante -quinxe  ans  ,  né  à  Onhawûy  une  des  îles 
du  Nord-Ouest^  auquel  ii  donna  passage  sur  son 
bord,  et  qu'il  déposa  à  Newheve  \  autre  île  du 
Nord-Ouest.  On  ne  supposera  pas  qu'un  vieillard  se 
«oit  embarqué  sur  un  Vaisseau ,  avec  des  hommes 
inconnus  ,  uniquement  pour  ie  plaisir  de  courir 
le  Monde  dont  il  ne  pouvoit  pas  avoir  d'idée;  il 
est  probable  qu'il  indiqua  de  quelque  manière  au 
capitaine  Robert,  qu'il  étoît  né  sur  une  Terre 
éloignéfe  dont  il  moniroit  la  position  à  1  égard  de 
Wahîtahô  ;  et  que,  sur  cette  indication ,  le  Capi- 
taine américain  lui  proposa  de  le  prendre  à  son 
!M)rd,  en  lui  donnant  l'espoir  qu'il  le  rendroit 
bientôt  à  sa  terre  natale.  Mais  celle  rencontre  d'un 
Naturel  des  îles  du  Nord -Ouest  sur  une  fie  du 


'  A  en  juger  par  la  Latitude-  de  8»  56'  que  fe  Oqyiiame 
JPo^rr/ assigne  à  r\\e  Newheve  (ci-devant  page  418)  ,  ce  doit 
être  nie  Bm  du  Solidi,  celle  de  Heitry  ASàrtm  du  Dœdalus, 
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Sud"  Est  ne  prouve  pas  que  la  communication  Fmr 

d'un  Groupe  à  l'autre  soit  habituelle;  Tâge  même  '^jj^JJ^q* 
de  cet  Habitant  ûvl  Nord-Ouist ,  et  le  parti  qu'il  àtiMi»do^ 
jç>sa  prendre  de  s'abandonner  à  des  hommes  nou- 
veaux qui  dévoient  lui  paroître  redoutables ,  mais 
qui  lui  promettoient  de  lui  faire  revoir  sa  patrie , 
semblent  indiquer  que  les  moyens  de  communi* 
quer  d*un  Groupe  à  i*autre  sont  aussi  difficiles  pour 
ces  Insulaires  ,  que  les  occasions  doivent  en  être 
rares  :  le  capitaine  Cook  et  le  capitaine  Aîarchûnd 
n*ont  jamais  vu  à  la  Madré  de  Dios  d'autres  pirogues 
que  celles  qui  y  ëtoîent  venues  d^o-Hhahoa,  la 
DominUa  de  Mendaha, 

I  V.«    A  D  D  I  T  I  O  N. 

Pour  rUe  de  Tjnian» 

y  Al  présenté  dans  la  Relation  du  Voyage  de  m 

Marchand  (  Tom.  II,  pages  32^  à  352)  deux  ^  Tmiéiu 
tableaux  très- diftérens  de  Fîle  de  Tinian  :  celui 
que  Richard  Wàiter,  Chapelain  d^Anson,  nous  a. 
trace  de  l'e'tat  de  Tîle  en  1742  ;  et  celui  de  Fétat 

où  elfe  s'est  montrce  d^ns  des  temps  postérieurs: 
en  1765,  au  commodore  Byron  ;  en  1767,  au 
capitaine  WalUs;  la  même  année»  au  capitaine 
Portlockî  en  1788  ,  au  capitaine  Gilbert  et  au 
capitaine  Sever ,  séparément»  J'aurois  dû  faire 
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ADDITIONS 
Pour  riie  également  mention  de  la  description  qu^en  a  faite 
TiutM,  Mortimer,  Lieutenant  des  Marines,  embarqué 
en  cette  qualité  sur  le  Brig  Mercury  ^  commandé 
par  le  capitaine  J,  Henry  Cûx  qui  aborda  à  Tinian 
le  I  2  Décembre  i  78^  ,  et  ancra  dans  ceue  même 
Rade  de  la  Pointe  du  Sud -Ouest,  où  tous  les 
Navigateurs  de  sa  Nation  qui  Tont  précédé 
avoient  également  mouillé.  Je  vais  réparer  cette 
omission  ,  et  faire  parler  le  lieutenant  Alortimer 
lui-même 

ce  A  notre  arrivée ,  une  jolie  brise  charma  notre 
odorat  par  les  odeurs  délicieuses  qu'elle  sembloît 

'  dérober  a  ia  terre  pour  nous  les  apporter.  Bientôt 
nous  fûmes  ravis  à  la  vue  de  quelques-uns  de  ces 
Bœufs  à  robe  blanche,  qui  pzissoient  et  bondis- 
soient  entre  les  arbres  ;  et  cette  vue  ajoutoit  un 

grand  charme  à  i  aspect  enchanteur  de  Tiie  

Maïs,  quand  nous  eûmes  mb  pied  à  terre,  que 
nos  espérances  furent  cruellement  déçues  \  à  notre 
aspect,  tout  le  bcuil  i,'enfuit  et  s'enfonça  dans  la 
profondeur  des  bois,  où  nous  aurions  tenté  vaine- 
ment  de  le  poursuivre  :  un  fourré  impénétrable 

*  Ol'servattons  and  Remarks  made  during  a  Voyage  to'  the 
Islaïuls  of  I  enerije  ,  &'c.  —  Otaheiic  ,  ifc.  —  North-West  Coast 
of  Americn,  ifc»       Tinian ,  and  from  îhence  to  C.mton ,  ifc. — 

the  Brig  Mercury,  commanded  hy  J.  Henry  Cox,  Esq»  &c. 
Bv  l  ieux.  George  Mortimer  of  the  MaritttSt  Lottdçu ,  '79*» 
Grand  10- 4.<>  «  pages  64  et  suivantes,  •    <  - 
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'd'arbustes  et  d'arbrisseaux  nous  en  fermoit  Tentrée.   Pour  nie 
Nous  retournâmes  tristement  à  bord ,  emportant 
ie  bois  que  nous  avions  coupé  ^  et  une  quantité 
de  beaux  limpns  que  nous  nous  étions  amusés  à  . 
cueillir. 

»  Le  lendemain  matin ,  nous  mîmes  à  terre  plus 
au  Nord  que  la  place  où  fa  veille  nous  avions 

débarqué.  Nous  y  trouvâmes  quelques  cabanes ,  et 
il  nous  parut  que  les  Espagnols ,  ou  peut-être  des 
Indiens  des  îles  voisines,  avoient  quitté  Tîniait 
très -peu  de  temps  avant  notre  arrivée;  car  ils 
avoient  laissé  dans  une  étable  un  Porc  sauvage 
qu^  nous  jugeâmes  avoir  été  tué  de  la  veille ,  et 
un  beau  Chien  dont  nous  nous  emparâmes,  et  qui 
fut  transporté  à  bord.  En  suivant  un  sentier  battu 
jusqu'à  environ  quarante  verges  des  cabanes ,  nous 
arrivâmes  au  Puits  dont  il  est  fait  mention  dans 
la  Relation  du  iord  Anson  et  dans  celle  du  com- 
modore  Byron  :  et  quoique  Teau  qu'on  y  puisoît 
ne  fût  pas  ia  meîlieure  du  Alonde ,  elle  ne  mérite 
nullement  les  reprocbes  que  le  Commodore  lut  a 
prodigués  ;  elfe  n'étoit  ni  saumâtre  ,  ni  pkîne  de 
vers ,  connue  li  assure  qu'il  i"a  uouvée  '.  Je  ne 

■  riTM— i-Tf-|T.nMrnjj-«_-  '  * 

'  Le  commo4ore  Bjtreu  st  trouvoit  à  Tinian  dans  le  mois 
d'Août ,  et  le  capitaine  Henry  Cm  dans  ie  mois  de  Décembre  : 
la  diffîreoce  des  Saisons  peut  bien  en  apporter  une  dans  i'état 
dW  Puits  i  lé  capitaine  GUktrt,  «u  mois  d*Août  1788»  i*avok 
trouvé  à  sec. 
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Pour  nu  puis  me  dispenser  d'observer  que  Byron  a  pris 
de  TmiM.  j^^i^^  p^inç  ^  déprécier  77«iV«i,  que  l'Hbtorien 
d'Ànson  en  avoit  pris  à  la  célébrer'  :  mais,  quel 
,  qu'ait  pu  être  l'état  de  cette  ile  lorsque  /f  Ctuiurion 
y  relâcha»  les  Navigateurs  qui  y  aborderont  clier- 
cheront  en  vain  ie$  plaines  délicieuses  que  Richard 
Waher  nous  a  peintes  avec  des  couleurs  si  brillantes 
et  si  vives  ». 

Mortimer  avec  deux  hoifimes  de  TÉquipage  fit 
une  tentative  pour  traverser  les  bois  et  pénétrer 
dans  Tintérieur  de  i*île  :  ils  n'y  parvinrent  qu'après 
des  fatigues  extrêmes;  mais,  arriv,és  à  cet  intérieur, 
des  plantes  dures  et  qui  s'élevoient  jusqu'à  leur 
poitrine,  rendoîent  la  marche  trcs-pénibfe  :  Afor- 
îimer  accahîc  par  la  chaleur ,  tourmenté  par  des 
essaims  de  mouches ,  et  harassé  ,  abandonna  la 
.  partie,  et  laissa  ses  deux  compagnons  poursuivrie 
leur  entreprise.  lis  parvinrent  à  jointlre  et  à  tuer 
un  jeune  Taureau,  mais  il  n'étoit  pas  possible  de 

*  li  en  éiificile  de  prononcer  entre  deux  Voyageurs  qui 
TOUS  disent  i*un  et  Tantre  ,  J*ûi  pu  t  on  doit  cependant  remar- 
quer que  tous  les  Navigateurs  qu!  ont  abordé  à  Huian  depuis 
que  B^ù9  nous  en  a  décrit  ]*£tat  actuel  »  ont  confirmé  ce 
quil  en  a  dît. 

La  manière  dont  les  Marins  votent  les  objets  dépend  un 
peu  de  la -situation  oà  ils  se  trouvent  quand  ils  abordent  à  une 
Terre  :  on  est  moins  difficile  à  proportion  que  l*on  a  pfus 
de  besoins'i  la  Terre  a  tant  de  charmes  «lorsque ,  depuis  fon|^- 
temps,  on  est  condamné  à  ne  voir  4uc  le  Ciel  et  l'Eau! 
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le  •  traîner ,  encore  moins  de  le  porter  jusqu'aux  ^om  rite 
cabanes.  Le  lendemain  matin  ,  un  Détachement  ^ 

fut  envoyé  pour  enlever  ranimai  ;  mais  on  le 
trouva  déjà  corrompu  et  entièrement  dépouillé  : 
on  en  tira  cependant  quelques  tranches  qui  furent 
prises  dans  les  parties  les  moins  altérées  ;  elles 
firent,  est-il  dit,  une  très -bonne  soupe,  et  la 
chair  de  celles  qui  furent  grillées  fut  trouvée  très- 
tendre  (  on  n'a  pas  de  peine  à  le  croire  ) ,  point 
filandreuse  et  d'une  trcî-bonne  qualité.  { Quid  non 
famés  l  ) 

MoTtimer  fait  mention  des  mêmes  Animaux  et 
des  mêmes  Arbres  à  fruits ,  et  autres  y  que  tous  les 

Voyageurs  qui  i*ont  précédé  ont  remarqués  à 
Tinian  i  et  ii  dit,  comme  Richard  W aller ,  qu'en 
entendant  le  cri  des  Poules,  le  chaut  des  Coqs»  ' 
et  en  voyant  courir  et  errer  tous  les  volatiles 
(qu'aujourd'hui  l'on  se  contente  de  voir,  i^ans 
qu'il  soit  possible  de  les  approcher  d'assez  près 
pour  les  tirer) 9  on  croit  être  dans  le  voisinage 
d'une  grande  Ferme. 

<c  Dans  nos  différentes  excursions,  ajoute- 1- il, 
nous  rencontrâmes  le  reste  de  plusieurs  [sevendj 
de  ces  Monumens  curieux  qui  sont  décrits  dans  la 
Kelaiion  d'.>^^2.fO/? ,  et  qui  paroissent  avoir  été  élevés 
par  les  Aborigènes  de  T'inian,  La  structure  de  ces 
ouvrages  est  vraiment  remarquable  :  dans  leur  état 
présent,  elle  consiste  en  deux  rangées  de  colonnes  1 


Pf>vr  Titc 
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de  forme  pyramidaie,  portant  sur  leur  sommet  ^ua 
demi  -  globle  dont  le  diamètre  ,  ou  la  surface 

plane,  lait  face  en  haui  :  il  est  ditticile  de  dis- 
tinguer SI  les  matériaux  dont  ils  ont  été  construits , 
sont  des  pierres  ou  une  composition.  Si  ,  comme 
fe  le  pense  ,  ce  sont  des  pierres  ,  on  a  lieu 
d'ctre  étonne  que  des  hommes  grossiers,  n'ayant 
encore  fait  aucun  progrés  dans  la  civilisation ,  sans 
connoissance  des  Arts ,  sans  instrumens ,  sans  outils 
propres  à  ce  genre  de  travail ,  aient  pu  construire 
et  élever  de  seniblabies  Monumens 

,  »  Daprès  les  mesures  que  j'ai  prises  d'im  pilier 
et  de  son  demi •  globe  ou  chapiteau: 

La  hauteur  perpendiculaire  de  la  Pyramide  Mcmc  d'Angi. 

est  de  I4.p>*  o.p** 

Sa  largeur  à  la  base,  de  •  • .    5*  4, 

Le  diamètre  du  demi- globe»  ^.    lo. » 

On  a  vu  { Tome  II ,  page  338,  !Mote  '  )  <|ue 
l'Historien  à^Anson  pensoit  que  les  piliers  et  les 
demi -globes  massifs  qui  les  surmontent,  étoient 


'  *  On  en  est  moins  étonné ,  quand  on  connoit  les  Statuts 
tùlMsales  que  les  habhans  de  ille  de  PSfwes,  tout  aussi  dénués 
d'instrumens  et  d'outils  que  pouvoient  l*£tre  cens  de  TînioB  , 
ont  érigées,  dans  des  leinpis  anciens,  sur  le  contour  de  leur 
île.  (Vojfei  ci -après  Tome  V,  le  Voyage  de  Tamirai  hol- 
landais Roggnvetni^YoytL  aussi  le  a.«  Voyage  de  £W/  celui 
i/t  la  Pér0m , 
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formés  d*un  composé  de  pierre  et  de  sable,  recoti- 

vert  de  plâtre  :  Alortîmer  a  jugé  qu'ils  sont  de 
pierre.  Byron  qui  fil  y'miQx  VWq  Saypan ,  en  1765, 
nous  dit  qu'on  y  trouva  des  Monumens  pyramidaui^ 
semblables  à  ceux  de  Tinian  dont  on  voit  la  Des^ 
criptioii  et  le  Dessin  dans  la  Relation  du  Voyage 
d'Anson;  mais  ii  ne  dit  pas  que  lui-même  en  ait 
vu  à  Tinian  :  les  Voyages  plus,  récens  que  celui 
de  Byron  ne  font  aucune  mention  des  Monumens 
de  cette  dernière  île  ;  et  leur  silence  m'avoit  porté 
à  conclure  que  le  temps  les  avoit  détruits.  Mais  on 
voit ,  par  le  détail  dans  lequel  est  entré  Af mimer, ^ 
qu'ils  ëtoient  encore  sur  pied  :\  la  fia  de  Dccembre 
de  1789  ;  et  quarante-sept  années  qui  s'étoient 
écoulées  entre  le  voyage  âiAnsim  et  celui  de  Cox, 
ne  paroxssoient  pas  les  avoir  altérés ,  ce  qui  pe\it 
surprendre  dans  des  ouvrages  exposés  aux  injures  • 
de  l'air,  aux  grandes  pluies  et  aux  grandes  chaleurs: 
on  doit  croire  que  la  construction  en  étoit  solides 
et  que  d*excellens  matériaux  y  avoient  été  employés; 
car  on  sait  que ,  lorsque  Anson  les  vit  pour  la  pre- 
mière fois  9  les  Espagnols  les  regardoient  déjà  comme  - 
des  Monumens  d'une  grande  ancienneté, 

A  Parii,  25  Fiorcal,  An  YII  d«  l'Ere  française* 
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iet  DétraNs 

entre  Baaca 


ADDITIONS 

AUX  RÉSULTATS  DES  OBSERVATIONS 
DE  LATITUDE.  ET  DE  LONGITUDE, 

P0itr  l'Analyse  dx  la  Carte  générale  des  deux  Détroits 

situés  entre  l'île  de  Banca  et  celle  de  Billiion. 
(Ci- devant.  Note  LXII,  pages  i^i  a  ^8jf.) 

Cette  Analyse  étôit  imprimée  depuis  plu- 
sieurs mois,  et  la  Carte  générale ,  ainsi  que  la  Carte 
^BUiitog,  paiticuiiere  des  Détroits,  étoieni  gravées,  lorsque 
j*ai  pu  me  procurer  la  nouvelle  Ëdicioa  (London  , 
^79  '  )  Mémoire  de  George  Robertson,  ayant 
pour  Titre  :  A  short  Account  of  a  Passage  from 
China,  &c.  ' ,  avec  la  nouvelle  Edition  de  sa  Carte 
et  de  son  Plan  des  mêmes  Détroits  ^  dont  la  pre- 
mière avoit  paru  en  1788. 

t.*  En  examinant  les  Correction^  que 

Robertson  a  fuites  à  ses  Cuivres  (car  ce  sont  les 

*  A  short  Account  of  a  Passage  from  China,  late  in  the  Season  } 
Down  the  China  Se  as ,  through  the  Southern  Natuna  Islands , 
éUmig  the  C&ast  of  fiorneo  tkrough  tàe  Straits  of  Billiton  ^ar 
Cléments  Straits)  to  the  Straits  «/'Sund»  &c.     Edition.  London, 
1791.  g.  p. 


DES  OBSERVATIONS.  4.55  ^ 
mêmes  ) ,  on  voit  qu^il  a  totalement  changé  la  ^^"^ 
partie  de  l*îie  de  Banca ,  comprise  entre  la  Pointe  ^^'^^^  ^^Jl 
Pesant  et  la  Pointe  qu'il  nomme  N.  E»  Point,  et  et  buuhm, 
que  j'ai  appelée  Pointe  Est  de  Banta.  II  a  placé 
sur  cette  portion  de  la  Côte  Orientale  de  Hle  \ 
trois  petites  Mes  sur  lesquelles  il  est  dit  que  le 
Van-Sittart  s'est  perdu;  et  à  6  Milles  1  dans  le 
Nord-'Nord-Est  du  milieu  de  ces  Sles,  des  Roches 
ou.  Brisons  auprès  desquels  on  trouve  6  Brasses 
d'eau.  Quoique  sa  Carte  et  la  mienne  donnent  à 
ces  îles  (  qui  'n'étoient  pas  marquées  dans  sa  pre- 
mière Édition  )  des  posidons  qui  diffèrent  entre 
elles ,  il  paroît  cependant  que  ce  sont  les  mêmes 
qui  ont  été  relevées  du  Mouillage  du  Solide  par 
1 4»  Brasses  :  mais  Robertson  les  porte  plus  près  de 
la  grande  Terre  qu'elles  n'ont  paru  l'être  du  point 
d*où  le  Soli^  les  a  relevées.  Le  nouvel  Écueil  qu'il 
marque  dans  le  Nord  -  Nord  -  Est  de  ces  îles, 
paroît  être  aussi  un  de>  quatre  entre  lesquels  ont 
passé  le  Afascarin ,  en  1 773 ,  »et  le  Soliiie  en  1 79 1 , 
et  dont  une  partie  avoit  été  vue^  en  1784. ,  par 
ie  Sulivan» 

« 

2.*  ROBSR  TSON  a  ajouté  un  Écueil ,  $ou$  le 

nom  de  Van-Sittan  Kock,  qu'il  place  à  milles 
de  distance  dans  le  Nord- Ouest  deTiie  Gaspar, 
par  2.**  09'  de  Latimde.  J'ai  sur  ma  Carte  un 
Écueil  vu  par  le  capitaine  Crojft  (  le  Afasaoria  ) 


4S<^.     ADDIT.  AUX  RÉSULTATS 
Pour     en  1773  (Position  douteuse),  à  28  Milles  de 
lesDétrDhs  jisjance  dans  i'Ouett- Nord -Ouest  de  Gaspar  : 

entre  n.Wdt  ' 

et  Biiiitifa.  on  voit  que  les  distances  sont  les  mêmes  ,  à  un 
Mille  près,  mais  les  gisemens  diffèrent  de  deux 
RuAibs.  La  Roche  du  Van-Sittart  est  située  à 
2*  op'  de  Latitudte  sur  ia  Carte  de  Rohertson ,  et 
celle  de  Cro^et  est  à  2"  0(^'  ^  :  les  Latitudes  seroieiit 
donc  les  mêmes ,  si  l'on  suppose  que ,  sur  la  Carte 
anglaise ,  i*Écueii  a  été  placé  d'après  une  Latitude  * 
Observée ,  et  que  sa  position  n'a  pas  été  rapportée 
par  des  Relèvemens  à  celle  de  Gaspar^  car  Robertson 
ayant  placé  cette  île  par  2*  30',  tandis  '  que  les 
Observations  et  les  Cartes  de  Cooper ,  Wilsûn , 
Alarchand,  Clianal ,  &lc,  (ci-devant,  pages  151  à 
158)  la  placent  à  2**  21',  c'est-à-dùre ,  9  minutes 
moins  Sud,  on  devroit  retrouver  ia  même  diffé- 
rence sur  les  Latitudes  de  l'Écueil ,  si  en  effet  les 
deux  Écueiis  sont  ie  même  :  mais  iï,  pour  conser-  ' 
Ver  cette  différence  de  ^  minutes  qui  existe  dans 
cette  parde»  entre  les  Latitudes  de  Rohertson  et 
celles  que  j*ai  cru  devoir  préférer ,  on  porte  sur 
ma  Carte  l'Écueil  de  Cro^et  à  2**  o'  de  Latitude , 
et  que  l'on  emploie  la  distance  à  Gaspar,  de  28 
à*20  Milles,  commune  aux  deux  Cartes,  TÉcueil 
se  trouvera  placé  à  peu-près  dans  le  Nord-Ouest 

-Gaspar,  comme  sur  la  Carte  Robertson» 

% 

RoBER  TSON  confirme  par  une  Note  écrite  sur  sa 

Carte, 
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Carte ,  dans  la  partie  de  ia  Côte  de  Banca  cor-  Pour 

rigée,  ce  que  j'ai  dit  (ci-devant,  pages  246  et  '"^^f**"* 

347].  d  après  le  Capitaine  du  Sulivan  ^  qu'en  navi-^  «t  BUUm, 
guant  !e  long  de  cette  CAte ,  on  ne  doit  pas  s'en 

approcher  assez  près  pour  avoir  moins  de  1  j  ou  [ 

j  6  brassis  d*€au,  / 

L'Éc  u  E I L  du  Wamn-Hastings ,  dont  il  nVtoit  pas 
fait  mention  sur  les  anciennes  Cartes  de  Robert  son, 
se  trouve  marqué  sur  ia  Carte  et  le  Plan  de  sa 
seconde  Édition  ;  et  il  est  placé ,  à  très-peu  près , 
à  la  position  que  je  lui  ai  fixée  sur  iiia  Carte  ,  et 
qui  est  très- différente  de  celle  que  Larkins,  Capi- 
taine du  Warren  -  Hastings,  lui  avoit  donnée  sur 
la  sienne  :  f'ai  exposé  avac  détail  les  Opérations 
de  Trigonoiiieirie  qui  ont  déterminé  un  change- 
ment qui  m'avoit  paru  indispensable.  (  ci-devant , 
pages  1 60  à  1 67;  et  pour  la  figure ,  Plane.  XIL) 

3.°  Une  autre  Correction,  et  c'est  la  der- 
nière, que  présente  la  nouvelle  Édidon  de  la 
Carte  et  du  Pian  de  Robertson  »  est  radditibn  d*un 

grand  Ecuei!  ou  Banc  de  Roche  ,  soui>  le  nom  de 
Van-Sittart's  Shoal ,  situé  (à  son  milieu)  dans  ie 
Sud -Est  quart  Est  de  la  pointe  Sud- Est  de  la 
Presqu'île  de  Sel,  et  à  17  milles  de  cette  Pointe. 
On  le  trouvera  placé  sur  ma  Carte  N.®  XII, 
d'après  les  Reièvemens  qui  sont  rapportés  par 
^.  Ff 
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Pour  Rohertson ,  dans  son  Shêtt  Account ,  &c:  page  i  o. 
Ie« Détroits  mieux  faire,  pour  Tinstruction  des 

entre  Baitea  *  *  ^  . 

•tBWim.  Navigateurs  français,-  que  de  leur  en  prtjsenter  la 
Traduction. 

ce  Les  gisemens  de  cet  Écueîl  à  Tégard  des 
Terres  à  vue ,  sont  les  suivans  '  : 

.<  i.cr  Le  Pic  [le  Moncîrain  ie  plus  cievc]  de  Saihîle 
hhind  [sur  ma  Carte,  l'île  aux  MamelUi]  par  le  milieu 
de  VEcuàl,  au  Nord  z8  degrés  Est  ;  en  mtme  temps  cjuc 
Slioal  Water  Islind  [  l  î'c  la  Reconnoissance  sur  ma 
/  Carte]  restoh  au  Sud  43  degrés  Est; 

*.«  L'extrémité  Sud  -  Ouest  de  VÉrueii,  par  \e  Pic  de 
SaMf  Isknd,  au  Nord  53  degrés  ^  Est  ;  en  même  temps 
que  Skoal  Wàtkt  Ulanâ  étoit  relevé  au  Sud  45  degrés 
50  minutes  Est. 


'  Les  Relèvemens  n'ont  p»s  été  pris  par  Rohtrtson  qui  ne 
Ait  ici  que  les  rapporter.  11  est  très -probable  que  i*on  a  relevé 
IHé  îa  fins  voisine  dt  ^Écueil;  et  iur  la  Carte  et  ie  Plan  de 
Robntson,  cette  île  seroît  sa  Low  Islande  car  j*ai  remarqué 
(ci-devant,  pages  aoj  et  104)  qu^K  il  .transposé  les  noms  des 
deux  iles  du  Sud -Est  du  Gro^e  pccîdentai.  Mais  il  ne 
paroît  pas  douteuK  que  c'est  à  notre  île  aux  Mamelles ,  la 
Saddie  Jsland  de  Coojfcr ,  la  plus  iMcridionale  des  deux  îles, 
que  le  Re'cvcment  a  été  fait,  puisqu'il  est  question  du  Afcn- 
drain  ie  plus  drué ,  ce  qui  en  suppose  au  rpoins  deux,  comïné 
h  lUe  aux  Alanielles  ou  de  fa  Selle  [  Saddie ]  ,  et  ne  peut 
s'appliquer  à  une  île  liasse,  Plate,  Low  ^  Fiat,  Au  surplus, 
quelle  que  sr^it  des  deux  îles  relie  dont  Rohertson  ait  entendu 
pnrier;  comme  elles  re5tent  l'imc  Y?.r  j'autre,  à  l'égard  de  la 
position  à  fixer  4  on  n'a  aucujie  erreur  à  redouter, 
i  ; 


les  DétroUs 
entre  Bouai 
et  Blllitou, 
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•  «c  D'après  ces  Relèvemens  croisés ,  on  peuc  fixer  Pour 
la  position  de  VÉcueil , 

et  Au  Sud  un  peu  vers  l'Ouest  de  Sandy  Island  [sur 
ma  Carte,  Sand^-Bcack]  ;  et  sa  LaiiUidc,  suivant  le  capi- 
^taine  Cumming^  esc  de  3  degrés  11  minutes  Sud  '.  » 

jRour  le  Détroit  j>e  Clemmnts, 

Ro B E RTS  0 N ,  page  5  de  soil  Short  Account, 
ajoute  quelques  Remarques  à  celles  que  j'ai  rap- 
portées (ci-devant y  pages  175  à  2.81  )  pour  Fins- 
traction  des  Vaisseaux  qui  veulent  passer  par  le 

Détroit  de  Cléments* 

ce  De  tous  les  Passages,  dit-il,  qui  se  présentent 

'  Rolirrtson  ,  sur  sa  Carte  ,  donne  cette  Latitude  à  l'extrémité 
Nord  de  l\Ecueil  ;  ce  qui  en  place  le  milieu  à  3  degrés  14 
ou  15  minutes,  et  lui  donne  environ  6  milles  d'étendue.  Le 
milieu  se  trouve  sur  ma  Carte  à  3  degrés  6  minutes  ;  mais 
on  a  vu  qu'en  général  mes  Latitudes  sont  moins  Sud  de  9 
minutes  ,  que  celles  de  Rob^rtson.  J'ai  assujcrti  f'Écucil  aux 
Relèvemens  des  peines  îles  du  détroit  de  Cléments,  que  j'ai 
rapportés  ci-dessus  ;  et  il  se  trouve  placé  sur  ma  Carte  dan* 
le  gisement  et  à  la  distance  où  il  est  marqué  sur  ia  Carte 
de  Robertson  relativement  à  V\\c  de  Sandy  -  Beach ,  sans  égard 
à  la  Latitude  de  Cutnmtng  :  il  n'est  pas  dit  si  cette  .Latitude 
a  été  observée  sur  le  Parallèle  mêiAe  de  l'Écueil,  ou  si  elle 
est  conclue  d*un  Relèvement  rapporté  au  point  où  l'Observation 
s*e<t  faite  :  au  surplus,  ce  qui  importe  c*est  de  le  placer  dans 
la  }>osit!on  qu'il  dojt  avoir  à  l'égard  des  petites  îles  (jui  forment 
les  Passes  du  Détroit  dt  Ciments  :  et  c*est  ce  que  j'ai  fait. 

Ff  » 
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entre  i'ile  du  Milieu  et  Long  Jsland,  celui  qu'a 
pris  la  Flotte  du  Van^ntart  (capitaine  Ciments) 
est,  sans  comparaison  ,  Je  meilleur  et  le  plus  large, 
et  celui  que  je  conseillerai  de  préférer  à  tout  autre 
Passage  entre  Banca  et  Billiton  \ 

^  Ce  Passage  est  entre  l'tie  North  et  South ,  d'ua 
côte',  et  de  l'autre,  Fiat  Island  et  Saddk  Island  : 
cette  dernière  a  l'apparence  d'une  SelU ,  soit  qu'on 
la  voie  du  Nord  »  ou  qu'elle  soit  vue  du  Sud. 


'  Je  5uis  bien  de  l'avis  de  Robertsony  lorsqu'il  dit  que,  pour 
les  Vaisseaux  qui  veulent  prendre  le  Détroit  de  Cléments ,  le 
meilleur  Passage  est  entre  les  îles  North  et  South  ,  du  côte  de 
l'Est,  et  les  îles  Saddk  et  autres  ,  du  côte  de  l'Ouest  ;  c'est  le 
Passage  du  capita|ne  Cléments ,  et  je  le  crois  préfcrabie  à  celui 
de  ï Atlas  (  capitaine  Cooper  )  ,  et  à  celui  du  RtyiU  Admirai 
(  Voyc»  Icui^f  Routes  tracées  sur  les  Cartes  XII  et  XIll}»^ui 
ont  passé  entre  les  îles  Sandy-Beach  et  Button,  et  Hle  du 
Milieu  !  mais  je  ne  pirtage  pes  l'opinion  de  Rokmson  lorsqu'il 
ajoute  que  le  Pasiagi  de  Ctemeuts  est  frififahh  à  tout  autre 
eutrt  Buuca  et  Billiten  :  fe  crois  que  s*il' eût  pratiqué  le  Détroit 
de  GasfdTt  entre-I^île  du  Milieu  et  Bmca,  comme  le  Sulivau 
(  oapitaîne  Stepk.  Williams  ) ,  comme  k  Triton  et  la  Provence 
(capitaine i70rir//ji,  en  venant  du  Sud,  et  ensuite  en  venant 
du  Nord)  »  comme  le  Camatic  (capitaine  Wdsan),  le  Waneu- 
Hastings  (capitaine  Zrtff/iW),  le  SoUde  (capitaine  Mar€Aand),&c, 
il  conseilieroit  aux  Navigateurs  de  préférer.le  Détroit  déGaspier 
à  tous  les  Passages  du  Détroit  de  Cléments ^soh  quHis  viennent 
du  Nord ,  soit  quiis  viennent  du  Sud.  Je  renvoie  à  ce  que 
j  ai  dît  de  Tun  et  de  Tautre  dans  VAuafyse  de  ma  Carte géné^ 
tflU  des  Détroits  entre  Manca  et  Billiton* 
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9»  La  meiileure  Route  à  suivre  est  de  se  main-  Poui^ 
tenir  à-peu- près  à  mi -canal  entre  ies  îfes  déjà 

indiquées,  afin  d'éviter  une  Roche  sous  l'eau  qui  tiBUiit^n, 

peut  avoir  de  longueur  celle  de  deux  Chaloupes, 

et  sur  laquelle  H  n'y  a  pas  plus  d'une  demi-brasse 

d'eau,  sans  l'apparence  d'aucun  danger;  et  tout 

à  i'entûiu   de  cet  Ecutil  ,  on  trouve  S  ,  et 

I  0  brasses  d'eau ,  fond  de  sable      (  J'ai  donné  , 

ci-devant ,  page  279 ,  la  Description  et  les  Relève- 

mens'  de  cet  Écueil  tels  qu'on  les  trouve  gravés 

sur  le  Plan  du  Détroit  de  Cléments ,  publié  en  1786 

par  Aiex»  DûlrympU  :  les  Relèvemens  donnés 

par  Rohertsim  ne  diffèrent  pas  de  ceux  que  l'on 

a  lus.  )  •  ,  * 

«il  est  situé  à -peu -près  au  Nord  du  Ressif 
qui  se  porte  à  un  Mille  et' demi  à  l'Est  de  SaMe 
Jsland  [qui  est  Flat-Island  sm  ma  Carte]  :  à  l'Ouest 
de  ce  Ressif,  c'est-à-dire,  entre  le  Ressif  et  l'île, 
l'eau  est  profonde. 

»  Je  ne  cônnois  aucun  autre  danger  sur  l'espace 
compris  entre  Treacherous  Bay  et  les  îles  du  Passage  ; 
et  cet  espace  a  été  visité  ei  sondé  soigneu^ment 
par  les  canots  de  la  Flotte  ». 

Rohertson  (page  6  de  son  Mémoire)  rapporte 
quelques  Remarques  i.utes  par  des  Capitaines  an- 
glais sur  les  Passes  ife  L'Est  autres  que  celle  p^ir 
où  Cléments  étoit  sorti  avec  sa  Fiotte« 

Le  Passage  qui  s'ouvre  entre  le  Groupe  des 
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■Pour     quatre  îles  Occidentales  et  l'île  du  Milieu^  c*est-l- 
en!r?^^!!l  dire,  entre  cette  dernière  île  et  Sandy-Beach ,  par 
tBiUiMÊ.  lequel  ont  passé  ï* Atlas ,  Je  Royal  Admirai,  &c« 
est  partagé  en  deux  Passes  ,  savoir ,  Tune ,  entre 
Sandy-Biiich  er  le  Haut -fond  '  situé  dans  le  Nord 
de  cette  petite  ile,  l'autre  entre  ce  Haut-fond  et  l'île 
du  Milieu»  «  Le  capitaine  Cûoper,  dit  Robertsan, 
suivit,  en  allant  en  Chine,  en  17B  5 ,  un  Capitaine 
portugais  qui  le  fit  passer  à  l'Ouest  du  Haut- 
fond  :  le  capitaine  Easterbrooke ,  qui  revenoit  de 
Ckine ,  sortit  par  la  tnéme  Passe  :  le  capitaine 
JHuddart ,  à  son  retour,  en  1785  ,  passa  à  l'Est 
.du  Haut -fond.  Quoique  le  Passage  entre  Sandy- 
Beach  et  Tiie  du  ^Milieu  ait  beaucoup  d'eau ,  et 
que  ies^  Sondes  y  soit  régulières  ,  ii  est  si  resserré 
qu*il  est  très-dangereux.  Ce  qui  ajoute  encore  au 
danger  ,  c'est  que  la  mer  ne  brise  pas  toujours 
sur  le  Haut  ^ fond,  car  les  trois  Vaisseaux  que  je 
viens  de  citer  ne  la  virent  pas  briser  ;  mais  lors- 
qu'il l'ut  vu  par  la  Flotte  de  Cléments  (([ui  inouilU 
dans  le  Nord-Est  et  IXst-Nord-Est  de  cet  Lcueii } 
la  mer  y  brisoit  avec  beaucoup  de  force  ;  et  pen- 
dant que  j'en  prenoîs  les  Relèvemens ,  il  sembloî t 

Ce  Haut- fi  n  i  c>x  c  clui  clt)nt  j'ai  parlé  (  ci-devant  ,  page  i-j^y 
et  177),  sur  lequel  le  capitaine  Looftr  a  vu  l'eau  avoir  une 
couleur  verte  :  et  fe  Capitaine  portugais  ,  en  compagnie  dutjfuei 
i!  navieruoit  alors,  lui  dît  quc  souvent  OH  voyoît brîscr  Ja iDcr 
itaai  cette  partie. 
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occuper  tout  le  Passage.  D*après  cet  exposé  ,  ' 
quoique  quelques  Vaisseaux  soient  entrés  ou  sortis  ^^^JJ^^^ 
par  cette  Passe ,  je  pense  qu'aucune  laison  ne  peut  «t  Bitinvih 
lui  mériter  une  préférence.  Les  deux  petits  Haut- 
fonds  du  Nord  -  Est  et  du  Sud -Est  de  Tile  du 
Aîilieu  ne  parurent  pas  briser  comme  ie  grand  ;  - 
mais  certainement  ils  augmentent  le  nombre  des 
pangers  qui  se  présentent  dans  ce  Passage.  Le 
capitaine  Easterbrooke  observe  que  la  partie  la  plus 
Orientale  du  petit  Haut-fand  du  Sud-Est  de  i'ile 
éi  Aûtieù  gît  au  Sud  -i  runib  Est  par  rapport  à  Tîie 
Gaspar  ';  ei  il  conseille  de  i»'approcher  du  grand 
Haut-fond,  plutôt  que  de  venir  trop  près  de  l'un  ^ 
des  petits  que  l'on  nepeut  pas  toujours  distinguer 
aussi  bien  que  le  grand ,  lequel ,  lorsqu'il  ne  brise 
Ças ,  présente  une  surface  frisée  (  comme  bouU- 


*  Ce  Haut-fond  du  Sud -Est  seroit,  sur  ma  Carte,  au  Sud  ^ 
rumb  Ouest  de  iiaspar ,  plutôt  tju'au  Sud  v  rumb  Est.  Il  est 
probable  que  le  capitaine  Easterbrcok  a  conclu  ce  gisement, 
et  ne  I*a  pas  observé  :  ia  distance  de  lo  lieues  à  laquelle  ce 
Haut -fond  se  trouve  de  Gaspar  ne  permet  pas  de  voir  cette 
île  quand  on  est  à  portée  de  distinguer  la  pînre  qu'occupe 
l'Ecueil  tju'[  ne  brise  pas  toujours,  et  qui  ne  brjsoit  pas  quand 
le  capitaine  Easterbrook  a  passé.  Les  gisemens  relatifs  de  l'île  du 
Mitieu ^dc  Y lïe  Gaspar  ,  de  ia  Pointe  £j/  et  <ie  ia  Pointe  SuJ- 
Est  de  Banca,  &c.  tels  que  les  donnent  Jcs  Relèvement 
croises  de  WUson ,  Alarchand ,  Cooper ,  &c. ,  placent  la  partie 
du  Sud-£$t  de  l'îie  du  Milieu  au  Sud  ^  rumb  Oueu  do 
Caspar,  et  .non  p»  »tt  Sud  ^  rumb  Est. 

rt4 
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P«w  lonnante  ) ,  et  n'est  reçouvert  que  par  quelques 
u,DéuoUs  pieds  d'eau. 

entre  AwM  * 

^BiUim.      »  Le  capitaine  Huddartf  dans  ses  Remafques 

ce  Passage  ,  observe  qu'il  y  a  deux  HauUfonds 

dangereux  à  r£ii  de  i  l  !e  d'y  v4//7/f?^,  lesquels  laissent 
à  peine  entre  eux  2  Milles  d  intervalle  ;  ce  qui  rend  , 
dit-il 9  cette  Passe  difficile.  J'ai  passé»  ajoute-t-if, 
entre  les  deux  Haut'fonés ^  en  1 78  8  ;  mais ,  en  1 7 8  5 , 
je  les  avois  laisses  tous  les  deux  à  l'Est  (  il  veut  dire 
sans  doute  qu'il  a  voit  pris  ie  Passage  de  Gaspar  )  ; 
et  je  pense  que  ie  Passage  qui  fut  alors  *  préféré 
doit  toujours  l'être  ,  comme  étant  le  plus  sur  , 
parce  qu'un  courant  violent  porte  dans  ie  Sud -Est 
pendant  la  Mousson  du  Nord^£$t  arec  une  vitesse 
qui  est  quelquefois  de  trois  Nœuds -par  heure». 

Remarques  sur  la  Route  k  tenir  à  la  sortie  des  Détroits 
pût  le  Sud  y  après  que  l'on  a  dépassé  le  Parallèle 
de  la  Pointe  Sud-Ést  ie  Banca* 

On  a  lu  ci-devant  (pages  272  à  275)  le$ 
Remarques  de  Larkinsp  Wilson  et  Aïarchand,  sur 
le  Brassiage  et  la  qualité  des  Fonds  dans  le 
Sud  des  Détroits  :  on  peut  y  ajouter  celles 
que  Robert  son  rapporte  dans,  son  Short  Account  > 
pages  5  et  d. 

ce  En  quittant  Saddle  Island ,  faites  route  , 
d;t-ii  f  pour  aller  reconnoitre  les  deux  petites  îles 
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appelées  Brtaker  Jslands  [  sur  ma  Carte ,  les  îles 
de  la  Reconnoissance  ]  ,  et  dirigez- vous  de  manière  à  J.",^^^^^* 
passer  dans  l'Ouest  de  ces  îles  :  elles  sont  éloi-  tiBUUurn, 
gnées  de  Saddle  Island  de  6  ou  7  lieues ,  et  gisent 
à-peu -près  dans  le  Sud  de  cette  île  (Sud  ^  Sud*£st 
sur  sa  Carte  ).  ^ 

»  £n  suivant  cette  Route  »  vous  laissez  à  TOuest 
le  grand  Haut-fond  du  Van-Sitiart,  le  seul  Danger 
connu  dans  cette  partie  53. 

Après  avoir  dépassé  le  Parallèle  (jie  l'extrémité 
Méridionale  du  Haut- fond ,  «  vous  ne  rencontrez 
rien  de  remarqfuable  sur  la  Route  du  Sud,  con- 
tinue Robertson ,  excepté  les  deux  Brisans  qui  sont 
situés  dans  le  Sud  de  Breaker  Islands  [  les  îles  de 
la  Recoimoissence']  :  le  plus  Méridional  des  deux, 
éloigné  des  îles  d'environ  i  o  Milles ,  présente  une 
petite  partie  de  Sable  blanc  qui  veille.  Ces  Écueils 
sont  les  plus  Sud  que  Ton  puisse  rencontrer  dans 
les  environs  de  ce  côté  de  l'île  B'dliton 

Je  renvoie  à  ce  que  j*ai  dit  ci-devant  (pages  232 
et  233)  d'un  autre  Brisant  vu  par  Dordelin ,  en 
1784  y  lequel  paroît  être  situé  à  14  Milles  dans 
l'Ouest  du  milieu  du  plus  Méridional  des  deuK 
Brisans  précédens. 

«  £n  pK>iongeant  ceux-ci  à  une  distance  raison* 
nabie ,  vous  trouvez ,  dît  Robertsm  (  page  6  de 
son  Mémoire),  un  Brassiage  régulier  :  8  brasses 
est  le  dernier  que  vous  ayez ,  lorsque  vous  êtes 
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Pour  dans  ie  Sud- Ouest  du  Brisant  Méridional.  Le 
\cs  Dv^roiu  .       terminé  du  côté  de  l'Est  par  les . 

^Biiiite»^  deux  Br'isans  (et  qui  sVtend  dans  TOuest-Sud- 
Ouest  jusqu'à  la  distance  de  9  ou  i  o  Milles  )  > 
se  porte  ensuite  dans  le  Nord- Ouest  ;  et  vous 
trouvez  ^  en  le  traversant  9  8  et  7  brasses  Fond  de 
sable  et  vase ,  jusqu'au  point  où  il  va  se  confondre 
avec  le  Banc  de  Foui  Point  (  Pointe  Sale,  c'est 
le  nom  que  Robertson  donne  à  l'ensemble  de  ces 
Bas-fonds,  Brisans  &c.  qui  sont  situés  dans  ie 
Sud-Est  de  la  Pointe  Sud  de  Bmca  ).  On  peut 
voir  sur  la  Carte ,  en  examinant  les  Sondes  que 
différentes  Routes  ont  données,  qu'après  avoir 
traversé  le  Banc ,  du  Nord  au  Sud ,  ia  profon- 
deur augmente  graduellement  jusqu'à  1 3  brasses  : 
et  l'on  commence  alors  à  avoir  Ja  vue  de  North- 
Watchr  ^  île  située  à  y  de  Latitude  5ud> 

et  au  Sud  24  dégrés  Ouest  de  Bnahr  Islands 
[les  îles  de  la  Rc  connais  s  an  ce  ^  dont  elle  est  cioi- 
gnée  de  124  Milles  ou  41  lieues  un  tiers 

Les  Remarques  suivantes  intéressent  pan!-' 

cuiièrement  les  Vaisseaux  qui  sont  sortis  de  la  Aîer 
de  Chine  par  le  Détroit  de  Gaspar. 

<c  Après  tivoir  mis  i'He  du  Afiiieu  au  Nord  » 
dh  Robertsôn  (  page  1  o  de  son  Short  Account  )  , 
et  après  avoir  dépassé  le  Parallèle  de  la  Pointe 
Sud -Est  à&Banea,  on  doit  faire  Route  au  Sud 
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^ans  s'approcher  de  cette  Pointe  :  il  est  important  % 

de  ne  pas  s'écarter  de  cette  direction  du  Sud  et 

*  entre  Bohm 

de  ne  rien  prendre  de  l'Ouest,  fusqu'à  ce  que  eiBUUtim, 
Ton  soit  parvenu  au  point  où  l'on  ne  <{écouvnra 
plus  fa  terre  basse  qui  lie  les  Mondrains  ou  ter- 
rains élevés  de  ia  partie  Méridionale  de  Banca , 
c'est-à-dire  »  lorsque  le  .terrain  élevé  qui  forme  la 
Pointe  Sud  de  cette  île  se  montrera  sous  l'apparence 
d'une  petite  île  ^  détachée  de  ia  grande  Terre  : 
alors»  et  alors  seulement,  .vous  pouvez  prendre  de 
rOues^  autant  que  l'exige  la  Route  que ,  suivant 
votre  ^estinatfoil ,  vous  vous  proposez  de  teni^ 
après  la  sortie  du  Détroit. 

3»  £n  faisant  la  Route  du  Sud  quand  vous  êtes 
(lors  dû  Détroit  >  vous  avez  à  vous  garantir  du 
grand  Haut -fond  du  Pinf-Jirr<jrr'qui  est  situé  à 
l'Est  de  cette  Route,  dans  le  Sud  (ou  plutôt  dans 
le  Sud  quart  de  Sud r Est)  de  l*ile  du  MiUeu, 
Pour  n'avoir  point  à  craindre  de  rencontrer  ce 
Haut-fond,  dirigez  votre  route  de  manière  à  tenir 
toujours  i'iie  du  Milieu  au  Nord  un  peu  vers  l'Est  ; 
cette  direction  vous  portera  assez  à  TOues^cte 
J'Écueil  pour  être  assuré  que  voùsJ'évitOrez. 

33  Lorsqu'on  est  paré  du  Van-Sinart  j  on  peut 
faire  Route  en  toute  sûre|é  au  Sud-Ouest,  si  l'on 
$e  propose  d'aller  reconnoître  ItSr  .  Brothers  [^es 
Frertsl ,  dont  le  plus  Septentrional  «st  situé  à  f 
deg.  p  min.  de  Latitude  S.ud  ^  et  ^gk  au  Sud^^ 
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Peur     degrés  Ouest  de  i'île  du  Milieu ,  à  environ  50 

les  Détwhs   i.  , 

^.Ba^a  ^^^"^^  distance. 

et  Biiiitmi.      »  La  Route  des  Détroits  n* offre  pas  d'autres  Dan- 
gers (  connus  jusqu'à  présent  )  dans  cette  parde  ; 

et  les  précautions  nécessaires  pour  Jes  éviter  sont 
les  mêmes ,  soit  qu'on  veuille  prendre  ce$  Passages 
en  venant  du  Sud,  ou  qu'on  les  prenne  en  venant 
du  Nord  a». 

Remarques  sur  le  Détroit  de  Gàspàr* 

* 

Quoique  Robertson  n'ait  jamais  passé  par 
le  Détroit  de  Gaspar  pu  ia  Passe  de  l'Ouest ,  ri 
donne  cependant  quelques  avis  (  extraits  »  sans 
doute  V  des  Journaux  de  ses  compatriotes)  sur  les 
précautions  qu'ont  à  prendre  les  Vaisseaux  qui 
viennent  clxercher  ce  Détroit  par  le  Nord. 

«  En  venant  du  Nord ,  dit-ii  (  page  8  de  son 
Mémoire)  ,  prenez  connoîssance  de  Pùh-Toty 
située  à  o  degré  58  minutes  de  Laiiiude  Sud  : 
passez  à  i'£st  de  cette  île ,  et  gouvernez  pour 
découirrir  l^île  Gaspar-,  en  ayant  attention  de  ne 
pas  approcher  la  Côte  de  Bancn  assez  près  pour 
avoir  moins  de  i  6  brasses  d'eau.  Gaspar  git  au 
Sud<»Ëst  de  Pulo  Toty ,  à  environ  40  lieues  de 
^tance.  Vous  serez  dans  la  bonne  Route  si ,  en 
sondant,  vous  trouvez  de  17  à  18  brasses:  et  la 
$onde  est.ici  un  ej^ceiient  guide  «  si  vous  naviguez 


r  m* 
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de  nuit  ou  en  temps  de  brume.  Je  conseille  Pour 
cependant,  si  le  temps  est  obscur  »  de  ne  pas 
s'approcher  de  Tile  Gaspar      plus  de  7  lieues:  ét  BiUUom* 
dans  cette  position  /  on  est  parfaitement  dégagé 
des  Haut -fonds  ou  Écueiis  situés  dans  ie  Nord 
/ to  the  Northward ]  de  cette  île ,  sur  lesquels  le 
Behtdere  et  le  Warren^Hastikgs  om  é^hoMé  \ 

»  Le  Haut  fond  du  Behidcix  avoit  été  vu  anté- 
rieurement par  le  Sulivan,  le  Hawk  et  ie  PonS" 
borm ,  en  1784  et  178$.  L'île  Oaspar  reste  au 
Sud-Sud-Est  de  cet  Écueif,  à  4  ou  5  lieues; 
et  la  Pointe  Nord  -  Est  [  Pointe  de  l'Est  sur 
ma  Carte  ]  de  Banca ,  au  Sud  quart  de  Sud- 
Ouest  I  rumb  Ouest  »  à  environ  7  lieues  de 

distance  3->. 

J'ignore  de  quel  Journal  Robertson  a  extrait 
les  Relèvemens  précédens.  ;  mais  j'ai  rapporté 
(  ci-devant,  pages  165»  et  170  )  ceux  qui  ont 

été  pris  par  le  Sulivan  ,  tels  que  je  les  ai  tirés  dei 
son  Journal  original  y  publié  par  M.  DalrympU, 


Il  me  semMe  que  c'est  une  expression  très-inextcte.  et 
qui  peut  induire  en  erreur,  que  de  dire,  en  général,  que 
les  Maut'-fnub  sont  dtués  au  Nord  de  Caspar  :  car  le  milieu 
de  rÉcueil  du  Warren-Hastingi  gît  &  l*Oue^>  Nord*  Ouest 
de  cette  île  ;  et  c'est  ainsi  que  Roèmson  lui  -  même  Ta  placé 
dans  la  nouvelle  Édidon  de  sa  Carte  et  de  son  Plan ,;  e( 
VEcMeii  du  Behidtrt ,  comme  lui. même  encore  va  nous  k 
dire,  est  situé  au  Nord-Nord-Ouest  de  Caspar, 


■ 
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Pour  Ceux  du  Hawk ,  tires  également  du  Journal 
fc» Détroits  Vaisseau,  sont  ies  suivans  ' 

t 

et  BiHium, 

1785.  6  Juin  ,  ;i  5  heures  du  soir. 

La  partie  Nord-Est  de  Banca  [sa  Pointe  de  i'E^]  att 

Sud  -  Ooéit.   4  Ifcuesl 

Llle  Gaspât.i  au  Sud-Sud-Est  ^  rumb  Est. . .  5. 

Des  Brisans  <ur  Bâbord  au  Nord -Est  a* 

D'autres  Brisans ,  par  le  travers  du  Vaisseau» 
*■    '  rEst  i  Nord-Est  .\   i. 


...  Dans  la  position  o&  se  tit>uvoh  iè  Hawk,  ayant 
Cûspar  au  Siid-Sud-Est  7  rumb  Est  à  3  lieues  » 
ip^  Brisant  qu'il  a  vus  sur  Bâbord,  à  2  Jieues  au 
Nord-Esty.m  paroissenty  à  n'en  pas  douter,  être 
les  mêmes  qtie  ceux  que  DQrdihïi -woit  vus,  et  pro- 
longés sur  toute  leur  iongueur  (  ci-devant ,  p.  168). 
^jQuant  aux  BrUans  que  iè  Haxifk  -àyoxx  en  même 
tçmps  ipar.son  ira  vers,  à  TEst  quart  de  Nord-Est 
à^  ufie  lieue  ;^  fe  ne  croîs  pas  qu'ils  ayent  été  vus 
par  aucun  aune  ;  et  ju  nie  suis  décide  à  suppri- 
mer ceux  ,qvi  sont  indiqués  dans  le  Journal  du 
Sulivan ,  et  que  j'avois  annonçé  (ci-devanc ,  p.  172 
à  1 74  )  devoir  être  conserve's  sur  ma  Carte  :  car 
ces  Brisans  du  Sulivan  ,  s'ils  ne  sont  pas  ceux  de 
Dordeiin ,  pourroiem  «tre .  les  Brisons  vus  par  le 


/ 


^  '  Extrait  (lu  Journal  à\i'Hawk,  capitaine  Robert  Rivington,'^ 
Voyez  Coii.  des  Alemirs  publiés  ^  Aie»,  Debymplt Afptn^ 
êbt  to  Afmoir  ùf  Chart  of  Sunda  and  Baaka ,  page  a^. 
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travers  du  Hanrk,  avec  lesquels  ils  se  confondent  :  P*»' 

la  distance  011  se  trouvoit  le  Sufîvan  à  iV'irard  de 

J  en  ire  Ham* 

Caspar  esc  la  même  que  celle  du  Jtiawk ,  et  le  et  BiuUim* 
gisement  ne  diffère  que  d'environ  un  Rumb. 

Les  Reièvemens  du  Ponsbome  qui  naviguoir, 
en  17S5  ,  de  compagnie  avec  le  Hawk  ,  ne  font 
aucune  mention  de  £risûns  ^  :  le  Ponsborne  ne 
les.  auroit-il  pas  vus  pendant  que  lé  Hawk  les 
refevoît  !  ce  qui  est  très  -  possible ,  sî  les  Brisons 
ne  brisoient  pas  ou  brisoient  foiblement ,  et  que 
le  Pottsbûme  en  fût  plus  éloigné  que  le  Hawk, 

Je  reprends  les  Remarques  de  Roketisan  sur  les 
Écueils  dont  il  faut  se  garantir,  quand  on  veut 
passer  par  le  détroit  de  Caspar  en  venant  du  Nord.  ^ 

«  Lé  Haut 'fond  du  Warren-Hastings,  dit -il» 
avoit  été  vu  par  U  Hawk  en  1785  *.  Les  Relè-* 
vemens  pris  du  point  où  le  Warren  -  Hastings 
échoua  sont  les  suivans,  &c.  » 

Ce  sont  les  mêmes^  que  j'ai  rapportés  ci^devant 

'  Même  Coiiection  ,  mênhe  Apptndix,  page  -15.  ' 

*  Je  ne  iaii  ii  Roherîson,  en  ciisaiu  que  l'Écueil  du  JVarren-  ' 
Hastings  avoit  été  vu,  en  1785,  par  le  Hawk,  entend  que 
c'est  un  des  Brisans  que  ce  dernier  Vaisseau  avoit  relevés  le 
C  Juin  à  ^  heures  du  soîr;  ir>ais  on  vient  de  voir,  ci-dessus, 
que  l'un  de  ces  Écueils  du  Hawk  paroît  cire  ie  même  que  les 
Brisans  de  Dordtlin  ;  et  tjiie  l'autre  doit  se  trouver  dans  une 
position  où  il  ne  4C(ubk  pas  qu'aucun  autre  Vaisseau  en  ait  . 
jamais  aperçu. 


■ 


]«s  DétffoHi 

entre  Banca 
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^oiir     (  p .  i6\  y  Colonne  du  Journal  de  Larkins  )  ;  mais  »  si 

Robertson  ,  pour  jjiacer  cet  Ecueil  dans  la  nouvelle 
«t  Butiton,  Edition  de  sa  Carte  et  de  son  Pian  des  Détroits, 
a  fait  usage  des  disrances  données  dans  ce  Journai, 
et  qu'ii  a  transcrires  dans  son  Mémoire  ;  savoir  ;  à 
(T  AiiUes  de  Caspar  ;  à  p  Milles  de  Rocher-Navire; 
je  ne  conçois  pas  comment  ii  a  pu  lui  âxer  une 
positipn  qui  dxâfère  très -peu  de  celie  que  je  lui 
donne  d'après  le  résultat  de  mes  Opérations  trigo- 
nométriqaes ,  lequel  porte  la  distance  de  Gaspar  à 
8.«*»*.85,  et  celie  de  Rocher  -  Navire  à  d.»"-  7 
(^i-devantv  page  \6i)> 

Robertson  continue  :  «  LVcueii  du  Behidere  et 
celui  .du  Warren-Hastings  brisoient  Tun  et  l'autre 
lorsque  le  Hawk  et  le  Ponsbome  en  passèrent  1 
vue  ;  mais  on  doit  suppoaer  qu'il  n^en  étoit  pas 
de  mêfuc  lorsque  les  premiers  Vaisseaux  [Thèse 
Ships  j  touchèrent  sur  ce  JtiaiU-fond  :  ces  Ecueils 
sont  en  général  formés  par  des  roches  de  Corail 
et  sont  écores  ». 

Je  me  penne tti ai  deux  observations  sur  ce 
passage  de  Robertson  : 

i.^  11  m'a  paru  que  TÉcueil  du  Behidere  et 
celui  du  Warren-Hastings  ne  sont  qu'un  même 
Écueil  (  ci-devant ,  pages  1 77  à  179)  : 

J'ignorais  que  le  Behidere  eût  éciioué  sur 
l'écueil  dont  ii  est  fait  mention  dans  l'Extrait  de 
iou  Journal  que  -j*ai  liic  dea  Alemoirs  publiés 

par 
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par  Alex,  J>alrymple  (ci-devant,  p.  1 77  et  1 78  )  :  il  y  Pour 
est  dit  que  le  Behidert  étant  à  l'ancre  sur  1  o  brasses ,  ^^^r^'^' 

^  entre  luircn 

et  ayaiir  Gaspar  à  TEst-Sud-Est  à  3  lieues  \  de  dis-  et  BUiiton. 
tance ,  et  Rocher-Navire  au  Sud~Sud-Est^  découvrit 
un  Skoai  [  Hautrfond  J  à  la  distance  d'environ  une 
encablure ,  Nord-Nord- Est  et  Sud-Sud-Ouest  du 
Vaisseau ,  &c.  Mais  il  n*ïst  pas  dit  que  le Belviderey 
ait  éckêué}  il  est  même  dit  qu'il  étoit  à  l'ancre  sur  to 
brasses  d'eau  quand  il  en  fit  la  découverte,  li  en  est 
de  même  d'un  autre  Haut-fond  qu'il  reconnut  étant 
mouillé  sur  1  é  brasses  dans  i'Ouesi-Nord-Ouesi 
de  Gaspar,  à  1 2  Milles  de  distance  ^  et  que  ;o 
présufne  être  la  partie  Septentrionale  du  même  • 
Écueil  du  Warren-Hast'ingS  (ci-dev.  p.  1 79  )  ;  mais 
il  n'est  pas  dit  qu'il  ait  échoué  ni  sur  l'un  ni  sur 
Tautre  des  Hasi^^fonds  dont  il  a  pris  les  Sondes. 

Mobertson ,  toujours  dans  la  supposition  que  lé 
JBchidere  et  ie  Warren  -  Hastlvgs  om  vu  deux  ^ 
Écueils  di^férens,  que  je  crois  n'être  que  le  même^ 
interrompu  peut-être  par  des  Canaux  où  l'on  trouve 
un  grand  Bi^assiage  (  cî^evànt ,  p.  179  et  i  8q  }  » 
ajoute  : 

<c  Dès  que  vous  avez  la  vue  de  l'île  Çaspar, 
gouvernez  pour  rapprocher;  mais  tenez  -  la  tou«  ' 

jours  plus  Est  que  le  Sud-Sud-Est;  et,  pour  éviter 
r£<cueil  du  Behidere ,  prenez  votre  passage  entre 
Gaspar  et  Rocher  " Navire ,  ex  défiez-vous  en  même 
temps  de  rÉcueU  du  Wanen^Hastings  /  ou  bien, 

3.  G« 
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Podr     passez  par  i'Ouesr  de  Rvcker-Navitt ,  selon  que  le 
les  Détroit»  y^j^^     |^  Marée  vous  décideront  pour  un  Pas- 

entre  naitca  * 

9i.£iUitoa.  sage  plutôt  que  |)our  l'autre  :  vous  trouverez  2D 
brasses  d'eau  dans  i' Ouest  de  Jlûf€lat"Navirt,  Je 
prëfereroîs  cependant  cette  demièie  Passe  tfàX  me 
paroît  être  la  meilleure ,  parce  -que  ,  sur  cette 
Route,  vous  laissez  égaietnent  à r£st ,  et  i'Écueil 
du  Beividère ,  et  cehii  du  Warm^Hasîîngis 

Je  devoh  à  la  réputaWon  dé  M.  R^kerfs&n  et 
aux  recherciies  nombreuses  qu'il  a  faites  pour  dresser 
sa  Carte  et  son  Plan  des  Détuoi  T8  ,  de  rappoirte^ 
son  Q|)inion  sur  fa  nitulièi?e  de  veilir  chercher  par 
le  Nord  le  Détroit  de  Gaypar ,  quoique  ,  n'ayant 
pas  pjt.atiqi!ié  lui-même  ^eice  Iloute,  ii  ne  puisse 
nous  'édkWér  ici  d'après  sa  )>fO^  expérience.  Je 
renvoie  pour  «Nie  ^lus  iûnple  ins^mïctîon  ,  auit 
Remarques  générales  sur  i'Attérage  ,  en  venant 
chercher  les  Détroits  par  le  Nord ,  et  sur  la  Na- 
vigation dims'cekii'de  Gaspar^ï^'Pàssfèk^'Outst 
(  cî-dèvànt,  pages  242.  **t  AilVtfntes  }. 
.  Au  surplus  ,  je  pense  que ,  lorsqu'oii  aura  com- 
paré ce  qui  est  dit,  d'une  part,  sur  le  Détroit  de 
Gnspar;  avec  ce  <{ui  est  «dit ,  ^  l'àfu^re-,  sur  celui  de 
Cléments  ,  on  n*hésitera  pas  à  préférer  ie  premier 
toutes  les  fois  que  ie  Vent  et  la  Marée  pourront 
laisser  le  choix.  (Vi>y»^'i'de)^*  T.  Il  -,  p.     5  à  417*  ) 

A  Paris  «  ce  15  Prairial,  An  VU  de  r£re  francise. 


ERRATA. 

Page  170,  Ligne  yi  %%  Dwmiire,  Usez,  atf. 

Page  181  »  Ligne  4  p»r  en  bas  :  déterminée,  lisez,  déterminé. 

Page  «53  »  Lignes  a  et  7  <Ie  iâ  Not^  *  t'  Hirondelle  de  Mtr 

de  U  Chine,  lisez,  HinmdeUe  de  Rivage  de l^Cochmçhinu 
*  Page  411 ,  Ligne  16  :  sk<î^,  /«^t» 
page  4aa,  Ligne  a  :  tvoit,  /ij*^,  eût. 
f  Page  441 ,  Ligne  11  du  Texte  par  en  bas  :  île  Mmchemdy 

lis'il,  île  Baux» 
Page  4^0 ,  Ligne  4  4tt  Texte  par  en  bas  î  llle  ,7wç,  îcs  tics. 
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